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1 AVANT-PROPOS 
La Direction Générale des Affaires Sociales et  la Direction Générale 
de  l'Agriculture ont  chargé  le Prof.  B.  BENVENUTI  de  "Ente nazionale 
per le Tre Venezie"  à  Venise d'élaborer la présente  enquête  pour 
l'Italie. Cette enquête fait partie d'une série de  rapports établie 
pour chaque Etat  membre  :  la synthèse  et  les rapports pour la R.F. 
d'Allemagne,  le Benelux.et  la France  ont  paru dans  la même  série 
respectivement  sous  les numéros  39  - 40  - 41  et  42. 
A la réalisation de  la présente enquête  ont  collaboré  : 
- M.  A.J.  JANSEN,  chargé  aussi de  l'élaboration du rapport  de 
synthèse qui  a  recueilli et  élaboré le matériel 
statistique et  rédigé  les parties relatives au 
Nord-Ouest,  Trentin-Haut-Adige et Frioul-Vénétie 
julienne,  ainsi que  la note méthodologique. 
- M.  LA  BELLA,  qui  a  rédigé  les parties relatives au Sud  et  aux 
îles. 
La présente  étude  ne  reflète pas nécessairement  les opinions de 
la Corr~ission des  Communautés  Européennes  dans  ce  domaine  et 
n'anticipe nullement  sur l'attitude future  de  la Co:nmission  en 
la matière. S  0  M  l\1  A I  R E 
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Cette  étude n'a pas  pour but de  mettre  en relief les modifications qu'a 
subies  de  1951  à  1961  la structure de  l'emploi agricole dans  l'ensemble 
de  l'économie italienne (l) que d'étudier l'évolution par région adminis-
trative de la population active agricole,  en liaison, autant que  possible, 
avec  l'évolution parallèle dans  les secteurs  économiques  régiona~non 
agricoles.  C'est  ce  que  nous  avons  cherché  à  faire de notre  mieux et c'est 
ce qui  explique  pour une  grande part le caractère fragmentaire  de  la 
présente étude. 
Il convient toutefois de  signaler immédiatement  que  les différences 
marquées,  sur le  plan physique et géographique,  existant à  l'intérieur 
des  régions administratives italiennes réduisent sensiblement la valeur 
réelle d'analyse d'une  telle  étude~ Nous  avons  essayé,  dans la mesure  du 
possible de  pallier cet  inconvénient,  aussi bien en fournissant,  pour 
certains phénomènes  que  nous  avons  jugés  importants,  des  indications par 
province,  qu'en commentant  parfois dans  le texte des différences  importantes 
entre les provinces  à  l'intérieur d'une  même  région.  Les  différences que 
présentent  les conditions  physiques et géographiques  italiennes se 
retrouvent toutefois aussi  à  l'intérieur des  provinces et souvent  même 
à  l'intérieur des  communes. 
Sans  parler par conséquent d'erreurs qui  pourraient résulter de  la né-
cessité d'examiner l'ensemble des agrégats statistiques s'étendant à  des 
milieux très différents,  on  trouve une autre source d'erreur dans le fait 
qu'en soi le matériel statistique pris en considération ne reflète pas 
toujours fidèlement la réalité.  Sur ce  point, il est renvoyé  à  la note 
méthodologique et aux notes relatives aux divers  tableaUJ~, qui  sont 
reprises en annexe. 
(l)  Les  changements  de  l'emploi agricole par pays,  en liaison avec  le 
développement  de  l'économie nationale,  ont  en effet déjà été examinées 
dans les Etudes  CEE- Série Politique Sociale,  nos.  7 et 8:  "L'emploi 
agricole dans  les pays de  la CEE",  1ère et 2ème  partie,  1964 Pour  que  notre  analyse régionale  soit aussi  conforme  que  possible  à  la 
réalité  ,  nous  avons  cru  bon  de  prendre  également  les agrégats constitués 
par les cinq grandes  divisions statistiques traditionnelles  de  l'Italie, 
qui  correspondent,  grosso  modo,  à  autant  de  stades  de  développement 
économique:  le nord-ouest,  le nord-est,  le  centre,  le sud et les 1les. 
Pour  chacune  de  ces divisions,  le  texte  comprend  une  partie  générale  dans 
laquelle  sont  examinées,  à  l'échelon interrégional, les rubriques sui-
vantes  : 
évolution  démographique 
population active 
évolution  des  secteurs non  agricoles 
population agricole 
A cette partie générale  font  suite les chapitres consacrés  à  chacune  des 
régions administratives,  dans  lesquels sont reprises les rubriques  citées 
ci-dessus,·suivies d'une  conclusion très bràve  sur  les aspects  jugés les 
plus importants  du  développement  économique  régional. 
Août  1966  B.  Benvenuti,  A.J.  Jansen,  L.  Bella 
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Chapitre  l 
Le  NORD-OUEST 
§  l  Considérations générales 
1·. · Evolution  démograPhique 
Considérant  le' mouvement  de  la population qui résulte  du  mouvement 
.  .  ' 
riaturei' et  du  mouvement  social comme  l'indice principal du  développe-
ment  é.conomique  d'une  région au  coure  d'une  période  ~onné~, 
on  indique ci-après les données les plus importantes pour le nord-ouest. 
Entre les deux recensements,  ce  sont les régions  qui constituent la 
division nord-ouest,  c•est-à-dire le Piémont  (~compris le Val d'Aoste), 
la Ligurie et la Lombardie,  qui  ont  enregistré  dans leur ensemble le 
plus fort  accroissement  de  population constaté  dans les cinq divisions 
de  l'Italie: 12,2 %·.Ce pourcentage  d'accroissement n'a été dépassé 
que  par  le Latium  (+ 18,2 %)  et il est le double  de  l'accroissement 
national moye'n  (+ 5,8 %). 
Le  caractère  tout particulier de 1'  accroiss~men-t  de  la -populat.ion pré-
sente  d~ns le nord-ouest ressort  du  fait  que  ?7,6 % de  l'accroissement 
total de 1.442.550 unités sont représentés par le seul accroissement 
soci,9.l  O\.&.  ~a1ance migratoire.  Il faut  en  effet  soulig_ner  q.ue  le mou-
vement 'migratoire  de  la-population présente enregistré en Italie. pour 
l.a  pêrro·de-1951/Gl,  n'a -d.onO:é  un  pol~e positif que  dana  cinq seulement 
des  di"x.:..huit  -~égions administra:tives· ·italiennes,  à  savoir  justement 
dans· ·ce.s·  trois régions  d~ nord~oue-st,  dans  le. Latium et  en Toscane. 
Eri'rev·ahèhe 1  ce  solde· a  été négatif  pour.  l'ensemble  du pays(- 3,0 %) 
~t atteint des  pourcentages  inférieurs. à  -8,0% dans  dix des. dix-huit 
r~gionà  ·_~dmini~tratives (tableau 1, colonne  5). 
A cette  .. b~+ance migratoire  élevée  du ·nord-ouest  (+ 9,5 %) :correspond  .  .  . 
un  accroissement naturel très bas  (+  2,7'/b).qui_repréaente  ..  mo~s d~. 
tiers de  l'accroissement naturel moyen  du pays  (+ 8,8_  %)  et moins  du 
.::inquiôme  ·des  moyennes· atteint~s dans  les divisions  11Sud" '  ..  e~  "~_les". 
~1  ap~ar~1t_d~n~. que  les .trois  r~gions du·nord-ouest:ont exercé.in-
distinctement  une  forte attraction sur la populatio~. des autres ~é­
gions .de  ~  '.  It~lie . (voir  tableau 4}.  En  effet, bien que  la .Lombardie 
ait enregistré un  accro:iesement  de  population  supé~~~ur à  celui dea 
deux autres  régi'o~:l,l!$  (+.  13,0 -%  pour: la Lombardie,:·+ ·11,3 %  ;P,our ·le 
,..'- ..  .  .  -
Piémont,' + .11, ?_%  _pour  1~ ·Liguri~) ·aucune  des· trois région  à· ne :·a·• écarte - 2  -
beaucoup  de  la moyenne(+ 12,2 %).  Toutefois,la Lombardie  se  distingue 
nettement  des  deux  au~res régions par un  accroissement  naturel plus 
élevé  (+ 5,0 %,  qui est  encore  bas par  rapport  à  la moyenne  nationale 
(+ 8,8  ~)), tandis qu'au Piémont  (accroissement naturel- o·i2  %)  et 
en Ligurie  (+ 0 13  ~)  ~'augmentation tota1e  de  la population peut §tre 
attribuée pra'tiquement  à  la st:ule  inunigration  d'une population  étrangère 
au nord-ouest<; 
Bien qu'il ait été sensiblement  identique dans  les trois régions  du 
nord-ouest,  l'accroissement  de  la populat1on  préaen'te  accuse  de  fortes 
dif'fére nees  selon les régions;  ces différences seront analysées  dans 
les chapitres consacrés  aux  diverses régions.  Pour l'instant, 
on  traitera seulemen't  du  processus  d"urbaniaation qui sera illustré 
dans  ce  rapport  par le mouvement  de  la population présente  dans les 
chefs-lieux de  province  (1),  en le  comparant  à  l'évolution enregistrée 
dans les autres  communes  de  la prov1nce  considérée. 
On  peut constater à  ce  propos  que  le nord-ouest reflète,  en l'ampli-
fiant, la tendance  générale  qui s'est manifestée  dans le pays.  Toute-
fois,  le fait que  la population  dans les communes  autres que  les chefs-
lieux ait augmenté  de  6,8 % (contre  - 0 15 % pour la moyenne  nationale) 
prouve  que  de  vastes zones  en  dehors  des chefs-lieux ont  également 
participé au  développement  demographique;  les chefs-lieux ont  cependant 
enregistré un  accroissement  assez  élevé  (24,8 % contre  21,3  ~ pour la 
moyenne  nationale).  La  croissance  àémographique  dans les chefs-lieux de 
province  a  été sans aucun  doute  plus accentuée  dans le Piëmont  (+ 37,4% 
contre  +0,8%  seulement  dans les autres communes)  q~•elle ne l'a été en 
Lombardie  (+22,8%  contre  +9 11%)ou en  Ligurie  (+14,5%  contre  +8,~~)(voir 
tableau  6.1,  colonnes  2-3). 
2.  La  population active 
L'accroissement  de  la population active masculine  (2)  qui  a  été  de  7,2 % 
par rapport  à  un  accroissement  national négatif de  - 0,3 % (voir tableau 
2 1  colonne  2)  (3)  est  également interprété à  la lumière  de  ce  qui  a  été 
dit ci-dessus. 
(1)  Ce  sont  en général  dans les différentes provinces  en  même  temps  les 
agglomérations  qui ont.la plus  fQrte  population et les centres  da  plus 
grande  concentration  des activités non agricoles. 
(2)  Comme  il a  été  justifié  dans  l'introduction,  les chiffres ne 
concernent  que la population active masculine  quand il s'agit de  com-
paraisons entre repensements et/ou entre régions.  . 
(3)  Comme  la population active est calculée sur la base  de·la population 
résidante, la colonne  1  indique  le  taux  d•accroissement positif ou 
né,atif de  la population résidante. - 3  -
Exceptés le Latium et le Trentin-Haut  A41ge,  les régions  du  nord-ouest 
sont  da~s ce- c~s au~ai les.aeules régions qui enregistrent  un  accroisse-
ment_  de  -la  P9P.~lation active  1  ce  qui  laiE!  se  supposer,  étant  donné  le 
faib~e  accroiss~ment.naturel de  la population,  qu'il y  a  eu  dans le 
nord-ouest  une  forte ·immigration  ~e. travailleurs provenant  d'autres ré-
•  1  . 
gions  (le tableau 4,  qui donne  la balance migratoire entre les régions, 
ne  permet  pas  de  distinguer les travailleurs parmi les migrants).  Cela 
explique 'aussi que  la diminution  de  la proportion  des actifs dana  la 
population masculine  résidante  (l) a  été moins  marquée  dans le nord-ouest 
que  dans  les régions  où  1 1 exode  a'  été plus important  et  ce bien .~~  1 il 
s'agisse  d'u~e population qui,au cours  d~ la même  période,a  se~~iblement 
vieilli à  cause  de  son  faible  accroissement  naturel.  En  effet,_ alors que 
cette proportion  se situait en  1951 à  3,8 % au-dessus  de_  la moy~nne na-
tionale, la différence entre la proportion régionale moyenne  et la pro-
portia~ rtationale  éta~t en 1961  de  4,? %;  daria  te· sud  (~·4,~ %'en.l951 
contre- 6,0 %:en'-1961·}··et··dana·-les!lés (- 3,5% en 1951 contre  ...  5,8% 
en 1961),  le potentiel correspondant de  travail de  la population s'en 
trouvait  par  contre  notablement  diminuée. 
L'augmentation  d.e~la,popula~i~~. acj;iv~;masculine.-~n tombardie· (+ 9 15·%) 
a  été  double  de  celle  des  ~e~x:a~tre~.~égions dy.~ord~ou~et. Cela·-s•ex-
plique  également  par le  vieilli~sement moindre  de  la pop~lation en 
LomSardie. '!i faut  noter  en effet que  la_p~oportion des actifs dans la 
populâtion masculine  totale  dont  nous.avons  parl~ ci-dessus.a  d~minué 
dans le Piémont  de  4,?% en Ligurie  de  3,9% et en Lombardie  de  2,0% 
seulement. 
Des  changements.  con\s~dérables ont  eu ·lieu dans la composition  de  la P0::-
~  ..  .  -
pulation active  suivant .les· secteurs.d'$ctivité  .•  _En_ef!et,  la population 
active .masculin~  dan~  l'agr~cu~ture diminuait  de  364.982. unités,  tandis 
que  la population. active. au~~~;tai.t .dans  les secteurs non  8:8I"i.coles .de 
637.855 uni  té_a_;.  c.ette  augment~tion était naturellement .d:ue  , - en partie  . .  .  .•  .  '  .  .  .  ~ 
seulement  1_  à  l.a main-d' oeuvre  pr~venant de  .1 'agriculture·  -dans la di-
vision mime,  JM.is  surt  ou.t  à  1 1 immigration•  Ces  change-
ments  ont  f'Ftit  que  dans  le nord-ouest  qui  dae  1951.  connaissait un  exode 
(1)  Conforme  à  ce  qui s'est passé dans  l'ensemble  du  pays:  d'.une  part, 
la·_ pro-Longation .de  -la seolarit·é·· et  .. le ·rait  qu'elle a  ét--é  ·mieux  ree-
pectée  1  d  1 autre part la généralisati~ des pensions-qui. avance. ·1'  â~è 
de  la retraite ont  grandement  c~ntribué l  créer cette tendance. - 4- -
rural important,  la population active agricole est  tombée  de  27,5  ro·  du 
total de  la population active masculine  en  1951  à  16,7 % en  1961.  Cette 
diminution  n •a pas modifié le  classement  régional ·des  secteur·s d'activité 
si bien  que  le Piémont  garde  encore  en  1961 un  caractère nettement  plus 
agricole  (23,2  %)  que  la Lombardie  (14 11  %)  ou la Ligurie  (11,6 %). 
Au  cours  de  la même  période,  la population active  industrielle passait 
de  47,2% à  55,7% et la population exerçant  une  activité  dans  les 
services de  25,3 % à  27,6 %.  Tandis  que  la population active masculine 
continuait  à  s'orienter surtout vers l'industrie,  la population  féminine 
avait  surtout  tendance  à  trouver  un  emploi  dans les services:  en effet, 
la proportion des  femmes  exerçant  un  emploi  dans les services passait 
de  34,4  à  39,6 %,  tandis que  dans l'industrie le pourcentage restait  de 
50,3  % (voir tableau 3.1). 
Parmi les trois régions,  la Ligurie  se  distingue nettement  des  deux 
autres par la plus  grande  importance  de  son secteur tertiaire. 
3.  Evolution  des  secteurs non  agricoles 
Tandis  que  le nord-ouest  enregistrait une  forte  diminution  de  la popu-
lat.ion agricole  (voir paragraphe  4) 1  il connaissait  un  développement 
important .de  la population active non agricole. 
Il ressort  du  tableau 8  (colonne  9)  que  l'augmentation  des  travailleurs 
de  l'industrie a  été inférieure  dans  le nord-ouest  à  la moyenne  nationale 
(30 18  contre 32,5 %):  cela s'explique  par le fait  que  le niveau  de  départ 
du  proces~ua était plus  élevé.  En  1951, il y  avait  en  effet  dans le nord-
ouest 178 habitants  sur  1000  qui travaillaient  dans l'industrie,  soit 
près  du  double  de  la moyenne  nationale  (90 %o).  En  1961,  ce  chiffre 
était de  207.pour le nord-ouest  contre  113  pour  l'ensemble  de  l'Italie. 
En  tout  cas,  le résultat  de  ce  développement  des activités industrielles 
est  qu'en 1961,  10,5 %.seulement  des  personnes  qui  avaient  déçlaré 
exercer  une  activité  dans  ce  secteur y  exerçaient  des' activités tem-
poraires  ou  étaient  en  chômage,  alors  que  la moyenne  nationale corres-
ponda•te  était de  28,? %.  Dans  le tableau 9,  cet indice  de  l'emploi 
(voir note  du  tableau 8)  est  de  1119 % (contre  une  moyenne  nationale 
de  32,3 %);  de  ces 11,9 %,  1,2 % seulement  aont  des  chômeurs  (moyenne 
nationale 2,3 %)  et 1,0 % des  travailleurs qyant  un  emploi  temporaire 
à  l'étranger  (moyenne  nationale  5,2 %). - 5  -
Si l'on  no~~: ~nfin que.81,9% de  ces travailleurs exercent  leur  emploi 
dans  des  en.~repr~ses de. plus· de  10 travailleurs  (moyenne  nationale  ?2'  2  % 
tableau.:~'  colonn~ 11),. le nord-ouest  apparaît  indiscutabl·ement  non 
seulement  comme  la division statistique la plue industrialisée, mais 
aussi  comme  la plus avancée  en  ce  qui  concerne  l'agrandissement  des 
entreprises,  caractéristique  des  économies les plus  développées-(dans 
l'industrie manufacturière,  qui est cèlle  où  ce processus·est lé plus 
avancé,  le ·_nombre  des  travailleurs par· entreprise  dépàsse  de  5 la moyenne 
nationa~~  :  12,4- oontr.e  7,4 - voir ·tableau 7.1). 
L'augmentation  du  nombre  de  travailleurs des  services  (1)  a  été presque 
égale  à  la moyenne  nationale  (33,6 contre  33,4 %).  Toutefois,  le niveau 
de  départ  était là encore  plus  élevé pour  le nord-ouest:  en 1951,  78 
habitants sur  1000  exerçaient leur activité  dans les services,  contre  une 
moyenne  nationale  de  58  %o  (1961:  93  contre  ?4  %o). On  note que 
cas il n'y a  pas  de  grandes différences entre les cinq divisions,(à 
•  f  •  •  •  ''  • 
1 'exciusion  du  Latium,  pour  çles  raisons.  ~v~dentes) contrairement  à  .ce 
qui se  passe: pour .1'  indust~~e  (voir~.  ta.blea~ 8,  colonnes· 9  et 10.). 
Il est  donc  ..  p~rmit?  de  supp9ser  qu'étant··  donné· la situation généralement 
moins  favorable:des  ~égions·~éridionales et  in~ulaires; ·un  dé~~loppement 
presque  égal  du  secteur tertiaire dans:les diverses divisions statis-
tiques  dépendra  de  facteurs nettement  dif.fér.ents.  On  peut  donc  e-n  con-
~  •  •  •  .  .  1  • 
clure  que  les régions  du  nord-ouest,.  dana  leur  ensemble,  sont  arriv.ées 
' .  '>  ;  .  .  ~  . 
au  stade  où  le secteur tertiaire.  joue  un  rôle capital dans le proceseue 
de  développement  économique. 
Les  trois régi_ons.  qui  composent -le  nord-ouest  présentent  d'importantes 
différences.  La  Lombardie  se  distingue  nettement  des  deux autres par 
son  dynami,sme  économique  plus accentué  (voir tableau·· 8).  L •·écàrt'· entre 
la populatiou acti_ve  iJ;ldtletriel~e et le nombre  des  tra"VJailleurs· ·des 
industr+es  local~  s-. (pris çomme  indice· d·' emploi),  est tombé  de  1910  à 
8,7% grâce  à  une  forte  a~gmentation.du nombre  des  emplois.dans  ee 
secteur  (~ ~5,~ contre  .P~us 25,6 %  pou~  1~  ~iémont et un  pe~ moins  de 
+  15,2  .·%  pour· la ,  Liguri~  )"  •  ~~  se~teur  tert~ai:r:e a  également  en~egistré 
un  dével~p~~-m~nt  pl~s ~~rqué en  Lombardie  (+ .38,6 %)  q.ue  dans  l.es  de.ux 
tlutres régions. 
(l)  En  sont  toujours exclus les professions libérales et le secteur 
public  (administr.at.ion  publique). - 6  -
En  Ligurie,  l'augmentation du  nombre  dea  travailleurs des  services a 
été double  de  celle enregistrée  dans le  secteur  secondaire.· Il s'agit 
ici d'un  oas  à  part, puisque  cette  région,~géographiquement ·peÙ  étendue 
et possédant  trop peu  de  plaines pour permettre le  développement  d'un 
secteur agricole  imp~rtant ou ltimplantation de  grandes  industries 
nouvelles,  fait  ~artie intégrante  du  système  économique  du  nord-ouest; 
à  l'intérieur  de  cette division,  la Ligurie  joue  un rôle  important  en 
matière  de  commerce  et  de  transit surtout par le port  de  Gênes.  C'est 
là en effet qu'aboutit le réseau d'exportation et  d'importation  d'tme 
grande  partie  des  produits achetés et vendus  par  l'économie  lombardo-
piémontaise.  En  outre, l'important  développement  du  tourisme  le long 
des côtes  de  Ligurie  a  puissamment  contribué  à  la forte  augmentation 
du  nombre  des  personnes  employées  dans les services. 
4.  Population agricole 
On  a  déjà noté  que  la population active masculine  dans l'agricul-
ture est passée  entre 1951  et 1961  de  2?,5 %  à  16,7 % du  total dans 
l'ensemble  de  la région  du nord-ouest.  Au  oours  de  la même  période, 
la moyenne  nationale  correspondante passait  de  42,5 % à  27,6 %,  faisant 
ainsi coïncider la situation italienne  en  1961 avec  celle qui existait 
dans le nord-ouest  dix ans  auparavant. 
Si on  considère la diminution du  nombre  d'actifs masculins  dans  ce 
secteur,  on  constate qu'elle dépasse  légèrement  la moyenne  nationale 
- 34,9 contre  - 33,4.  Si  on  considère  maintenant la main-d'oeuvre 
féminine  agricole,  l'analyse devient  beaucoup plus problématique.  Ume 
première  comparaison entre les don.nées  des  recensements et celles des 
enquêtes sur la main-d'oeuYre  fait ressortir une  sous-estimation de 
l'emploi féminin  dans l'agriculture.  En  effet,  tandis  que  le recense-
ment  donne .pour  1961 un total de  156.000  femme~:·exerçant une  activité 
dana  ce  secteur,  le releNé  de  la main-d'oeuvre  féminine,  effectué pres-
que  à  la même  époque,  donne  un  total de  198.000 (1). 
Si l'on tentait une  comparaison entre  l'emploi masculin et  féminin  dans 
l'agriculture, il apparaitrait,  d'après le recensement,  que  le rapport 
1 
est  en  gros resté inchangé  pendant  ces  dix ans  (voir tableau :t  de  la note  r:;éthodolo· 
gique,  colonnes  6_;.7) .En 1961, "SUr  100  actifs  on  co  .. ,ptai  t  81,3 hommes  pour 18,7 
(1)  Pour une  étude plus  approfondie  de  cc  phénomùne,  voir:  "Etude"CEE,  Série 
politique sociale no.  7 et 8,  Bruxelles 1964 ...  7  -
femm~s~-- S._i  ·-e~ ;r~v~che noue utilisions pour. cette comparaison les 
donné~~  .:des  ~_enquête~. sur la main-d  • oeuvre  (novembre ·.1961)-,  la partici-
pation_ féminin-e  se-rait. relat~vement plus  imp_ortante. -(22,8  femmes  sur 
100  actife,agri~~~es).  C~tte tendance,  tout ·à  tait ·conforme  à  lalo-
gique  .d:u  pr.ocessus_ de  dé~eloppemel'\t- économique-inter-secteurs et  du  rôle 
temporaire .de.sout~en .que  joue la temme.dans le secteqr primaire,  est 
amplement  confirmée  par le  chiffr~ relatit- à  1963 qui révèle  une  nou-
velle augmentation  de  la participation féminine-au travail agricole ·(2? 
femmes  sur ·lOO  travailleurs agricolea)._(l).  La  même  tendance  se. retrouve 
au  nive~~ national,  où  elle pr~nd des  proportions plus importantes. 
Le  nord-ouest  se  distingue  également  des autre's divisions statistiques 
italiennes par lee origines plus lointaines  de  l'exode agricole qu'il 
connait.  En  utilisant  à  titre purement  indicatif les d.on.nées  du  tableau 
10.1~  ~n  con~tate que  sur la base  d'une population active agricole  (H  +  F) 
égale  à  lOO  en  1931,  la division statistique du  nord-ouest-a un  indice  de 
77  en  1951  et un  indice  de  50  en  1961. 
Ce  phénomène  est··  également-- confirmé par la répartition suivant l.es 
groupes"  d'âge  de' cette populat1on active'  ma~·cu!ine:. celle.:..ci révète 
un  vieilliss:e·men·t  qui ré·au::t.te  ·d•un:e  téndanc~ plus·anèienne··· chez les 
jeunes -à  abandonner  i  •agr·ièulture·~  ·En·  195'1,-- c-' ét.ait: le nord-oues·t· ·qui, 
de  tout~s les divisions statistiques·  itali~nn:és, enregistrait le pour-
centage le plus faible  d'actifs de  '14  à  21  ans'  (12,2 % contre 16-,2  %' 
dans la  ~-~;r~nne na.tionale),  tandi.s --qu.e  les. actifs de  pl.us  de · 65  ans re-
prése~ta~ent  .. l2 %, ..  contre 8,5  _%  pour la moyenne· nationale-.  Au  cours  de 
la période 1951-1961,  9n.  conata~e un·  nouveau vieillissement  de  la po~ 
pulation agricole:  en 1961,  44,5 % des actifs avaient moins  de  45  ans 
dans  le nord-ouest  contre  55,1 % pour la moyenne  nationale  (voir tableau  11) • 
•  A l'intérieur même  du  nord-ouest  on  enregistre toutefois des diffé-
rences  importantes entre lee régions.  Le  Piémont  garde  sans aucun  doute 
un  caractère plus agricole  (voir tableau  ~l).Une simple  comparaison 
(1)  Pour  une  analyse  des  changements  dans  l'emploi agrico1e .au  cours de 
la période 1954/1964,  voir le- t'able  au  II de  la Note  :-~éthodologiqÙ.e qui 
permet  de  confirrer l'évolution déjà décrite. - 8 -
entre travailleurs ayant  un  emploi  dans  l'agriculture et  population pré-
sente  (voir  tableau 5,  colonne  1)  révèle  que,  si la Ligurie  et la Lom-
bardie  enregi~traient respectivement  en  1961  un  total de  56  et  48  tra-
vailleurs ayant  un  emploi  dans  1' a·griculture  pour  1000 habitants  1  ce 
rapport  était  pour  le  Piémont  de  102/1000.  Cette  différence  importante 
exigera d'autres explications  (1)  du  fait  de  la différence  que  l'on 
constate  en  même  temps  dans  le revenu  produit  par  travailleur ayant  un 
emploi:  sur la base  d'un revenu  moyen  pour l'Italie égal  à  100,  ce  re-
venu n'est pour  le  Piémont  què  de  101,4 %,  alors qu'il est  de  156,8 
pour  la Lombardie  et  de  157,1 pour la Ligurie.  Ces  taux  sont  les plus 
élevés  de  l'ensemble  du  pays  (voir tableau 5,  colonne  12). 
Le  tableau 2  montre  que  le  pourcentage  des actifs en  Lombardie  diminue 
de  38,2 %,  tandis  que  dans les  deux autres régions la diminution oscille 
autour  de  32  %.  Etant  donné  le vieillissement moins  prononcé  des actifs 
en  Lombardie  (voir  tableau 11),  on  pourrait  penser  que  l'exode est plus 
récent  dans  cette région,  mais  cette  thèse n'est pas  compatible  avec  les 
données  du  tableau 10.1. Mise  à  part  la structure par âge, .nous  consta-
tons aussi pour  d'autres -données  des  diff~rences importantes entre la 
Lombardie  et le groupe. P~émont-Ligurie, par  exemple:  participation  des 
femmes  aux  travaux agricoles  (11,5 % en  Lombardie,  contre  environ 31% 
pour  le  groupe  Piémont-Ligurie,  alors qu'en  Lombardie il n'y pas  eu  de 
processus  de  féminisation)  et nombre  des salariés  (Lombardie  37,6 %, 
Piémont-Ligurie  9,4% en  1961)  (voir  tableau 12). 
Avan~ de  procéder  à  une  analyse  plus  approfondie  au niveau  de  chaq~e 
région,  on  ~eut  affirmer  d'une  façon  générale  que  les trois régions 
diffèrent  notablement  par leur type  d'agriculture  (2). 
(1)  Voir les  chapitres  consacrés  à  chaque  région  ad~inistrative 
(2)  Pour une  analyse structurelle sur cette thèse,  voir  :  "Les  tendances 
d'évolution des  structures des  exploitations agricoles- Causes 
et r:10tifs  d'abandon  et de  restructuration"  CEE  - Série  "Inforr:1ations 
internes sur l'agriculture" N°  20 - 9-
§  2  Le PIEMONT 
Evolution  démographiqüe 
C 'e.st. uniq~ement. au  mouvement  migrato.ire,  qui. se  solde par un  c:  ~,J·d2Et do 
11,5% (voir  t~bleau no.  1), qu'il y  a  lieu d'attribuer la forte  augmenta-
tion  de  la population piémontaise  enregistrée  entre les  deux recensements. 
Cette  imuigrntion s'est orientée vers les  zonee  où  le  développement  était 
le plus poussé  et s'ajoutant aux mouvements  migratoires à l'intérieur  de 
la région,  elle a  entrainé pendant la décennie  1951/1961  une  réorganisa-
tion importante.de  la répartition territoriale  de  la  populatio~ piémontaise. 
De  vastes  zones  de  collines et  de  montagnes  ont  perdu une  partie  de  leur 
population par suite  du  ~anque de  ressources  capables  de  remplacer l'agri-
culture·,  de  plus  en  ~lus abandonnée." Les  communes  autres. que  l~.chef-lieu 
ont  vu  leur population diminuer  dans  quatre  provinces en  fonction  exacte 
de  leur  caractè17e  r~ral (tableau 7.1 col.  3  et 7). 
En  revanche,·l~ plus  forte  augmentation  de  population a  été·constatée  dans 
la province  de  Ttirin  où  la diminution  dans  les zones  de  haute  colline et 
de  montagne  a  été largement  compensée  par  la.  forte  concentration e.nregis-
i~~e dans  ~a zone  industrielle autour  de  Turin.  C'est le chef-lieu  de  la 
région qui  a  a~registré l'augmentation la plus  élevée  de  tout.le pays  (  + 
45,6  %),  ayant. absorbé  à  lui seul 329.000 personnes,  soit 80%  de  l'ac~ 
croissement.total  de  population  de  la· région  ..  ce· processus  d'urbanisation 
s'est manifesté  da~s toute la région,  mais il·a été beaucoup moins  marqué 
dans  les provinces plue  spécifiquement  agricoles. 
Population active 
Dans  le  Pi.éoont, ·1' immigration  de  main-d' oeuvre  a  entrainé une  augmentation 
de  la popuiation active  (+ .4,5% rien  que  pour les hommes),  qui sans cela 
a~rait été impossible  dans .une  région  à  population·stationnaire et .sujette 
•  •1, 
à  un  vieillissement progressif. 
La  diminution  de  lo.  population active agricole  a.  modifié la répariti·o.n  de 
la population active par  secteur  de  production,  de  telle sorte  que 'le 
( 1)  Il  a  été  ·inclus  la. région autonome  du  Val  d'Aoste,. vu. sa faible 
population et  ses  dimensions réduites. - 10  -
secteur primaire  a  cédé la première  place  au  secteur  tert:i.a:t!"e.,  !Je  P~~émont 
reste toutefois la régj.,on  la plus agricole  du  nord-ouest,  avP.c  un.  eml)loi 
agricole  presque  double  d.e  celui des  deux autres régions  (tableA-u  no  ...  6  .. 1, 
col.  7).  En· 1961,  102 habitants sur  1000  ~rava.illaient dans  1 • agrir;nltvre 
et  ce  chiffre diffàre  peu  de  ceux  de  la Toscane  (106)  et  de  la Vén~tie 
( 109). 
Secteurs  non  agricol~! 
La population active industrielle est passée  de  43.1% à  ?0,8 %,.  L':i.ndust:rie 
a  ·donc  encore  enregistré la progression  la plus marquée,  bien que  les 
femmes  se  soient  orientées  en  plus  grand nombre  vers le  secteur  tertia:i.re. 
L'accroissement  du  nombre  des  personnes  occupées  dans  l'industrie  pi~­
montaise,  c'est-à-dire  du  nombre  d'emplois. "stables"  ( +  25,6 % de  mo.:i.na  que 
la moyenne  nationale:  +  32,5 %) ,  a  entraîné une  nouvelle  dimi.nntion  du 
pourcentage  des  actifs employ.és  dans  des  "ac-tivités industrielles pré-
caires'',  temporairement  à  l'étranger et  en  ch8mage  (de  15,1% à  ~1,5 %) 
(tableau 8). 
La progression plus lente  de  l'industrie piémontaise,  surtout par rapport 
à  1'  industrie  lombarde  se reflète  également  dans  1' industrie man.nfacturière. 
Le  profond  dualisme  de 1' économie  piémontaise  y  est plus  évident  que  .ia-
mais:  à  elle seule,  la province  de  Turin enregistre plus de  75% de  l'aug-
mentation  du  nombre  de  travailleurs  de  cette industrie.  L'au~entation du 
nombre  de  travailleurs  (+  24~2 %)  est allée  de  pair  ave~ une  diminution 
notable  du  nombre  des  uni  tés locales,.  provoquée  d'une  part  par  la di.spari-
tion  de  l'artisanat traditionnel,  surtout  dans  de  nombreuses  zones. rurales 
(on notera,  en effet,  que  la diminution la plus  forte  se  si.tue  dans  les 
provinces les plus agricoles),  mais aussi par  certaines difficultés  de 
structure et  d'organisation,  spécialement  dans  le  secteur  texti.le,  qui est 
entré  dans  une  phase  critique  (voir les chiffres  des  provi.nces  de  Novare 
et  de  Verceil). 
Ces mouvements  opposés  ont  entrainé  un  agrandissement  consid~rable dea 
entreprises.  Dès  1961,  83,2 % des  travailleurs étaient  employés  dans  des 
entreprises  de  plus  de  10 travailleurs;  l'unité moyenne  cette  ann,e~là, 
comptait  12~7 travailleurs pour  le Piémont  (17,l·pour Turin,  chiffre le 
plus élevé  de  toute l'Italie). - ll  -
L'augm~~t~tion du.nombre  de~  travailleu~s employés  dans les services 
(+ 26,7 %)  s'écarte notablement  de  la moyenne  nationale  (+  33 14 %).  Dans 
.  '  "·  '  \  . .  . 
le  commerce  seul on  :~nregistre .une  augmentation  ~e 38,5 %,  avec  des  pointes 
maximales  dans la province  de  ~urin (+ 52,8 %)  et  dans le Val  d'Aoste 
. ' 
( +  50,4 % grâce .au  grand  développement  du  tourisme  de  haute  montagne) 1 
tandis  que  les  provinces agricoles,  où  l'on.a enregistré une  forte  émi-
gration,  connaissent  également  dans  ce  secteur une  augmentation  peu  im-
portante:  c·uneo  +  14,8 % ;  Asti  +  27 10  %. 
L'agriculture 
Dana  le Piémont,  l'agriculture continue  à  interesser une  part  importante 
de  la pQpulation  (22,7%  du  total des travailleurs .ayant~ un  emploi).  Mal-
gré .cela,  la région ·a  enregistré en  1961 le revenu  par· travaille.ur le· plue 
bas  de  l'Italie .sept~en  trionale  · (après  celui du  Frioul...;Vénétie  juliènne). 
Il n'a. atteint  que  les .deux  tiers du  revenu  produit  en Lombardie  ou  en 
Ligurie et n'est supérieur  à  la moy~nne nationale  que  de  1,4% (voir 
., ..  :  ',  't  '  .,  '  . 
tableau 5) •:  En.  même  te_~pa,  c' e.st.  Elans  le Piémont  que  l'écart entre. le  r&-
venu  agricol~  ..  ~·t, 1.~ _  reve~~ non agricole est le plus  gran-d,. le premier ne 
dépass~nt pas  40~7% du  second par travailleur_ ayant  un  emploi. 
Cela.~- n •  .eœp~çhe que .la  dim·inut.ion. de  ~a· populatioh agricole  au:  Piemont  est 
inféri~\lre:  .·à:· l:a:  moy-enne  .. : ha.ti:onale  (voir tableau 2)1œ qui u•··peut · e' expli-
quer  que  'Pa;r.-lar ·t,enclancec. à  compléter le revenu agricole ·jiar  les--: ga'ins 
réalis.és  p~r  .. les m-embres  de  la ·famille  de. l  1 agricul·teur  en  dehors  du· sec-
teur primaire.  En  effet, bien que  1 • on n'ait  jamais  é'tudi'é. l'  iiil.portàn'èe 
de  ce  phénomène  à  l'échelle nationale,  certains indices permettent 
d'affirm~r que  l'agriculture part-time est très répandue,  surtout  dans 
les provinces les  p~us.industrialisées: le.nombre  des 'xploitations agri-
coles  de  moins  de  1  ha  dépasse  en. effet 40 % dans  lee  ~rovinces de  Noyare 
et  de  Verceil,..  D'autre part,  .. on  compte  dans  ces  de~~ pr.pvinces 47- Çlctits 
masculins.pour  100  exploitations,. contre  un~ moyenne  n~tionale  de·77.~Ces 
•  -·  :  J  •  •  ~  ••  •  '  - '  •  '  , 
chiffre~  .no~~  mo~trent qu'un  gr~d nombre  d'exploitations  ~gric·ot:es. n'.ont 
•  .  . .  . -·  : .  .  .  . .  '  . .  .  .,  :  r  .  .  : 
même  pas  une  unité  de  travail.  (masculine) .à  .temps. plein  e.~  que :ces exploi-
- :  •  •  •  .  :  '..  •  '  - •  '  .  ~  •  ;  '.  •  !  :  '  •  •  •  ~  '  '  '  •  - • 
tations sont  1~ plus souvent  de  faibles  dimensions,  ce  qui  rend·n~Q~a~aire 
• : ••  ·•  (  . - ••  . - . •  - ~ '7  • •  •  t  •  •  '  :  •  ~  - • 
la recherche  de  revenus  complément~ires,  co~me nous  l'avon~ dit ci-dessus. - 12  -
Cette  tendance  de  l'agriculture piémontaise  (que  nous  retrouverons  dans 
d'autres régions)  noua  semble  confirmée  par  le  pourcentage  élev~ de  l'em-
ploi des  femmes  (en 1961·,  ·30,6 % des travailleurs ayant  un  emploi  sont  des 
femmes)  et aussi par le pourcentage  élevé  ·t_,  ·,ersonnes âgées  dans la popu-
lation  D~~ive masculine  (en  1961 1  58,3 %avaient  plus  de  45  ans,  contre 
44,9 % pour la moyenne  nationale). 
Dans  le  Pi~mont comme  en Ligurie,  l'agriculture est  de  plus en  plus  ca-
ractérisée par l'exploitation en  faire-valoir  direct,  basée  presque  unique-
ment  sur le travail familial et  complétée~  dans  de  vastes  zones  ,  autour 
des  centres industriels,  par  d'autres  reven 1 :l·J~  dans  de  nombreux  cas,  seul 
le chef  d'exploitation s'occupe  "à  t-:-.mps  plein"  des  travaux agricoles  • 
Cette  catégorie représentait  en  l961  51,3% de  la ~ain-d'oeuvre agricole. 
La  catégorie  des salariés ne  représentait,  en  1961,  que  9,4.%,  pourcentage 
le plus  bn.s  du  pays  ~près celui  des  Abruzzes  et Molise. 
Un  certain ralentissement  de  l'exode agricole,  dont  témoigne  le  dépeuple-
ment  plus lent  des  zones  de  montagne  et  de  colline  (voir  tableaù  10~1) 
qui avaient. enregistré ·l'exode le plus marqué  au  coure  de  la période 
193~1951, joint  au vieillissement  marqué  de  la population agricole,  laisse 
prévoir que  la mort  du  chef  d'exploitation,  spécialement  dans les  z~nes  o~ 
l'agriculture est  sub~id~ir~ par rapport  à  des activités non agricoles. 
entrainera dans  des  cas  de  plue  en plus nombreux,  la désintégration  de 
l'exploitation en tant  qu'unité  de  production  ou  sa transformation  en  une 
simple  "résidence rurale". 
Conclusions, 
En  ce  qui  cc~cerne la situation régionale  de  l'emploi et par  conséquent le 
revenu pro  capite  ,  on  note  au  Piémont  un  écart  de  plus  en  pl11s  grand entre 
les zones qui par·ticipent  au  développement  industriel et celles  o'ù  pré-
domine  l'agriculture.  Le  revenu pro capite  (sur la base  de  lOO  pour la 
moyenne  nationale)  varie  de  172,  à  Turin·,  à  94,  dans la province  d'Asti. 
Pous  tous les phénomènes  étudiés  on retrouve  pratiquement le même  classe-
ment.  L1 évolution la plus rapide  a· été enreg1.strée  dans la province  de 
Turin et  surtout  dans  son· chef-lieu.(en' 1961,  plus  de  25%  de  la population 
y  habitait,  contre  moins  de  20 % en 1951).  Venaient  ensuite,  loin derrière, - 13  -
les provinces  "intermédiaires"  de  Novare  et Verceil et le  Val  d'Aoste, 
tandis  que  les trois provinces  plu~ spécifiquement agricoles,  Alexandrie, 
Asti et  Cuneo,  enregistraient  un  exode  marqué  dû  à  l'absence,  dans  les 
secteurs  non  agricoles,  d'initiatives qui auraient  pu offrir des  possi-
bilités à  tous  ceux qui abandonnaient  l'agriculture. - 14  -
§ 3  La  LOMBAI-U.IL~ 
Au  cuw~s Ud· la  ~~cennia 1951~1961, c'est la Lombardie  qui,  des  régions  du 
uo.~.·a·»ùth:~oc.,  a  ~nregistré le plus  fort  accroissement total œ p:>pulatLon:ottl3,0" 
pru\r~n~J.~  d ~·url. solde p1igratoire  considérable· ( +  8· %)  et  du  plus  fort 
acertn.oôelHèllt  naturel  ( +  5  %)  enregistré  dana  toute  la.  division statistique 
eucord  q~:ll 6oit  peu  élevé par rapport  à'l'accroissement naturel moyen  à 
l·~~nèlua nati0nal  (+ 8,8 %). 
B.u  LodÜJéü'die  é6alem.ent,  de  vastes  déplacements  de  population ont  eu  lieu 
b..  l'  l.z.1te1·i~tü'  de  la région et se  sont manifestés par  un  exode  plus  ou  moins 
a.cceu.tue  ù~s  zon<::s  montagneuses  et  des  campagnes  éloignées  des  principaux 
<;tnJX:t't:H3  ü ··inà:~strialisation.  Le  tableau 6.1 nous  montre  que  les communes 
&.U"Cl"~B  Y,Uti!  les  chefs-lieUX ont  perdu  Une  partie  de  leur population  dans  5 
a~s  l..j  p.L·ovl.UCdS  lombardes,  ce  qui  a  entrainé une  diminution absolue .. cla-~la 
pupulQ.:tiuu  dana  les  deux  provinces  plq.s  spécifiquement  agr_icoles:  Mantoue 
; 
~ o,8%  ~t  Crémo~e - 9,0 %.  D'autre part,  on  trQuve  en  Lombardie  une  zone 
•  :,  '~  ~  ~  f  •  • '  J  ' 
ae  fuï"t~  concentration  démographique  plus vaste  qu'au  Piémopt. et intéres-
oaut  les :provinces  de  Milan  (+  25,2 % dans  le  chef-lieu,  +  28,9 % dans les 
au'tr~s  co~unes)·,  Varèse·(+ 27,·9  % et  +  22,4 %) ,  Côme  (+ 13,4 % et  +  10,2%), 
e't  une  }Ji:irtie· de  la province  de  Bergame(+ 1317% et+ 5,3 %) •. On  p_eut  dé-
duire  des  chiffres disponibles  que  dans  ces  zones  de  concentr~tion démo-
gJ.'i;l:p.t.tiqua,·  l 4urbanisation a  touche  un  grand nombre  de  commun~s,  ce  qui  a 
doHüe  nc..ica3ance  à  la large bande  urbaine  dans  laquelle Milan et les  communes 
tnvlrunnafites  borment  tihe  grande  métropole  de  plus  ~e  2  millions d'habi-
'Cê;.o,ü;;;i.1  soit plus  de  30  % de  la population lombarde. 
Poo~l~rion active 
f>ar  Buite  d:.l  viei~lissement moins  prononc~ de  sa population et  de  la forte 
immigration  de  trava:!:.lleurs  en  provenance  de  toutes les autres régionE? 
d • italie, la _Lombardie  a  enre.gistr_é  une  forte .a.ugrnentatio~  de· ..  sa population 
activ~  ..  Cette  ~ugmentation qui  e_Jélêv~  à  9,5 .%  r.eprés~nt~ plu·s  du  dou'Qle  de 
.. 
cell~ qui  a  été enregistrée  penda.nt. la même  }Jér.iode  dan~ J,.es  deuJÇ  a~tree 
.  .  '.  . .  '  :  -'  , 
régions  du  nord.-o~est et  dépasse  mê.me  .c~lle  d'-l.La.ti~m  (+_9,4 %),  bien -q\le 
cette région ait  conpu_  une  augmentation  t.otal.e  cie.  :PPJ;>Ulatiq:n  bien  ~up-é-
.  '  ..  ·:  .·· 
rit:ure;  '1"  18,5 %,  contre  +  1218  %.  (voir  tahleau 2,  col.-·  1. et ;2). - 15  -
Un  fort  exode  agricole  (38,2%  lorsqu'on~le calcule  sur la base  de  la seule 
population active masculine)  dans  une  région qui  dès  1951 .accusait le  taux 
de  population active agricole le plus bas  des  régions italiennes,  a  fait 
qu'en 1961 l'agriculture n'intéressait plus que  11,1% de  la.population 
active: d·e  la région,  con'tre  30,0 % pour les services et 58,9 %  pour  l~·in..o 
dustrie  (tableau  3.1~0n relevait  une  répartition particulière des  femmes 
entre les secteurs  de  production.  Les  femmes  travaillant  dans  1·• agricul-
ture  ne  ~eprésentent pas plus  de  3,6 % du  total  de~  fe~es au  travail .et 
ne  constitu~nt que  11,5 % de la main-d'oeuvre  agricole,  tandis  que  les 
femmes  travaillant  dans  l'industrie représentent  5?,6 % du  total de  la 
population active  féminine.  C'est  dire  que  dans  cette région la réparti-
tion  des  femmes  au  travail diffère  très nettement  de  celle  des  autres ré-
gions  du  nord-ouest  et  du  pays  tout  entier. 
Secteurs non agricoles 
En  ce  qui  concerne  le  développement  des  secteurs non  agricoles,  la Lombar-
die  se  caractérise par  une  évolution plus rapide  que  celle  des  deux autres 
régions  du  nord-ouest. 
De  1951  à  1961,  le pourcentage  des actifs dans'l'industrie  est passé  de 
53 ,o  % à  58,9 %,  aveq  un léger recul pour les femmes  (de  58,3 % à  57,6 %) ,. 
qui  se  sont  orient~es en plus  grand nombre  vers les activités  tert~~ire~. 
Le  nombre  des  travailleurs ayant  augmenté  de  35,8 %,  celui des  travail-
leurs employés  dans les activités industrielles  11p:récaires" a  ditp.inué  de 
moitié,  passant  de  19,0 %  à  8,?% du  total de la population active in-
dustrielle. 
La province  de  Milan enregistre  à  elle seule  un  peu plus de  la moitié  de 
l'augmentation  du  personnel  de  l'industrie manufacturière  (5??.000 sur 
J  .• l24.000),  tandis  qu'une  autre  fraction  de  30% de  l'augmentation totale 
nu  personnel  de  cette industrie est  concentrée  dans les provinces  de 
Bergame,  Côme  et Varèse.  Ces  4  provinces  se  différencient ainsi,  en  tant 
que  "bande  industri~lle",  de  la  nbande  rurale11  formée  par les provinces de 
Brescia,  Crémone,  Mantoue,  Pavie  et Sondrio,  où.l'on a  certes enregistré 
des pourcentages  assez  soutenus  d'augmentation,  mais  où il n'y àvait  pas 
en 1951  de, structures industrielles importantes  (exception  fait'e  de  la 
ville de  Bre~cia). Le  développement  plus  pouss~ de  la Lombardie  et  en~par­
ticulier  de  sa bande  industrielle ressort  également  de  l'augmentation  du - ~6 --
nomb:ce  des  entreprises  loca~es de  1.' in~ustrie manufacturière  ( +  3,6  %)~. 
·cell.":-.. ci n'a subi  ~n recul que  dans les quatre  provinces les plus agricoles., 
où  cette  industrie  compte  encore  le  nombre  le plus bas  de  travailleurs par 
unité  l~cale (voir tableaux 6.1 et 7.1). 
Le  nombre  des  travailleurs employés  dans·les servièes  s
1 Gst~aocru de 
38,6 %,  passant  ainsi  de .74  à  91  par lOOO.habitants  (tableau 5).  Le  tableau 
7.1  ~~-.ontre  clnirement  que  l'augmentation  du  nombre  ·des  travailleurs  du 
commerce  (+  46,4 %)  est  étroitement .11' au  développement  industriel et à 
l'augmentation  de  la population résidante  qui  en résulte:  les pointes maxi-
males·  de  l'  aug7Jentation  du  nombre  des  travailleurs  du  commerce  ont  en effet 
été rel.evéès  dans.le~ provinces  de  Milan(+ 54 10  %)  e~  de  Varèse  (+  51 19 %). 
La  province  de  Sondrio  constitue la seule  exception.  Grâce  à  l'a~~ar~tion 
d'activité~ t~uristiques ~ouvelles dans  une  zone  qui.englobe  aussi une 
partie· de· la provinee  de  Brescia,  la province  d~ Sondrio  a  enregistré  en 
effet un  poure~ntàge ·d'augmentation  d.és  travailleurs du  commerc&  de  44,1 % 
par  rapport  à  1951.  Elle  se  situe ·âinsi au  3ème  rang  dans  le tableau ré. 
gional.  de.· 1 • ace:roissement  dans  ce: se·cteùr  .-· 
L-' :a:grictil·t  ure· 
De  tout  le nord-ouest,  c' es.t la Lombar..die. qui  a.  enregistré, et  de  loin, la 
diminu.tion  de  main-d  • oeuvre la  pl-q~  ..  ~otabl.e  dans ·l'agriculture,-. dépassant 
ainsi "ia Ligurie et  se  classant  .9omm~ la r.égipn  la· p1oins  agricole  d'Italie. 
Le  t·ableau  10.1  montre  que. toutes- les_ zon~.s  de  pulture  on.t  été 
touchées  par  cet  exode,  qu;t  a  tou_tefois  été plue in.tense. dans la plaine: 
dans  cette  zone,  en effet,  des  conditions agricoles meilleures .avaient 
permis';de·limitèr ·qùelquè peu'l'exode  aù  cours  de la période .1931-1951, 
pendant  laquelle,  èn  revanche,  i'exode était  extrêmement  important  dans 
les·--zones··::de  montagne· ·et  de  colline. 
Cet  exode  de  la population agricol.e  dans  les plain$s lombarde,  Sur·t9ut 
dans  celles où  domine  le fnire-valoir  c_api_taliste .avec  saJ.'ariés  ('qui· en 
1961  intéressait 32,?% de  la superficie des  exploitations_de la  région~ 
s'~~t  accom~~~né ·d•u~e  méc~nisation ~o~ssée et  d'~ne modernisation  g~né~ 
ra.le  .des· cond·itions ·de  pro·duction  du  type  1:f1dustriel.  Cela s'  ~et: tr~dui~ 
non· seulement  par  le· niveau élevé  du  revenu par habitant  (56 ,8 %,  p.our-.-
centage· supérieur  à  la moyenne  nationale),  mais. aussi par le·  resse~.teJn.e~t 
de .1 1éeart existant entre le revenu agricole et le revenu  non  agr-icole  dt!ns ....  l'/  u 
cette région  ~ ïroir  ·cabi.eau  .?  col"  11).  :Le  i'ai·c  que  J.e  re-~-enu  ne·c  par  naoi-
tant  {voir  -cauled.U  6 .. 1)  HOl."C  t:)UJ:>el':J.eu:t.•  Ùd.!l~  J.es  prov·l.uce~  a.e  t.!rew(.Hle  ~lùj)  1 
Nantoue  (llO)  ~'t  i:>dvie  \116)  uu  .!'e~.t·edU  uec  par  ndo~·cau-c  ad..në  u~s Pl'Or• 
VillCIS'S  a  èCUUUhll.~  lli:l.X"Ce  OU  :prl.UCipaltHUtHl'C  I!Ull  èi~l'l.Cùl.e  ~.SU.UQ.J.'l.O;  lo.}b., 
Brescia:  9j 1  tierg~~e=  ~d)  es~ un  au~re ~a1~e au  u1veau  eLeve  cie  proauc-c1un 
de  1 1 agricu..l  tu.r:·e  ciaus  .La  ba~  de  p.Lal.ne  .LuwtHil'Cle .. 
différentes \1),  011  puu.c.caJ.'t  aJ.-v'i.se.c  la :l,omoar·aie  ag;À:~col.e  en  ·cl'Ol.S  ~oneë~ 
l) la zon.;:  ùe  lli.Uil  -cag.ue  e-c  ae  uoill..Ll0  U..!..J:Jl.Ue  e·c  ape.il.t.l.l.JLJ.e  y  uû  l.eo  tfL'J.é;.:l..üE:n:> 
~e l'exode  rura~ ~on~  a~c1~uneti  ~-caoieau  lU~lJ  e~  uu  p~r  uou~equen~  ~~ 
population  èig.t·~cüJ..e  a  ~uul.  u.u  vJ.eil.i.l.~éit:ute.u'G  t:;e.r:t::L.l.o.l.;.;:-"  .u~ut:i  ~d· S-''at.;.u 
nombre  àe  CtH>  ZO.LJ.eô,  l.'  ag.c~CU.l  "C'UJ.'e  tH:n:;  Ut:  pi.t.:U~  ~.Ll  ~.l.ü.B  è:\.VU  .. l1Uu:U..LJ.ee  (cl 
Come  et  à.  Bouùrio  o.Ll  lJ.~  :ceJ.é •ie  que  j.:.r.  e-c  "T't  ·cl'i.i\f~ii..i~U.t.'H  put.l'  J..Uü  e....:u 
ploita  ti.Ullô,  Ctt  qUi  cié.UO'C t#  U.ti  gl'è.U.iU  LlOlUUl'e  Cl' eJ\.:p..Lo~  'ta  'C~UI.H:;)  I'  E:H:il.U8H  "G ~e  J_ .• 
les au  vo::Lsiuage  at:o  <..:e!l'C.L'tH~  w·UèiJ...Uë); 
2)  la bande  ct:.n·t.!'CI.l~ v  qtu.  uo:i:uc:td~  avt:c  J.a  zoue  u~ pluë  grCl.na  aève.lo!)pt!rue.;:.n; 
des aetiv1tea  nou  ag~1~Uldd.  D~us ce'C'Ce  ~une  l·~gr1culturej  ~orëqu~~~lti 
n • est  paa  sp~cialisée dauB  la p.L·oduc-cl.on  de  I·1·•ui-cs  e't  .legu.ilWS,  a  pu  ur· 
rôle  dominant  de  coln.p.Lét.eJ.  ..  les r·evenuB  agricoJ.et)  e't  non  agricole.s par 
le  ~
1part-time iarmingH  ou  ae  fouruir  de  s:Lmple::;  :.r;·èsidellCt:H:>  rut·al.t:$  •  .Ua.u.s 
les provinces  de  Mila.u et de  Varese,  reëpect:i.~rewent  Lf.j  et  ~(j  ex!Jl.ui"ta-
tions sur  :.1.00  ont,  dll  efte-c,  llloinë  d~  l  ha  ld'C  ùaas la p1·o vi11c~  ùe  •la:t"eae 
on  ne  compte  que  15  'trava:1J.leu.rs  pou.t·  lOU  ~.x.plo~tatiotJ.s; 
3)  la plaine  ir-riguée  d • è:igricul"tu.t·e  iu'tensive  qui  inte!'tH:>se  pour  uuE:  g.t'atJ.ù~ 
part les  provil:l~_es  de  Grèmone,  lvlantoue,  Mila.u  et J:lav:J.e  ~t  WlHe  par·ci~  ucls 
provinces  de  Br~s~:i.a et Bergame  et qui se  ccu·ac·téJ.'i.l.:ie  p&r  ùeô  exploitu-
tions  d • une  é'tendue  consiué.rable  ..  C' ~Bt  ùat~s  l.a  !J.L'OV:lnce  aa,  Crémone  qut: 
le  nombre  d.t:t:i  travaill.::urs par  J.UO  explui-ca-cions  atteint:  l~  nivtH:tu  le 
plus élevé  d • Italie  ( 2'?3  travai.llt:urô  ;pa.r  100  tDt!Jloi tations). 
En  Lombardiet  où la réparti'tion  d~ la populatiuu agricola !Jar  class~  dtâg;~ 
est plus  favorable  qu~ dans las  d~ux aut1"'eo  rég~ons  d~  :nor·d-ou.~st.,  on  cons-
tate ausei  u~ pourcentage  peu  élevé  de  travail fèmlnin  (en l9bl,  11,5 % 
des  travaillaurs employes  dans  l•agriculture).  On  y  astiist~  ég~lement à 
1 'absence  de· tout  proct;SBUS  de  rei!lplé.icement  ciu  travail ag  .. cicole niascu1ill 
(1)  Ces  informations  ont  été  o.nalys~es  ti~  façon  plus détaillée  ù.a.us  ::.a 
rapport  ci  tè  &  la page  d 1  fu<YG-no-ce  2) .. - 18  -
par  d':  travail féminin  1  processus  fréquent  dans  d ~ autr·es parties. de  1 r Italie 
(ve: ;_:.- ~ableau 2),  et au  développement  d~une classe  nombz·euse  de  salariés, 
qui  de  1951  à  1961  sont passés  de  33,8 % à  37,6 % du  total de  la main-
d'oeuvre  agricole  de  la région. 
Cohclusions 
Quoique  1 1 on  puisse  distinguer  à  1'  intérieur  de  cette  rég~  .. au  des  z.ontJa  de 
développement  économique  différent, la Lombardie  ne  connait  pas le dualis-
me  marqué- de  l'économie piémontaise.  Dans  les zones rurales de_la plaine 
irriguée'  s ~est  développ.ée  une  agric~lture dout  la productivité paz•  tra-
vailleur agricole est  élevée·,  ce  qui  peut entrainer la.  diminution  du  taux 
·de  1 1 exode  1 ·-encore 'élèvé pendant  la décennie  considérée:  certains centres 
ur-bains  de·: cette  zon·e  (Mantoue  par  exemple·)  deviennent· des  centres indus-
triels. Dana  la ·mont·agne  lombarde: on note  e·ncore -·de-s  tendances marquées à 
un-:..:nouv.e-1  abah·don  ·de·· ·1 'agriéulture·.  Cependant,  pour "la  zone  alpi·ne·,  l~s · 
ini  tiativ-és ·to-ur1istiqù-es nouv·elles  e"t  la :proximité ·des·· zones industrielles 
de  Côme  et  de  Varèse  contribuent  à  une  stabilisation de  ~a popula~ion. 
La Lombardie  se présente ainsi comme  la région d'Italie d·ont.'.lè  .... dt:tgré:. '.de 
d,~ye;L.~pp~men  t  écon?~.i~.~e est, -l.~.  ;pl~s  bal!t.  C'est  à  ~ilan  ..  que.: l~  r~v.en:u. net 
p~~  hél;bit~n~  .~.st  .l-e  p_lus _élevé;· ?-l  att~int  pr.~s. du  dou,bl,e  de  lfJ.  moye:':L~e 
nationale  ( 199  :  lOO)  et il n 1 ~s~  .. inférieur.  à,-_  cet~:e .m.oy.eane  que  .dan.E;J:  1~~· 
zones  où  la prédominance  d'exploitations familiales  de  faibles  dimensions 
,•  '  '  .  -: 
'ët  le~ lourdes 'charges  de  main-d'  ~euvre qui en  résultent ne  pe~~et  tent pas 
'  .  .  :  .  .  ~ .  .  .  .  .  )  .  ~  '  .  ~.  .  :  ~ 
une.productivi.té  du  travail égale  à  celle  que  l'on peut  obtenir dans la 
.  '  . .  .  't  .,  • 
plaine-irriguée. - 19  -
§  4 La  LIGURIE 
Evolution  démographique 
Le  fort  accroissement  de  la population présente  en  Ligurie  (+ 11,7 %)  n'est 
pratiquement  dû  qu'à une  immigration  très importante  qui n'a intéressé que 
les régions côtières,  où  sont  situés les centres urbains et les  zones  où 
le  développement  économique  est le  plus avancé.  Les  zones  de  haute  colline 
et  de  montagne  ont  accusé  un  nouvel  exode  de  la population,  dont  témoignent 
la perte  de  populàtion enregistrée par les  communes  autres  que  les  chefs-
lieux dans la province  de  la Spezia  (- 4,9 %)  et le  faible  accroissement 
des  mêmes  communes  dans  la province  de  Gênes  (+  2,8 %). 
En  Ligurie,  on  ne  peut  parler d'une  très  forte  concentration  de  la popula-
tion si l'on ne  considère pas  que  toute la zone  côtière est  en  voie  de  dé-
veloppement  et  tend  à  former  une  bande  urbaine  ininterrompue.  On  note,  en 
effet,  dans les chefs-lieux des  provinces  d'Imperia et  de  Savone  une  aug-
mentation  de  population inférieure  à  celle  des  communes  autres  que  les 
chefs-lieux. 
Population active 
Grâce  à  la forte  immigration  de  main-d'oeuvre,  la Ligurie  a  enregistré une 
augmentation  de  sa population active  (+ 4,1 % pour les hommes  seulement). 
(Cf.~ 2  ''Le Pié -,ont"  - Po~)ulation active- page  9). 
Cette augmentation  de  la population active s'est accompagnée  d'une nouvelle 
répartitio.n  dans  les secteurs  de  production.  Le  secteur tertiaire a  conservé 
sa première place  pour  le  nombre  des  personnes actives,  grâce  snrtout  à  un 
afflux accru  de  main-d'oeuvre  féminine. 
Seateurs non  agricoles 
Dans  le secteur  secondaire,  le  nombre  des actifs est  passé  de  39,0 % à 
41,3 %,  malgré  un  recul  du  travail des  femmes  (de  26,8% à  22,7 %).  C'est 
là un  premier  indice  de  la crise  de  l'industrie ligure.  L'augmentation  du 
nombre  des  travailleurs  dans  ce  secteur n'a été que  de .15,2 %,  presque  ex-
clusiveme~t au bénéfice  du  bâtiment  et a  été soutenue  par le  développement 
touristique et résidentielle très marqué  le long  de  la côte  (1).  ~'aug­
mentation  du  nombre  des  personnes  employées  dans  l'industrie manufacturière 
(1)  C'est  sans  doute  à  l'importance  considérable prise par le  btl.t:l.ment  à 
1 1 intérieur  du  secteur  seconda:L.-·e  qu'il faut attribuer aussi le niveau 
élevé  des activités industrielles "précaires"  (19,7%  en  1961).  Il est 
notoire,  en  effet,  que  celles-ci apparaissent  précisément  dans  cette 
branche  (voir la note  relative au  tableau 8). - 20  -
n'a en  effet atteint  que  2,0 %. 
La_conc~~rence de  plus  en  plus vive  à  laquelle l•industrie  doit faire  face 
pour,_s'impla.nter_  dans  les quelques  zones.de  plaine  qui lui sont  disputées 
par  le.s activités .te~tiaires et les exigences résidentielles explique  cette 
quasi-stagna  tian  du  .développement  industriel. 
Pour  les,mim~s raisons· que  dans  le ·~iêmont, le  nombre  des entreprises lo-
cales  a  dininué·de  6,8 %.  Dans  la province  de  Gênes,  où  la pénurie  de 
terrains·à·b§tir  ~e  fait  1~ plus  sentir et  o~ la situation  du  port  de  Gênes 
exige ·que  la préférence  soit  donnée  aux activités tèrtiaires,  on  a  même  re-
levé  une  légère  contraction  du  nombre  des  travaille·urs  (moins 0 15  %) •  Ce 
nombre  n'a sensiblement  augmenté  qué  dans  la province  d 1Impéria:  l'appari-
tion d'activités  'Çqu:r;-istiques  nouvelles et la culture  très spécial'isée  des 
fleurs et  des  ~ruits .Y:Qnt .constitué la base  d'activités artisanales et 
indus~rielle~ (lee pr-emières  étant les plus. importante-s).  On  comptait  en 
effet  duns .c_ette  pro~ince. une  mqyenn·e  de  3;5 travailleurs par entreprise, 
q.lprs  qu_e  ..  -e~  :e;h;iffre  ..  varie- de  8.1?  à~  10,-6- dans ·les trois autres provinces. 
Le  s:ecteur  fertitl:ire,  e'n ·Ligurie,  occupe  la première  place  pour  le  nombre 
des  ·fravhill~urs, ·qui· ·est. passé  de  43,i % à 46,3 %.  La  situation géographi-
que  particulière  de  la région,  avec  un  hinterland étendu  c'aracterisé par 
JJ:n:·  ·déy_elopp~Ille.nt: éc~n.omiqu·e.  · p-oussé. e.t  ses  grandes ressources  touristiques, 
a ..  f?-cil.it.é  ~~  e~s9~ -d~  ce: .sec-t.eur  -: .. ·.le  personnel  des  services  a  augmenté  de 
30,1 %,  soit le  double  de  l'augmentation relevée  dans l'industrie.  Ce.  dé--
veloppement  a  été tel qu'il y  avait en  1961  122 travailleurs  employés  dans 
les services  par  1000  habitants,  autant  que  dans  l'industrie  {124),  CEr"tn:ux 
étant  de.  lo.in  le. plus  élevé  de  toutes les régions  italienn~s (voir .tableau 
5). 
Le: dév-eloppement  du· commerce  est ·très important  et 1'  augmentation  du  nombre 
des  travailleurs dèce secteur(+  45,7~%-po~ la: région) est à  peuprès le 
~ême.  d~ns, J..e?  diverses  prov_ince_s •.  A  G.ênes  on  note:. cependant .dans· ce  secteur 
éga~~me~.t, . un , agrandissement  marqué ·des entreprises  : 
1  à  1-' accroissement  du 
~~mbre  ... des _.travaillell;rs  ( +  41,7  ~%).correspond un  acèroissetnent  de  2312' -% 
seuJ..,~me~t  du  nolllbre  des;'l:l~itée ·locales. ...  21  -
C'est en Ligurie  qu~ l'agriculture atteint  son  revenu  le plus  élevé par 
travailleur ayant  un ·emploi  (776.000 lires,  contre  une  moyenne  nationale 
de  488.000  lires) 11  et  ce  malgré le  dualisme  poussé  entre les zones  de 
florlculture  intensive  situées le long  dea  côtes et les  zones: intérieures 
où  l'agriculture est e•  voie  d'abandon.  Dans  ces  dernières  zones, 
lorsqu'elles sont  situées à  proximité  des  centres·ur~ains, il -existe  un 
nombre  élevé d' e::-:ploi tationë résidentielles et/ou  "part-tim~"  :  dans  la 
province  de  La  Spezia,  par  exemple,  sur  100  exploita~ions 55  ont  moins  de 
1  ha,  alors  que  le rapport  entre le  nombre  des  actifs masculins  et le 
nombre  des  exploitations est  à  peu  près  de  1  à  4. 
Ce  qu'-! l  '"'  -S  L.ê:  dit  du  Piémont  (avec  lequel la Ligurie  forme  pour  cer-
taines statistiques une  région unique:  yoir tableaux 9 et 12)  vaut  en  grande 
partie pour la Ligurie.  Le  pourcentage  élevé  des  membres  de  la famille 
(surtout  des  femmes:  31,3·%  des: travailleurs ayant  un  emploi  en 1961)  dans 
les exploitations  où  le  faire-valoir  direct  prédomine,  le caractère saison-
nier  des  principales cultures et les structures agronomiques  complexes  sont 
la cause  d'un  ch8mage  partiel important  de  la main-d'oeuvre  disponible 
{tableau 2,  col.  11-13). 
Le  revenu par travailleur  employé  dans  1 1 agriculture,  bien  qu \·il soit  élevé 
à  l'échelon national,  ne  représente  encore  que  57,5% du  revenu  non  agri-
cole (tab;teau 5,  col.  11). 
Conclusions 
La Ligurie  occupe,  parmi les régions italiennes,  une  position unique  par 
ses  fonctions tertiaires importantes.  Le  développement  de  l'économie  ré~ 
gionale 1  spécialement  dans les secteurs  de  l'agriculture et  du  bâtiment,  a 
été  entièrement  fonction  de  l'immigration  de  main-d'oeuvre. 
On  note  de  plus  en  plus  dans  la région  deux  bande=  ~istinct~s:  d'une  part, 
la zone  côti~re où l'agriculture a  un  rendement  élevé et  oà  sont ·situées 
presq~e toutes les activités non  agricoles,  ce  qui  pose  des  gtaves  problàm~s 
de  saturation;  de l'autre, les  zones  de  haute  colline et  de  montagne  où 
l'agriEulture est  généralement  en  voie  d'abandon et  où  la difficulté  de 
créer  des  activités complémentaires  a  provoqué  au  cours  de  la décennie 1951-1961  u.n  v.ouvel  exode  (vn!r tablean lûnl)  8 
Et:1  L:i.a:urie.  le  r.Enrenn  r.t.et  :oa't'  hah~.ta.nt  eAt  é~al à  celui  de  J.a  IJombardie 
~t:  d~ 47  %  ~unP.r.:i.evr  à  la moyenne  n.atj.onale..  C' eAt  dans la province  de 
Gê:n.es  ( dat~.s  laouelle la commune  cle  Gên.eA  com:ç>ta:lt  en  1961 plus  de  45 % 
de  la  po:t?ulat~~nn ligure)  que  le  revenu attei.nt  J.e  nJ.veau  le plus  élevé 
(162) ..  Im:çé:t:"ia  (137)  et  Savone  (133)  enregiRtrent  d.es  valeurs intermé-
dialres,  tand:ts  o.ue  la provi nee  de  J,Ja  Spezia!  la plus pauvre  en ressources, 
dépasse  à  peine  la moyenne  nationale  (106). - 23-
Chapitre 2 
Le  NORD-EST 
§  1  Considérations  générales 
1.  Evolutio~ démog+aphique 
Entre,.les  deux recensements,  les régions qui  composent  la division 
nord-est, .. à ·savoir le 'Trentin  -·Haut-Adige,  la Vénétie,  le Frioul  -
Véné~ie.  _julienne et 1'  Emilie-Romagne,  enregistrent  dans  leur  ensemble 
l':a~gm~nt~tion de  population la plus basse  des  cinq divisions italien-
nes.:  0,6% (tableau 1,  col.  7)  .•  Cette- quasi-stabilité de  la population 
en  1961 ~ar rapport  à  1951 est  due·  à  une  forte  émigration qui'a 'compensé 
lr' accr.oissement  naturel déjà peu  élevé  ( +  6,1 % ,  contre  +  8~'8 % pour 
la moyenne  nationale). 
Le  solde migratoire négatif  du nord-est,  soit  - 5,5 %-.  n'a-· ét·é·~:âinsi 
dépassé  que  par  les_régions méridionales et insulaires,  connues,pour 
leÙr  déyeloppe~ent économique  moins  avancé  que  celui du  centre~nord. Le 
fait  que  la plus  grande  pe.rtie .d~  cette  émigration se  soit- dirigé~ï vers 
les régions;  du nord-ouest  (voir _tableau 4)  montre  déjà que  sa cause 
·,  '  ~  .  . 
premièr~~ét~it_l'insuffisa~ce de  possibilités-de travail et  dea-r.émuné-
."  .  ·'  1  .  :  .  • 
rations.  Le  r·ait  qu'~u cours  de  la période  1955~1960 leè régions .du" 
i  ·~  - ~- ~  •  _1  1  •  ~  •  ,  :  1 
:nord-e-~t aient  connu  des  soldes migratoires actifs par rapport  à~ t·out-es 
les régions méridionales  et insulaires et par  rapport  aux  ré_g~~ps  d:é-
primées :du  cehtr~·  (Màr.clies 'et ·ombrie)  indique  en  outre  que  le '~-~ve~~­
:économique· dti:~norà:-eat· se  situ-ait  e'ntre  celui du  nord-ouest et  ce.lui. 
-;  ;  -~  - -:  :  ,  '  .  . 
des:·zones'lés 'plus' netteniclnt: sous-développées  du  paya  • 
.. 
A 1  .. • intérieur  ~e la di:VisiC?n. du  nord-est,. on  re~ève pour  le  mouvemen:t· 
~~  ,;  l~  pop~l~tion  d~~- d.irrérences  not~  bles entre les régions.  En  ce  q-ui 
conà~~~~  l'a~~r~~ss~ment  ~a~u~el 1  le Trentin- Haut-Adige· (+.8,5·%)· et 
. ,""(  '.'- :  '  . .  -
la Vénétie(+ 8,6 %)  s'écartent peu  de  la moyenne.  z;t~tionale  (+  8,8-%); 
,.  •  •  l' 
tandis  que  l'Emilie-Romagne  (+  4,2 %)  et le Frioul_- V~nétie Julienne 
(+~2,3··%)-~e  class~nt  ~af~i le~ ~égion~_qui ont,  comme  celles.du nord-
ou·est· :ét· la Tos·cane, ·les taux de :natalité les plus bas  de  tout le _paye. 
·•  :  .  '  L' émigr_ation,  en  rey_anche ,_,a.  attfJint~ son. rn,aximum,  pour .tout  le· c.en·tre-
·- .  .  •  i  '  •  ~  .  .  .  . 
nord,"  en  Vénétie  (- 10,3% contre  une  moyenne  pour  le. nord-est·,J.de~ 
t  •  ",  • 
- ·5 ~-5  W,~ ,e.t  pour .1'  ~·n~e~bl~  d~ pays,  de .- 3 ,o  %) •  .Vi_enne·nt  ehsuite.,  tr'èe 
~.  '  ' .  .  ; 
l~oint··- derrièr~ la  .. Vénétie,  les trois autre$ régions  qui  cep·ehdant~ ont 
..  t·~ut·~·s, ~n· :s~:ld~- ~~gra~oire  négat~f.  L.e  résultat  combiné  des. deux- mouvé-
ménts.·  opp~~és:  (~~t~~j_  ~t social)  a  donJlé  dans  le  Trent in -~  Haut)...Adige· - 24  -
une  augmentation  de  la population  (+ 5,9 %)  égal.e  à  la moyenne  na'tl.anale 
et  en  Emilie-Romagne  une  augmentation  (+ 3,0 %)  ·inf-·ér1.-eur··à-·cette·,·moyeruie 
nationale,: tandis-,que. dans ·les autres régions. on  a  ~noté une: perte nette  de 
population:- 1,7% en.Vénétie et ··2,6-%-dans le .Frioul-Vénétie  julienne. 
Enfin,  dans lé nbrd-est'également·leà vastes· mouvements  à  l'intérieur  des 
diverses régions· ont ·provoqué  un  important  processus  d'  urbani~.:ition:  àlors 
que  la population  de là division  du  nord-est  toùt  enti~rè a  au~eAté de 
0,6 %,  celle des  chefs-lieux de  province  a  augmenté  de  17,6 %,  tandis  que 
les communes-autres  que  les chefs-lieux ont vu  dans  l'ensemble leùr popu-
lation diminuer  de  5,7% (voir tableau 6.2). 
2.  Population active 
La  combinaison  du  mouvement  naturel et  du mouvement  social dans  trois.des 
quat·re  régions  a  entrainé en  1961  une  perte absolue  de  population active 
masculine  (-.3,0 %)  pour la division toute entière.  Cette perte  a  été très 
sensible  dans  le  Frioul-Vénétie  julienne (- 5t8 % et  en  Vén~tie  (."':'  5 16  %). 
La population active masculine  a  augmenté,  par contre,  dans  le Trentin -
Haut-:-Adig.e  du  fait  de  la structure plus  jeune  de  la population  de  cette 
région. 
En ·.ce· qui  concerne  les seuls actifs masculins  .,  le secteur· agricole :a 
accusé  une  diminution  de  482.165  unités  (soit 35,6 %,  pour-centage  de  di-
minution le plus.élevé  des  cinq divisions),  qui n'a été  compensée qu'à 
concurrence  de  392.068  unités par une  augmentation  dans les secteurs non 
agricoles.  C'est  ~ans cette inégalité que.on trouve la cause princi-
pale  de  tr  émigration·:  pendant  la période  considérée, 1'  exode  agricole 
n'était pas  compensé  par  une  augmentation suffisante  des emplois  dans 
les  secteur~ non  agricoles  de  la région. 
Quoi qu'il en soit, les déplacements  d'un secteur  à  l'autre ont  consi-
.dérablement modifié la répartition  de  la population active.  L'agriculture, 
pour laquelle le  nombre  des actifs masculins passait  de  44,8 %  à  29,7% 
du  total des actifs masculins,  cédait ainsi la première  place  à  l'indus-
tri_e,  pour laquelle le nombre  des actifs masculins passait  de  32 .o  % à 
42_,8  % •  Si 1'  on  considère  en revanche  les totauJÇ:,.  hommes  et  femmes,.  en 
1961,  l'agriculture aurait  occupé  dans  toutes les régions,  sauf l'Emilie-
Romagne,  la 3ème  place.  Cela  semble  toutefois peu  pro_bable:  les statis-
tiques  du  tableau  I  de  la note  ~·:éthodologique  (page =·-:'  )  ~oaraissent indiquer-,  ;JOUI 
lA  reccnsw~ent de  la po"Julatior:  de  1961,  une  très forte  sous-esti· :ation  de  la 
po;m1a-tio:-:  acti  vc  f':S·~inin~  dar;.s  1'  2-cricul  ture. - 25  -
3,  Evo.lution  des secteurs non agricoles 
4  -
Comma il  él  été  noté,  dans le nord-est le  développement  des ·sec-
teurs non 'agricoles n.'t a.  pa.s  été  à  même  d'absorber  à  temps le grand' exode 
.  .  .  ·' 
enreglstré:. ·dans  l'' agriculture entre 1951 et 1961.  Cela na signifie· ce-
pendant  pas  que  le  développement  de  ces secteurs ait  é·té  l.ènt  ou  peu 
important,.  Pendant la période  en question,  c• est en er'fet· le nord-eè't 
qu.i:,  des  cinq grandes divisions italiennes,  a  connu la plus ·:rortè: ·a_u.G-
mentat'ion· de·  la population active  industrielle  (+  49,8 % contr·e  +  32,5% 
pour la .moyenne  nationale),  avec  des  maxima  en· Em1lie~Rom'agne- (+. 71,'0: %) 
••  1.- ,·  ' 
·et ·en  Vénétiè · C+ ·50; 5 %) •  Cela.  a  entrainé  ,pour  le  secteur industriel, 
/  ' 
une  réduction notable  de  1 1 écart entre 'le nombre  des personnes ac.tives 
et le nombre  des  personnes  employées  dans la région,  puisque  lè. pour_·· 
centage  des  tfavailleurs  de  l'industrie sans  emplo{  dan~ ·le$  ind~st~~~s 
régionales est· tombé· de  3?,8% en· 1951  à  27 11% en  1961~  Commè  le 
r.~ontre  le  tG..bleau  9,  ce  pourcentage,  rien que· pour  les trois "Véti.ét:iès, 
ét~it.en.l96l  ~e .32,3% du  t~tal de  la population· active •.  Il se  dé~ 
c_o~p_oa9-:it .comme .suit  :  .. 8,6 % pour  les travailleurs temporairement· ·em-
..  ~;·  •'  •  -.•  •  ,.  t  r 
.P}.<?Y.~,s  .~ .1~_  é:tFa.~~er  '- ~t5 % pour  les  bhôme~e et 21,2 % pour  ·1~6  :tra~. 
va~ll~urs  .. de~ '.'.a.otivités  industrielles  précaires'~. ·En ·Emilie-Ro~_agne, 
,  •  •  ,  '  :  ~ •  .'  1  •  .,  '  '  r  1  '  '  •  '  • 
_J?~u;. '?.9Atx:.e_,,  1'.-ém.igrat.i,on  te_mporaire  à  1' étranger a· été insignifiau.t·é .  .(.1), 
'  1  •  •  :  •  -~  •  •  •  .,;:.  .,  •  • 
~~~.df.~_  ,_,~ue  .. ,: ~'  écA._I:".t  ,çox:respon.dant  entre la populatioD! taC:tive  industria·l:le 
.et  1~. nqmbre  d~a ·travailleurs employés :dans les industr·ies r.égi:onaleé  -'~ 
1  •  ..\  ..  •  •  •  •  ~  \.  •  •  .. 
é_~é_,be.auc.o~p  .. plu~- favora~le  :  22,..3  % (voir tl\bleau 8)  • 
•  ••  '..  ..  1  •  • 
Pour; t.out  le nôrd...:.est 1·  1'  aJtgmentation  du  nombre  des  travailleur·a  ernp1oyés 
dans. la- seule~ industrie·  manufacturière~ est toùt  au~si Împ:o~t·~nt~  :·  ;+.  45~, 8  " 
contre  +.'28,·5  %:pour· la moyenne  nationale.  Elle atteint de  nouveau  s~s· 
maxima  en  Emilie_Romagne  (+  70,3 %)  et  en  Vénétie  (+_;1,·~- ~>...t:!~·  ..  :.Pr.~·.::· 
mière  de  ces régions  a  absorbé  à  elle seule plus  de  50  %.  ~e  1_' ~u.e;~e,~t~":" 
ti  on  to~~le:  du·- ·n:ombre:  de~ travailieur  s  eJ?!plo;és  dana  ~'  i~~.~st~i.e.  m~·~;. 
fa~iki~r'~ du. no~d-es:t  (146.~00  a~~ 280  .• 0~0). Elle  ~st la  ..  seu~e  -~ég~o~ 
hù"' 1~  i  ~b~b~e- ~e-~  entreprises .locales  de  cette ·~r~che  ~· ~~g~nent.é '<'  + 
?,(  ... %·,  co~tf.~·.·~: 1~2% pour  l~  .nord~es~).  '  . 
(1)  El:-1~  n.~a att_eiut-:.que  2,8 % po~r le  groupe  statistique  de,rcettè·~région 
.  ·:;  ·, :1  .  :,. ..  ,  .  .  .  •. 
èt  des  Marches - 26  -
Les  deux autres régions  de  la division sont  demeurées  loin  en arrière 
pour  le  développement  du  secteur  industriel,  au.point  qu'èntre 1951  èt 
1961  on  a  assisté  à  un  renversement  du  classement  des  4 régions  pour  le 
nombre· des  travailleurs industriels par  1000 habitants  (voir  tableau 5, 
col.  2  et 3).  Le  Friou·l-Vénétie  julienne,  qui avait  en  1951  un  nombre 
élevé  de  travailleurs  (96  pour  1000  habitants)  grâce  à  la 'zone  indus-
trielle de  Monfalcone-Trieste·,  a  ressenti les effets  de  la baisse  du  dé-
veloppement  et  de  l'activité du  port  de  Trieste.  D'autre part,  dans· le 
Trentin ·Haut-Adige,  où  le milieu et la situation géographique  ne  se 
prêtent  pas  à  l'implantation  de  grandes  entreprises industrielles,  lew 
travailleurs  employés  dans  cette branche  ont  faiblement  augmenté  (de  94 
à  102  seulement,  par  1000 habitants),  ce  qui  fait  passer  cette région  en 
1961  à  la dernière place  dans  le nord-est  pour  ce  qui est  du  rapport 
entre  augmentation  du  nombre  des  travailleurs employés  dans  l'industrie 
et  population présente. 
Le  nord-est  est la seule  division italienne  où  le. nombre  des  travailleurs 
des  services n'a pas  augmenté  davantage  entre  1951  et  1961  que  celui  des 
travailleurs  de  l'industrie.  Cette  division a  ainsi confirmé  son  carac-
tère  typique  de  région essentiellement agricole  en  cours  de  développement 
industriel rapide.  Dans  le seul secteur  du  commerce,  où  le  développement 
très poussé  du  tour.isme  a  sans  doute  été décisif,  on  note  une  augmentation 
plus forte,  tant  du  nombre  des  travailleurs  (+  53,3  %)  que  de  celui des 
unités  locales  (+  47,4 %).  C'est  ce  qui explique  que  le Trentin -Haut-
Adige  ait participé davantage  au  développement  du  secteur  du  commerce 
(+  51,8 %),  alors  que  d'autres initiatives touristiques importantes  ont 
aussi notablement  intéressé la côte  adriatique  (voir  tableau  7.2). 
4.  Population agricole 
c.  c  déjà dit que  des  cinq divisions c'est le nord-est  qui  a  en-
registré l'exode  agricole  le plus marqué.  Cet  exode  est  ~is en  lumière 
par la diminution  de  la  populat~on active masculine  dans l'agriculture: 
- 35,6 % contre  33,4 % pour la moyenne  nationale.  Pour  1961,·. les  données 
de  l'enquête  sur la main-d'oeuvre  signalent  un  phénomène,particul~er;pour 
le nord-est:  dans  cette division,  le  nombre  des  femmes  employées  dans 
l'agriculture aurait  diminué  au  même  rythme  que  celui  des  hommes  (en  1951, 
elles représentaient  25,8 % de  la population active;  en  1961,  25,9 % de - 2?  -
la  main~d'oeuvre  .e~plo~ée  da~s l'agriculture: voir tableau 2, 
colonnes  8  et 9).  :0ien  ~e  des  recherches  2vctuellercnt  en  cours 
il1diquent  avec  concordance  que  les  données  citées  devraient 
•t  ·  ~  (c~,_~rs  le  se·1~S  d'une parti- Vré:i::;eublable:-ent  e  re  corrlgees  ~- ·  _ 
cipation plus grande  de  la main-d'oeuvre  féminine  à  la gestion  de  l~ex- .  ....  - , 
ploitation),  on  ne  nossède  pas  de  données  permettant  de  conclure • 
une  différenc~  interré~ionale substantielle et  évaluable  dans  l'err~ur 
commise  par  1 • ISTA~ en  c~ _qui  concerne 1'  importance_  de  la main-d·' oeu:vre 
agricole  féoinine.  En  supposant  que  cette erreur ait été systématiquement 
la même  dans  chacune  des régions  de  l'Italie, les données  du  tableau  2 
a.:;lènent  de.  toute  façon  à  conclure  que  par rapport  aux autres divi-
siens,  le nord-est  occupe  une  position unique:  à  l'échelle nationale, le 
pourcentage  des  femmes  employées  dans l'agriculture serait  passé pendant 
la même  période  de  25,1 %  à  30,1 % du  total de  la population active agri-
cole. 
Cooae  le montre  le  tableau 10.2,  l'exode agricole,  bien  que  nettement 
supérieur  dans les trois Vénéties  à  celui de  l'Emilie-Romagne,  a  intensé-
ment  affecté entre  1951 et 1961 toutes les zones  de  oulture  de  la division 
nord-est. 
On  peut  aussi expliquer  en  partie  ce  phénomène  à  l'aide  des  données  de 
ce  tableau:  ils montrent  en  effet, qu'exception faite  de  la zone  alpine 
et pré-alpine, la circonscription tout  entière avait  connu  jusqu'en 1951 
un  exode  agricole très limité,  ce  qui signifie que  l'agriculture régio-
nale  avait ainsi conservé  une  charge  de  main-d'oeuvre  très élevée  jusqu'à 
une  période  toute  récente. 
Dans  cette circonscription,  l'industrialisation est  en effet un  phénomène 
postérieur substantielleMent postérieur  ù  1951.  D'autre part,  les  caractéristiques 
dominantes  de  la moyenne  et petite industrie,  récemment  implantée,  ne  lui 
ont pas  permis  d'étendre  son rayon d'attraction de  la main-d'oeuvre 
jusqu'aux zones  encore  dépourvues  d'installations industrielles.  Ce  sont 
surtout celles-ci,  en effet, qui  ont  alimenté les courants  d'émigration 
qui  se  sont manifestés dans la division au  cours  de  cette période. ~ 28  -
peux  ponsidérations  fondamentales  ressortent  des  données relatives au 
revenu  produit  par travailleur,  figurant  au  tableau 51  col.  9-12.  La 
première est que  dans la division,  les revenus agricoles  moy~ns  o~t 
été pour  cette année-là,  très supérieurs au revenu national moyen  par 
personne  employée  dans le secteur agricole.  La  seconde  est que  le 
rapport  entre les revenus agricoles et les revenus  réalisés  dans  les 
a~tres secteurs  de  l'économie  a  été  en  général beaucoup plus  favorable 
dans  cette division que  dans la plupart  des nutres régions  du  pays. - 29  -
§  2  Le  TRENTIN  HAUT-ADIGE 
Evolù~iorr  ,  ·démograph'ique 
Comme  il  a  déjà  été  dit  dans la partie générale,  l'évolution 'démo-
graphiqÜ.e  dù  Trent  in  Haut-Adig~ est identiqué·--'à. 1'  évolution nationale: e.t 
supérieure  à  ~elle .d.es  autres régions  qui  composent le nord-est  ( ~a.blèau 
l). Il semble qu'il faille attribuer oet accroissement  démographique ·plus 
'spéciaiement .  ~u.  H~u  t-Adige,  c'est-à-dire  à  la province  de  Bolzano·.  il 
ressort· en  ~ffet  du-~ableau 6;2 que  cett~ province  a  enregistré en i96i 
un  accroissement  de  population légèrement  supérieur  à  12 %  P.,~  rap;port ·à 
1951,-~contre· un accroissement  de  0,6 %·seulement,  pendant la même·  p·ëriode·, 
pour  la· pr-ovince  ..  de .Trente  • 
.  - ':  •  .  •  '  ,t'  •.. 
Les  causes  dé.  c::ette' grande  différence  démographique  entre  deux  provinces 
au  sè'fn ~d'un~ -~ê~e  ~'~g.iô~·  so~t .multiples.  Dan~ le passé,  avant  le boom 
é~ô~oniiqu~:~· fa ·P~·ôvi~ce ·de·  Bol~'ano bénéficiait en  cé  qui  conè.erne  iè~.:~.e~· 
-•.  1  .  '  "  •  '  '  ••  '  :· 
venu  dè. éotfdi ti  ons 'plus favorables  'que' ·la province  de  Trent.ê.  Dans· 
1 •  agrie·liitur~··~····relativemént  au niveau  technologique  de  l'époque,  là pré-
.~.··,  ~  •:.  ·-- ~  .,.  ~  "\  '  1  ~  ~·  ~-:  ••  - .. :::·  ~~J.~~~:. 
dominàhce ·du ·"maso·· chiuso"  ( "geschlossener Hof")  ('domaine  agricote hé-
réditaire)  constituait  un  facteur  structurel nettement positif; il en va 
de  même  des  anciennes exploitations rentables  du  fond  de  ·1a  vn1·1·é~·.  'Ei1 
o~~:r.!~''·  r:{•:.-~x;~~t-~n~_e  .. ·~·d·.~!·secteur. tour~~tique; déj.à  tr'ès  d:éve'toppâ.  ~t  ~e  . 
.,.•  '  ,  r  ,  •\'  ~,  •  - •  • ,  •  , •·  •  '- '  ~  ,  , ,  ,  ,  ,  ,  ~  ,  .... ,  ~. 
noyau~.  d:.•·.industri:e  .. ·lourde  né  autour· ·de  la ville de  Be>lzano· :bon.tribuaient 
à  plac~·f.' c~~t~,e·: pr'o~ipce.  dans  ~ne· positi.on plus. favorable  qu~. ~eiÎ~ _  d~· 
'  ...  .  )  '  .  ~  :  .... .  ~  ~ .  ~  '" 
Trente  ..  Le  boom: .é.conomique  a  ·.;  en revanche' ·provoqu:é  une  tendance  ôpposée 
en. -~~~~-$mh  ..  -~i~_c  __  :~e:  probiè~·~· poiiti<iu~ et  lin.gui_st'i.que; de._  :c:·et~e  :Pr:o:vi·~~e. 
T  1_'  ••  •  •  •  ''...  ••  '•  '  ',.  '  • 
Les·:p.opulation· de' langue  allemande!· tant ·par  leur-s  tradit·ion·s· -pre·sq·ue 
exclu~ive.me".~.~· a~~~res ·-·  _qu~  s.ont  .en.  P?-r,tie  ..  yolÔnta~re~ent,  mS:in-~e'nu~~:­
que  du  .. f.ai.t!. des  o-bstacles  de·  nature  linguist~q~~-;  :q~:l.  r·endel'lt· :dif"ficilê 
le'  r~'~f:à.~-~~~7n~  atk  :Jo a' main-d' o,fluVZ.!'  dans  les se ?t eUrs  non::~J.cple~  1• ont 
dans 1'  ensemble  peu participé â· 1'  expansion  du·· secteur 'indusbriel·T 
d'autre part, l'apport insuffisant  de  la main-d'oeuvre  agricole est  sans 
doute  dû  précisément  à  l'existence  d•un  secteur agricole  fondé  surtout 
sur une  institution comme  celle  du  "maso  chiuso11 ,  qui  fonctionne  encore - 30  -
sur la base  de  critères traditionnels  (1). 
On  trouvera une  cause  purement  démographique  de  ce  phénomène··  dans  1'  immi-
gration  consta~te. de  population  en  provenance  des  régions méridionales, 
.  ' 
orientée presque  exclusivemènt  vers la province  de  Bolzano.  Celle-ci n'a 
le caractère ni d'une  migration  saisonnière ni d'une  migration d'inaivi-
dus  isolés, mais à.le  concerne  au  contraire  des  groupes.· familiaux  ou 
originaires de  la même  communauté  qui  se  déplacent  en  bloc  ou  "à la chaine" 
poussés  par le fait  que  1'  économie  de  la zone  offre  un ·certain  "espace''  à 
l'immigration. 
Il faut  noter  en  outre la différence  d'intensité  de  l'émigration  dans les 
deux  provinces.  Tandis  que  dans  la province  de  Trente,  l'ensemble  des 
communes,  à  l'exception  du  chef-lieu,  reflète la tendance  générale  du 
nord-est  et  accuse  une  perte  considérable  de  population.(- 4,3 %),  la 
province  de  Bolzano  cannait le phénomène  oppos€;  les communes  autres  que 
les chefs-lieux enregistrent  un  accroissement  de  7,8  %.  Cela tient,  d'une 
part,  à  ce  qui  a  été dit  dans  le  texte et  dans la note  l  à  cette page, 
d'autre part au  développement  marqué  du  tourisme  d'hiver et d'été en 
(1)  La  législation et les usages  locaux en la matièr~ sont· telè que 
d'une  part,  soit pour  inscrire  une  exploitation agricole  au registre 
. des  "masi  chiusi",  soit pour  les questions de  succession  (in  di  vise), 
le  futur  chef  d'exploitation doit  donner  des  garanties suffisantes 
de  ses capacités  de  gestion,  c'est-à-diré en pratique qu'il doit 
être  un  bon  agriculteur capable  d'améliorer  l'exploitation.  C'est 
ce  qui explique  le niveau  de  gestion relativement  élevé atteint par 
c·e  type  d'exploita  ti  on,  avant  même  qu'intervienne  1~ facteur  travail 
qui  conditionne la gestion,  comme  .c'est le cas actuellement.  D'autre 
part, le fait  que,  pour  ~tre classée  "maso  chiuso",  l'exploitation 
doive  être  en mesure.  de  subvenir  d'une  manière  autonome  aux besoins 
de  5  personnes  au  minimum,  devrait  en  ~héorie· conduire  logiquement 
à  une  diminution rapide  du  nombre  des  "masi",  mais  en  p~tatique,  cela 
finit  par  constituer  un  important  obstacle  structurel et psycholo-
gique  à  l'abandon  des  exploitations agricoles.  · - 31  -
haute montagne;  dans  1~ province  de  Trente,  ce  dévelowmen~, d.u  ~  our.isme 
..  . .  ~ 
a  des  origines très récentes  (voir  ci-après). 
Population açtive 
En  chiffres absolùs i•augmentation  de  la population active masculine 
déjà mentionnée  ei~déssus, enregistrée  dans là région entre  1951  et 
1961,. s~est:·él~vée·:à. 8•775 personnes.  Cette  augmentation,  unique: dans 
tout·le.qqrd-est~ ·a été possible surtout  parce  que  l'augmentatibri  de 
33.058-.uni~és.  d~: la population active masculine  dans  les secteurs ndn 
agricÇ>le~  _-n'a_  ét.é  compensée  que  par  une  diminution  peù  import·ante :de la 
popu.~~t-i9n aot.iv.e  ·masculine  dans ·1'  agrictiltuzte~ ··cette  diminution·,· ·ae 
17•-le:l  ..  un~té-s_,  r.epréef;nte  en effet 26,0% de  ia·population active mas-
:ç_uliA~ ;4u.  :s~_cteur  agr_icole  en·  1951,  contre  une  diminution  de  '3'5 ,6  -~ 
pour, ;1:' ~ns.em-ble ·du .nord-est. 
Ces··  riio·dific~tion:s\  ~quoi -qu'il en soit,  ont  fa:it  que,_. dans  le Trentin-
Iia:\.tt-A:ai.'ge  -~gal~·ment,  · l'  agricu'lture,  où·  la populatio!.1  actiV:e  masculine 
est passée  de  44,8 %  à  32,0 % du  total,  a  cédé la première. place  à  l'in-
dustr~e.  Dansr c.e·. secteur. la population ac'tive  m~~ouline est· passée' 
en~re· t-951,  ~t.l_96l,. de  31·,8·%  à. 3.j,7% du total (tablèau J.2)~ 
Tout-efois.,·· 1 1 ag.rlc'ulture  conservà~~ encore  en  1961  une.  p~sition impor:-
,: 
tante  dans  l'économie régionale,  àvec  le tiers environ  de la population 
act,iv~,:masculi~e.  En:  mêm~ temps,- au moi'ns  selon les statistique-s· dis-
ponibles  1 .  1.' ~pport  féminin~. au . travail> agricole,  t·out  en restant·, très' bas 
par  ;-app~rt  aux, ·au.tres régions  du  nord-e~t' était en  légère. hausse. (voir 
t~~l~au:2~~cQl• :8  et 9). 
séëtèurs·rion.a6ricoles 
A  un  accroissement  de  22.933 unités  de. la pop~lati<?n .activ:e .in4usJr_j.,e:-lle 
(recensement  de  'i.'~  "p:opu~8;tion), .s'oppose  un  aacroissement. de .l0.49Q.unités 
•  •  •  •  •  •  '  -- •  •  •  •  '  •  '  ·,.:  '  1  • 
seulement  4es  t~a.vailleurs employés.  dans  les  indust~ie,s  ,rég:f:.onal~:S·  .. .<.r.e-
,·:,  ·..  .  .  .  . 
censeaeilt  de  1'  industrie et  du  commerce) •  ..  Cette .faibl.e  all:gm.en.~a~~o~ du 
nombre  des travailleurs  de  l'industrie, qui)  éq~ivaut à  un  accroissement 
·po·s-i  t ±r" de  1'5,  i  ·%,  :le ·pl. us  bas  du  cen  tr~  -nçrd  n.prèa  celui  de  l'Ombrie, 
signifie ·que' 1·' é'cart:  entre les personnes  recensées' co~me  a~tive.s  d~ns le 
''Sectéur$ :.lrinustriel ·et ·les personnes employées  ~·  e~t. ~o~~i..dé~~bl~~ent 
êlârgi~. ne··  i95l:  .. à  i961,  la populatîon àctivè  indue~·ri·~·ll~:  n~~ employée - 32  -
dans  les industries régionales,  contrairement  à  ce  que  l'on constatait 
dans  tout  le nord-est,  augmentait,  passànt  de  19,3% à  26,6  %.  Etant 
donné  que  l'émigration temporaire  était moins  importante,  cela signi-
fiait  surtottt,  en  pratique,  une  augmentation  du  nombre  des  personnes 
employées  dans  des activités industrielles précaires. 
L'augmentation  du  nombre  des  travailleurs  de  l'industrie  manufactur~êre, 
qui ne  diffère  pas  bea~coup de  l'augmentation  enregistr~e pour  l'ensemble 
du  secteur  industriel  (+  16,.8% contre  +  15,2 %),  indique  que  cette  atlg-
tnentation  dans  les activités précaires est attribuée  en partie  à  l'indus-
trie régionale.  qelle-civ  qu'elle soit  de  créntion récente  ou  ancienne, 
garde  souvent  un  aaractère artisanal  (en 1961,  on  ne  comptait  que  5  tr~­
vailleurs par unité locale)  et emploie  un  grand  nombre  d'apprentis qui 
échappent  facilement  au  recensement  de  l'industrie.  On  notera aussi qu'en 
1961  58,1% seulement  des  travailleurs étaient  employés.  dan~ des  entre-
prises occupant  plus  de  10  tr~iaill~urs,  contre  69,7% pour  l'ensemble 
du  nord-est. 
Le  tableau 7.2  (col.  4  et 5)  montre  en  outre  que  le  développement.de 
l'industrie a  été plus poussé  dans  la province  de  Bolzano  <~ 20,3 %)  que 
dans la province  de  Trente,  ce  qui  confirme  la thèse  qu·• a  et.8 
énoncée  dans  les pages  qui  précèdent. 
Le  tableau de  la situation dans  le sedteur  tertiaire est ,beaucoup plus 
favorable:  ce  secteur qui  comptait  30,5 % dn  total de  la population 
active  en  1951 
1:en  comptait 38,1 % en 1961,  grâce  surtout  à  1 • augmen tn.tion 
sensible  du  nombre  des  femmes  employées  dans  ce  s~cteur  (v~ir  t~bleau 3.2) 
Il faut  toutefois rappeler  que  l'industrialisation postérieure  à  1951  a 
été beaucoup plus sensible  dans la province  de  Trente  que  dans celle  de 
Bolzano.  L'augmentation  du  nombre  des  personnes  employées  dans  les ser-
vices  a  ét~ de  41,2 %,  tandis  que  dans  le seul  ~ecteur du  commerce  elle a 
att~int 51,8 %,  soit le triple  de  l'augmentation  du  nombre  de  travailleurs 
de  l'industrie manufacturière. 
Il faut  relever  en  outre  que  la province  de  Bolzano,  qui  dès  1951 avait 
enregistré une  augmentation  du  nombre  de  personnes  employées  dans  le 
commerée  semsiblement  supérieure  à  celle  de  la province  de  Trente,  tout 
en ayant  une  population moins  nombreuse,  enregistrait  en  1961,  par rapport - 33  -
à  cette province,  une  augmentation plus  importante  du  nombre  d'unités 
loc.:1les  dans  le  commerce  (+  42,2 % contre  +  31,1 %)  ~t- en  chiff"res: ·ab-
solus  un  accroissement  également' supérieur  du  nombl"'e  des· ·travaill-eurs 
(+ 10.000 contre + 7-700).  CEifte ·évolution s'explique par le fait  que 
. .  .  . 
la pro,;ince  de  Bolzano. dispose  de  ressources plus  imp-ortantes  pour  le 
développe_m~nt. du  tourisme d'hi.ver  en haute montagne,tân4is  qutf le développe-
ment  du  tourisme  d'été,qui a  éplemept ·été important  dans. la province  de 
Trente,· est· be.aucau·p -plus récent. 
L'agriculture 
On  a  déjà relevé ·que-dans le Trentin- Haut~Adig~ la  dim~nuti~n de 
la population active  a.·gricole  à  été beaucoup moins  ~arq1,1ée  que  dans  les 
.'1 
autre-s.  r.ég~.ons.  d~ n.ord-.es.t_,  surtout  en  Vénétie et  dans le Frioul - Vénétie 
4  •  •  •  '  ~ 
julienne  (voir tableau  ~  •. 2,  __ col.  5).  On  not~ toutefois. une  g~ande  ... diffé-
rence  en.tre les deux  provinces qui  composent  la. région:· tan-dis  que;,· Tr.ènia! 
1  •  '  ~ 
accuse  u~é. bais~è' sensible  de la popùlation' 'act·iv~. agr'icole:,.  de. ·3:6-,3  % 
(~~--~le  ·~a· p~pui~ti;o~ e.cti've.  mB:scuiine  étant prise' en  oonsidérationl,  ... la 
,- .  '  ~  ~  .·  ~  - ~  .  '  . 
dindnution  à  Bolzano;-~' est  que  de  14,7 %.  Trente  ·a·• écart·e ·donc ,pe;u  de; .la 
•  "'·'  .  - ..  .  -~  •  /~: • :  • ..  ••  ' ' '  ·...  ·•  ;  !  '  '  '  !  '  -
tendance  générale  du  nord'-est,  àlors qu' à·"Bolzano la :di.miriuti'on _.de, .-.·la -po-
..  1  •  •  ,  •  •  •  .,.  :  ••  • 
p~Ï~·tio~ ·  ac~tive.  agricol~ ·e,st ·la plus ·-faible 'dè  toutes les pro.vinees :1-ta-
••  1  •  •  ...  ~-- ·.~  :. !  ...  :...  ',  ·- i  • '  :  .  ' 
lienn~~~  Ce  phénomène  est lié à  ce  qu.i  a  été dit  à  propo·s  dè ·l'.évolution 
~  -·  ~ 1  • •  J  .  '  -J  '!  •  :  ~  :...  '  •  •  •  • 
d~mographique de  cètte. seconde ··province,· ·la structure  des :exploitations 
~~- li~~t~.Ad~~~  ~t-ant r certainement  J,ius. ravorable  que· celle des. éxploit{l-
;'.  i'  •  • 
ti  ons  de  la·  p~ovince;  ·de  Trenté.  on·· trouve  un  prêm:l.e·r  i11dice · significatif 
de  cette situation dans le fait  que  la superficie moyenne  des.èxp1pita-
\.  "  .  . 
tiens· agricolés  d.Ù 'liaut-Adige  est plus  élevée( en ·1961., -les·. explèd.tat.ion$ 
d'une .  SUp·~~~icie  i~:férie\u-e  OÙ  égàl·e  à  1  ha  êonst·it-uaiènt··.  ·20·%  ·dÜ  t-o.t:~l 
.  .  .  ~  . .  1.  ".  :  '  .  .  . 
des  exploitations agricoïes  ,·  cont·rè  3'7 ·% 'pour ·la· provïnce  de Tren·te ).1 
cet't~; s~p~r~i':lcie ·plus  ~levée étant maiilte·nue: par  la.i coutuine  ·loc~e!· 
.  .  )  .  - ~  .  . 
dont  on  a  déjà parlé,  d'indivision· des fonds :-ruraux .• - ce·la.  e.xp.liq.ue 
é$aï~.Ae~t!  -~~·,:en  1961'  j~n ?c.omptait ,··  daria· la province  d&  Bolzano,. J.:tf-6. ,a·c:tifs 
~~·~:~Jlin~·:  ~our '1bo ··  ·  ~·x.ploitatiorts.  Au  dontrafre,  le cliiffx-e· .eorr.espopdant 
.........  '  ~·~  f"':'  {!  •  .:-::  ~  '  1  ~  ·..  •  ~  •  •  •  1  •  1  ' 
était  tombé  à  61.  ·dàns  là prov.ino·e :de  Trente~ v'a.l.eur ..  qu:i· ··  .. se  situe _idans:  la 
gamme  des  valeurs enregistrées par les autres provinces :alp·ines·  ~dU:-~~oupe 
etMfque '-'italién·.  ·Bolzano ·rest-:e ·  .  .-ains_i  non ·~e.ule.meœt, ;1~.  ,Pro.v~c~-~~a.  ~lus 
agr·i:ë ole  ude· .:h  1région  (35 ,2 ·'% .  des  p~rsonne~ employées. ,  t~av~ill~n  t  dans .  r  .  •.  '  ..  .  . h.  :  ' ;,  :  .  ~  :,  r  ~  ~  •• 
l~·àgr:teülture  tr :eontre ·26,2 ·%  ·eeul~ment  ··à .. Tr~~fe)  t·:ma~~ aussi la p~o.vince - 34  -
la plus agricole  de  toutes celles qui  sont  en  grande  partie  composées  par 
des  territoires alpine. 
Le  Trenti~- Haut-Adige,  dans  son  ensemble,  a  un  revenu agrieole·par tra-
vailleur  â  peu  prè~ ~gal à  celui  de  la Vénétie  et  supérieur  de  17 % à  la 
moyenne  nationale.  Ma~s ce  qui.est  plus  imp9rtant  pour  l'économie  et  pour 
~ 
1' avenir  du  développement  économique.  ~t  démographique  dè  la ·région, ···c'est 
'  . 
que  ce  revenu  s'~carte beaucoup  moins  du  revenu  non  agricole  que  le re-
venu  moyen  national par  personne  employée  dans  l'agriculture.  L'êc~rt 
reste  toutefois  important,  le revenu  produit  par  personne  employée  dans 
l'agriculture ne  représentant  que  60 % du  revenu produit  par personne  em-
ployée  dans  les secteurs non  agricoles  (tableau 5,  col.  9-12). 
Enfin,  sans  examiner  en  détail les structures agricoles,  on  peut 
tirer du  tableau 11  deux  observations principales  : 
1) l'agriculture régionale,  qui  au  cours  de  ces  dix  dernières  années  a 
connu  une  spécialisat.ion poussée  - surtout  pour  les fruits  - est  daris 
une  situation bea,ucoup  plus favorable  que le secteur agricole  dans  le 
reste  de  la division  du nord-est,  notamment  en  ce  qui  concerne la struc-
ture  d'âge  de  sa population:  le groupe  des  jeunes  de  14 à  21  ans,,  qui 
représentait 16,0% du  total des  hommes  employés  dans l'agriculture en 
1951,  en représentait  encore  12,5 % en  1961.  Pendant  la même  période, 
les chiffres moyens  du  même  groupe  d'âge  passaient,  pour l'ensemble  du 
nord-est,  de  15,5% à  8,5 %,  et pour  la Vénétie  en particulier  de  17,1 % 
à  8,6 %). 
2)  La  région  occupe,  parmi toutes les régions italiennes, la.dernière place 
pour le pourcentage  des  personnes actives appartenant  à  la classe  d'âge 
de  10  à  14 ans:  ce  pourcentage  est pass€  de  1,0 % en  1951  ~ 0,4 % en 
l961  (pour l'ensemble  du  nord-est, il passait  de  2.7% à  1,0 %;  pour 
la Vénétie,  de  3,2 % à  1,2 %).  Ce  phénomène  qui  témoigne  du  niveau le 
plus bas  de  non  fréquentation  scolair~ qui ait  ét~ enregistr4e  dans la 
population agricole  italienne,  est  un  nouvel  indice  des  grandes possi-
bilités de  développement  de  l'agriculture  de  la région et  de  son  niveau 
teèhnique  élevé. 
En  ce  qui  concerne  l'.exode  agricole  par  zone  de  culture et la condition 
sociale·des agriculteurs,  les chiffres des  tableaux·10.2 et  12~ne per. 
mettent  pas  de  procéder  à  une  analyse  distincte,  le Trentin  - Haut-Adige - 35  -
ayant· êté associê  dana· la statistique aux  deux  autr~s  r~giori~  dè6 ttois 
Vénéties  ... On  pe:ut  dire. toutefois que  1 • exode  a  attein.t  se·s  ma.Xima:  dans 
la· prpvince  de··-Trente  et  en  général dans  les zones  de  -haut·e  ·mo·n·tagne. ·'Il 
est resté plutôt limité  dana  les  zones  de  vallée  qui pratiquent la cul·._ 
ture  ~es frl;lits  et  légumes.  Pour la plupart,  les exploitations  s.~tué.es 
dans  le~ vallées  so~t gérées  en  faire-valoir  direct,. tandis  q~'en haute 
montagne.?' est .la  g~ande exploitation  sy~vo-pastorale  appq.rt~I}ant· à  d-es· 
organismes  ~t  à  des.coœnunes  et  gérée  par  des  salariés qui  domine. 
....  ~  ~  '  f  ..  '  • 
Le  tableau· 12 montre  en  eff~t que  dans·les trois Vénéties,  de  même  que 
dans  d'autres parties  de  1 1Italie,  les  changements  surverius  dan~  lci:str~c­
ture  professionnelle agricole,  de  1951  à  1961,  ont  entraîné  une  diminution 
considérable  de  la main-d'oeuvre  salariée et une  augmentation relative cor-
respondante  des  chefs  d'exploitation  familiaux. 
Conclusions 
Le  Trentin  -Haut-Adige,  qui  jouit  d'une  autonomie  administrative propre 
avec  statut spécial,  a  pu  conserver  entre  1951  et 1961  une  grande  partie 
de  l'accroissement  naturel  de  sa population,  grâce  à  une  économie  qui n'a 
pas  provoqué  de  grands  courants d'émigration  à  l'étranger plutôt  qu'au 
développement  marqué  des  secteurs non  agricoles.  Cette  économie  continue 
de  s'appuyer  en particulier sur  un  secteur agricole  très développé;  ca-
ractérisé spécialement  dans le Haut-Adige  par  un  large  développement  d'or-
ga~iemes et de  coopératives. 
Il faut  encore  noter  que  l'agriculture régionale  de  la province  de  Trente, 
lorsqu'elle n'est pas hautement  spécialisée,  a  pu  ou  su  trouver peut-être 
plus  qu'~illeurs les meilleures  formes  d'une  intégration croissante  à  des 
activités touristiques et  à  la petite industrie;  elle est ainsi parvenue 
à  offrir un  degré  plus  élevé  de  stabilité de  l'emploi pour le  secteur  tout 
entier. 
En  ce  qui  concerne l'industrie  (et l'artisanat) il faut  noter  que  dans la 
province  de  Bolzano  les facteurs  ethniques et politiques déjà signalés,  de 
même,  peut  être,  que  la,situation géographique  périphérique par rapport  au 
reste  du  pays,  ont  sérieusement  entravé le récent  processus d'industriali-
sation sur  la base  de  petites etooyennes  entreprises,  dont  la province  de - 36  -
Trente,  en  r.evanche,  a  bénéficié  dans  une  plus large mesure.  Dans ·la pro-
Yince  de  Bolzano  l'industrie est pratiquement  restée  fondée  sur les ·entre-· 
prises industrielles grandes  et  moyennes  qui  existaient avant 1951.  L'·ar• 
tisanat  y  connaît  par contre  un  développement  notable• 
Le  revenu net  par habitant,  indice  du  niveau  économique  général,  s'est 
sensiblement  rapproché  en 1961  de  la moyenne  nationale,  à  laquelle il 
reste  inféri~ur de  trois pointa.  Il a  cependant  été  sensiblement  plus 
élevé  dans la province  de  Bolzano,  où il a  été  supérieur  de  19  pointa  à 
celui  de  la province  de  Trente  (indices  de  107 et 88  respectivement  : 
moyenne  nationale =  100). - 37  -
-~  3  Le  FRIOUL  - VENETTE  JULIENNE 
La ·r·6giori  du  F:ticul  - Vénétie  julienne,  qui  jouit  d'une  autonomi·a· adminî-
strative propre;  av~ec statut spécial, ·peut  être· divisée'·en· deux parfies 
dont  les différ.ence·s  sont  profondes:  le Frj_oul  (c'est-à-dire la province 
d'Udine)  et le reste  de  la Vénétie- j·ulienne  d'avant  -gu·èrre  ( c 'est..:à~dire 
la p:r:ovinpe  de.  Gorizia et le territoire  de  Trieste)..  Dans les  pag._e~ 
suivantes  sera  faite  do-!1-C  la dist.inction entre le Frioul  ... et -~a Vé1}.étie 
julienn~~  sans  faire  trop  souvant  usage. des  dénominations  des  PfOVinc~s. 
Evolution  démo~raphique 
En  1961·,· sur· une" population présente totale  de  1.165.·571  habitani's·,-'?~6.936 
(62,4· %r ont  .. été recensés- dans  le Frioul et les  430~635. restants (3?,6 ·%) 
en  Vénétie·· 'julienne.· Dnns· 1'  introduction générale, il a  été déjà fait 
observer  que  cette·. région· ast celle  du  nord-est  qui· a  enregistré· la  plu}; 
forte  perte  de  population,  par suite  d'un accroissement  naturel·extr~ke~ 
ment  bas  (+ 2,3 %)  et  d'un  solde passif  du  mouvement  migratoir:e,  de'(~ 4·,9:··%. 
Le  tableau 6.2 révèle  que  cette perte  de  population n'a eu  lieu  ~u~ dans 
1~·-·p:.;i~ui,  qul 'a accusé  une  diminution  totale  de  5,2·%·~  alor?  qu~ la Vé-
n~ti~- j~ile~rie a  conserv~  ~ p~u de  chos~  pr~s  l'accrois&~men·~  de  popula-
_·  ·,"' :  '(  l  '  0  '  ;  •  '  :·  '  ~~.  •  •  • :  '  ~·  1 M  ,  •  ' 
~ tidn  dû  au  seul accrois  seme nt  naturel;  ce  dernier est,  peu  élev.§  dans la 
ville de Trieste. 
Tandis  que  le Frioul a  enregistré,  par~llèlement à 1'  émigr?t~.c::  ·~·~Je  im-
portari'te  èoncen.trat'ion  de  ln. population  dans les principaux centres 1:r-
_  '  •  •  ·•''  r',  •  :· 
bain~· ( u·din.e  e·t  ·:P.orde~one) ,  ii  n~ s'est _pas  produit  de  phénomèn.~ similaire 
en.  V:én.éti~·  j~!'ienne,  tant  à  cause  des perspe0tives  éc_o~omiqu~s  .. p_l~s ,r.e~.­
tre·:i.~tes ·  ~d·e  l'a· vilie  de.  Trieste  qü  1 en raison  d'une  tendance  _temp_oraire  au 
dêve·i~ppe~~~t· .d'  a'ct'i~,i·t és  n'on  agricoles et  à  1'  urbanisation  de  toute la 
band.-e -'de  ter'rit
1;irc Trieste  - Monfalcone  - Gorizia. 
P~pulation. activ~ 
Le  processus marqué  de  déruralisation,  qui s'est manifesté  de  1951  à" ·r.96l 
dans  l~· r.égion  (.p·enda.nt  c·e·tte ·périod-e  la population ·acfivé  mD:scul:ine· a  di-
minué  datrs -~•-agric:ulture. de ·-09,2; %·,  passah·t  .  .' ·de  2.? ~3 % <i·  :i?~ (-;·%··du·· t8tal de 
la population act!ve- 1ttasc;uline) ,·  doit  en  fait  ê'tre  attr·ib'-i·~  .. · ~-hiquemeht au 
Frioul qui,  en  1961,  comptait  83.000  travailleurs agricoles sur un  total  de 
87  .• 000  pour l'ensemble  de  la région,  à  cause  de  1'  absence  d'hinterland 
agricole  en  Vénétie  julienne. - 38  -
Toute  la rfgion  a  accentué  son  caractère  industriel.  En  1951 1  déjà,  ella 
avait  enregistré le  pourcentage  le  plus  élevé  de  population active  in-
' 
dustrielle  de  toutes les régions  du  nord-est  :  42,1 %,  si l'on ne  consi-
dère  que  la population active masculine,  qui passait  à  49,4 % du  total 
des  personnes actives  de  sexe  masculin. 
Les  femmes  se  sont  dirigées pour  la plupart vers le secteur tertiaire, 
o~ leur  pourcentage est passé  de  41,6 % du  total des  femmes  dctives  en 
1951  à  55,4 % en  1961  (tableau 
La  diminution notable  de  la population active  (- 5,8 %pour les hommes 
seulement),  due  au  vieillissement  de  la population et  à  l'émigration, 
donne  un  tableau plut8t pessimiste  de  l'économie  de  la région:  si l'on 
ne  considère  que  la population active masculine,  on  note  en  èffet qu'à 
une  diminution  de  41.883  actifs dans  l'agriculture ne  correspondait 
qu'une  augmentation  de  19.220 actifs dans  les secteurs non  agricoles. 
Secteurs  non  agricoles 
Alors  qu'en 1951  la région  comptait  96  travailleurs industriels par'lOOO 
habitants,  niveau le  plus  élevé  du  nord-est,  grâce  surtout  aux installa-
tions industrielles anciennes  de  1~ zone  de  Monfalcone  - Trieste,  en 1961, 
ce  chiffre est passé  à  118.  La région ne  vient ainsi qu'au 3ème  rang  dans 
l'échelle  de  la densité  industrielle  du  nord~est. 
L'augmentation  du  nombre  des  travailleurs industriels n'a été  que  de 
19,3 %,  contre  un ·accroissement  moyen  de  49,8 % pour  l'ensemble  de  ln 
division  du  nord-est.  Cependant,  le très modeste  accroiss~ment de  la po-
pulation active  a  fait  diminuer  quelque  peu  le  nombre  des personnes re-
censées  dans  le  secteur industriel sans  y  avoir  d'activité stable.  Cette 
dernière. catégorie est toutefois restée très nombreuse  (43,7% de  la po-
pulation active industrielle en 1951,  37,5% en  1961),  plaçant  même  la 
région  au  premier  rang  des  quatre  régions  du  nord-est  (tableau 8,  col.  4 
et 8). 
Un  très grand nombre  de  ces  personnes,  surtout  parmi  celles provenant 
des  zones  de  montagne  et  de  colline  du  Frioul,  sont  temporairement 
employées  à  l'étranger  ou  dans  d'autres régions  d.'Italie. - 39  -
C'est le lent  d~veloppement "-e  l'industrie manufacturière  qui a.  provoqué 
ce  phénomèn~:  au  cours  de  la période  considérée,  celle-~i n_' a· enregistré 
qu'une  augmentation  de  16~8 % du  nombre  de  ses  travaille~rs, alors- que  le 
nombre  des  unités  loc~les a  diminué  de  1112  %.  Les  causes-principales 
doivent  êtrP  recherchées,  d'une  part  dans la crise  pro~onde  qu'a.déclench~e 
la guerre  dans  la zone  industrielle  de  Monfalcone  - Triest  (l),.c~ise en-
core  nggrnvée  par  le marasme  de  l'industrie  de  la construction navale. 
C'est ainsi que  le  nombre  des  travailleurs de  l'industrie manufacturière 
de  la  Vén~tie·julienne n'a augment€  que  de  6% à  peine  de  1951  à  1961. 
D'autre part,  dans.le  Frioul,  malgré  le  développement  industriel intense 
de  la r~gion  de.Po~denone et  de  la zone  M1rano  - Torviscosa,  l'implanta-
tion d'industries e•t entravée  dans  de  nombreuses  zones  par ia situatior. 
orographique,  ou .bien elle est·postérieure  à  1961. 
Dans il'  industri·e  régi·o-nale:;  ce  sont  les  gr~ndes et moyennes ·entreprise·s 
qui  dominent·:·  ~'tini.té·moyenne a  8,6 ,tra,a1lleur6 et 74,4 %··des  travail-
leur,-$· .sont ·empl·oyé·s ·dans  d·es  e-n:t·reprises  comptant  plus de ··io  travailleu·rs. 
Ces  chiffres·,  sensib-lemerit :égaux  à  c-eux  de  la· Vénétie,  sont· les plus 
élev.ês ·du  nor·d'-e st. 
Alors  que  la.  première partie  de  CE:t  exposé  vaut  aussi pour le Trentin  -
·, 
'· 
Haut-Adige,  danei'le ·Frioul  - Vénétie  julienne  on  ne  constate pas,  en re-
vanche,: :c'e  ci~vel~ppement poussé  du  secteur tertiaire:  le fait  que  la po-
pulatio'n ·m~sculin~' de  c~ secteur ·ait augmenté  de  1.641 unit.és  à  peine, 
par  rappo~t·· à  un'  t~tal de  120.118 unités  en  1951,  le montre  clairement. 
Le  nom~r~. tota~ des  travailleurs des  services a  augmenté  de.  16,5 }6 
seulement,.minimum_ ~bsolu des  augmentations  du  nombre  de  travailleurs 
dans  ce  secteur,,  pendant  la même  période,. dans  toutes les régions ita-
liennes  (tableau 8,  col.  10).  Dans  le  commerce,  la situation s'est ré-
vélée' :plus favorable:  le nombre  des  travailleurs s'est accru  de  32 15  %, 
mais  ce  pourcentàge· est  encore  le moins  élevé  qui ait été enregistré 
pendant- lé  ~ême laps  de' temps  à  l'échelle nationale.  C'est là un  des 
nombreui:aspècts  s~us lesquels  s~  manifest~ de  nouveau la crise  du  port 
de  Triestè,  privé  aé  son· hinterland traditionnel:  dans  la province  du 
( 1)  Dans  le terri.t aire  de  Trieste  1  le  nombre des uni  tés locales a  diminué 
pendant  la  même  période  de  17,9  %. - 40  -
même  nom,  le  nombre  des  travailleurs  du  commerce  n'a  augm~nté de  1951  à 
1961  que  de.l7,1 %,  tandis  que  dans  les provinces  de  Gorizia et _d'Udine 
les pourcentages  ont  été respectivement  de+ 42,5% et-+ 43,0 %,  pour-
centages  qui  ne  sont  pas _très  éloignés  de  celui qui  caractérise le  dé-
veloppement  enregistré dans  l'ensemble-de  la division  du  nord-est' 
( + 53'  3  %) • 
L'agriculture 
Pour  1' évolution  de  1'  emploi  agric_ole,  1'  exposé  -peut  se limiter 
pratiquement  au  Frioul.  Comme  il a  6té déjn rappelé,  celui-ci 
comptait  en  effet 83.000 travailleurs agricoles  en  1961,  contre 4.000 
dans la Vénétie  julienne actuelle;  dans  cette  seconde  partie  _de  la ré-
gion,  les activités non  agricoles prédominent  en  effet  depuis  lomgtemps. 
De  1951  à  1961,  on  a  enregistré  dans le Frioul une  très forte  diminution 
de  la populati~n active agricole  (- 41,0 % rien  que  pou;r  les hommes). 
La  région  att~ignait ainsi  en  1961  une  densité  de  75  travailleurs agri-
coles par  1000  h~bitants, pourcentage  égal à  celui  du  Latium  (76)  et 
supérieur  seulement  à  ceux  de  la Ligurie  et  de  la Lombardie  (tableau 5, 
col.  1).  Cette  émigration professionnelle  a  pris la forme  d'un véri-
table  exode  de  la campagne  dans  toutes les zones  de  montagne  et  de 
colline et  dans les zones  de  plaine  où  manquait  le stimulant  dè  l'in-
d~strialisation~  Cet  exode  professionnel a  entrain6 des  consé4uences 
g~aves pour  la structure  d'âge  de  la population  agricol~:  les travail-
leurs  m~sculins de  moins  de  21  ans  sont  passés  en  0ffet  de  16,0 % à 
6,9%  de  la population active masculine  dans  l'agri<:i.llture.- Avec·56,4% 
d'hommes actifs  de  plus  de  45  ans  cette population  Rg!·icole -active  se 
classait  en  1961 parmi les plus vieilles d'Italie  (tableau 11). 
Comme  ailleurs  dar.::;  _;.e  nord-est,  les  zones· dé  boni.L~èn.tion récente  dans 
cette région  ont  une  agriculture  caractérisée par  de  grandes  exploitations 
~0r~c~  ~vec  des  salariés et, rarement,  en  métayage.  Dans  le reste  du 
territoire et  mise  à  part la zone  d'industrialisation sylvopastorale 
de  montagne,  c'est l'exploitation en  faire-valoir  direct,  de  petites ou 
moyennes  dimensions,  qui  domine.  C'est  ce  qui  explique  auss.i  que  dans 
la Vénétie  julienne,  largement  intéressée par les travaux  de  bonifica-
tion, il y  a.vait  en  1961  78  tr::ivailleurs masculins ·_par  lOO  exploitations, - 41  -
malgré  un  nombre.~xtrêmement élevé  de  très petites exploitations  (42-ex~ 
ploitations.sur  lOO  n',ayaient  qu'un ha.ou  mo~ns), largement  basées:;sur 
l'exercice .d'activités non  a~icoles four~issant le revenu.primcipal :ou 
un revenu comnlémentaire  du  revenu agricole. 
Pour  le. Fr'ioult·:les ·statistiques indiquent  pour  l'emploi moyen  de  l.a 
main~d'  oeuvre· agri<fole  dee  chiffres très bas.  Ri-&n  que  pour ··l.a  population 
.  .  .  . 
active masculine  1  la moyenne  1961 est  de  62 ··travailleur·s  errtployé~ par  lOO 
exploita'tion·s·.  Un  ehiffre aussi bas montre  que  plus  de  la  ·moiti~· dÙ ·  te~ri­
toire  du  Friotil est intéressé par  une  économie  extensiv·a' de' mont;a~e "ét·' 
de  colliner. 
Le  cara.C:tè.~é- hétér-ogèn'e  de  l '-agriculture rêg.iona.le' nécessi'teral.t  une 
1 
analyse plus poussée,  qui n'est pas  de  notre ressort. 
Il semble  r.ésul·ter· è·n  tout  cas· du  niveau peu  éievé ·du  revenu produit ·par 
tra:vàiJ:~eùr- ;€ inférièur ·de  prè·s ·de  5 % à la moyenne  n~tionale) que  dans  ae 
vastes  ~on  es  de  cet  te  rég.ion· 1'  agriculture  est· devenue ·une  ..  ac'ti  v:rt·é  pres-
que  marginale.  C'est  dans  ce  sens,  en effet,  qu'on doit,  semble-t-il, 
conclure  lorsqu'on considère la forte  disparité existant entre le revenu 
agricole et le revenu  non  agricole  en  1961:  le premier n'atteint que 
4?,1% du  second,  ce  qui est nettement  différent  du  revenu produit  dans 
les autres régions  du  nord-est  (voir  tableau 5,  col.  9-12). 
Conclusions 
L'économie  du  Frioul -Vénétie  julienne,  où  la zone  d'implantation in-
dustrielle ancienne  de  Monfalcone-Trieste  joue  un rôle important,  a 
fortement  subi les conséquences  de  la guerre  et  des  évènements politiques 
de  l'après-guerre. 
En  particulier,  le territoire  de  Trieste,  où résidait  déjà en  1951 près 
de  25 % de  la population  de  la région,  a  ressenti des  conséquences néga-
tives  de  sa nouvelle  situation politico-administrati•e  particul~ère, ca-
ractérisée par  l'absence d'hinterland. 
D'autre part,  la surabondance  de  main-d'oeuvre  dans  une  agriculture peu 
rémunératrice  a  provoqué  un  fort  exode  de  la population des  campagnes, 
qui s'est dirigée  en  grande  partie vers les zones  plus développées  du 
nord-ouest  et vers l'étranger. - 42  -
La situation périphérique  de  la région a  également  limité qùelque  peu, 
au  cours _de  la pér~ode considérée,  le  développement  d'activités secon-
dair~~ et tertiaires nouvelles.  Les  travailleurs  de  ces activités se 
sont  concentrés  d'une  façon  disproportionnée  en  Vénétie  julienne.  En 
1961,  cette province  qui  ne  comptait  que  37,6 % de  la  pop~lation pré-
sente  de  la région,  avait plus  de  45%  dea  travailleurs_des services. 
Un  tel déséquilibre  intérieur se  reflète tant  dans le niveau  du  revenu 
net  produit  par  habitant  en  1961  (sur  base  d'une  moyenne  nationale 
égale  à  100,  ce  revenu  se  situe  au  niveau 149  pour  le territoire  de 
Trieste,  lOO  pour  la province  de  Gorizia et  79  seulement  pour  la pro-
vince  d'Udine),  que  dans  la forte  émigration enregistrée au  Frioul 
(tableau 6.2  col.  l  et 4). 
D'autre part,  les transferts dea  émigrants,  qui  jusqu'à présent  sont 
difficiles à  évaluer,  constituent  à  coup  sûr  un  élément  non  négligeable 
du  niveau  de  vie  des  régions  de  forte  émigration. - 43  -
§  4  La VENETTE 
Evolution  démographique 
Au  cours  de  la période 1951-1961,  la Vénétie  a  enregis-~.é -une- -t·rès  forte 
émigration  (394.203  ~nitée) égale  à  10,3% de  la population-présente  en 
1951.  Elle  a  plus  que  contrebalancé  l'augmentatio~ de  population  due  à 
l'accroissement naturel(+ 8,6 %),  ce  qui  a·ent~ainé une  réduet.ion  de  la 
populntion présente  de  1,7.%  par  rapport  à  1951 •.  Dans  ce  mouvement  de  la 
population  on  note  toutefois  des  différence-s  consf.dérables  entre ··les 
zones  à  1'  intérieur  de  la régio.n,  différences  qu-e  les .donn·ées :provin-
ciales ne  révèlent  qu!en  parti.e  (t.:lbleau 6.2).  D'après les chiffres dis-
ponible~, la province  de  Rovigo  constitue  un  cas  ~ni9ue dans  tout le 
centre-nord  du  fai~  de  so~ exceptionnelle  diminution  d~ population( égale 
à  22,8 % de  la population présente  en _1951) pend.ant la  déc;;enni~. consi-
dérée.  Cette  diminution n'a vraisemblablement  été  due  qu'en partie  à  des 
cause~  é~onomi~u~~ au  sen~ strict (tei le système  local des_prix,  y  com-
pris-;le prix de  la main-d' oeuvre  etè.), mais  égalemen~ au?C  con~itions 
plus générales d'existence  dans les zones  de  bonification  arr.~nagées 
d'avant ·la  '-guerre.  Par· exemple,  les inondations  périodiqu~s dans  le 
del·ta et ~ia basse  val1ée  du Pô o.près 1'  hiver 1951  ont provoqu,é  à  elles 
seules· 1 •:evacuation  d·e  localit"és entières et  de  vastes  zones  .des  cam-
pa'"gnes  de-ta région  de  Rovigo. 
rf• une  façon  générale,  op.  peut  dire  pour  1-' ensemble  de  la. Vénétie·  -que 
i'  exode  de  population,  qui atteip.t  de  10  à  25.%  selon le.s  zones-,.  a·-.  frappé 
toutes les  zones  rurales dépourvues  d'activités no.n  agricole·s.· importantes. 
Cet  exode  s 
1 est  donc  manifesté,. d'une  po.rt,  dan~.  Ul)e .large -bande  dê 
1 
montagnes  et  de  collines  ~lpin~s et .Préalpines  (province  de  Bellune 
- 4,  7  %) ,  ot,  d'autre part,  dans  t_outes  l(is  zones: de.·pJ,.;line ,éloignées 
.  . 
de  l'axe  de  grand  dévelo~vement  indust~iel et .en parttculier  .. dans·la 
partie méridionale  de  la région.  C'est le long  de  cet .axe,  qui -sùi:t 
0 
•  r 
0 
,  ,  - "'"  t  J  ' 
approxinativement  la grande .v:oie  de  communicatio_n Milan  ~ :Véron.e  -
Vicenèe  - Padoue  - Venise  - Trévise  - Bellune •  que· .. ·t:;;e  sitt\8 :la. ·qua.·si-
totalité des nouvelles  implantatip-?s  ind~strielle~. -de  lfi  Vén·étie-,: ·et le 
territoire environnant  est la seule  zone  qui ait connu  un  développement 
démographique  important  entre 1951  et 1961.  L'augmentation considérable 
de  population enregistrée  dans  les chefs-lieux de  la Vénétie,  qui - 44  -
s'oppose  aux pertes plus  ou  moins  fortes  de  population qu'ont  subies 
l'ensemble  des  communes  autres  que  les chefs-lieux,  le montr"e  b-ien·. 
Population active 
La  fprte  émigration  que  nous venons  de  signaler  a  non  seulement  causé 
au  cours  de  .~a  décennie  considérée  une  importante  diminution  de  la po-
pulation présenta,  ma~s.elle a  ~u en outre,  três logiquement,  des ié-
percussions beaucoup plus sensibles sur  la population active.  Celle-ci 
a  baissé  de.  123.217 unités,  dont  67.859  hommes  et  56.158  femmes ..  Si l'on 
ne .. consi,~ère que  la population active masculine,  la baisse  a  été  de  5,6%. 
En  1961 la population active masculine  de  la Vénétie  ne  représentait  que 
60,4 % de  la .pop~la.tion résidante masculine'  c 1 est-à-dire  t  après celui 
du  ~~tium, le pourcentage  de  population active le plus bas,.des trois 
divisions  du  nord-ouest,  du  nord-est et  du  centre  (tableau 2,  coi.  2-4). 
Entre  les deux.rencensements,  le total de  la  population active  a  diminué 
dans  !~agriculture de  plus 320.000 unités;  elle a  augmenté  dan$ l'in-
dust·rie· de  plu·s  de ·12? .100 unités et  dans les services  de  plu.s  de  69.400 
unités.  La  diminution  du  total des  personnes actives enregistrée  dans 
l'agriculture a  ainsi  dépassé  de  plus  de  123.000  unit~s l'augnentation 
enregistrée  dans les autres secteurs.  En  raison des incertitudes  d~jà 
rappelées  à  plusieurs reprises concernant  le ni  veau  de  1'  emploi  fé!!l  .. inin, 
en  ne  prenant  en  considération  que  la population active masculine,  on 
peut  constater la répétition  du  même  phénomène,  bien qu'il se  manifeste 
sous  une  forme  légèrement  atténuée:  la population masculine active  dans 
l'agriculture a  diminué  de  215.872  unités  (passant ainsi  de  44,5 % du 
total de  la population active masculine  en 1951  à  28,2% en  1961), le 
nombre  des  travai~leurs masculins  dans l'industrie a  augmenté  en  même 
temps  de"lll.0?7 unités  (passant  de  33,6% à  45,3 %),  tandis  que  dans 
les servicea.le  no~bre des  trava~lleurs masculins  augmentait  de  38~936 
unités  (pass~nt de  21,9 %  à  26,5 %  du  total de  la population active  mas-
culine) •. Il r~ste ainsi un  solde  nég~  tif de  65.861 anciens travailleurs 
a~ricoles masculins qui n'est pas  couvert  par l'augmentation  des  tra-
vailleurs masculins  des autres secteurs. - 45  -
En  1961,  la Vénétie  apparait  en  tout  cas  comme  la région  du  ~or~-est 
qui.,  après .le  F~i.oul ..  Vénétie  julienne,  a  le pourcentage  le  pl~s  .. l?a.s 
de  travailleurs masculins dans.le  secteur agricole et le  pourcen~age le 
plus  élevé  dans- le secteur industriel.  A la m~me date,. la  répartit~on 
des actifs masc~lins entre  les trois grands  secteurs  économiques  est 
aussi sensiblement  la-même  que  la répartition moyenne ·dans  l'ensemble 
du  pays,  ce·qui iplace  cette·région dans  une  position exaètement  inter-
médiaire  entre les 'structure·s d'emploi et les plus a.vancée·s  et les  mo~ns 
favorisées.  en ·Italie. C'est .ce  qui  explique  en  partie que  beauc.oup  consi-
dèrent  la V€nétie. éomme·  le ·midi  'de  1 'italie du  nord. 
Secteurs non agricoles 
Coiiliile  nous l'avons déjà montré,  l'abandon  de_  l'agriculture  pa:r  .Un'.gra.nd 
~  ' .  .  .  '  . ;  '  :· 
nombre  de  trav.aill.~~a. au  O(.).urS  de la pério.de  1951-1961 e• est  accompagn~ 
d'une  augme&te.ti~D aotabl~. de l'  .. emploi .dans les autres secteurs  éc:ono-
•  ..  .  .  ·'l  .  .  '·  . 
miques_.  'l~t~  fois, .le.  p~_O(t~SSUS  d.1 indus~rialisation rapide  qu:i·· a  pU • se 
~  • •  ~  ~ 1  '  •  ' 
déroul~r dans  cette.r~gion a'\1  cours  de  la décennie  considérée: n!a.pas· eu 
'  - \  .........  ~  ~..  •  •  :·  ~  - •  •  :  .  .  •  •  l  •  • 
une  ampleur. s11ffisante  pour  d.onner  du  travail à  tous les anciens agri-
_,  r  - j  •  - •  •' 
culteurs.  En  1961,  l'augmentation  du  nombre  de  travailleurs  dans l'in-
dustrie  (+ 50,5 %)  a  été légèrement  supérieure  à  l'augmenta~ion m9yen~e 
de  c~~fi:-~at,gciri~  p~ur  l'ens~mble du  nord-est.  C'est ainsi qu'à  ç~tte 
date  6.rt  ~ompt~it:  en  V~nétie  .125  travailleurs industriels par .10~~  .~ab.i­
tants'  (co~l:r<e  un~ moyenri~  d~  124 pour  l~ di.vis::Lon  du  nor~-est  ~t  d~ .~3 
-·  •.  _  ..  >.  ·'"  ....  ·~  '.. •  .  •  '  1  ""'  •  •  -
pour  toute ·r• Italie).  Et bien que  1' éoart entre le  nombre  d '.act.it:s  .. in-
dustriels ·  .. et. le  riomb~e  de  t'ravailleurs des industries  r~g~~nales _ait 
sensiblement': .di~i~u·é·  de ··i95.1  à  1961,  pa~·-aant  de  4:0,6 %'du  t.o.tS:l ~d-es 
actifs ·en  'i95t .. à  '28. %.en 't9.6i,  à  cette  d_ernière  da~~ le  pqurc~nt~ge des 
actifs ne 'tr.avàiliant .pas  dans les industr.ies. régionales n' étaf:t .d.ép.assé 
pour  le; riord~est· que  ·d.ans le Frioul -'·Vénétie  julienne et pour  tol,lt., le 
centre-:nord,  ·que.·da~s les' Marches,  l'Omb"~ie et le  Latium_,_-.a~~si _qu_e_  dans 
la régioh· ·que·  'n'oua  vènons  de  citer (tableau 8,  col.  8).  Cela signifie 
qu'en  1961,'1a·p6p~lation de  la Vénétie recensée  comme  travaillant  dans 
l'industrie~at~èignait  le~:pourcentage~ lès  plus~~levés, enregistrés 
dans  le.,  nord-es~~· dè  travailleurs ·temporairement  à.  1' étranger,  de  chô-
meurs  et  de  t:ravailliiura  employés"'dàns  des  "activités industrielles 
précaires".  Les  données· disponibles  à  ce  propos·(tàbleau 9)'rie per-
mettent  cependant  pas  de  chiffrer ces trois catégories pour  chacune 
des  régions  du  nord-est. - 46  -
Dans  le secteur industriel,  le nombre  des  travailleurs des  industries 
manufacturières régionales  a  augmenté  de  111.000 unités et l'accroisse-
ment  r~gional moyen  a  été de  41,6 % pour la région  (contre  un  accrois-
sement  de  45,8 % pour ~'ensemble du  nord-est). 
L'augmentation  du  nombre  des  travailleurs  de  ces  industries a  été très 
pe~ sensible  dans  les provinces  de  Rovigo  (+  12 15  %)  et  de  Eellune 
(+ 17,5 %),  tandis qu'elle  a  été très élevée  dans le reste  de 'la région, 
oà  elle a  varié  d'un minimum  de  35,3 % dans la province  de  Vidence  à  un 
maximum  de  53,8 % dans la province  de  Vérone  (tableau 7.2). Il résulte 
de  ce  tableau qu'à l'exception des  provinces  de  Venise  et  de  Vicence, 
o~ L'industrialisation  est~us ancienne  et  oü  l'entr~pris~ industrielle 
moyenne  atteint  des  dimensions  (de  11 à  12  travailleurs par entreprise) 
c.omparables·· à~ ce.J.·les  des ·entreprises  du  "tr·iangle i ndù'striel",  dans le 
reste  de  la région  c'est la petite et moyenne  entr~~~i~~qui prédomine. 
Çe  tableau nous montre  aussi qu'en 1961  c'•est  a  Rovigo  et  à  Béllume  que 
le nombre  des unités locales  a  subi la plus  forte réduction,  c'est-à-dire 
là où  le nombre  des  travailleurs par entreprise était le plus bas  (cinq 
environ) 
Dans  le secteur  des  services l'augmentation déjà citée  de  plus  de  69.400 
travailleurs,  soit 6,?% par rapport  au  nombre  d'actifs en  1951,  a  fait 
que  ce  secteur intéressait en 1961  un  peu  moins  de  31  % de  la population 
active  en  Vénétie.  Malgré le  développement  touristique  intense  des  ré-
gions  côtières et  de  quelques  zones  de  1 'intérieur  (Vérone),  le.  secteur 
des  services,  en  1961,  était  donc  eneore  loin d'avoir .atteint l'  impor-
tance qu'il a  dans· le Trentin  - H·aut-Adige  et  dans  le Frioul  - Vénétie 
julienne,  dépassant  de  peu  celle qu'il revêt  dans  l'Emilie-Romagne. 
L'augmentation  du  nombre  des  travailleurs  de  ce  secteur,  au ·cours  de  la 
décennie  considérée,  a  été de  31,7 %,  augmentation très proche  d.e  1'  ac-
croissement  moyen  enregistré dans  tout le nord-est  et  supérieure  seule-
ment  à  l'accroissement  constaté  dans  le Frioul  - Vénétie  julienne. 
En  ce  qui  concerne le commerce  seul,  en  revanche,  l'augmentation  du 
nombre  des travailleurs,  soit 52,5% des  travailleurs  de  1951,  n'a été 
dépassée  que  par celle enregistrée  dans  l'Emilie-Romagne.  On  peut  en 
dira autant  de  l'augmentation  du  nombre  des  unités  locales~ - 4?-
Dans·· ·1e: s·ecteur. du· commerce  également·  1  les données  provinciales; (tableau 
'7 .·2:~ .dénotent·,· 'tant: ·pour ·le- nombre  dea  travailleurs que  pour· ce·lui 
desuni tés locales,  une  intensi  __ té · !Oindre  dans  les  p_roviÎlces  de 
Rovigo·· et  de· Bellunè.  Ces  deux  provinces,  1'  une  de  plaine et l'autre 
essentiellement  montagneuse,  constituent ainsi les zones  de :la· région qui 
posent  le plus  de  pr-oblèmes  .. 
L'agriculture 
On  a  déjà dit  qu'en Vénétie  l'exode agricole  a  atteint les 
. ' 
chiffres les plus  é:levés 'de  toute la division  du  no'r'd-est.  Si 1'  on  ne 
considère  que  les actifs· masculins,  la diminution  ·de  leur nombre  en pour-
centage  (- 4o ,2 %)  a'u-.:-c.o~rs.  dè  la décennie  l951:...1961.  a  été·,  aprlta le 
pourcentage enregistré en  Calabre  c'- 41 11  %),  l~ plus  éi~vée d'Italie 
(tableau 2,  coi.·. 5  )  •. 'La  d.ensi té des  t-ravailleurs àgricolee,  par rapport 
au nombre  des  habitants~-'n'a _'':'as  été en  196l .except.io.nn:ellement  élevée 
( 109  travailleurs ·agriè~les par· 1006 uni  tés ·de  popula.ti'ori  pré  sen te,  contre 
120  pour  l'ensemble ·du ·pays).  Elle  a  été  dépassée  dans ll des 17  autres 
régions  italie~:n-es·. (tàbieau 5,  col.  1). 
Tandis ·;que_  ~~- .4~~~I?:q_,tion  ..  d~ la P<?Pulat_ion  active masculine  dans  les  7 
provinces  de  ~a V~n~tie est,  comme  ~ous  ~·~vons  di~,  de  40 12 % 1• elle  tombe 
à  33,2% dans la province  de  Vérone  et passe  à  43,3%  dan~ la_provinoe 4e 
..  '  ...  " 
Rovigo  et  à  50,3 % dans celle  de  Bellune.  Alors,  toutefois,  que  dans la 
1  ~  l  • 
province  de  Bellune les travailleurs agricoles ne  représentaient  pas 20 % 
. . ..  .  .  ~ 
du  total des  travailleurs et  q~e-i•o~ n'y  c~m~tait que  34 travailleurs 
masculins  dans  l'agrictilture pour  loO  exploitations agricoles,  à  la même 
date  de  1961,  dans la province  de  Rovigo,  les travailleurs  agrico~es re-
prés-entai·é'nt  4-1---% :du· ·--tdtal· des  travail_leurs et  le· n·ombre  de-s. a.ctifs- mas-
cul:ins --dans: '1 i.agricù:1ture  était  d:e  146 pour  lOO ·exploitations.  En,  mêmE. 
t·emps ,·  éet-te· ·province, :dont la structure  éc~inomique est presqu-e· -e:x;clusi-
vément-- a:gr'i:èolè,  révéla'it  1-' exist·encé:  d·e  .. ·graV'·es  d6séquilib:res  s·truc·-ture·-ls 
à  ,~•--·irftérieur hlêmé ·du·· seo·teur agricole.  En  effet, ·alors que  les· &x-p·loi-
ta·t.i·ons· ··capitâit.st·es: g6rée·s  pat'  dea·  salariés y  occup·aient  25.i3 %  ;d-e·  la 
s:t~p~rf~~~-.e  a_Ç,icole  ..  tot,ale,  .tol.;l~  ~n  _ne  dépassant  paa .3, 3  %.  du  ~:n·mn:bre  to-
•  •  '  1.  ~  '  • ""'  ~ ~ :,  '- .  •  ;.  .- '.  J  •  ..  •  '  ..  • •  ..  •  i  1  •  {  '  ,  •  1  ~ 
1•· 
t·a-l· <les ·lixple·-itéiti·ons :·agrico·les  ,-··le  ndm-bre  :·<i' expl.oi"tation·a -'d •·.un- he~·tare 
..  1  •  • 
o;;_  :·,rh~i~s  -r~prê'~e~·tai.Ant. en .~~vanche  ~5 ·%_.du  ·total. - 48  -
Dans  la pro\Tince  de  Vérone,. au contraire,  bien  que  le·  nombre· des  travail-
leurs masc·ulins  par  lOO  explol:tations ait  également  é.té  très  élev~ (139), 
aussi bien le pourcentage  dea petites et· très petites exploitations  que 
celui des  travailleurs ·agricoles sur le ·totàl des travailleurs ayant  un 
emploi  étaient  beaucoup plus favorables. 
Quant  à  la participation des  femmes  à  l'activité agricole,  bien .que  l'on 
puisse  considérer  comme  très probable  une  réelle  sous-est~mn.tion 'dans  le 
recensement  de  l'agriculture  de  1961,  on  peut  toutefois affirmer  à  coup 
sûr. que  dans  l'ensemble  de  la Vénétie il n'y a  pas  eu  ce  remplacement 
massif du.travail agricole masculin par le travail agricple  féminin  qui 
semble  s~être produit  dans  d'autres régions d'Italie.  La  participation 
des ,femmes  aux  travaux  de  champs,  spécialement  pour les  femmes  jeunes,  a 
en effet diminué  brusquement,  a.tl  point  de  donner  naissance,  dans  des  zones 
..  #  ~  • 
limitées,  à  de  véritables phénomènes  de  "masculinisation"  de  l'agriculture. 
Le  développement  intense  de  l'industrie légère  dans les campagnes  et le 
caractère même  de  ces  industries ont  en  effet créé  de  multiples possibi-
lités, pour  les femmes  jeunes  de  familles agricoles,  de  trouver près  de 
chez elles un  trav~il non  agricole rémunéré  (1).  (Dans  son  ensemble,  le 
~hénomène de  l'activité féminine  est toutefois très  complexe.  Voir  dans 
les  conc~usions· relatives à  cette région  d'autres considérations  à  carac-
tire plus  généra~). 
L'exode  dans l'agriculture  de  la Vénétie  a  été différent  suivant  les  zones 
géographiques.  Le  .tableau 10.2 montre  qu'il s'est produit  d'abord  dans les 
zones  de  montagne  et  de  collinet  mais  a  également,  après 1951,  fortement 
affecté la plaine. 
Il reste encore  à  signaler une  différence  entre l'exode agricole  dans les 
'  montagnes et 1  exode  agricole  dans  le·s  zones  de  plaine,  différence  qui 
n'est pas mise  en  lumière  par les statistiques officielles et.- qui  se  re--
trouve  vraisemblablement  dans  d'autres  r~gions d'Italie:  c'est-à-dire que, 
si 1'  exode  constat,é  dans  les. zohes  de  montagne  et  de  coliines à  agricul-
ture extensive présente  de  plus  en  plus l'aspect  d'un véritable· dépeuple-
(1)  Cela,  êvïdemment,  ne  s'applique Pf:IS  dale las différentes  zones pais  spéciale-
ment  aux  zones  particulièrement~ montagneuses.  Il faut  ~en effet noter 
que  dans la province  de  Bellune,  qui  a  connu  l'exode le plus marqué 
et  un  développement  industriel très réduit,  50  % de  la main-d'oeuvre 
employée  dans  l'agriculture,  en  1961,  étaient constitués par  des 
femmes  (enquête  ISTAT  novembre  1961),  alors qu'en 1951 leur pourcentage 
était  de  32 % des actifs agricoles. - 49  -
ment  .. ,  ~di à  _l'émigration .de  groupes  familiaux entiers, la  diminutio~. de  la 
ma~:-d  '.oeuvre_. dans :l.ea. plaines se  produit soft sous  torme  d'exode·, ·soit 
.  l  '  - .  { 
par  simple replassement. profess~onnel d''individus·  composant  la.  famille 
agricole.  Cette. ,derni5re· a.  donc  toujours tendance  à  rester  d'ans  1'  ex~ 
ploitati.o·n  açi.cp.le-,même  lorsque,  étant  donné  sés. faibles  dimen.si'ons, 
eette exploitation continue  à  ne  pas fournir  de  possibilit~s.de' plein 
emploi  au~ me~bres.d~ la famille  qui  ~e  con~~cren~ encore à.l'activité 
agricoie,-Dans l'ensemble, _c'est  la colline  à.cult~e intensive.(Va.~pôli-
~'  ,,  .  ' 
ce.ilà) ·.et  ia plaine  à  c.ulture  intensive  (plaine  ;r:r:igu.ée· .et/ou dè  bonif'i-
"  f  •  ..  ,  '  ~  .. 
cation  ré'~·ente)  qui  q~t ell:registr.é la ,.plus  faible  diminut~on··  de~ main-· 
d.  oeuvr~~:  ... ~~ri~ol~  •·  . 
La  p~~~. grandfa .imp<;>rtance  ·e·t  l'origine plus ancienne  de  ~··exode· agricole 
dans  ... les,.  ;prem~.~·r~~·  zp;n.es  ·ae · reflè'tent ·aussi· dans  les dftfére;nces·. que: pré-
.\ 
senten_t  .;L~~.P.i;ver;s:es  r~gions quant  à  la·st~ucture d'âgé  de  la ·populat-ion 
active masculine  dans.l;t.agri.culture: de·· la Vénétie.  Alo:r·s· qu'en·· 1961t cette 
population était un  peu plus  jeune  que:l'ensemble  de·la population:agri-
.  f  ·,~·'\·:  .:•  ·,  .. .  ·~."":  ...  :~  !.·. ,;  ~  :  ,  r,  ~ 
colë masculine  du  nord-est  (les travailleurs ·masculins  de :moins· de! 45 .·ans 
...  '  -·  ~  '  '  .:  ~·  .  .  ..  .  ~  .  .  ~  .  '  '  '  . 
y  :r~pr~s~ntalent  ~53 % du: tot,al,  çontre  ..  52  % pour .1 '.ensemble  de:  la- di  vi-
•  •  '  ~  ;  •  ..  1  '  ~  -\.  ~  •  1  •  ;  ..  • !  .  -~ 
sion 
1
dU  nord-est>.' .on  peut  dire  en  général  que  la population tde  la "Y..éné-
tiè .e.st.  -p~u~ ~"  j;·~~·~". da~s  ·l~·s  ~r.o;i.nces· .où  .l' agri.cult  ure: est la, plus 
••  •  •  ..  •  \  •  ~  •  -.:  •  ~.  '  ._ ..  _....  :  •  •  •  ;  - •  #  - •  • 
avancéè' ··(venise  et Vérone)  et P-us .''viei.lle"  dans  .l~s p;rovin·ces  où  les 
zorie; de  morlt,i~~  ~t  ·d~  coll~e. sont .Pl;Ua  é!:~ndues 11t  où  la, culture est 
moins  intensive. (Bellun~,.Yicence, Trévise et  ?ad~ue}, 
Si 1 'e~o~e a  é~.é  tel-. qu! en 1960 il n'y avait· pres-que ·p·lus·  de  vérltable 
chômage  "déclaré"  dans, !~agriculture (tableau _2 1  col.::.l0-13)·;:  .  .11  sub-
sistait  ..  t~ute'f~i~  -~~  ~h.Ôma~e  ~aché très  ..  ~ons.idér~ble:·et:·.un.:·cJa~mage  partiel 
.  \  ..  t  '  . ·..  ''  '  .  ~  . \.  .  . •  •  .  ~  -·  .  '  •..t 
saisonnier  i~portant. Partout  en Vénétie où l'exploitation en faire-valoir 
direct domine, ·l'exode a  fait que  dans  un  grand nombre  de  ces  fa~illes 
les activit.·és agricoles ont  été de  p~us. en _plus  co~f.iéee aux v·ieux,; awt 
••  ~  '·  •  ..  ~  •  '.  '  '  ~  '  1  •  '  l  ..  - '  '  • 
'  •  '  ~  '  !  •  r  •  ' 
femmeà  et  aux  jeunes gens,  ce  qui  a  souvent. :e·n:tra.1né  une ·réduction .de 
•  ~  ...  '  •  •  '  •  •  4.  '  J  ~  '  •  '  • 
l'  in'·t~n:s.it  .• 'd~  pro-du~tion. L'utilisation incomplète  d.e  1~ main-d.' oeuvr,e 
disponibl'e'·a~téignaJ:t' encore·  ..  en. l9b0  . i8;·t 9Û  '}6.  :~~~~  le.~.  bOlJ1llleS  ~t .Un  Pe.u 
plus  d~·: ·32~05·~% pour 1a's ·femmes  :èt" le.s  j:~une~  ge·~~ ·q~i travai_llaient  .. comme 
indépendants  (ou aides  familiaux)·  a~s- d~s explol,tation.a familiales.  Sur 
ce  chômage  partiel,  qui représente  au  total 21,85 % de  la main-d'oeuvre - 50  -
disponible,  8,4 % sont  à  attribuer  au  chômage  partiel caché  (dont  5,821· 
pourraient  être  éliminés  sans  incidence  négative  sur la production),  et 
13,42 % auraient  un  caractère saisonnier.  Cela signifie  que  J>.·,ur  faire 
disparaître  ou réduire  un  chômage  partiel de·  16,03 % (déduction  faite 
déjà  de  celui.qui peut  être  élimi~é),  des  réformes  de  structure  de  la 
base  même  de .production seront nécessaires. 
Les  chiffres du  tableau 5,  col.  9-12,  indiquent  toutefois qu'en  1961 le 
revenù produit  par  travailleur agricole  en  Vénétie n'a fté  inférieur qu'à 
celui  de  l'Emilie-Romagne,  pour  ce  qui est  du  nord-est,  et qu'à ceux  de 
l'Emilie~Romagne,  de  la Ligurie  et  de  la Lombardie,  si l'on çonsidère 
toutes les régions d'Italie.  Le  rapport  entre  le·revenu par  travailleur 
dans  le  secteur agricole et le revenu  par  travailleur  dans  l~a secteurs 
non  agricoles a  également  été,  sinon le plus  favorable,  un  des  plus  fa-
vorables d'Italie  (60/100); il n'a été dépassé  en  effet qu'en Emilie-
Romagne.  dans  le Trentin  - Haut-Adige  et  en  Lombardie. 
En  ce  qui  concerne  également  l'évolution  de  la population active agricole 
d'après la condition sociale, les chiffres disponibles  (tableau 12)  ne per-
mettent  pas  une  ·analyse  sêparée  pour la Vénétie.  Bien  que  les trois Véné-
ties englobent,  comme  on  l'a vu,  des réalités agricoles très différentes, 
les chiffres montrent  qu'en général c'est là que  le pourcentage  d'aug-
mentation  du  nombre  de  chefs  d'exploitation par rapport  au  total des  tra-
vailleurs agricoles ayant  ou  ayant  eu un  emploi  a  été le plus élevé  de 
toutes les régions italiennes,  alors que  aussi  bien les ouvriers salariés 
que.  les aides  familiaux  ont  diminué,  bien que  dans  une  moindre  mesure. 
Abstraction faite  par  êonséquent -des  zones  où  l'exploitation avec  sa-
lariés et  "partacipanti" revêt  enoore  une  importance  considérable  (Rovigo, 
Venise)~ il en  résulte  que  l'évolution·vers la gestion  familiale  tend  à 
se  consolider  en  Vénétie,  peut-itre aussi grâce  aux possibilités crois-
$antes  pour  les aides  familiaux  de  compléter  le revenu qui permettent  à 
ceux-ci  de  ne  pas abandonner  entièrement  les activités de  l'exploitation. 
Pour 1'  ensemble  des trois V  énéties, -le  pourcentage  des  exploitations en 
faire-valoir  direct  a  été,  en 1961,  de  90 % du  total des  exploitations, 
contre  81,2% en moyenne  pour  toute  l'Itali~. - 51  -
L'ampleur  du.  développ.ement  d:e  1'  agriculture "part-time" est. P.iff'ticile 
•  •  •  •  •  ~  •  of 
à  déterminer.  Il résulte  d'une  enquête  récente menée  par notre Institut,  . 
dans  la province  de ..  Padoue,  que  1 1 agriculture  "part.-time". est très ré-
•  '  •  :  ~  '  '  1  '  • 
pandue  .~.ans les  ~x~loitati.one de  moins  .. de  trois  h~ctares,  · tan~is. q.ue  lee 
données  disponibles pour  quatre autres provinces  de  Vén~tie.montrent q~'en 
~  ,1  ! 
1961  de  nombreuses:: exploitations n'avaient R!! de  chef  se_ consacrant avant 
tout  au  tr~vail agricole. 
Conclusions 
- La Vénétie  présente  des caractéristiques très complexes: .certaines  .  .  -,  '  ~- - . 
zones  sont  hautement  développées  d'autres sont  en  stagnation, .d'autres 
encore  sont  "déprim~ea" ; 
la zone  où  la perte  de population a  été la plus élevée est la province 
de  Rovigo,  dont  le  caractère,  presque  exclusivement agricole,  a  fait 
que  la perte  de  population agricole s'est convertie  en  une  perte nette 
de  la population résidante (- 22,8 %)  ; 
d'autres  zones,  comme  les provinces  de  Vicence  et de  Vérone,  ont  en-
registré  des  augmentations  de  population résidante  dignes  d'être re-
levées et  qui  se  sont  accompagnées  d'un processus d'arbanisation très 
marqué,  tandis que  dans  d'autres zones  plus limitées la stabilité de  le 
population résidante  a  été surtout  le fait  de  la localisation rurale 
particulière  des aotivités industrielles 
- les provinces  où  l'on enregistre le  taux le plus  élevé  d'augmentation 
du  nombre  des  travailleurs industriels sont  celles de  Vérone  (+ 65,8 %), 
Padoue  (+ 64,5 %),  Trévise  (+  55,8 %),  Venise  (+ 45t7 %),  Vicence  (+ 
41,9 %) •  On  a  donc  à  faire  à  une aire de  développement  industriel 
localisée entre  les~trois cÔtés  d'un "triangle" ayant  grosso modo 
pour  sommets  Vérone,  Venise  et Vittorio Veneto  ; 
- tandis que  lors du  recensement  de  1951 le pourcentage  des  femmes  actives 
sur  le  total de  la population active  était en  moyenne  supérieur  à  la 
1 
moyenne  du  pays,  en  1961  la situation s'était renversée  par suite d'une 
diminution  sensible  de  la participation des  femmes  à  la composition  de 
la population active. - 52  -
Ce  phénomène,  unique  en Italie  par  son  importance.atteint  son niveau le 
plus  élevé dans  les provinces  de  Rovigo,  Venise  et Padoue.  Ce  sont  des 
provinces  dont  la structure  économiqu~ est  profo~dément différente,  ce 
qui  fait qu'il est  impoesib~e d'imputer nettement  ce  phénomène  à  la pré-
dominance  d'un secteur  donné  d'activité plutôt qu'à  un  autre.  Il faut 
probablement  rechercher ses causes principales les plus générales  dans la 
diffusion  de  l'i~etruction post-élémentaire  pour les  femmes  (tradi-
tionnellement  peu  répandue  dans les zones  rurales  jusqu'à une  époque 
très récente)  et  dans  le  déclin  de  certaines  formes  d'activité agricole 
1 
qui  traditionnellement utilisent plus  que  partout ailleurs en Italie de 
forte  quantités  de  main-d'oeuvre  féminine  (travaux  de  nettoyage  et  de 
sarclage  de  cultures industrielles,  limitation de  la culture  du  chanvre 
et  du  ver  à  soie, etc.). - 53  -
§ 5 EMILIE-ROMAGNE 
ivolutio·n  démographique 
L'Emilie-Romagne  est une  des  deux régions  du  nord-est  qui ont  enregistré 
d'un recensement· à  l'aùtre une  augmentation  de  la population résidante. 
Cette  augmentation,  de  plus  de  100.000 unités et égale  à  3.%  de  la popu-
lation présente  en 1951,  est le résultat  de  la somme  algébrique  d'un 
accroi.ssement  naturel  de  148.?00 unités (4,2 %)  et  d'un  solde· migratoire 
négatif  de,41.5<?0  u~ités.  Ce  solde migratoire,  de  1,2% de  la· population 
présente .en  1951,  est le moine  élevé  de la division  du nord-est:de  19.51 
à  1~61. 
Le  tableau 6.2,  col.  1-3  mon~re  qu~ cet accroissement régional  de  3 % de 
la population résidante est en réalité avant  tout le résultat  8levé  d'un 
accroisse .'ent  r.1oyen  de  la population  dans  le~ chefs•lieux de  pro-
..  .  ~  '! 
vinde,  tandis que  dans lss autres  comm~nes .de  l;:i  provinc_e  la tendance  à 
la perte  de  population est très nette,  atteignant  des  pointes  de  - 12,9 % 
et.~ 12y7%  ~ans,les provinces  de  Ferrare et Plaisance.  Lee  seules pro-
vinces·~~  1'-o~. ait .relevé  un  accroissement· de  la  pop~lation présenté  même 
.  ·-
dans.:  le~ çcmmunee  autres que  les chefs-lieux sont  celles de· Rttvennè  et  de 
For~itt 
On  peut  donc  déjà en  conclure  que.  dans cette région les zones  où l'  e'Jcod.e 
total de  là'  pcjpuliat.i·of\~  -j~~qu;.'  .e~  ~19p~l  ~ été  1~ plus intense' co!nciden  t 
! 
surtout  avec  les Apennins et  ~es c omm.unes  de  la .moyenne  e_t  de  1.à  basse 
•  •  •  <- J  • 
région  de ·Fèrràre  où  la·tradition  ~e  journalier agricole est  ancienne, 
tandiè·qu'on·constate le phénomène  inverse là où il existait  déjà.un 
-.  ' 
embryon  de  structure  induatrie~le implantée  depuis  longtemps  dans les  ..  ~  .  ' 
villes (c'est-à-dire  dans  les grandes villes le long  de  la voie-Emilia 
dans la plaine)  1  de  même  que  dans les zones  d' industrilü'i.S·ation récente 
comme  celles de  Forli et  de  Ràvenne. 
Le  tab.l'eau  4  le  confirme  indirectement:  des  déplace..m~nts no·t·ables  de 
po.pulati-o:n .)ont,  eu  lieu de  1955  à  1960  des Marches vers· i'  Emilie  .. Romagne 
(ils concernaient  vraisemblablement les populations 'de'la zonè  moritagtteuàe 
dee_~ provinces  de  Pesaro et  d'Ancône  qui  se  sont  établies dans  la plaine 
du  Pô)·;··· tandis·  qU·' à  son .tour  une  partie :importante: de··la· population  de 
1'  Emilie  est  de eben  due  vers les r·égions· ·industr·iali~ées  de:: .  .la  .. Toscane  et - 54  -
de  la vallée  de  l'Arno  ou  vers la Ligurie,  à  la recherche -d'un  emploi 
dans  les secteurs  de  l'industrie et  du  tourisme.  Quoi qu'il en  soit, 
dans  son  ensemble  la régiôn  a  enregistré  des  soldes migratoires négati.fs 
vers les. régions  du  triangle industriel du  nord-ouest  et vers la Toscane 
et le Latium,  tandis qu'elle  a  enregistré  des  soldes migratoires positifs 
pour  toutes les autres régions d'Italie. 
Population active 
En  1961,  la population recensée  comme  active  dans  cette région  était  a~ 
total de  1.615.630 unités,  soit  une  diminution  de  plus  de  31.000 unités 
par  rapport  à  1951  dont  un  peu  moins  du  tiers étaient  des  hommes.  Le  ta-
bleau 2,  col.  4 montre  que  le pourcentage  de  population active masculine 
par rapport  au  total  de  la population résidante,  bien qu'il ait quelque 
peu  diminué  en  comparaison  de  1951,  était encore  très élevé  en  1961 
(65,5 %)  et qu'il n'était dépassé  que  par celui  du  Piémont  (1).  Cela  dé-
note,- au·.moins  sur le plan théorique,  un  "potentiel"  de  production  élevé 
pour  cette région. 
Malgré l'existence,  déjà mentionnée  de  noyaux  d'industrialisation  ancien~, 
malgré l'apparition de  nouvelles aires industrielles et malgré  l'exode  de 
la population  des  communes  rurales,  l'Emilie-Romagne  était toutefois en-
core  en  1961 la région la plus agricole  de  la division  du  nord-est.  On  y 
trouve  en  effet  34  % de  travailleurs agricoles sur  le total des  travail-
leurs ,  contre  une  moyenne  de  28,7 % poùr la division du  nord-est 
tout  entière·  (voir tableau  6.2  ,  col.  7)  • 
~-J~  région  comptait  donc,  cette année-là,  156  travailleurs agricoles par 
1000  unités  de  population présente  contre  une  moyenne  de  124  pour  toute 
la division  du  nord-est  (tableau  5,  col.  1). 
Secteurs non  agricoles 
Les  travailleurs  de  l'industrie ont  augmenté,  pendant  la même  période, 
de  176.718 unités,  passant  ai~si de  25,2 % de  la population active  en 
1951  à  36,7% en  1961.  Alors  qu'à la première  de  ces  datesle Trentin  -
Haut-Adige  était la région  du  nord-est  où  le pourcentage  des  travailleurs 
(1)  Cette  dernière  reg~on avait  toutefois enregistré le  solde migratoire 
actif -le  plus  élevé d'Italie,  tandis  que  1'  Emilie-Romagne  avait 
connu  en  même  temps  une  légère  émigration  (tableau 1,  col.  5) - 55  -
industriels employés  dans  les industries régionales était le plus  él~v~, 
à  la seconde  date  cette  première  place passait  à  l'Emilie-Romagne,  aveo 
127  travailleurs_dans les industries régionales par  1000  habitants en. 
196l,.contre  76  en  1951  (tableau 8,  col~ 4  et  8  et  tableau  5~  col.: 2  et  3)~ 
Bien  que  l~s chiffres du.tableau 9  ne  permettent  pas  de  d~st~n~e~ cette 
région  des  Marchea;, .. il est très probable  qu'en 1961  l!~ili~-Roma~~e a~~ 
été  également  la région  du  nord-est  où  les-"activités  ind~strielles pré-
caires"  étaient  en_  pou.t:eentage  les moins  développées. 
Cor;'"1e  il a  été  déjà dit,  dans la partie  générale,  oette région a  enregistré 
le maximum  d'accroissement  des  travai_l.l~ur.s industriels ·c;le  toute la -<livi-
sion et. par  co~uséquent  d~  tol,Jte  .. l'Italie  (table~ _8, ..  col.  9): 
do  memP  il a  été dit de  l·'industrie :-1anufacturière. Il ressort 
du  tableau ?.2 que  dans.  c~  s~ct~ur le  nombre  des  unit·ée,  locales_~ a~g-= 
menté  dans  $iX  de,s·.h~it  p;rov~rrces  de  ;ta· région,  ).es maximume<d'accroisse-
ment  étant atteints dans, les provinces  de· Bologne  (+ .23,9.  %)  e.t  d.e  .Mpdè~e 
(+ 15,6 %).  L'augmentati9n moyenne  du  nombre_ dea  travailleurs a  été par-
.. 
tout  tr~s- souten.ue, _ atteignant  dans _la  provin~~ de  Ravenne  la pointe  ex-
ceptionnelle  de  116,3 % par rapport  au  nombre  des  travailleurs présents 
en  1951  (1). 
Le  fait  qu'en  1961 la tendance  à  un  agrandissement  ?-es  entr~pr~~e~,  .c.~­
ractéristique  des  ~tablisse~ents industriels les plus solides et les 
plus rationnalisés,  ne  s'était pad  ~ncore yraiment  manifestée  dans l'in-
dustrie  de  cette région  (le nombre  moyen  des  travailleurs par  entreprise 
,•  '  - 1•  •  ,' 
était  de  6,2,  cont~e 1 j_2,8 au  Piémon~. et  .. Ï2,7  e~  ':Lombardi~)  tém9igne  en 
:  •  1  •  •  J  ~  •  • 
'  tout  cas  de  la  jeune~se de  l'industrie régionale  ou  de  son  caractère 
encore  sensiblement  "familial",  c~ qui permet  de  prévoir  une  notable 
..  1  '  ~  ' 
évolution future  également  dans  ce  secteur. 
( 1)  Cela  est· dû·  en particulier··  au  développement  récent  de ·1·'  indus·~r-l.e 
de  la pétrochimie  :et· du  métpane  dans  c~tte  · provinpe. où  l'  activ.ité 
agricole avait  la prédominance  absolue.  Un  raisonnement  analogue 
vaut'  toutefois  s" i!h·. est fait  en  termes  de  pourc·entages  de  main.:.· 
d'  oeuvr~. régi~nale  .-trav.~illan~  dans 1'  industrie,  pour  toute  la. ré-. 
gion  en  général:  la.très forte  augmentation  du  nombre  de  travailleurs 
employ~s 'dans: l'industrie régionale. doit  être  considérée·' en relation 
avec~~ trè~:faible. d'veloppement  de  l'industrie avant  la,période en 
question. - 56  -
Les  industries liées à  l'activité agricole  (qu'il s'agisse d'industries 
fournissant  à.l'agriculture des  matériaux et  des  moyens  techniques  ou 
d'industries transformatrices de  produits agricoles)  constituent  une 
branche  traditionnelle et  solide  dé  l'industrie manufacturière  régionale. 
·Le  tablea:u  5,  col.  8,  donne  une  indication à  ce  suif}t.  Par.mi  les 20.370  tra-
vailleurs'qui y  sont mentionnés  figu~ent toutefois les travailleurs  du  sec-
teur  de  la pêche ·mari  t.ime  et lacustre  (Vallées  de  pêche  ie  Comacchio). 
Dans  le secteur iertiaire, le total des  travailleurs est passé  de  23 %à 
29,4 % de  la population active  totale.  Cette  augmentation,  de  34,8 % du 
nombre  des  travailleurs relevé  en  1951,  n'a été dépassée  dans  le  nord-est 
que  par celle· du  Trentin  - Haut-Adige  (voir  tableau 8,  col.  10).  Toute-
fois,  malgré  cette augmentation,  la "densité"  des  travailleurs  dans  ce 
secteur,  calculée  en %o  de  la population présente,  bien qu'elle soit 
passée  de  63  (1951)  à  83  (tableau 5,  col.  6 et ?),  était encore  très basse 
en  1961  et supérieure  seulement  à  celle  de  la Vénétie. 
Comme  ailleurs dans  le nord-est,  il semble  qu'en  Emilie-Romagne  également 
il faille attribuer l'augmentation  du  nombre  de  travailleurs des  services 
en particulier  à  l'augmentation  du  nombre  des  femmes  dans  ce  secteur.  De 
1951  à  196ls  elles sont  passées en effet  de  25,5 % à  37,5 % du  total de la 
population active  féminine. 
Alor~ que  les travailleurs  des  serv~ces ont  augment~ en  pourcentage  de 
34,8 %,  on  a  enregistré pour  le seul secteur  du  commerce  une  augmentation 
totale  des  travailleurs de 62,CJ'.une œe ~s  élevées  observées en  Italie pendant 
cette période.  Le  tableau 7.2 montre  que  1.' augmentation  du  nombre  des  tra-
vailleurs  dane  ce  secteur  a  été relativement  faible  .dans les provinces  de 
Parme,  Plaisance  et Reggio  d'Emilie,  mais  très forte,  par  contre,  dans les 
provinces  de  Forli et  de  Ravenne  (respectivement  96,1 % et 112,6 %). 
L'augmentation  du  nombre  des unités  locales.du  commerce  a  été  dans  ces 
deux provinces  également,  de  très loin supérieure  à  l'augmentation en-
registrée dans  toutes  les autres provinces  de  la région  (103,1 % à  Forli 
et  101.%  à  Ravenne).  Ce  phénomène  est d'autant plus.significatif que  ces 
deux  provinces  sont  celles où la densité  de  ~a population est plus basse 
que  dans  les autres,  mais  cela reflète  évidemment  le très grand essor 
touristique qui s'est manifesté le  long  de  la c8te  de  ces  deux provinces, 
sans parler  du  développement  normal  des  services qui accompagne  le pro-
cessus d'industrialisation déjà mentionné. - 5?  -
L'agriculture 
On  a  déjG.  r:.oté  dans la partie générale,  qu ''entre les deux recense-
ments  ~-ette région  a  été celle  des  trois Vénéties ·~a moins affectée par 
l'  exo:de  agricole.  C  1 est ainsi qu'en  1961 elle est demeurée  - elle 1'  était 
en  effet déjà  - la régi'on la plus agricole  de·  tout·9- la division  du  nord  .. 
es·t  •.  Tout  en  ayant  accusé  une  perte  de  plus  de  305.000 travailleurs agri-
coles au  total,  à  la date  du  dernier recensement,  aa  popu-lation active 
agricole représentait  encore  33,9% du  total de· la population active 
(tableau 3.2). 
Lorsqu'on  ne  prend  en  considération que  la  populat~on active  m~sculine 
dans  l'agriculture, il ressort  du  tableau  2  que  la diminution  de  cette 
population  dans  la·région  a  été inférieure  à  la diminution·aoyenne en• 
registrée  dans  l'ensemble  du  no~d-est  (32~5 % contre  35,6 %)  et qu'en 
1961  le·.pourcentagê. des travailleurs agricole$: masculins par rapport au 
total régional  des  travailleurs ·ma't;culins  a  dépassé  ··de  5 points environ 
la·moyènne  du ·nord-est•  Le· nombre· des travailleurs masculins par  lOO  ex-
ploitat·ion:s a-gricoles,  en  1961,·  a  été de  io:i.n  ··aupé.rie~ 'à  cel.ui  des autres 
régions '"de  ·1a -divïs·ion: 'dans ies deux provinces  de  plàine·· où  ... la ·bonifi-
cation et la réforme  foncière  sont récentes  - Ferrare et Ravenne  - ce 
nombre  ~  ~té re.spective.men.t  de_  ~231 et 211,  ce. ·_qui :classe- :des···.deux:. pro-
vinces, .~vec_ celles de -Crémone  :et  d~- Mantoue,  dans le  .. no~d-oue.st  ,:  parmi 
les _quatre  provinces ayant  les. valeur-s  absolues  _~es  plUs  :é.lev~S' de  tout 
le pays. 
Quant  à  l'tintensité' de  l'exode agricole  enregistré  dans les diff'"érentes 
zones  de  culture,  le  tableau 10.2, montre  non  seulement  que,  comme  cela 
s'est_ produit  presqu~. partout  en Italie, les zoneJ3: de  ·coll:ine .e-t:.-de 
montagne  ont  subie  un  ex.ode  plus  import~nt que  le.s: z.o:ne.s··. de: p.lai:ne,_ mais 
aussi que  1'  exo.de  des  zones  de  plain~ a  été moindr-e  que  celui-.·, 4·es; ·pre-
mières,  bien aue  cellas-ci aient. enregistré avan:t  1951· u-ne.  augmentation 
de ·la population. activ~.agricole. 
c•est·donc -dans  cette région  q,lie  l'on renëontrë  pour  la première  fois._ 
lorsqû  • on ·.·parcourt ·1' Italie  du  nord ·au  sud,  un  phénomène  qui  tena.ra à  se 
généraliser  ·-toujours- davantage,  à  de· r·ares  excepti1)ns prèe,  e1u  nord au 
mi-<ii. - 58  -
o~  pourra  ensui  te  constater.  que  dans  certaines  zones  de  plaine  m~~i.­
dionales la population active agricole  a  même  augmenté  de  ~951 à  1961. 
Revenan.t  à  1'  Emilie-Romagne,  le  fait  que  1'  exode  enregistré .jusqu'en 
1961  ait été moindre  dans  les  zones  de  plaine ne  nécessite  pas  d'ex-
plications particulières,  quand  on  considère la plus grande  étendue 
moyenne  des  exploitations  de  la plaine  d'Emilie  et leur potentiel  de 
production plus  important  ou  encore  le  caractère  fortement  inten~if que 
présente  souvent  ltagriculture  dans  cette  zone  (cf.  par  exemple  toute 
la zone  fruitière  des  provinces  de  Ferrare et  de  Ravenne,  dans la  ~asse 
vallée  du  Pô).  Le  pourcentage  des  exploitations ayant  un  hectare  ou 
moins  est  le plus bas d'Italie  (15 %),  après celui des Marches. 
En  ce  qui  concerne la structure  d'âge  de  la population active agricole 
(masculine)  dans la région,  le tableaull montre  que  l'importance  numé-
rique  de  cette population dans  le nord-est  a  une  forte  incidence  sur les 
chiffres moyens  de  l'ensemble  de  la division,  au point  de  faire  appa-
raitre  de  faibles  différences par  rapport  aux  chiffres de.la population 
émilienne.  Cette  dernière  compte  en  tout  cas 8,1 % de  travailleurs mas-
culins  de  plus  de  65  ans,  39,8 % âgés  de  45  à  65  ans  et  5~,1 % de  moins 
de  45  ans. 
Les  provinces .de  Ferrare  et  de  Forli,  qui  enregistrent  des  pourcentages 
beaucoup plus  élevés de·travailleurs de  moins  de  45  ans  (respectivement 
67,1% et 55,3 %),  s'écartent quelque  peu  dans  un  sens  de  cette réparti• 
tion,  et la province  de  Parme  dont  47,6 % seulement  des  travailleurs 
agricoles appartiennent  à  cette  classe  d'âge  s'en écarte  dans le  sens 
opposé. 
Quant  à  l'évolution  de  la population active agricole ·dans  cette région 
selon la  cond~tion sociale,  entre les deux  recensements,  les chiffres 
disponibles  (tableau 12)  ne  fournissent  que  des indications très géné-
rales.  Quoique  les chiffres mentionnés  englobent  ceux  des  Marches,  on 
peut  avoir l'assurance qu'ils ont  été beaucoup plus influencés par 
l'évolution  de  la pqpulation  émilienne  que  par  celle  des Marches.  Après 
ces précisions,  on  pe~t dire  que  ces chiffres montrent  que  l'agriculture 
' 
émilienne est  celle  où la diminution  du  nombre  de  salariés agricoles a 
été la plus forte  et  en  même  temps  celle  où  l'accroissement  du·  nombre  des ..  5  9  -
aides  familiaux  a  été le plus  élevé  de  toutes les r.égions  d 1 Italie.  Le 
nombre  des.chefs  d'~xploitation a  considérablement  augmenté  aussi, 4ais 
moins  peut-êtr~ que  dans les trois Vénéties, dans  le Piémont  et en :-L·igurie. 
Cette  évolution yourrait  également  signifier  que  l'Emilie-Rdmagne est, 
dans 1'  ense~ble,  encore  très loin du  type  d'agriculture  otl  :1' éxploi.tation 
familiale  est .gérée .surtout par le chef d'exploitation seul, ave·c  ou ~sans 
l.' aide  de  quelques. ouvriers salariés.  Cela  .  ..ne  signifie pas qu·e ,_.·pour:  .. la 
situation italienne, 1'  agr.iculture  émilienne  ne  soit pas  une ·agriculture 
moderne.  Le  revenu produit  par  travailleur,  ~1  était  en  effet  en 
1961  le troisième  d'Italie par  ordre  d'importance  décroissante  (indice 
132,6 contre  un  indice national moyen  de  lOO)  et n'était dépassé  qu'en 
Lombardie  (indice  du  revenu produit 157,1)  et en Ligurie  (indice 156,8). 
En  même  temps,  l'écart entre les revenus agricoles et les revenus  non 
agricoles a  été un  des plus  favorables  d'Italie:  en effet,  le  revenu  pro-
duit  par  travailleur agricole  a  atteint 61 % du  revenu produit par tra-
vailleur non  agricole.  A cet  égard,  l'Emilie-Romagne n'a été dépassée  que 
par la Lombardie,  où  le revenu agricole s'est élevé  à  64%  du  revenu non 
agricole. 
Conclusions 
Grâce  à  un  taux exceptionnellement  élevé  de  population active  totale, 
l'Emilie-Romagne  a  pu  avoir  de  1951  à  1961  le développement  industriel 
le plus  considérable  du  nord-est  (1),  tout  en  gardant le pourcentage  de 
travailleurs ayant  un  emploi  dans l'agriculture le plus élevé  de  toutes 
les régions  de  la division.  Le  revenu par  travailleur agricole et le re-
venu  produit par  travailleur non  agricole  a  été, par contre,  le plus fa-
vorable  d'Italie, après celui de  la Lombardie.  Cela est dû,  en particu-
lier,  au  fait  que  le niveau  des revenus  produits  dans les secteurs non 
agricoles,  tout  en  ayant  été supérieur au  niveau  du  revenu produit par 
les mêmes  secteurs  dans les autres régions  du  nord-est,  n'a cependant 
pas  été très élevé,  puisqu'il a  été inférieur aux  revenus  du  Latium et 
des  trois régions  du  nord-ouest, 
(1)  Passant  entre  ces  deux  dates,  de  la plus faible  densité  de  travailleurs 
industriels par  rapport  au  nombre  d'habitants  à  la densité la plus 
élevée  dans  la division  (tableau 51  col.  2  et 3). - 60  -
Il~emble aussi que  l'on ~uis~e interpréter  cett~ constatation en  ce  sens 
qu'un nouveau  développement  ultA~ieur des  secteurs non  agricoles ;êgio-
naux ne  doit  pas nécessairement  signifier,  au moins  dans  une  première 
~hase,  une  détérioration automatique  des  rapports  de  revenu  indiqués 
ci-dessus.:Le  fait  que  le chiffre  des  travailleurs agricoles  de  cette 
région  ai~ encore  été élevé  en  1961  permet  en  effet  de  supposer  qu 1il 
·existe  un  certatn potentiel automatique  d'adaptation  à  d'eva~tuel1es 
exigences  d'aceroissement  de  la productivité  dans  ce  secteur. L'ITALIE  CENTRALE  ou  "CENTRE" 
§  1  Considérations  générales 
1.  Evolut·ion  démographique.· 
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Les régions  adlninistr.ati~·è·s:  Marches,  Toscane,  Ombrie  et. Latium 
co·nstitut?n~ la· gra.nde  région  de 1' Italie ·centrale ou  "centre"~ ·Le 
déyelop~ment économique  de  cee· quatre  régions présente  que1ques 
caractéristiquès. propre~ qui distinguent  cètte division tant· des·di-
visions septentrionales que  des  divisions  méridionales~ 
Au  cours  de  la période .1951-1961•  l.  t é-voluti·on  ·d~mographi.que des 
quatre régions qui  constituent le éentre  a  été  sensiblement moins 
prononcée  que  celle  des autres régionà d'Italie.  Le  résultat  en  a 
été  que,  compte  tenu  de  l'évolution en.sens  opposé  des  acc~ois~eme~ts 
~ •  r  f  "  ~ •  ,  ,  ' 
naturels·de  populatio~ et  des  soldes migratoires enregistrés  en  It~ie 
au  cours  de  la même  période entre les régions  où  ie.développem~nt éco-
nomique  a·été le·plus poussé et celles où il a  été moindre,  les.iri-
dices .du  développement. démographique  et  éconontique  du ·-"centre·;,  ont :été 
très .voisins  des  moyennes nationales.·  En  ce  qui  concèrne 1' év·olution 
démographique.  de·  la division du· "centre";  nous  pouvons  not  ev  qu·• en 
196].  1 'Jl.ccroisse.ment· inature1  de  la population,  soit 6,  9  % 'de  la po-
p_ula·tion:·::Présente  en ·1951, .a .été  quelqué  ·peu  inférieur à··ia moyenne 
de.  1'  a.ccroiss.ement. ·natùrel 1-our tout  le pays  ( +  8,8 i6).  En  rev-anche, 
le çolde  tn.i·gr.atoire  du  centre s'est ré\i'elé  à  peine  po si  tif ( +.  0,:9 ·%), 
alors que  la moyenne  nationale a.·été. légèrement  négative  ( ...  3',0 %). 
Par  cons.f>quent,  1'  accroissement  total de  la population présente·  d~e 
la division  du  centre  en  1961  a  légèrement  dépassé la moyenne  nat~o­
nale,  7,8 -%  cèntrè 5,8  %.  Compte  tenu  de  la· forte  augmentation. totale 
de  population enregistrée  dans  la ·zone  de  Rome-Latina,  dan~ le  Latium, 
par-' suité  su~toùt ·de·  cour.ant·~ migratoires très. importa:nts  (tablea~ 4~, 
on: obti'éndràit  cepe.ndant'  '  pour  le reste' du  territoire'  un  taux  d 1 ac-
croissement'~ demographiqùe  total plus pr.oche  de  celui  du  sud  que  de  la 
~moyenrte  n~tionale. 
Alors  que  l'accroissement total a  été  de  plu~ de  600.000  .. P~r.sonn~s 
( +  18·;~2 % de  la. populat:;on  présen~e en  1951)  d~ns le Latium, il  .a  ~té. 
de  plus  de  126.000 personnes  en  Toscan~  ~+ 4 %),  ta~di!· qye:l'Qmb~ie 
et les MarcÇ.ef;)_é!lccusaient  des  dim~n~tions. de.zo.ooo  e.~,  ,3.8.000.P.e~~Qnnes 
(soit respectivement  - 3,2 % et  - 2,8 % de  la population présente  en - 62  -
1951).  Du  point  de  vue  démographique,  ces. deux  dernières·r~gions en-
registraient ainsi les deux pertes  de  population les  pl~s importantes 
de  toutes les régions d'Italie après les Abruzzes  et Molise. 
L';augmentatio~ totale  de  population présente  susmentionnée  (7,8 %)  ré-
,  ' 
sulte d'un  pourcentage  d'augmentation  de  population  dans les chefs-lieux 
de  ~ravinee(+ 24,1 %), .de la même  importance  que  dans les-chefs-lieux 
de  provinc~. du  nord-ouest,  et,  contrairement  à  ce  qui  s'est ·passé  dans 
cette  division,  d'une  diminution  concomitante  de  population  dans  les 
communes  autres  que  les chefs-lieux.  Cette  diminution  a  été aussi  élevée 
que  dans  le nord-est  (tableau 6.2) de  telle sorte  que  de  la somme  des 
deux  mouvementa il  ressort  que  le centre  a  connu,  de  1951  à  1961,  la 
redist~ibution territoriale de  population la plus poussée  qui  se soit 
manifestée  en  Italie. 
Ce  sont les communes  autres que  les chefs-lieux en  Ombrie  qui  ont  subi 
la plus forte  perte  de  population  suivies par  celles des Marches •.  En 
Toscane,  la pefte  de  populati?n  de  ces  communes,  a  été faible  dans 
l'ense~ble, tandis qu'au Latium  leur population s'est accrue •.  La plus 
forte  augmentation  de  population  dans les chefs_lieux toscans  ont  vu 
leur population augmenter  légèrement  moins  que  celle  des  Marches  et  de 
l'Ombrie.  En  résumé,  seules  des  zones  limitées  des  provinces  de  Rome, 
Latina,  Florence,  Pistoia et Livourne  ont  participé au  développement 
démographique  de  la division  du  centre. 
2.  Population active 
Les  observations  ont  été  for"lulées  au  point  1  do  co  paragraphe 
s'appliquent aussi,  en  grande partie,  à  la population active.  Au  cours 
de  la décennie  considérée,  la population active  masculine  de  toute la 
division  du  centre  a  subi  une  légère  augmentation  (33.000 unités,  soit 
1,1 %).  L'Italie centrale  a  donc  été,  après le nord-ouest,  la seule di-
vision italienne qui,  entre  1951 et 1961 ait enregistré  une  augmentation 
du  total de  la population active masculine.  Cependant  les chiffres  du 
tableau  2  montrent  que  si le  Latium  a  enregistré  un  accroissement  de 
9,4%  d~ la population active masculine,  les autres régions  ont  accusé 
une  baisse:  ~ 0,9 % en  Toscane,  - 7,3 % dans  les Marèhes,  - 8~1 % en 
Ombrie.  Il est don.c  ··probable  que 1  ·abstraction faite  de  1'  influence  de - 63  -
la ville  de  Rome,  la population active masculine  dt~  la d·ïvision aurait 
subi  une  régr~~sion supéri~ure à  la moyenne  nationale  (0,5 %). 
De  1951  à~l961,  dans les quatre  régions  du  centre,  la population active 
masculine  dans  l'industrie a  augmenté ·de  plus  de  251.000  unités,  passant 
de  30,7% à·39,4%  du  total  de  la population active  masculine  ;  elle a 
augmenté  dans  les services  de  1?6.000 unités  environ,  passant  de  27,6 % 
33,6 %,  tandis  que  dans  l'agriculture elle  a  diminué  de  plus  de  394.000 
unités,  passant ainsi  de  41,7% à  27 % de  la popuiation active masculine 
régionale.  Sur  le plan macroéconomique,  !•exode  de  la main-d'oeuvre  mas-
culine. de  1' agriculture aurait  donc· été· légèremèht· insu'ffi!5afit·e·:· pour 
satisfaire  la~demande.de·main~d'o~u~re.de~ autr~s  sé~~eurs~  Cette  de-
mande  ·n.'a  en ·tout.·:cias·pas  été~ très élevée: ··l'analyse·  intèrr.égionale  des 
soldes· migratoires  (tableau 4)  montre  en  effet  que'  encore  unè'  fois  à 
l'exclus~on  ~u Latium,  en  ra;i.~on,.de l'attraction évid-enté·exercée  par 
la ville  de  Rome.  sur  le  reste  de .la grande  région,,. les'  soldes' migra-
toires positifs en  provenance  d'autres  régions~italiennes (surtout  du 
mi~i)  dépa~sent  4e  peu les soldes négatifs  (vers  des·râgions· aeptentrio-
... 
nnles),  alors  qu • un,e .  ~onne partie  9,es  échanges  de  popul:a:tion ·-'ee ·sont 
effectués  également  entre les régions  du  centre. 
Enfin,  les chiffres  du  tableau :2,  col.  3  et  4 '·  montrent,  qu'entre~ 1951 
ét,. 1'961· 'la vitalité de  la structure  économique  du .centre  da11s.·:  .. so~ en-
semble,  tocit  en  ét~nt supérieure  aux  moyennes  nationales, ,n'·~~a~ été 
somme  toute  t~ès  gra~de.  Ces  chiffr~s indiC!Uell;t.  q~~.'  alQ~S ,q:ue.,  ;pour 
1 'ensemble  d~· l'Italie le.  pourcentage  ~~ la po.pulat~o~  a.ct~~e masculine 
·par  ra~Por~ à  la population  r~~idnnte masculine  a,diminu6  entre ~951 et 
1961  de  4·  .P?in ts,  p·assa~t  de  63  % .à  59  % par_ su~  t.e  des  pau!sea  gé~érales 
que  1'6n cannait  (augmentation' du  degré  de  scolarité,  au~.entation du 
nombre  des  personnes âgées,  etc.),  ce  pourcentage  est  paseé  durant la 
même  ~~riode  dan~  i~  centre  de  64,2% à  60.%~  C!est-à-~~re.gue, :si le 
potentiel  p~oductif de  la  pop~lation,  tant  à  lEl:  date  de  ,d~pa~~ .qu'à la 
date·a•ar~i~ée~ ~~stait légèrement  sup~rieur aux  moyennes  nationales, 
la diminut'ion  relè.ti've  à  été  gr~sso  'modo  id.entique'  à  la·'  di,rrlinution 
}'.t' 
moyenne  nat-ion:n.le-,. 'ce- quf a  placé·· le  centre ·dans  une· position inter-
médiair~ entre le nord et le  ~tid  égaiement  en  ce  qui  concerne la dimi. 
·n:uti:on  dü  potenti-el  démo.graphique  de  production par rapport  au potentiel 
démographique  de  consommation. -61+-
Si I'on a:ralyse de pl-us prEs les composantes d6mographiques clu cl6veloppenent
Scononique r6gj.onar I on srapergoit (tableau 3'3) suer si la population
active totale dans I'agriculture  a subi une diminution sup6rieure i  la
climinutionmoyennenationaledusecteurrlraug4entationenregistr6epar
les actife clans Ir lnclustrie, a 6t6 cle la m€me arnpleur que 1r au€ment at ion
moyenne nat ionale, mais se situe ?r tles nivear:x beaucoup plus bas que celle-
ci,  cle sorte que alans le centre Ie pourcent age ile Ia populat ion active in-
.lustriellea6t6largenentit6pass6parlespcurcentagescorrespondantsdu
nord-ouest et clu nord-est '
h  re"aDahg r ltauguentatLol ale la populatLo4 actlve clena 1ea eet.vLcee, uon
a€Blenelt attelnt l taat ea 1p!1 quren t96tf  aleE pourceatagea beaucoup pl'ue
61ev6a que Lee pourceatagea  al€ Populatl,o! activ€ atteinte par ce aectqrr alatrs
touiee X,es autr€s rtlviaioga !,ta1l.elaes, nal.e el],e a n6ne 6t6 coneitl6-
rabl,eaent phia forte que pilstout allleurs en Ita].le.  On letrouve
A de propoe ie que i}  a  6td d6Ji conatat6 pour tlrautres aepecta, A
eavoii ]'b r6le trle  lnporta|rt du Latlwr et en partiaulier tle 1a v'.lLe
ile Rone, qul, uoitl'fl'e notableneat ].ee rapporte estre 1ee diff6rente eec-
teuie 6cotronlguee ile 1r enaenble cle Ie tliviciou.
]r
Lea coloanes 4.et 8 tlu tableau 8 lndlquelt que a€tte dLvLsl.oa rivalt aon
eeuleueat .. e4 1B61 rla pourcertage ilractlfa ilaaa 1r l"nihretrle 'lnf6rl'eur A
celul dea q6g:!ona ilu noed, 4el.Q aval.t auaei ea 1961 ua pourccntage tr&a
irlf6rl.eut tle travai].leura eoploy6s alaDa 1€s induEtrl.ee localea. En effet.
tandLa qlrler 1951 1e pourcentage itractJ.f,e ilaa! 1r ladustrLs travaillaat
ila:re leg.lailuetriea r6gdoaalee 6taLt congl,al6rablencnt  sup6rr.eur 4gns
cette illvl.elos I celul alu troral-e8t r 11 1ul -6tal.t ser8Lblenent laferleur
en 1951. Cela cign:lfie 9!16 le Proce6sua il rilduatrl.alLaatLoa  alu oertre a.
6t6 ile Lola notnp.9ouae6  que celui alu trord-eet. Lrdcart oatre ectlfa 6t
trayaLlleurE des baluetrlea. localear n€ne E r 11 a ilLnLaud au coura dle la
il6cenale r, eet. cep-ga4ant rest6 eup6rl,eur A la noyenne aatloaaJe.
Bl€a quo lea iloao6ea. reJ,atlvea I la ual,n-i oeuvre itana 1r iaduetrier lu-
illgu6ea*.aul. tab1eau 9r[e pelnetteat paa uae analyse pr6clse Pour cette
illvialoa, 1,1 eat logJ,que de auppoeer que la part de la nraln-br oeurre qui
grosalt la cat66orle dea tractl,fa ae travalllant'pas dans J'be larlustrtes- 65  .. 
l'  égionale~"  a.~: été  constituée dans  cet  te  divisioli,  en  particulier par 
des  travailleurs·uemployéa  dans  des·activités industrielles précaires"  - .  ~ 
et par  des .chômeurs  (la proportion  des travàilleurs ayant  temporaire-
mel;lt  un  emplo.i  à  1 • étranger,. dans  cette partie  de 1' Italie,  a  été  en 
revanche  nettement  inférieure à  celle enregistrée· ·dans  d'autres divi-
sions). 
C •·es.t  donc  en  Italie centrale,  lorsqu'on examine  la structure  de  l'emploi 
·du  nord  au  sud  d:u  pays,  qu  • on rencontre  pour la première  fois .des  v.a-
leurs supérieures aux moyennes  nationàles pour  les deux  catégories  de 
main-d  • oeuv·re  -susmentionnées.  c •  e'st  1à un  phénomène  qui  s • amplifiera 
.  . 
considérablement  dans  las régions  ~eridionales.  L~  t.ab~eau 8  montre  au~?si 
qu'au cours  de  la décennie  considérée,  à  l'intérieur de la division,  le 
dév~loppement réel de  l'industrie régionale: s'est  rév~lé de  loin infé-
rieur  ~  la·~pyenn~ du  développement national dan's  trois ·des  quatre ré-
g~ons du  centre  (Marches;  Ombrie,  Latium).  Ce  n" est· qù •·en  Toscane,  où· en 
1951, .,le  pourcentage  dt actifs temporairement  à. 1' étran·gèr'  de  chÔmeurs  et 
de  ~travai~.leurs employés· dans .les "activités précaires11  ~:(32  ~-7  %) ·avait 
ét~  presq~e.id~ntj.que~.au pourcénta.ge·national,  que  ce  pourc;entage  est 
tomb~. très  :au-d~,ssous  (24 %)  .du ·pola'cent·a.ge  national en  1961,'  par· suite 
du  ~~·~n4  d~:V~:loppement ·des activ·it·és ·industrielles enr·egis'trê. "pè.hdant 
cette.;. pér~ode clans  .. la ·région  ... 
.Aus·si  bien :-pdur  la·· Toscane  que· potir  ::t.e  centre tout  entie~, il ~a.ut 
~  •  J"  •  •  •  '  ..  •  •  '  j 
en  tendre  par  "d~veio·ppement d'ac. ti  vit  é'a  industrie  il~  s" surtout. le dé-
veloppement  de  la petite et moyenne  industrie. 
Le  tableau 8,. col  ..  l~ montre  en effet que  pour  un  pourcentag~ national 
de  72,2 % de >trâvaillétirs  ind~u:Jtriels  ~~ployés ~~ 1961  da~a.  le~· entre-
priees eiÎtployant' plue·  dê~( 10  <tr~v~iiie~~s  ,·  ce  pourcentage  ~  ·~~aisse dans 
le  cel\ tre 'à ùn peu  pl~é  ··de  ·64  %. 
En  réstÙné, _donc,  l'a.g~a,ndissement  ~es  en~repriseE:t  .e.x~.r~ant:·des: activit'és 
, .. 
industrielles a  été mo~dre ,dans  cette  rée;ton., que  Q.an·s  ... le  :nord•oue.s.t, 
nais beaucoup plus  important  que  dans  le!?  régiqnf} ll,l~r;idi·onalas• 
Si nous  prenons  comme  branche  industrielle la plus significative l'in-
dustrie manufacturière,. nous  voyons  en  tout  cas quet  de  1951 à  1961,  le 
nombre  des unités locales pour  cette industrie  a  augmenté  dans le "centre11 - 66  -
de  6~275 unités,  ce  qui représente  une  augmentation  de  5,8 %,  tandis que 
le nombre  des travailleurs.s'est accru  de  192.414 unités,  soit 40  %. 
Quant  au  développement  de  ce·type d'industrie,  dans  les diverses ré-
gions  du  centre,  le  tableau ?.3 montre  que,  tandis que  dans  les Marches 
et  en  Ombrie  le nombre  ·d •  uni~ée; locales diminuait  respectivement  de  2,-8  -et 
de  7  %,  le nombre  de  travailleurs augmentait  de  40 et  de  10,4;'; dans  le 
Latium,  le nombre  des  unités locales restait pratiquement  inchangé, 
tandis  que  le  nombre  dea  travailleurs augmentait  de  34,6 %;  en Toscane, 
enfin,  l'augmentation du  nombre  des  entreprises et  de  celui des tra-
vailleurs a  été beaucoup plus  forte  (7.481 unités et 116.374  ~ravail­
leurs),  soit une  au~entation de  16,8% pour  les unités locales et  de 
48,5 % pour  les travailleurs par rapport  à  1951. 
Parallèlement  à  l'augmentation re1ative  d~jà signalée  du  nombre  des 
travailleurs employés  dans  des activités industrielles précaires,'  entre 
1951  et 1961,  l'Italie centrale  a  également  enregistré,  en  même  temps, 
l'augmentation  du  nombre  de  travailleurs des  services de  loin la plus 
forte  qui ait été-relevé dans  tout le pays  au  coure  de  cette période. 
Il ressort  en effet  du  tableau 8,  col.  10  que,  bien  que  le calcul n'en-
globe  p~a les agents  de  la fonction  publique  et les membres  des pro-
fessions libérales,  le centre a  enregistré un  accroissement  de  38,8  % 
des travailleurs employés  dans les services  (contre  une  augmentation 
moyenne  nationale  de  33,4 %),  alors que  le Latium  à  lui seul,  a  le- pour-
centage  d'acc!Oissement  le plus  élevé  de  toute l'Italie (45,5 %),  dé-
passant  ainsi le Trentin -Haut-Adige et la Ligurie,  régions_ où  le 
tourisme  a  pris une  importance  capitale. 
Dans  le  domaine  des  services, rien que  dans  le secteur  du  commerce  le 
nombre  des traTailleurs s'est accru  de  158.816  unité~ (+  ~2,2 %),  tandis 
que  le  nombre  des unités locales augmentait  de  32.3"84  unités  (+  57,1 %). 
Le  tableau 13indique qu'il n'y a  pas  eu  de  différences substantielles 
entre les Marches,  l'Ombrie et la Toséane  en  ce  qui  concerne  les taux  de 
?-évelo.ppement  de  cette branche,  mais  que  ce  taux a  été considérablement 
plus  élevé dans  le Latium. - 6?  -
4 •.  Population a'gricole 
D'après les  données  du  r.ecensement  de  la population  de  1961,  après le 
nord-est,  la division  du  centre est  cel~e qui  a  connu la plus forte  di-
minution  de  main-d' oeuvre  agric.ole  totale.  Celle-ci est  tombée  de 
42,5 %  à  26,9.%  de  la population active totale et a  donc  subi au  cours 
de  la décennie  une  diminution  de  15.,6  points.  Cependant,  en  comparant 
ces. données  à  celle~  d~s  enqu~tes trimestrielles  rel~tives à  la main-
d'oeuvre  (tableau I  de  la note  méthodologique),  il resulterait que  cette  i!"npression 
est faussée  par une  forte  di1linution factice  du  nornbre  des  femmes  actives qui,  tout 
en  di8inuant  en  chiffres absolus,  témoignerait d'un pourcentage  de  participation 
accrue  dans  la CO!iposition  de  la population active agricole  en 1961. 
L'écart statistique affecte  beaucoup moins,  par  contre,  les hommes,  pour  .  .. 
lesque+s il semble  dorio  permis  de  conc1ur~ que  leur nombre  accuse  une 
diminution  supérieure  à  la moyenne  nationale  de  diminution  des actifs 
:nasculins.  Ceux-ci  sont  tombés  de  41 17  % du total des actifs masculins 
en 1951  à  27  % en  1961. 
Cette .~iminu~ion de  394.268  trav~illeur~.masculins correspond  à  une  di- .  . 
minution  de  34,6 % des· ·actifs 'masculins agr_icoles. présents  dans le centre 
'  ~  '  '  . . 
en 1951  et elle est inférieure  aux diminutions  e-nregistrées tant  dans le 
nord-est;que  dans  le nord-6uest,  mais  elle  dépasse  les diminutions  du 
• .. :.·r ..  , lo 
nombre  d'actifs masculins· enrêgistrées  dans le  sud et'les iles. 
En  ce  qui  concerne  la .diminuti9n  de  p9pulatiori- active agricole,  le centre 
commence  déjà  à  p~é~enter les caractéristiques qui le rapprochent.des  ré~ 
gions  plus méridionales  du  pays.  Si l'on  consid~re comme  égale 1  lOO  la 
population active agricole  pré~ente en  1931  (tableau 3.3)alors.qu'en 1951 
l'indice pour le  nord-ouest  est  de  77  et pour la nord-est  ~e 90,  1~ centre 
a  l'indice 103,  ce  qui· implique  une  légère augmentation  de  la population 
agricole  au  début  de  la décennié  con.sidér.ée  •.  .Ce  phénomène  se manifeste, 
par  o:rdre  d' impor:tanc.e· ·décroissante,  pour  le  Latium (indice 112),  1 ·~~ 
brie (indice 109)et· ·  l~s Marche~ (indice 106),  tandis  ·qu~  pour  1~ Tos-
cane  l'indice se  situe àu·niveau'92. - 68  -
Cette  gradation  dans  la précocité  de  l'exode agricole  se reflète  de 
façon  presque  inchangée  dans la structure  d'âge  de  la population agri-
cole masculine  (tableau 11).  Alors  qu'en  Toscane  les plus  de  65  ans  cons-
tituaient,  en  1961,  10,2 % de  la population masculine  employée  dahs 
l'agricùlture,  dans  les autres regions le  pourcentage représentant  cette 
classe  d'âge  est bien  inférieur:  6,7% au  Latium,  ?,3% dans  les Marches 
et 8,  2  % en  Ombrie'.  Dans l'  en'semble 1  en  tout  cas,  les moye.nnes  pour 1'  en-
semble  de  la division  du  centre  dénotent  une  population agricole mascu-
line beaucoup  plus  jeune  que  celle  du  nord-ouest  et beaucoup plus âgée 
que  celle  des  divisions méridionales  (et  de  la population agricole mas-
culine  italienne  toute  entière).  Les  différences  avec  le nord-est,  en 
revanche,  sont  moins  évidentes,  tout  en faisant  apparaître  une  population 
légèrement  plus âgée  en Italie centrale. 
La  "densité" des  travailleurs  employés  dans l'agriculture,  q'est-à-dire 
leur nombre  par  1000 habitants  de  la région,  est  en  moyenne  dans  cette 
division identique  à  la "densité" moyenne  italienne  (121  contre 120/ 
1000 population présente).  Le  tableau 5,  col.  1,  révèle  toutefois,  à  ce 
propos  également,  de  notables  différences internes:  alors  que  le Latium 
a.vec  une  "densité"  de  76  %o  se  situait  en  1961  au  même  niveau que  le 
Frioul-Vénétie  julienne et semblait  se  olasser1  avec  cette région,  la 
Lombardie  et  la Ligurie,  parmi les moins agricoles d'Italie ·(1),  les 
Marches,  avec  253  %o  ,  se  plaçaient  directement  à  l'opposé,  venant  au 
deuxième  rang derrière  les Abruzzes  et Molise,  de  toutes les régions 
italiennes.  Et  tandis  que  la Toscane  a  une  "densité"  de  travailleurs 
cigricoles  (106 %o)  légèrement  inférieure  à  celle  de  la Vénétie,  celle 
de  l'Ombrie,  en  r~vanche (194 %o),  est supérieure  à  celle  de  la Cam-
paaie,  de  la Calabre  et même  des Pouilles. 
A ces  différences  inter~égionales,  véri~ablement énormes,  qui apparaissent 
quand  on  considère  les rapports entre le nombre  des  trâvailleurs agri-
coles et·celui de  la population résidante correspondent  des  différences 
aussi  grandes  lorsqu'on considère  d'autres indices  de  la structure 
professionnelle  de  la population agricole  {tableau 2).  L'impression 
(1)  Pour  une  meilleure  interprétation de  cette  donnée,  voir ·toutefois 
l'exposé sur le Latium,  dans  le présent chapitre. - 69  -
selon laquelle lee Marches  étaient  en  196~ la région la plus  agrioole du 
centre est  ... o~firmée par le  pou~centage de  population active masculine 
dans ·l*agricultu~e par rapport  ~u total de  la population active masouline  t 
42,8 %•  Elles ·sont  suivies de près par l'Ombrie,  tandis  que la Tos.oane, 
avec  25,9 %,  se situe déjà au dessous  du  pourcentage moyen  pour toute 
1 'Italie  oen~~ale et pour  ~'ensemble du  p.a,ys.  A 1 'opposé,  nous  trouvons  le 
Latium,·  avec  18,5 .%  {dépassé  seulement de .nouv;eau  pal' le Frioul-Vénétie  ju-
.. 
lienne, la Lombardie  ot la Ligu~ie). Malgré  cala,  la diminution de la popu-
lation active ma.sculip.e  dans  l'agricul  tura .suit tu1e  courbe  d 1intensi  té exac-
tement  contraire  :  Latium -37,6 %,  Toscane -35,8 %Y  Ombrie -31,8% at Mar-
choa -30,5 %• 
En  ce  qui  concerne la particip~tion des  femmes  .à  1 'aoti  vi  tê agricola,  le ta-
bleau est quelque  pou  d~fférent.:  e~ 1951,  l'Qnb~ie,  avec· 20% de  femme~ 
. .  . 
sur la total de  la popula.ti<;>n.  a~tive agricole,  préoédai~, dans  l'ordre, la 
To~c~e (21, 7  .. %) ,  ; le  Lati~ (25, 7 %)  et  l~s  Marche~ .(33,6  %) • En .1961,  tan-
.  .  1.  ·;. ·:·· ...  ·'  "  .  .  .:  ':  .  ' 
dis  q,ue  cette participation e• ..  t.»~tout aeneiblant accrue,  le .classement 
est le suivant  :  Toscane  (24,3 %),  Ombrie  (28,5 %),  Latium  (31,9 %),  Mar-
ohw~·(44i%l~ &  _Tôscâna·,  ;de.tt~ participation a  donc  augmenté  moins  que  dans 
la 'Latium, :e-t- 'dana·· cette rég{on  moins  qu'en. Ombrie,  tandis  que  dans  les Mar-
ches  el.le·. a.· -au~il'enté  plus  que ·dan·s  toutes les  autres régions  du  centra 
(tableau··2;-..  col. 8  et 9}. Il faut  probablement  attribuer ce  phénomène non 
seulement  à 'l'intensité du  processus d'industrialisation dans  les diverses 
régions,  mais  aussi au  typa d.ea  industries nouvelles  qui y  sont· nées  au 
cours  de  la décennie.  En  Toscane,  par exemple,  à.  o8té des  industries tradi-
tionnelles  qui  absorbent  surtout de  la main-d'oeuvre masculine ·(industries 
extracti  vos,  raffineries,  briqueteries,  fabrication  de: meuble·s ~·;etc.),  'ét·a.  ..... 
blies  avant  1951,  les  indus.tri~s 4.es  ouirs. ~t P.~  aux,. des  chausau.res,  les. 
indus'·t'~ie~  text.iie~~  .. at  d~· 1 'l1.ablll.~ment,  les. industries  céramiques  et la 
peti  to  ~n~u~trie  ar·t.~san~i~··  ont  connu un  gran~ ess.or {lprès  catte date •  .Au 
Latium,  en revanche,  l'industrialisation qui s'était essentiellement  oon- ,. 
solidée  après  1951  a  ~lgmenté plus  spécialement  grâce  aux  grands  é~ablisse-
ments  chimiques,  pétro--chimiques,  de  colorants et en  général  grâ.çe  .~ux·én­
treprises industrielles utilisant surtout la main-d'oeuvra masculine. - 70-
En  résumé  : 
-~-·-·-
-l'accroissement moyen  total de la population présente  en  1961  pour toute 
la division du  centre  (+  7,8 %)'·résulte,  d'une pa.rt,  cle  l'augmentation 
de  la population dans  les  zones ·où les  ac.ti  vi  tés non  agricoles  ont  connu 
le développement  le plus  intense  (Rome  ·et  sa province,  Latina et sa pro-
vince  au sud et  zones  situées le long de  l'axe Florenco-Prato-Pistoie-
Pisa-Livourne  au  nord)  et, d 1autre part,  de  la nette diminution de  la po-
pulation des  zones  où l'agriculture est prédominante  ou  nettement  pré-
dominante  (Rieti,  Pesaro-Urbino,  Frosinono,  Arezzo,  Sienne ot leurs pro-
vinces); 
bien  que  le rythme  de  développement  du  centre n'ai pas  été très  rapid~ il 
a  exercé  en  général une  attraction sur la population des  régions  méridio-
nales et des  îles  (moins  pourtant  que  dans  le nord-ouest),  tandis  qu'en 
m~me temps  la. région se ressentait de  1 1 attract.ion  exercée ·par les  régions 
plus développées  du  nord;  simultanément· des  échanges· importants  s'effec-
•  '+  .,  '  J • •'  ~ 
tuaient. aussi  entr·e  les ré·gions  du  centre; 
à  la différence de  co  qui s'est produit dans  le nord-oues.t,  où la diminu-
tion  do  la population active agricole,  bien qu'elle ait été sensible,  a  été 
moina  que  proportionnelle  au  taux de  développement  dos  sectours non 
agricoles,  dans  le centre cette diminution  a  été partout  très  généralisée 
et assez uniforme,  reflétant dans  l'ensemble les  tendances  de  l'évolution 
nationale moyenne  et plus directement  proportionnée  au niveau de  dévelop-
pement  atteint par les secteurs non  agricoles  de  l'Italie centrale. 
On  peut  cependant distinguer dans  l'agrégat statistique "Italie centrale" 
trois  "moments"  différents dans  la démographie  et l'emploi  : 
a).  en  Toscane,  un  moment  de relative tranquillité démographique,  ac  corn• 
pagnée  cependant  d'une évolution  importru1te  de  l'emploi assortie,  là 
où cela était nécessaire,  d 1un  changement  de  résidence  de la popul~tion 
agricole vers  las  zones  industrialisées. Il s'agit essentiellement 
d'une phase plus  "mûre"  du  développement  économique  que  dans  les autres 
régions  du  centre; - 71  -
b)  dans  le Latiumt  un  second moment  de  caraetàre mixte et mal  défini,  en 
raison notamment  de  la.présenoe d'un élément- "perturbateur" représenté 
par le développemen:t· .de  la ville de  Rome  aveo une  tendance marquée  au 
gonflement  excessif du  secteur tertiairê; 
o)  dans  l'Ombrie et les Marches,  un  troisième moment  représenté par une 
vitalité démographique  issue d'une  économie  encore essentiellement 
agricola avec des  accès  de fièvre  qui  sont à  l'origine de  courants mi-
gratoires extra-régionaux d'une  certaine importance,  en  l'absence d'un 
développement  i~dustriel réel.  Ce  phénomène  est plus marqué  dans  le cas 
de  l'Ombrie  que  dans  celui des Marohos. - 72  -
§ 2  Les  MARCHES 
Eyolution  démographique 
Les  Marches  constituent,  avec l'Ombrie,  les doux régions  du  centre,  où,  au 
cours  de la décennie  considérée,  on  a  enregistré,  en  opposition  avec  l'augmen-
tation totale do  population relevée dans  l'ensemble de  la division,  une  dimi-
nution  de la population résidante.  Cette diminution,  de  2,8  ~par rapport  à 
1951,  est la conséquence  d'un accroissement naturel  de  7 %,  égàl donc  à  l'ac-
croissement naturel moyen  de la division et d'un solde migratoire négatif de 
9,8% (tableau 1). 
L'émigration de la population des  Marches,  qui  au  cours  de  cette période  a 
touché  132.530 personnes,  se dirige surtout vers  lo Latium,  la Toscane, 
l'Emilie-Romagne et tout le nord-ouest,  avec une  préférence  pour la Lombardie 
(tableau 4). 
La diminution globale de  la population des  Marches  reflète exclusivement une 
diminution de la population dans  los  communes  rurales  (- 6,7 %),  à  laquelle 
s'opposent des  augmentations  sensibles  de  la population  dans  les  chefs-lieux 
de province(+ 17,4 %).  La diminution  de  population totale la plus  importan-
te a  été enregistrée dans  la province  de  Pesaro-Urbino  (- 8,9 %),  dont  les 
communes  rurales  ont  perdu  14,5 %de leur population,  tandis  quo  les p0rtes 
de population les plus faibles enregistrées dans  les  cominunos  des  provinces 
d'Ascoli Piceno et d'Ancône  (- 1 %et- 4,7  %)  justifient les très  légères 
augmentations  de  population  totalG  de  ces  deux provinces  (tableau 6.3) 
Population  active 
Si l'émigration a  provoqué la légère baisse  de  population déjà signalée,  elle 
s'est pourtant  traduite  en  même  temps  par une  baisse beaucoup plus  sensible 
de  la population active masculine  totale  (- 7,3 %)  qui,  même  si elle est dé-
passée par la diminution  relevée  en  Ombrie,  est pourtant déjà très  importante. 
La diminution moyenne  on  Italie do  cette catégorie d'actifs  a  été,  en effet, 
pendant  cette période,  de  0,3% par rapport  à  1951. 
De  1951  à  1961,  la diminution de  la population  active masculine  dans  l'agri-
culture  a  porté sur  78.099  personnes,  alors  que  le nombre  des  hommos  employés 
dans  l'industrie a  augmenté  de  29.954 personnes,  ot  celui dos  hommes  employés 
dans  los services de  15.233. - 73  -
La  diminution  des  actifs agricoles  masculins-indiqua donc  un  déf"icit  de 
35.912 unités dans  l'augmentation du  nombro  des  actifs masculins  employés 
dans  les autres secteurs. 
Tandis  qu 1en- 1951·1a population active masculine dans  los  Marches  se répar-
tissait à  raison de  57% dans  1 1 agricultu~e, 25,8% dans  l'industrie et  17,2% 
dans  les services,  les variations signalées  ci-dessus  ont fait  qu'en  1961 
l'agriculture absorbait  42,8% dos  actifs masculins,  l'industrie 35% et les 
se.rvicos  22,2  %. 
Cette répartition de la population active masculine  dans  les Marches,  en 
1961,  ost à  pou  près  idontiquo  à  colle de  l 10mbrio,  tandis  que  la répartition 
de  la population active totale s'en écarte,  en  raison surtout d'une partici-
pation beaucoup plus· grànde des  femmes  des  Marches  à  l'activité agricole 
(tableau  3.3). 
Do  1951  à  1961,  dans  cotte région,  la population active totale daps  l'agri-
culturé  a-diminué  de  122.065 unités,  tandi~ que  la population active indus-
trielle augmentait  de  35.733 unités et  qu~ colle dos  services  augmentait  de 
24.852'unités.  La  population  agricolo.t~talo passait ainsi de  60,3% à 
45,6 %de la population active totaio,  1~ population industrielle passait de 
21,9% à  3o',4% et celle des. services de  17,8% à  24  %• 
En  tormes  de  population activa totale également,  l'augmentation dans  los sec-
tours  non  agricoles n'atteignait pas  la diminution subie pa.r  l'agr-iculture  : 
'  ,t''. 
il resto donc  un  déficit de  60.585  a~\ciens agriculteurs, soit à  peu  près  la. 
moitié  do  Ta  population  touchée par l'émigration. 
Los  :Marches  é,taient,._en.·tout  cas,. tant. en.  1951  qu'en  1961,  la région la plus 
nett~mont agricole du  centre. Les  données  du  tableau  3.3 montrent  qu'à.  cos 
doux dates les Marches  avaient,. des  4  régi.ons, du  centre, les pourcentagos 
los plus  élevés.do population.activo dans  l'agriculture et, par contre,  les 
pourcentages  l~s plus  bas d'actifs dans·l'industrie et dans  lee services. 
~n effet, le pourcontage  des actifs  employés  dans  l'agriculture en  1961,  qui 
'  •  1 
était dans  les  Marc~~s do  48,5  %du total dos  travailleurs ayant un  emploi 
(tableau  6 • 3), n'était. atteint  ~i dépassé  dans  aucune  autre région  du  centre, 
du nord-ouest  ou  du  ~ord-est. En  Italie  m~ridionalo et dans  les îles,  on  re-
l 
van che,  où  pourcentage était dépassé  dana  quatre  des. sep-t  ré  ID.-ons,  tandis  que 
là -Campsnia,  la Sicile et la Sardaigne  avaient déjà dos  pourcentages  infé-
rieurs· d'actifs agricoles.  Corn mo  .  ~  déjà rapp.clé,  le  chi~fro de 
253 ·ha  bi  tan  ts  employés  dans  1 1 ~gricul  tll:ro  sur. 1 .000 est,  .après  celui des 
Àbruzzos  et Molise,  lo plus  élevé d'Italie. - 74-
Secteurs non  agricoles 
En  1961,  mal~é un  pourcentage  do  population active industrielle  (30,4 %) 
notablement inférieur aux moyennes  correspondantes pour la division et 1 1en-
semble  du  pays,  lo rythma  du  développement  industriel dos  Marches  au  cours 
de la décennie  considérée  a  été un  peu plus  rapide  que  les rythmes  moyens 
du  centre et de l'Italie. En  effet, les  travailleurs employés  dans  l'industrie 
locale  ont augmenté  de  40,4 %,  contre une  augmentation moyenne  de  36,3% pour 
le centre et do  32,5.% pour l'Italie. Ce  développoment  dans  lo  centre  a  donc 
été le second par ordre d'importance  après  celui  de  la Toscane.  Co  pourcen-
tage d 1a.ccroissement·élevé est à  rapprocher du  très bas niveau d'industria-
lisation qui existait dans  la région  au  début de  la période  considérée;  en 
1961  .toutefois,  le secteur industriel local se révélait un  peu  plus  sain que 
ce n'était le cas  pour d'autres régions  de  la division ou  pour les régions 
méridionales  en  général. 
Il est très important de noter à  ce  propos  quo  le pourcentage  des  travail-
leurs industriels  temporairement  à  l'étranger,  en  chamage  au  employés  dans 
des  "activités industrielles précaires",  qui s'élevait à  41,7% des  actifs 
du secteur industriel  en  1951  et qui  de  ce fait était de  loin supérieur  aux 
pourcentages  correspondants  des  autres régions  du  centre,  a  considérablement 
diminué  (34,7 %)  an  1961,  alors qu'en  Ombrie  et dans  la Latium il accuse  au 
contraire une  augmentation. 
L'industrie manufacturière enregistre,  à  c8té  d'une  augmentation de  40% 
de  sas  travailleurs,  une  légère diminution  globale  (- 2,8 %)  du nombre  des 
entreprises locales,  surtout dans  les provinces  d 1Anceno  et do  Macerata. 
Pesaro-Urbino,  la province qui  auparavant était peut-~tre la plus  démunie 
d'industries,  a.  enregistré an revanehe  une  augmentation sensible du  nombre 
des unités locales. L'industrialisation des  Marches  se rossent de  toute fa-
çon  encore nettement  de  la prépondérance  de  la petite industrie. Dans  l'in-
dustrie manufacturière,  on  1961,  le nombre  moyen  de  travaillpurs par unité 
locale  a  été le plus  bas  du centre  (4,4),  et dans  tout le secteur industriel 
le nombre  de  travailleurs  employés  dans  dos  entreprises  comptant  plus  d~ 
10  travailleurs ne dépassait pas  55,3  %des  travailleurs industriels,  contre 
64,3% pour le centre et  72,2% pour l'Italie. 
En  ce qui  concerne  le  développem~nt du  secteur des  services,  l'augmentation 
du nombre  de  ses  travailleurs  (+  31  %)  est très inférieure à  la moyenne 
d 1augmentatjon  du  centre(+ 38,3  %)  ~t à  celle de. l'Italie dans  son  ensemble 
(+  33,4 %).  En  1961,  c'est-à-dire à  uno  date  bù la région  commençait  à  peine 
à  ressentir do  façon  durable  les. effets' de  l'afflux touristique d'été qui - 75-
avait déjà touché  las régions  cetières de_la haute Adriatique,  1 1augm9nta-
tion du  nombre  do  travailleurs dans  ce secteur ost encore duo  en  majau~e 
partie à  uno  augmentation de  la main-d'oeuvre féminine. 
En  liaison aveo  ce  q~i a.  été dit ci-dessus,  on  s'explique donc pourquoi 
seul le secteur  du  commerce  enregistre une  augme~tatian tant du  nombre  des 
unités locales  (+ 52,3  %)  que  des  trayailleurs  (+  60,4 %)•  Ces  pourcentages 
no  sont dép-assés,  dans  lo centre,  que par ceux des  très fortes  augmentations 
onrogistréos,  pendant la m~me période, par le Latium. 
L 'agrici.ll  tur\ 
La diminution de  la population agricola masculine  (- 30,5 %)  enregistrée 
dans  cette région  a  été sensiblement inférieure à  la diminution·moyenne  dans 
la centre  (- 34,6  %)  e.t  en Italie (- 33,4 %).  Aveè  253  travailleurs agrico-
lea  .. par. 1-•. 000 habitants,  en  1961,  los Marches  restent donc non  seulement la 
région la ·plus agricole de  1 1Italie centrale, mais  m~me, après  les  Abruzzes 
et Mo.liso, ~la région· ·là"plus- agricole· d'Italie~ Cette affirmation devient 
an  core_  plus· vraie· lorsqu'on prend en  considération· le nombre  des  travail-
loura  ma.sculins  par  100 ·-exp loi  tationa  ( 151),  qui ost,  de  très loin,  le plus 
élevé. d'Italie. 
Bion  que la structure do  l'exploitation soit à  considérer  peut-~tra  comm~ 
une  dea:  moins  morcelées d'Italio;... en  1961,  lo.nombre  das  exploitatioD:a. do 
moîns  da  1  ha.  était do  1-4  oon  tro-·un:e  moyenne  do  27  pour la di  vision- la 
situation quo  nous  venons  do  décrire devait  logiquement se concrétiser par 
~:niveau élevé do- ch8ma.ge  partiel dans  1 'agriculture  & .en  1960,  en  ~~et, 
-ce  .eh"6ma·go .partiel -éta-it  le plus  élevé des  régions  de  1 'Italie centrale 
( tabloau·· 2). 
QJ!oi  qu'il en soit, la diminution  ,l_c  la popul~:tion agrio.olo, n'a pas été 
uniforme  à  1 'intérieur do  la région·.  Les  données  du  tableau 6.3 nous  montrent 
on offet que  la dimintuion du  nombre  des  femmes  travaillant dans  l~agrieul­
turo  a  été d'environ  28  ~~ dans  le~  pr.ovi~ces. d.'~oône,  .. As:ooli Piceno et Ma-
corat_a,  tandis  q~  'olle .,~  été  1?~a'-;C9UP -J?lus.  ~lovée; environ ]8  ·%,  dans  la pro-
vince  do  Pesaro-Vrbino. _D_ans  ~e;t~e. provin  co. égal~ment1 :··la 'diminut-ion  de  la 
pollulation présente  dans. l9s  qommune·s  autro_s  quQ:  les  ohafs"!'"'li:eux  a  nattament 
clépassé  colle  enregistré~ dMts  d 1 ~utr~s .provin  oc~'; •:c&t  exode  tient au  :f"ai t 
quo  cotte province a  lo  __  plus haut  ..  poproentago- .d~  s.ones:. m.ontagna'uses·  etl!r  lo 
total do  la superficie provinciale. dans  la région. - 76  -
Les  don~ées du  tableau  10.3  confirment  que,  pour  l'ensemble dos.Marchos, 
1 'exode  agricole  a  frappé  plus  intensément  les  zones  montagneu.ses  que  lqs 
zones  de  colline,  et plus  ces dornièros  que  les  zones  cetières de  pleine 
{respectivement  : ·- 46  %,  - 29  %  ot - 26  %) • 
Cependant·,  tandis  que  pour les  zonfiJs  do  montagne  1 'exode  enr~gistré dans 
cette région  a  été  ident~quo à  l'exode moyon  enregistré dans  touto la zone 
montagneuse  de 'l'Italie centrale,  pour  los  zones  de  colline ot de  plaine 
catière,  son  intensité  a  été nettement moins  forte  quo  la moyenne  pour la 
grande  région.  C  'ost. surtout dans  les  zones  c8tièros  do  plaine  quo  lo déve-
loppement notable de la culture dos  fruits ot  légumes  a  permis  d'absorber 
encore  do  grandes  quantités do  main-d'oeuvre. 
Tout  ce  ~1e vient d'etre  dit  s'est matérialisé,  en  termes  de  revenu par 
travailleur agricole  en  1961f  par les valeurs  les plus  basses· enregistrées 
cetto  année  là en Italie  (317.000  lires, soit un  indice  de  65  pour une 
moyenne  nationale de  100).  La  situation en  rt:va.nche,  ost  légèrer·:ent  ni  eux 
lorsqu'on  considère  le rapport  entre le revenu produit dans  l'agriculture 
ct le revenu produit  dans  los  activités non  agricoles.  Ce  rapport est plus 
favorable  que  celui  obtenu à  la m~mo dat~ en  Ombrie,  dans  le Latium et 
dans  la Campanie,  uniquement  parce  que  le niveau des  revenus  non  agricolGs 
était légèrement  inférieur à  celui de  cos  régions. 
Si l'on analyse l'évolution de  la population agricole  mascul~e d'après 
l'âge,  on  note  que  do  1951  à  1961,  par rapport  aux autres régions  de l'Ita-
lie centrale,  les Marches  ont essentiellement maintenu un  nombre  relative-
ment  plus  élev.é  do  travailleurs masculins  do  moins  do  21  ans  (tableau  11). 
A l'intérieur de la région, il ne  semble pas  y  avoir do  grandes  différences 
entro les provinces,  sauf pour la province  do  Pesaro-Urbino où l'exode plus 
important,  dont  oE  a  déjà parlé,  a  notablement  diminué  le nombre  des 
travailleurs masculins  do  21  à  45 ·jans. 
Conclusions 
Les  données  exposées  ci-aossus font  apparaître le  caractère encore  très 
unilatéral do  la structure économique  régionale,  traditionnellement basée 
sur l'agriculture pratiquée dans  dos  exploitations  de  colline,  avec  une 
forto  prédominance  du  métayage,  une  mécanisation  insuffisante et une  main-
d'oeuvre  abondante,  mais  pou efficiente. Lo  revenu not moyon  par habitant, 
on  1961,  s'est révélé lo'plus bas  do  l'Italie centrale  (indice  75  contre 
un  indice de  103  pour  l'ensemble  du  eentra), et la province do  Pesaro-
Urbino  en  particulier apparaît  comme  la plus défavorisée. - 77-
Dans  cotte province  on  a  on  effet enregistré an  marne  temps  la diminution 
totale de  population présente la plus forto et la diminution  de  popul~tion 
'.  ' 
agricole  1~ plus  élevée. 
En  résumé'· _la région présentait en  1961  les traita fondamentaux sui  vanta  t 
a)  une  légèro diminution de  la population totale et un  plus fort appauvris-
sement  de  ·1à  population active masculine totale; 
b)  un  des  pouroe_ntagos  d'actifs agricoles les plus  élevés d'Italie; 
c)  un  rythme  assez satisfaisant de  développement  industriel,  comparativement 
aux autres régipns du oentro,  du  sud ot des  tle·s. 
Il resto à  signaler,  ce  qui n'apparaît pas  dans  les agrégats statistiques 
au ni.vea'l:l  provincial,  que  la c~figuration orographique particulière de  la 
r?~on~pe~met un  développeme~t .industriel  in~éressant surtout la région 
c8tièro  soulement,qui ost extramement  étroite. Cola a  donné  lieu,  tout 
d'abord,  à  une  import~te  .. res.tructuration professionnelle qui  a  intéressé 
surtout les populations traditionnellement  sous~employéos des  collines do 
l'intérieur~ Cette restructÙration s'E>st  également  aqco!llpagnée  d'un proces-
sus·ae véritable redistribution  t~rritoria.la de  la  .. popuiation résidante à 
.  .  .  ,  ,.  ~  \  ' 
1 'intériètir dé  la prov~ce. En  1961,  1 '~ndustr.i.alisat.ion. avait: encore  ou, 
en  revanche,  très ·pau  d 1influ0nce_sur les  pop~~ations.~gricoles de  la plaj-
no; 'parfois ·intéressées à  ·uno: a~ti  vi  t.é  p~t~ti.me d~s le  pro~es~~s do  .pro-
duction industrielle. - 78-
§ 3  La  TOSCANE 
Quoiqu'ella ait été au  cours de la décennie  1951-1961  la. région d'Italie 
...  : '  ~ 
centrale où le t~  d'accroissement naturel da  la population  a  été lo plus 
bas(+ 2,9% contre+ 6,9% pour le centre  tout entier), la Toscane  a· en-
registré en  1961  une  augmentation de population  grâce  à  Wl· solde mi.gratoire 
actif  (+ 1,1  %)  dd  à  une  entrée de  population on  provenano~ d'Ombrie,  dos 
Marches  et des régions méridionales.  A son tour,  alle.~ alimenté dos  courants 
(moindres)  d'émigration vers le Latium et vers les trois régions  du  nord-
ouest. Au·total, ·le développement  démographique  de  la région  (+  4 %)  a  cepen-
dant  été inférieur au développement  démographique national• 
Ce  dével~ppament démographique  est imputable  à  l'accroissemerit de  population 
enregistré, par ordre d'importance, dans  les provinces  do  Floren~e  (+  11,2 %), 
Livourne(+ 9,8 %),  Pistoia(+ 6,5 %),  Pise(+ 3,6 %)  et Grosseto(+ ·2,8  %), 
tandis  que  dos  diminutions de population se sont produites dans  los provinces 
d'Arezzo:(- 7,7 %),  Sienne  (- 3 %),  Massa-Carrara  (- 1,6 %). 
L'augmentation de  population des  chefs-lieux de  province  a  été,  après  celle 
enregistrée  d~a le Frioul-Fénétie  julienne, la plus  b~ae d'Italie,(+ 14,3 %), 
et Lucques  a  même  été le seul chef-lieu italien qui ait accusé  uno  perte de  .  . 
population  (- 1, 2  %) •  Les  comm~es autres  que  les ·  che.fs-lieux ont  vu  augmen-
ter leur population dans  les provinces  de  Florence  {+ 6,7  %)  Grosseto  (+6,3%), 
Pistoia  (+ 5,6  %),  tandis qua  celles des  autres provinces enregistraient un 
recul manifestement lié à  la prédominance  du  secteur agricole dans  la struc-
ture économique  de la province.  C'est dans  la province d'Arezz? que  la dimi-
nution  a  été la plus forte,  avec une  perte de  population do  12,5% dans  les 
communes  autres  que  les chefs-lieux. 
Populatio~ active 
La  Toscane est,  avoc le Latium,  la région d'Italie centrale qui  de  1951  à 
1961  a  connu  la plus  forte "déruralisation".  Toutefois,  contrairement  au 
Latium,  où le pourcentage le plus bas d'actifs dans  l'agriculture enrogistré 
dans l'Italie centralo  (18,7 %)  a  été atteint, moins  au profit de  l'indus-
trie que  des  services  (48,7% d'actifs), en  Toscane  l'évolution do  la struc-
ture économique  globale  a  été beaucoup plus régulière,  de sorte que  de  1951 
à  1961,  les travailleurs agricoles  sont passés de  39,6% à  24  %,  los tra-
vailleurs industriels de  34  %  à  44 %  at les travailleurs des  s~rvices de 
26,4 %à  32 %de la population active  totale  .•  Si donc  cette région n 'ëst pas 
la plus  "déruralisée" de  l'Italie centrale, elle ost certainement la plus 
industrialisée. - 79-
Ce  que  nous  venons d'exposer sa  traduit par les chiffres absolus  suivants  a 
la diminution de la population active agricole-totale à  été de  207.558  uni-
tés,  tandis que  le-nombre d'actifs dans-l'industrie-augmentait pendant la 
m8ma  période da '125.211  unités;  --~t  dans  lès services de  68.129 uni  t~s. ·& 
1961--;-:il  y  aùrait donc  eu un déficit de  14.218 anciens  travailleurs agrico-
les. qtii· n'a.ùraierit  pas  é.té  absorbés  par le·s  activités n_on  agricoles • 
Toutefois,  si l'on ne prend  an  considération que la population active mascu-
line, il apparatt  que  pour une dimintuion de  146.168 travailleurs agricoles 
il ·Y-a.  eÙ  lsimultànément une  augmentation da  112.065- travailleurs industriels 
et de  45.111  travailleurs d9s  services,  ce  qui fait par rapport à  la·diminu-
'  . 
tion dea··ancieris  travailleurs. agricoles un  déficit-de 11.012 travailleurs 
masculins· dan:è · ces  se~teurs _  couve_rt  dire-ctement ou  indirectement par 1 'immi-
gration de  t;avaflleurs_ masculins  en provenance d'autres régions.  (On~ as-
sisté en effet, dans le secteur agricola, à  un  importàntrampl~cement de 
travailleurs locaux par des. travailleurs  immigrés. 
Secteurs non  agricoles 
Bien que  des  chiffres aient peu de  signification lorsqu'il s'agit de  juger de  la 
croissance réelle des  secteurs non  agricoles régionaux,  ils permettent  toutefois 
déjà de  supposer qu'en Toscane  les secteurs non  agricoles,  et en particuliers l'in-
dustrie,  ont  connu  un  développenent notable.  Le  tableau 8,  col.  4 et 8,  montre  en 
effet que  pendant la période 1951-1961  le pourcentage  de  la population ré-
gionale  rocensé~,  ~Qmme  .. travaillant 'dans '1 'industrie, mais  ne- trou"Vant  pas 
'  - ' .  :  ~  . .  . 
d'emploi _d~EJ  ~as .i-ndustries·  régionale~ ost passé  de  32,7 %  à:  24 ·%,·ce qùi 
consti  tu~· .ie'  qb.if~e' ;Le  plus  baà  du  cantre'  du  sud,  des  tl~e et du  nord-eet 
(oxcepti_on faite  da  1. 1 Emilie~Romagna). En  ~:ffot, lorsqu'on prend en  considé-
ration le nombre. des  travailleurs industriels par  1 ._000  uni  tés de population 
présente  ..  e~-- ~951 -~t  en ~1961  ,- on- riote· ·pour ia Toscane  d~s indices  de '95 fao 
.. 
on  1951  et  132.  ·%0  en  -1~6.1.,  contre  90 l%o  et- 113 % 0  pour .toute·· I''Italfe st 
,,  '  ' 
seulement  75' %o  ~t. -95  .%:, .  pour_ ·le.  ~-'centre  .. · Entre_  çe~. ~e~  _  ~atç,s '':.iil ·y· ·a ··doric 
ou  en  Toa·cano  ün  dévelpppament: .notable: ·d_u · secteur ·industriel. 
Do  plus,  a~_or~  que  le tabla:au· ·a,  col-- 11,  indiqua  en  moyenne  pour l'ensemble 
du  cantre 64,3 %  do travailleurs  employés dans  les  in_dustries· emplotanti' plus 
de  10  travaille~rs e-t;. pour,._la,_'l'oseane·-eÏ'lviron  68.%  ~u- tot~l· des··travitit-
leurs deë  ind.ustir~s .rérional..es,.:.-·la'···ta'bleau 1.3,  ool·  6 rév.èle;  pour· :1 'indus- .  .  - .. 
trio manuf'ac'turière.  qu  ~à.  __  ,~~-· m3mo  date', ddt  ta région,  .~omptai:t _une  moyenne  de 
6,  9  tra.vai'llours  PfJ,r.  e:r;ltr_ep_r_isa  :indus·trialle  ,·  contre une  moyenne  de  5, 9  pour 
l'ensomb1è- du  centra. - 80  -
Comme  il  a  été  déjà mentionné,  la zone  où l'implantation dos  activités 
industrielles ost la plus poussée s'identifie à  peu près  avoc  toute la val-
lée de  l'Arno  :  c 1est-à-dire grosso  modo  de Pise  à  Florence et de  là jus-
'  qu 1au-delà  d'l~ezzo vers  le sud,  avec  des  ramifications  au  nord  vers Prato 
et Pistoia et à  l'ouest vers  Livourne et la partie côtière de  sa'province 
at do  oollo de  Massa-Carrara. 
Si nous  nous  reportons  aux chiffres provinciaux sur l'évolution de  l'indus-
trie  ma~nufact~Viàre et du  commerce  (tableau  7.3),  nous  notons  que,  tandis  que 
pour l'ensemble de  la Toscane  le nombre  doe  travailleurs employés  dans  la 
branche d'industrie précitée a  augmenté  dans  chacune  dos  9 provinces,  à  des 
taux variant d'un minimum  de  12,6% dans  la province  de  Livourne  à  un  maxi-
mum  de  80,4 %dans la province  de Pistoia,  pour un  total régional do 
116.374  travaill~urs, le nombre  des unités  locales  de  cette branche d'indus-
trio marquait partout  une  tendance  à  la baisse,  sauf dana  los provinces  de 
Florence et de Pistoia. Dans  cos  deux provinces,  co  nombre  enregistrait au 
contraire do  très fortes  augmentations(respectivement  de  54,5% et  51,8 %), 
au  point que  le nombre  total des  unités  locales  de  cotte industrie  a  augmen-
té  en  Toscane  entre  1951  et 1961  de  16,8 %au total. 
En  ce  qui  concerne  los services,  socteur déjà très développé  on  1951,  cette 
région  a  enregistré le plus  faible pourcentage d'augmentation du  nombre  do 
travailleurs de  toute l'Italie centrale  {environ  39 ·%contre environ  43% 
pour le centra).  A l'intérieur de  ce  secteur,  on  constate le mOrne  phénomène 
pour le  commerce,  dans  lequel aussi  bian  l'augmentation du  nombre  d'unités 
locales  {?0,2 %)  que  collo du  nombre  de  travailleurs  (56,9  %)  sont  considé-
rablement  inférieures  aux moyennes  de  l'Italie centrale. Seule fait e%cep-
tion à  cette règle la province de  Massa-Carrara,  dont  los pourcentages  éle-
vés  d'augmentation aussi bien des  établissements  commerciaux  (83,4 %)  quo 
des  travailleurs  (67,6  %)  sont  probablement  liés au  développement  important 
du  tourisme enregistré depuis  1951  dans  cette province  qui-auparavant était 
relativement  dépourvue d'hatels et d'établissements balnéaires et commer-
ciaux liés au  tourisme. 
En  conclusion,  on  a  l'impression que  dans  cette région,  parallèlement  au  dé-
veloppement  moins  marqué  que  dans  l'onsomble du  centre  dos  "activités indus-
trielles précaires"  (donnée non  cantr8lable),  on  a  enregistré dans  los ser-
vices un plus faible  développement  dos  activités précaires du petit commerce. - 81  -
L 'a.sz:i.cul ture 
La  diminution  d.e  la population· activa masculine  dans. l'agriculture en  Tos-
èane,  d~) 1951  à  196f (- 35,8 %),  tout en n'étant pas  parmi las plus  fortes 
d'Italie, est· cependant  not~blement supérieure à  là. moyenne  nationa~e de 
diminution èt à  la moyenne  de diminution  de  l'ensemble. du  cantre  {- 34,6  %)• 
En  1961 ,' los·· travailleurs mas.oulins  dans  1 'a.gricul  ture représentaient  ainsi 
un peu  .r1o!trl·~4Ue  26  %du total do  la population active masculine·.  Les 
baisses-provinciales da la population agricole masculine  variant~entre un 
maximum  de ·  48  %  pour la province de  :&Iassà-Carrara  (zone  montagn~u;e  ·de la 
Lunigiana èt d'une partie des ··Alpes  apuanes)  ot- un  minimum  de  24 %  dans  la 
province  do  Grosseto  (réforme foncière). 
La participation de  la femme  au travail agricole est dans  cette  ré~on oon-
eidéràblément inférieure à  ce qu'ella est dans  toutes les autres réBions  du 
eoritre.  Cet.te  constatation ·e'st  c-onfirmée  tant par  l~s ·  chif'fr~s  d~  ··-~·~cense-
ment  ·do'1961- (17,8'·%  de  femmes·  acti,;.es  d~s l'agrictiiture,  contr'a  ;2'6,5%  en 
moyenne  ·pdu~ -le ·centra  ~t 30,8 %an moyenna  pour le p~) que  par  oeux des 
enqutltes~ sur  la· mai  n-d '·oeuvre  ·, (-24-, 3 %  'cÔn tre 32, 6. %  en moyenne  pour le cen-
tra: ·et·  -30:,;1:  !cfo  en meyanne  pour 19. pays). Il aomblerai  t  ressortir de la oompa.-
···  •'  .  ·. 
ra.is·ori. ~otrtre' le~ . chiffres ·a:u  recensement de  1951  ot .da  ceux des  en_qu3tes 
a~·r- la ··main...;d'oeuvre  de '·1961  (tableau 2,  col.' 8  et 9)  qua  la par~ioipation 
dos  :ferrimes' au  travail' d·e·a  -oharilps,  pendant la ·décennie  considér~e, a  augmenté 
aussi · on· Toscane,".· mais ·dans  une  mesure  beaucoup moindre  que  dans  tout le 
reste .de  T'Italie· cè~trala··.  Co· phénomètie  doi.t  également  ~tre attribué à  la 
fortcPintansité do .1 'industrialisation rurale ·dans  catte région. Si-,  d'une 
pàl't, ·1 'émigration-··  dès-: femmes  seulement  'vers  des  professions et dos  régions 
industrielles· n'' est pas  enèora· courante  on  Itaiia·,  lorsque les activités non 
agricoles se répandent  dans  les  campagnes  {voir aus.ai  L.oinb~ie,· TI-antin-
Haut-Adige,  Frio~l~Yén~tia  jul~e~e et Vénétie},  ellé a:de  grandes répercus-
sâ.o~s sur la main-d'  oeuvre  a.gri  oo~e féminine. 
En ·1961,  la Toscane  comptait '109·travailleurs employés dans  l'agriculture 
par ·  .  .-1  ~ooo.· ·habi  tarits,  chiffra  '·dè  nouveau sansiblàment intérieur aux moyennes 
du  centre' êt du  paya,  mais  encore bien supérieur aux indices dos  régions 
du' nord-ouost. -Les  donné.es 'relat:i.ve·s 'aù  chamà.ge  partiel en  1960  (tableau  2) 
1' 
indi'quoilt ~pour ·cotte· région,  qu·r:/ ·cè'·aoi  t  pour' les -hommes  (25 %)  ou  'Dour  lo 
total · ( 28,8  ·-%),  dos ··pourôenta.ges  bian infériaurs à  ceux des  autres  l"~gions 
d.ie  (la divi:aon  ~du.·:centra. - 82-
Lorsqu'on  examine  les  chiffres dea  travailleurs agricoles par  zone  de  culture 
(tableau  10.3),  on  constate  que  par rapport  aux chiffres  moye~~ do  l'Italie 
centrale,  l'exode  dea  travailleurs agricoles  en  Toscane  a  été beaucoup moins 
important  quo  1 'oxode  moyon  uniquement  dans  la zone  de  la Maromme·.  toscano;  pour la 
~·,  ()~,  t~QlC des  Ape~lnins, 1'  exode  (- 45  c{)  est presque  égal  è.  la  oyenne 
de  la grande région,  tandis que  pour la haute  colline, la colline de  par-tage 
des  grands  domaines,  les plaines  c8tièros de  culture dos  fruits ct légumes 
ot les. plaines  intérieures, il est notablement  supérieur  aux  .. moyennos  du  con-
tre. La  règle  générale solon laquelle l'exode  a  frappé  relativement plus  los 
zones  de  montagne  et do  haute  colline que  les  zones  de  plaine et los  zones 
de  l'intérieur plus  que  los  zones  côtières s'applique  également  à  la Toscane, 
mais  beaucoup moins  nettement  qu 1aux Marches. 
En  ce  q~i concerne la répartition do  la population active masculine  dans 
l'agriculture en  fonction de l'!ge, les donnéos  du  table~u 11  montrent  qu'en 
1961  déjà cotte population était relativement plus  âgée  que  dans  les_autres 
r4gions  du  centre,  avec  16,1  %  d 1hommes  do  moins  de  21  ans  (contre  18,6  ~ 
en  moyenne  pour  l 1Italio centrale),  72,8% d'hommes  de  21  à  65  ans  (contre 
72% pour  à  division du  centre,  et 11,1  %de plus da.65 ans  (contre 9,4 %). 
En  1961,  aussi  bien le vieillissement  absolu  que  le vieillissement -relatif 
par rapport  aux autres régions  du  centre  se sont encore  accentués  :  les hom-
mes  de  moins  do  21  ans  forment  7,5% du  total  (9,7% dans  le contre),  ceux 
de  21  à  45  ans  40,4%  (43,6% dans .le  contre),  tandis  que  ceux do  45  à  65 
ans  cons ti  tuent  en  Toscane 41,  9;"~- des  travailleurs agricoles masculins  (38, 4 % 
dans  le centre)  ot  ceux de plus de  65  ans  10,2 %_(8,3%  dans  lè centre). 
Seule la province  de  Grosseto avait  en  1961  une  population agricola mascu-
line plus  jeune  qua  la moyenne  do  celle de l'Italie centrale,  co  qui  ost 
peut-3tre une  conséquence  do  ltétablissemont do  jaunas familles  dans.les 
zones  do  réforme  foncière. 
Quant  à  la modification intervenue entre  1951  et 1961  dana  les diverses  caté-
gories professionnelles  composant  la population active agricole on  Toscane, 
il ressort  du  tableau  12  qu'on  Toscane,  en  Ombrie  et dans  le haut  Latium  (Dé-
gions  où  1 1agricul  ture est relativement  comparable)  les  chofa  d 'exploi,tation 
sont passés da  32,1  %  à  environ  40  ~~'  dépassant  ainsi les pourcentages natio-
naux moyens;  les  aides  familiaux,- passant  do  53%  à  45,5  %,  mais  leur pour-
centage reste encore  très inférieur aux moyennes  nationales.  Quant  aux sala-
riés,  laur nombre  aurait peu baissé et leur pourcentage serait  dem~urê un 
dos plus bas  do  cette catégorie pour l'ensemble du  p~s  •. Malgré  les incerti-
tudes  liées au matériel statistique disponible,  ces  résultats paraissent  assez - 83-
vraisemblables,  vu  1e caractère familial  très accentué de  la gestion des 
exploï.tations  agricoles dans  cette  p~tie do  1 1 Italie (cette expression 
englobant  la· gestion  da~ 'métairies). D'autre part,  alors que ·le recours  à 
une  main-d'oeuvre salariée saisonnière ast très restreint, ni la rationa-
lisat~on des  entreprises ni l'exode n'ont été ici assez intenses pour 
a. voir provoqu.é  une --réduction  masai  ve des  catégories des  aides familiaux et 
des salariés fixes. 
Enfin,  les données  relatives  au revenu par travailleur agricole et par tra-
vailleur non·agricolo  indiquent qu 1en  To~cane le revenu agricole  a  atteint 
en  1961  l'indice do  87,9  (moycnno  nationale  •  100),  tandis  qu'en chiffree 
absolus  co  revenu  a  été  irtférieur au revenu  obtenu dans  le Latium  (429.000 
lires en  Toscane,  contre  532.000 lires dans  le Latium),  le rapport entre 
los revenus  agricoles et les revenus .non  agricolés  a  été beaucoup plus favo-
rable  an  Toscane  (42  %)  que.dans les autres régions  de l'Italio centrale 
(tableau  5).  Il ost toutefois  symptomatique  quo  co  rapport a  été moins  favo-
rable  que  la moyenne  nationale  (43,3 %). 
Conclusions 
Dans  son  ensemble,  la Toscane  a  été,  au  cours  de  la décennie  considérée,  la 
région  du  centra - et marne,  après le Frioul-Vénétie  julianna, la région 
d'Italie- où los déplacements  de  population des  communes  autres qua  les 
chefs-lioux vers  les  communes  chefs-lieux da  province  ont  été los moins  im-
portants  :  â  uno  augmentation modérée  de  population dans  las chefs-lieux a 
correspondu une baisse  très minime  de  population dans  les  communes  autres 
que  les chofs-lieux de  province.  A l'intérieur de  la région,  on  a  toutefois 
relevé  des différences notables dans  l'évolution démographique.  Celle-ci  a 
été plus  intense et s'est manifestée  tant dans le ohef-liau que  dans l'inté-
rieur de  la province,  dans  los  zones  où les activités industrielles et les 
servicos  ont  connu  un plus  grand  développement  (Florence,  Pistoia,  Livourne), 
alors  quo  los  zonos  rurales plus exclusivement  agricoles  (provinces d'Arezzo 
ot do  Sienno)  et les  zones  particulièrement montagneuses  (Massa-Carrara,  où 
le développement touristique de  la zone  cetièro s'accompagne d'un sérieux dé-
peuplement  de  la zone  intérieure)  accusent une  régression. 
Le  nombre  dos  travailleurs industriels,  par 1.000 habitants  (132),  ast de 
loin supérieur à  celui des  autres régions  du  centre at n'ost inférieur qu'au 
nombre  do  travailleurs industriels du  Piémont  et do  la Lombardie.  Le  dévo-
loppomont  industriel s'ost pratiquomant  concentré dans  toute la vallée infé-
riouro  ct supérieure de  l'Arno,  avoo  dos  ramifications dans  la vallée de  la - 84  -
Chiana,  en  certains  endroit·s  do  la province  de  Lucques  et le  ~ong do  la côte 
{Livourne  et Massa-Carrara),  tandis·  q~e le développement  touristique s'est 
poursuivi,  non  seulement  dans  les  chefs-lieux et dans  los  autres  contres his-
toriques,  mais  en particulier dans  los  zones  côtières. 
L'exode  de population  active agricole,  sauf dans  les  zones  do  réforme 
fonci~re de  la Narcmme,  oü il a  ~t~ le moins  intense  (- 19-%)  do  toute 
l'Italie centrale,  a  été beaucoup plus  sensible on  Toscane  quo  dans  los  au-
tres régions. 
A l'intérieur du  secteur agricole,  au  cours  do  la décennie  considérée·,  on  a 
assisté  à  un  remplacement massif,  qu'on no  peut pas  chiffrer exactement,  do 
la population agricole localo par uno  population agricole  immigréo  dos ré-
gions méridionales. 
Le  rapport ontre le revenu  agricole et lee revenus  non  agricoles  a  été,  on 
1961,  le plus favorable  do  toute l'Italie centrale. - 85-
§ 4 L'OMBRIE 
Evolution démographique 
Au  cours  do  la déconnio  considérée,  l'Ombrio  a  subi uno  porte totale do  po-
pulation de  3,3% do  la population présente  en  1951  qui  ost après  la bais-
sc exceptionnelle  do  la population dos  Abruzzes  ot Molise,  la baisse la plua 
considérnble d'Italie. La  comparaison  avoc  los Marches,  où la diminution de 
ln. !.'opula.tion  a  été  quelque  pou  inférieure,  est intéressanto  :  le solde mi-
gratoiro  de  l'Ombrie  (- 72.000 personnes,  soit 9%  do  la population)  a  été 
nettement  inférieur à  celui des  Marches,  mais  l'accroissement naturel  a  été 
encore  plus bas  (+  5,8  %). 
C'est ainsi que  la ~erte de  population dans  les  communes  autres: que  les 
chefs-lioux ot dans.  ~'ensemble do la province  a  été plus forte  en  Ombrie  que 
dans  les Marches,  tan~is que  l'augmentation de la popula~ion dans  los  doux 
chofs-lieux do  province  a  été moins  sensible que  dans.los  chefs-lioux dos 
i·la:rches. 
La proyince  qui  a  perdu  le· plus de  population est celle de  Pérouse  qui est 
égalorn_ent  celle où la processus  de  concentration  au  chof-liou a  été io plus 
prononcé. 
L'Ombrie  entretient d'importants  courants d'  émig.ra.tio~ avoc  tout  os  .. les ré-
gions  du  cont·ro-nord  (à 1 'ox?opt~on des  Marches),  tandia  que  les  sol~o~ mi-
gratoir·es ·aëti:f's  on  provenance  dos  régions méridionales  sont pou élevés • 
Population active 
Dos  quatre régions  qui  composent le centre,  l'Ombrie venait,  tant en  1951 
qu 1o.n  1961,  au  deuxième rang,  après  les Marches,  pour  1 1importance  que  con-
servait lo sectour agricole dans la structure  économiquo  de la région.  La, 
structure do  la population active  en  Ombrio  est beaucoup  plus· proche  de  la 
structure de. la population acti  vo  ùa.ns · las.  Marches- qùe  de  cell~·.  de la  Toa·-
cano  ot du  Latium.  Lors  du  recensement  qe  1951,  la. population-active ·sor~­
partissàit en effet  comme  suit  :, 56,~ %dans  1 'agriculture, ·25t2·.% dans 
1 'ind.ustrio ot  18,5% ~&ns .les ,s~r.vicss.  De_  1951  à.  1961·)  -1 'àgrictilture ·a 
perdu  66,275  travaill~~rs  ,'  co  qui  a.  abaissé  son pourcentage.  à  .~40  •. 7 %  du, t6-
tal des. actifs. En  môme· 'tomps,  l'industrie ot les  ~erVÏ:co_s gagnaient-. re.ap~c­
tj.vamont ·19.428 -et '"15.036  travailleurs,  cc  qui  a .élo;é  l.our§ .pou-rcent:a_ges 
à  34,1  %  ~d5  25,2  %~  La  diminution  ·d_~  1~ p~~ulati~n  ·~ctive  a~ico).e. dépa-ssait 
.  . 
d:onc  db  beA-ucoup:  ...:cnvJ.r·on  d.u  doubic- 1 'a.ugmontation des  deux.  autres  se.ctou:rs. - 86-
Pour les travailleurs masculins  seulement,  le tableau  3.3 indique,  pour une 
diminution de  49.002  uni tés  dans  1 1agricul  tura,  une  augmentation  du- nom-
bre  des  tr~v~illeurs de  l'industrie de  17.506  et  de  celui  des  travail-
leurs  des  services  de  9.753. Il reste donc  une  perte do  21.743  anciens  tra-
vailleurs agricoles masculins non enregistrés dans  les deux autres  secteurs 
et qui  ont  donc  grossi le solde migratoire négatif constaté  au  cours  do  cot-
te période dans la région.  Le  développement  économiqu~ de.la région ot en 
particulier de  ses  secteurs non  agricoles  a  donc  accusé.un retard sur la 
moyenne  des  autres régions  italiennes. 
Secteurs non  agricoles 
On  notera,  en  ce  qui  concerne  spécialement l'industrie que  si pour l'ensem-
ble de l'Italie et le centre lo nombre  dos  travailleurs dos  industries 'ré-
gionales (par 1.000 unités de  population présente)s'élevait respectivement 
à  90  % 0  et 75  %o  en  1951,  et à  113 % 0  et 95  %o  en  1961,  cet indice pour  l'Om-
brie é.tait de  70  %o  en  1951  et de  82  %o  en  1961,  témoignant  ainsi d'un re-
tard important  dans  l'industrialisation régionale.  Le  tableau 8, jcol.  4 ct 
8 montre  en outre  que  si en  1951  les  travailleurs dos  industries régiona-
les représentaient  64,7 '{  do  la population recensée  comme  acti  vo  dans 
l'industrie,  on  1961  ce  pourcentage était  tombé  à  60,5 %,  c'est-à-diro que 
de  1951  à  1961,  dans  lo  cadre de la populationrecensée  comme  active  dans 
l'industrie,  l'importance  des  actifs  temporairement  à  i•étranger,  des  chô-
meurs  et  des  travailleurs employés  dana  les "activités industrielles précai-
res"  a  considérablement  augmenté  en  Ombrie,  plus  que  dans  toutes les  autres 
régions  du  centre.  Les  travailleurs  employés  dans  les industries régionales 
finissai.ent  ainsi par augmenter de  14, 5 %  seulement,  contre un  accroissement 
n.oyen  de  plus da  36  %  pour  tout le contre.  65  %  des  travailleurs. de  1 'indus-
trie étaient employés  dans  des  entreprises industrielles  comptant  plus de 
10  travailleurs. 
Pour l'industrie manufacturière,  1 10mbrie  accuse  en  1961  la plus forte dimi-
.nution enregistrée dans  tout le centre,  du nombre  des unités locales  (715  en-
treprises, soit  7 %du total) et la plus  faible. augmentation du  nombre  des 
travailleurs  (4.688,  soit  10,4% par rapport  à  1951). 
L'augmentation dans  las services  a  également été inférieure à  l'accroisse-
ment'' moyen:" de l'Italie centrale  (39 %  contre  43  %) • Pour le commerce,  on  par-
ticulier,  l'augmentation du  nombre  des unités locales  a  été de  52,5% 
( 5.195  établissements)  contre un  accroissement  moyen  pour  l'a  centre de  plus 
le  57%,  tandis  que  l'augmentation du  nombre  des  travailleurs a  été de - 87  -
58,1-.  %\(10.730  t'l'a.V'ailleura)  contre un  accroissement  moyen  de  62,2% pour 
la grande  région •  Le :·tableau 7. 3 ~ous montre  que  les  augmentations  du nombre 
des  'llltités  locales èt dea· travailleurs,  tant pour l'industrie manufacturière 
quo  pour le  commerce  dans  la province de Pérouse,  ont été sensiblement  supé-
rieuros  à  celles de  la province de  Terni. 
C.otte.-augmentation plus  importante des  activités non  agricoles n'a. cependant 
'  pas  sufffi  à  çomponsar,  dans  la province de  Pérouse,· la diminution déjà 
signalée de la population rurale qui  s!explique par le pourcentage plus  éleTé 
des  travailleurs agricoles dans  cette province • 
.Agriculture 
Dans· ·Cette  l:"é gion  i  t a.gricul  ture,  quoiqu'ella n 'atteigne pas .1 'importance 
qu'elle r.evêt  dans  l'économie dos  Marches,  joue encore  en  1961  un très  grand 
rôle': .eette·année-là,  lo nombre  des· travailleurs  agricoles par 1.000 habi-
tants': -rr!ost ·élevé  à  194,  le plus  ,UJl!~~.t  élevé du  Centre-nord après  les  Marches, 
ot.supéricur même  à ·celui de  la. majeure  partio des  régions méridionales 
(sauf. les  Ab~zzes. et la Basili'·cata). 
Si,  d "'une  part,  lo pourcentage  do  1~ ;population  ac~j,  ve  ma.s01lline  .so  consa-
crant  à  l'agriculturo·était encore très élevé.en  1961  (42,6 %),  de  l'autre, 
la baisse subie par cotte population par rapport  à  1951  -elle représentait 
alors  53,3 %du total de  la population active masculine- a  été bion  infé- .  .  ''  '  .. 
1 
•  ri  euro  à· ce ile 'du  Latium et de: .la Toscane. et à  peine, supé:rieure  à  cell~ des 
'  - ..  . .  ' 
Marches.  Ces  chiffres -sont.  égci,l~mcnt  confirmés  par. ceux de  la- diminuti:on des 
trava.illeurê  agricolos  p~·  zo~o .do. c~l  t~re  (tableau. 10 ~3)  .•  C~ux-ci rév:-.èlent 
qtr1aussi -''bten: éi~s :les ·ionos  de  1~ont~gne que  dans  celles de  ..  haute  collino 
. .  .  ,  '.  ..  .  . 
Gt  dans  les ;ptairies la diminution du  nombro  des  travailleurs.  ~gricoles. a.  été 
en Ombrie  généralement  inférieure  aux diminutions  enregistrée.s·.,dans  les 
autres  régions  du  centre.  C'est seulement  dans  la zone  de  collines  où  a  été 
offectué. ·lo .partage  des .'grands  do.maines  que·  i~ faible diminution  du nombre 
des  travailleurs_ agricoles enrègistrée cle  1951  à  1961.  est  à.  attribuer aux 
Marches.  En  tout  cas,  en  Ombrie  aussi,  les variations  altimétriques  semblent 
avoir  joué un.r8lo  pr~po~~ér~t absolu dans·l'exode'agricolé· En··eff'èt, 
alors  que  de  1951  à  1961- on  a  relevé·  .. dans ·los  zones  dé  mbnté.gna  et ··de'·collino, 
uno  diminution  du nombre  des  tra.v~illeurs variant· de ·:41  %·à  3  5 %,  dans la 
zone  de  plaines  intérieures,  cotte  di~inu.tion ·a port.é  àur: 19 ·%· d·ès  travail-
leurs. 
~co  qui  concerne  également l'évolution de  l'âge moyen  dea  travailleurs,  le 
tableau  11  montre  qu'en  Ombrie  la situation sa rapproche plutat de  cello des 
Marches  que  do  celle de  la Toscane  et  du  Latium.  La  classe d'âge do  21  à  45 - 88-
ans  groupe  environ  46% dos  travailleurs ma.soulins-contro una  moyenne  de 
43,6 %  pour lo  centre,  tandis  que  la. classe de  45  ans  et plus  englobe  en-
viron  43  %  de  cos  tra.va.illeurs  contre  46, 7 %  pour  1 'ens  omble  de  1 'Ita.lio 
centrale. 
Pour  co  qui  ost de  l'évolution intervenue  dans  la composition  profession-
nelle de  la population agricole,  voir ce  qui  a  été dit pour la Toscane. 
Le  degré  de  chômage  pa.rti.el relevé  on  1960  en  Ombrie  suit immédiatement 
co lui d.os  Marches,  avec un  indice  d.o  34, 5· Il est toutefois ,plus  quo  dro1s 
los Marches,  déterminé  pa:r  le chômage  partiel des  femmes  et des  jeunes tra-
vailleurs,  tanclis  que  le degré  de  ch~ age  partiel des  hor-:r:1es  y  est moins  élevé. 
Enfin,  le fait  qua  le niveau du  revenu  produit  en  1961  par travailleur em-
ployé  'lans  l'agriculture a.it été, dans  cetto région,  de  très loin lo plus 
d.éfavorablo d'Italie,  témoigne  suffis  ammon t  du  degré  de  dépression  de 
l'a.grioulturo locale,  et  cola vaut  autant  on  termes  absolus  (323.000 lires 
par travailleur,  contre une  moyenne  nationale de  488.000 lires, soit un 
indice régional  de  66,2 contre  100 pour l'indice national)  qu'en termes 
de  rapport entre le revenu agricole ct les revenus  non  agricoles  (32,3 % 
contre un rapport  moyen  do  43,3% pour tout  lo pays). 
Con cl  usions 
Après  los Marches,  l'Ombrie est la région du  centre  où le secteur agricole 
est le plus développé.  Mais  à  1 1invorse  d.o  cette région,  qui  montre  dos 
signos manifestes  do_dévoloppement  grâce  à  l'accroissement naturel ot à  la 
poursuite d'un processus récent d'industrialisation,  l'Ombrie  os~ la ré-
gion administrative d'Italie centrale où les  signes  do  stagnation ct do 
régression  économique rolativo sont  les plus  évidents  dans  tous  los sec-
tours do  l'économie. 
L'Ombrie  est de  tout le centre-nord la reglon  où la population active mns-
culine  a  subi la baisse la plus  forte  (- 8,1 %contre- 0,3% pour la 
moyenne ·nationale). 
L'écar~· entre actifs et travailleurs  employés  dans  l'industr~e s'ost con-
sidérablement  accru  à  la fin do  la période  considérée,  marquant  ainsi le 
commencement  de  la zono  géographique  centre-midi,  où le retard du  proces-
sus d'industrialisation est devenu une  constante du  développement  italien. - 89-
Dans  l'agriculture, la surpeuplement  improductif ost révélé par le fait 
que  lo nombre  des  travailleurs masculins par  100  exploitations  {134)  est, 
après  celui de  l'Emilie-Romagne et celui des Marches,  le plus  élevé d'Ita-
lie, alors quo  le pourcentago  des  exploitations de  moins  de  1 hectare 
(23  %)  ost en  Ombrie  de  loin supérieur à  celui de  ces deux régions(où il 
est respoctivoment  do  15% et 14 %). 
Enfin,  aussi bien lo niveau dos  revenus  agricolos  que  le rapport ontro 
ceux-ci et los revenus  non  agricoles  ont  été,  en  1961,  les plus  défavora-
bles d'Italie. 
Dans  1 1onsomble,  il ne  semble  oxistor à  l'intérieur do  la région  quo  do 
légères différences  territoriales dans  le degré de  stagnation économique. 
Si dans  la province  de  Terni,  le revenu net par habitant,  en  1961,  a  été 
sensiblement plus  élavé  que  dans la province de Pérouse et la diminution 
totale do  population moins  sensible, par suite de  l'implantation do  l'in-
dustrie lourde,  l'augmentation du  nombre  des unités locales et de  celui des 
travailleurs de  l'industrie manufacturière et du  commerce  ont  été plus 
élevées dans  la province  de Pérouso  entre  1951  et 1961. - 90-
§  5 Le  LATIUM 
E~lution démographique 
La présonco  de  la v1lle_do  Rome  et de  son  très récent hinterland industriol 
lo long de_l'axe Rome-Latina,  quulque  limité qu'il soit,  a.  exercé une  in-
fluence  considérable sur  t.ous  les  ind~ces moyens  du  déyeloppement  économique 
général,  ce  qui  a  passablement  compliqué  1 'interprétation _dans  le contexte 
administratif de  la région. 
Du  point de  ~1e puroment  démographique,  le Latium est en effet la région 
.  . 
d'Italie qui,  de  1951  à  1961,  a  enrGgistré l'augmentation totale de  popula-
tion(+  18~  2·  %)  d~- très. io~ supérieure à  tout  os.  les autres  augmentat~ons ré-
gionales,  y  compris  celle des  régions  hautement  industrialisées du nord-
ouest  (+  12··;2 %  d·~s-le nord-ouest,  +  5,8 %en Italie). 
A l'intérieur du  Latium,  dos  différences sensibles  se  sont  toutefois  manif~s­
tées  dans  l'évolution démographique.  Celle-ci révèle simultanément  de  t~ès 
fortes  augmentations  totalcis  de  la population présente tant dans  le chef-
lieu  (Latina+ 42,1  %,  Rbme  ·+·32 ·%)que  dans  1 1enàemble  de  la province  (Rome 
+  28,6  %,  Latina+ 10,7'·%)  .rit-des'  ~~r~es élevées do  ;o~lation totale dans 
los provinces  do  Rieti  -(- 11,4  ~t)  ot dd 'Frosinone  {- 7  %) • 
En  substance,  on  trouve  ~n même_  te!f}ps,,_dans  1~ Latiumt  des  zones  d~_.dé.ye1Qp­
poment  démographique  intense,  tant urbain  quo  rural  (~orne-et sa ·province• 
Latina ot sa province),  dos  .zon~s ..  de.  ,a..tagnatiqn démographique,  ~olle la 
province  do  Viterbe  où -le  léger  _accr~issement d.émographiquo  (+ 1,3 %)  est 
du  à  un  accrnissamant  moye~ do  po~ulation ·dans  lo  ohef~lieu a.ctoom.paBné  d'une 
très légère diminution de  popu~~tion (  - 1,  2. %)  dans le ros  te  d~ la: provin  co 
(où s'ost notamment  fait sentir la réforme  foncière),  dea  zones  oqractéri~ 
sées par uno  forte redistribution territoriale do la population .as~ortio 
d'une  êmigration  ( t·e:llo  la  _'p_royince  de  Frosin·o~e ·où_  1~ f~rt~  augm~p.tation do 
population dans  le chef-lieu  ( +  27,4  ~~),  n'a. pàa  compon_sé  la perte_ subie par 
lo resto de la provirice  -.  ·( ~ 9  %) ,  ~t enfin  do~  z~os,  tell~ la pr.ovince  de 
Rio ti,  où 1 1 oxod·e  des  c·ommun~s- de  la. pro-tin'  ce  a·  joué. un r6_lo  .not temon  t  pré-
pondérant  (- {5~  2- %) ,  dépassé  sou'lem()n t  par 1 1 exode .dos  pr-ovin~os ue  Campo-
1  t  ..  '  ._  '  .  .,  ,•  ·...  ...  . 
basso dans  les Abruzzes· et R'ovigo- en  Vénétie.  En  m~mo. temps,  1 'aocroissomont 
enregistré par le chef-lieu a êté un  d._ës·- plus- fàibl~~ d'Italie. 
On  pout  donc  attribuer  lb·'-tr~s foi-t'  aocroi.s~oment. dé~o-gra:phi·q~e du  Latium 
au solde ltll.gratoiro  act.if-:  é·l-~V:~  (246  .• 447 'p'arson~os',  s~'i  t; '7' 3 %  do  1~ popula-
tion présonté  on  1951),  à  pof.tor  pre.sqti~) exo.iusi  ~èin~~ i au  ~r~di  t  do  la. Villo - 91  -
de  Rome,  de  la Tille de  Latina et des  zonos  qui entourent  ces  ~lles (c'est-
à-dire non  pas  do  la tot  ali  té des provinces du  même  nom),  jo.int  au  taux 
élevé d'accroissement naturel  (368.297  personnes,  soit  1'1  %) ··influencé par 
l'immigration.  Celle-ci provient de  toutes les rég:i.ons.d 1Italie,·à l'excep-
tion du  Piémont· et do  l·a  Lombardie,  avec une netto prédominancè  des  cou-
rants  d'immigration des  Marches,  dos  Abruzz·os  ot Molise. et d·es  autres ré-
gions  méridionales. 
Population active 
Au  cours  de  la décennie  considérée,  la région  a  connu  une  augmentat~on do 
la population activa et en particulier de  la population active masculine 
(+ 9,4 %)  qui  est très nettement  on  opposition  avec les diminutions rele-
vées  à  l'échelle da  la division et à  l'échelle nationale.  Ce  phénomène  doit 
ôtre interprété à  la lumièro de  co  qu 1on  a  dit au  point précédent. 
L'examen des  modifications  survenues  dans  les  tro~s secteurs de la popula-
tion active régionale  appelle  également  une  précision. Bien qu'il semble 
que  l'on puisse parler,  pour le Latium,  'l'une  "déruralisation",  désorma.is 
consol~dée dans la structure de  la populatiQn activ:e régionale,  oo.tte  11dé-
rura.lisation ne  so manifeste en partie que  dans  los rapports numériques 
globaux.  En  effet, sur le plan de  la répartition ·territoriale dos  activités 
économiques,  lo Latium reste  au  contraire,  à  1 'exc·eption  do  Rome,  do  Latina 
ot des  zones  qui  entourent cas villes, une  zone  typiquement  agricole~ La 
campagne  atteint depuis  toujours  sans  solution do  continuité los portos 
de Rome,  at· cotte caractéristique n'a pas  subi  on  1961  do  changements  sen-
sibles, malgré  l'expansion oxtr6memont  rapide des  quartiers périphériques 
de la ville. 
Do  1951  à  1961,  tandis  que  la population active agricole régionale dimi-
nuait do  173.821  unités,  pass~t ainsi de  33% à .18,7% de  la population 
active  totale, la population active industrielle a  augmenté  do  118.411 
unités,  passant  de  22,6 %à  32,6  r~.  Quant  à  la. population  .ac~ive dans  les 
services, olle s'est accrue de  plus  do  1.361.400 unités,  pas~ant du  pour-
centage déjà élevé de  41,3% on  1951  à  48,7% en  1961  et  atteinn~nt ainsi 
lo plus haut pourcentage régional do  tout lo pays. 
Cos  chiffres indiquent déjà le  typo d'  évoluti.<?%1  pr~dominant dans la s truc-
ture  économique  du  Latium,  où le secteur des  services non  s~ulement se 
'  '  •  •  '  1  - • 
ressent  évidemment  de'l'élémant très  important  que  constituent las membres - 92-
de  1 1 administ!ation  centrale da 1 •Etat, m.ais  révèle.: aussi: un  caractère très 
marqué  da  cr.oiasance  pléthorique propre· à  pe  secteur dans·. tout:e·s. les  r~­
gions. méridionales. 
La  nivaau très  éle~é de  l'accroiasamant naturol·et les forts  courante d'im-
migration,  surtout ·de  familles entières venues  des régions  méridi6nales, 
ont  .. fài  t. quo  m~me si ·en· 1961  la population activa' masculine  en~egistrai  t  au 
Latium -la seule des réglons dU:'centre·oà Oèlà.:sé soit prodùlt~ ~e évolu-
tion posi  ti  v-o,  en  même  temps le pourcentage·  de· ·:POPulà.tiOn  active th"asculine 
par  r~p.port à  .1~ population. r.éstdanto  ~e cette. régi.on  (56  ·%}-·  à :ét& infé-
:rieur. au pour  contage  moyen  natiqna.l ·et:  au .. pourcentage. moyen  ·du· centre  (59 % 
.·  (  -
et 60  %) ....  En  .pro~fld·ant. à  une  analy~:lo· du ·nord. au·  sud, on. const·at·o :qua c'est 
dans  .ce~.t~  r..é,~on, ,qu.a  s~ situe la ligna- de démarcation entre. lss' ·pourcen-
tages  q.e  po;p-q.latipn· active masculine .supé.rieurs à  l-a moyenne  nationale 
(+.éfti.or:s.  Q.u.  c~ntro-no~d  ,~  sauf~ 1.~  Latium)~ .et 'las-. pour.ceritagas ·  inf'éJ.'.iours  à 
cotte mqyonne. Jr:égions  ..  4U·  ce~tro et' du .nord,  aa\li' .la ·Latium) .et  des pourcen-
...  tagos  inférieure à  cette. ·m.01'9Ml.e  nationale  (régions· m.t§ridfonales·: &t  insu-
laires,  on  plus  du  Latium)  .. (tableau  ~). 
J.J.orsqu 'on  o~ami~?-o,.lqs rapports  ~a~stants  ..  antre ·la population ·ac.tivà mas cu-
..  '  '  ••  ••  1  •, 
lina  dos~ di  ~r~ s~.c~eur~ d'  ac~i  vit~, los  ca.r.actériatiques relavées: ci-des-
sus  res~~n:t  .le~:: {IlÔmo~  t _ a!;ltre .les deux .recensements, ..  las., travailleurs agri-
coles  m~'?u~ins.  ont. dimin~é .de  129·999· uni  tés,·  passant~  de  32·,4:%. à  18,5 % 
du  to~~l:.~e. 1~  .P?pulati~n  ~ctive masculine •  L.às. travailleurs indastriels 
ma.scul4ls  .~1:?-t:.augme~té ,Pend~t ce  tempe;,do  1.09 .• 761  ùnités, passan't··da  29,3% 
à  36,9  .. %~ .e~  .. co~  ;des  s~~vic_es de ·1.04.723 unités·,· pa.ssànt ainsi .dè _;38,3  % 
à  44,6  %·  du total de  la. ·population  ..  a.otive masculine  d~ Latium• 
SGcteurs :non  ·agricoles 
En  ox~ninant le développement  des  secteurs non  agricoles  au  cours  de la dé-
conn·io  oonsidélréo,, on  cons·tate· immédiatement;  f'àce: à la  di~inution très 
nott.e  do. la 'population 'a.gricolà. et  ·à:  '1 'immigrS:ti  .. on ·;na.ssi.tfo ~et .malgré  le pro-
cessus~  d;-t induatrie.lièation marque:  :obs~·rv~ •,dans  .. t'out.e  la.  ~~ne·. comprise antre 
la .v:illo  .. do: Romé  ~-.et:: l'as  -·limi  t·as  d~  ·la-Càmpanie ~·q-Ue  ce  .. proces~us a  été nette-
mant. insuffisant et'. en  fs.i  t:,  très  pricairè:~·'Eh 'eff~t~~  là:  p~uroente.ge de 
popula.t,i·on:' reeenàée  'comma~· active'· d'ans·,  1 1 iit'd.tist'r,ie'~· mais  :q~i n'ayant  pas 
d •emploi  dans  los industries régional  ès· est' ·pass~ de ·  ... 36 ·%  an~ 1951  à  39 % 
en  1961  do  la population active de  ce  secteur  :  en  1961  on  a  donc  enregistré 
dans  cette région  les  pourcentages do  ohSmours,  da  travailleurs employés - 93-
dans  les activités  "indus triel  los  p:t•ecalres  n  et de  -c:r-a.vailleurs  ternporalro-
ment  employés  à  l'étranger les plus  élevés  de  'tout  le c0ntro-sud.  Co  qui 
a  contribu-é,  en pratique,  à  grossir  conaJ.derablomen"t  cotto  ca-tégorie  do 
travailleurs,  a  été lo dével0ppomcnt  in~onse de l'industrie du-bâtiment  au 
cour·a  da· cette décennie,  de sorte qua  le pourcen"(;ago  dos  travailleurs  em-
ployés  do  façon  stable dans  les  irldust:t•ies  régJ.onales  en  1951  a  diminué  : 
il es't  paasé  do  64 %  de la population rocenséo  cornow  acti.ve  dans  1 'indus-crie 
à  -61  %,  co· qui révèle un retard important dans  lo dévelop:pomcnt  de l'in-
dustrialisation regionale. 
Si  l~on prend  on  considération le nombre  dos  travailleurs employés  dans  les 
industries régionales par 1.000 unités de  population p.résonteen  1951  et 
en  1961,  on  conata;to  en  et'fet non  seulement qu'à ces  deux ·datés  co  nom·bre 
était aenaibleruent  inferieur aux moyennes  des  autres  réglons  du  centre et 
du  paya  tout entier  (63 fq,  pour le Latium  en  1951,  contre  75  ~0  pour le 
cantre et ·90  % 0  pour 1 •!talie;  69  7~0  pour le Latium  en  1961,  contre  95  %o 
pour le  cen~re et  113 % 0  pour l'Italie), mais  aussi  qu 1au  cours  do  la dé-
cennie l'écart a  considérablement  au~nenté. 
Les  données  provinciales rela-cives  au  dé-veloppement  de l'industrie manu-
facturière et du  co!"lnerce  (tableau  montrent  que,  cons idéréo  glo-
ba.lem.ent,  l'augmentation du nombra  des unités localt:s  de  l 1industrJ.e  manu-
faëturièra régionale a été insigni:t•ianto  ( 82  uni  tés)'  tandis  que  lo nom"oro 
dos  travailleurs de  ces  industries  a  augmenté  de  34,6  %,  ctest~à-dire de 
46.273  travailleurs. Si  lYon  tient  compte  du fait quo,  dans  la seule pro-
vince  de  Rome,  la nombra  des ûnités localoa  de  cette industrie a,  par con-
tra,  augmenté  pendant la mârne  périodo  do  2.783 unités  (soit  14,4  ~î :par  rap-
port à  1951)  pour un  total da  36.625 travailleurs,  on  pout  en  conclure  quo 
dana  lo resta du  Latium  un  grand nombra  do  petites indus trios  à  carac·tèro 
artisanal ou  semi-arvisanal  ont  cessé  d~exister. 
Co  quEl ·nous- venons  de  dire ne a'  applique  pas  en revanche  au  commer co, 
branche· qui· a  enregistré  jusqu  r en  î 961  los augmentations rel  a. ti  ves et a·b-
aoluas les plus élevées  de  "toute  11 Italie-centrale,  aussi bien  ,.pour  le rlom-
bra des  unités locales que  pour  celui des  travailleurs. Dans  tout le Latium, 
le  non!"b~e  dee  uni  tés  locales  d.-o  cette activité  a  augmenté  do  32.384 uni  tés 
pour un total do  82.434 travaileurs,  dont  24.257  unités et  66.802 travail-
leurs  en plus  pour  Rome  et sa p:t·ovince. - 94-
L 1 a gr  i cul  ttn"" o 
Si la diminution  de  la population active agricole totale enregistrée au  Latiu~, 
pendant Ia période 1951-1961  (de  33,1  %·  à·  18,7  ~~  de la population active)  a  été 
i:nféri.our-e  à  oe:l.le  des  autr~s· régions· du  contre,·  cetto région· a  enregistr,, 
en  r.e_vanche,.  la dip1inution .de  la population active ma.scul:ina,dana l'agri-
culture la p.lus  élevé~ d9s  régions de la diVision.(- 37,-6  %,  équivalant  à 
uno  dim~nution:absolue de  121.000 hommes). 
Cotte·disparité reflètè probablement le pourcentage  ~levé de  remplacement 
d.e  _1~. main-d'oeuvre masculine par da la main-d'oeuvr.e féminine .dans  les tra.-
~U?C a~io_oles .do  ce.tta. région.  Conformément  à  une· tendance  que: l'on oon-
~.t9-~0 .  ~ans  ~out  ~e.  o.~ntre,  la. population·  ~oti  ve  féminine  a- égal.ement  augmon-
t~~.da.ns  1 'agricultu~~- du LatiUII1•  Bien  que  nous  deyions  ~ompa.rer· .deux don- ,  .  . 
n~!3S  st~tistiques ~ifféren~os,. il résulte du  tableau  2  qu-'en  1951 .la popula-
tio~  ~ctiva .féminino·dans l'agriculture représentait  2517.%  d:u  .. --tQtsl de la 
~ol'u~a.t~on a._ctiye,  t&ndis  qu'on  1961  les femmes  ~onatituaien:t··J1,9.% de la 
main-d. ·'oeuvre : employée · dans  1  :'· Ç3.gt'i cul  ture  • 
L'agricu~turç;. dù:La"tiium-prêsentait  essantieilement,  en 1951' les caractères 
dÛ  Iàtl:fUridium· méridional;·  a'Vec·daEi  taux de ·aurpèÙplement 'agriÔtiè. parti-
eulièrèmênt  élévés -dàris.les'zonoa'intérièures de·coiliné  .. ét d.a'moritagne 
(Rfëti ·at Frosinona) •·  La ·population a.griooie· y ·avait  ~ttei.nt, ;par··.rapport 
à  la popuiation présente en  1931,  des  indices variant de  110  à-'.11~f%. 
Les  donnéés  relati~àè à  la·diminutio~ du ·totai dés 'tr~vaille~·s agricoles 
poür'los clivorsas'zonas'·de  cultUre  {tableau  10.~3)''mèlntre:nt que'  si dans  les 
zone~· .de· oollitlo '·ét. do  mont·àgnë .du  La.tiùm .. l~ d1minuti'on  de  la population  a 
·eti.  'une···mtonsi  tê ·identi.·que  à  celle des  ·aut~eB régions  d(( Centre 'OE)t'te  dimi-
nution; lorsqu  t:ori:  la: ·o·ompàrë-' à.  ·celle du n'ombro .  do  t~availlaurs d.àris'  les zo-
nes· "d ':iinplantatfon  r~oente 'de  la Ma.rommo '·tèiso~e,. ··a: été particulièrement 
interiso ,:précisénùmt dans  los  zones  oorrespondaritaé 'du··· La.titim  ·'(Maremme  du La-
t:iilni  at 'nagro pontino"). 
Si lo nombre  ~  'b:.S:bi t~ts  _oons.~o~és ·.à  1 1ag:riQul  ~u:re par  1. ~000 h~bi  ta.nts,  en 
1961  (76),  t~u:t ··~~  .é·t·~t  d~  i·o~: i~é.ria·~.,~  ~~  ·pç~~~t·,  p~u~:·~~~ raisons évi-
dentes,  d i~~~ttr·~:  ~:. jhga~ent. sur  le  .:s~rp~~~-~ement. de  i_', aÇi~l  tura du  La-
:  •"  .l  • ..  ,1:  - \  ,..  .  1..  :  '  ••  ,'  '  •  '  •  • 
1 
tium,  lo  .. fait que·l.e nombra  _4a  travailleurs ma.sculirut  par  100 explqitations 
.  ,.  .  .. ,..  ..  '  .  ..  .  .  .  .  .·  ..  '  .  ,,..  .  .· .. 
(79)  on  1961  s'ait  trli~ ·n'ettemént' inf:éria~r.  au  no~b~e mo~e~ p.our  1 1,~èemble 
.~  ....  ,..  ...  ,"·~·J··t~ ... ·.·1;'•  ..  :  .  J•  ....  ;  ':··  .•  '  ••.  '.'1,
1
'  ~·. 
1  ~(·:  '  ••  ·;  ~  ;;-·  ::·.  1,··,..  ,'  ~  ....  ~  •  ,•. 
do  la di  visi.on' {f09r  .~at·  beauoo.u_p  pl:us.  s~~itica.~_t_f_  •.  -~e,_ P.À~n~è~.~ ept lié 
;;  •• •  ..  ~ ..  f  :·  ·,-'·.::.::  ..  ·.~  ;.l  .·  ·~  :  ..  ·  {.''  t':'·  •.  ,;,,·:.~:....  -.::.._·  .... ·: ·.:  1  .....  1 
non  seulemen~ à  la proximité de  l'agglomération romaine,  mais  aussi, d'une - 95-
part,  au  pourcentage  élevé d 1exploitations de  très potites dimensions,  pré-
cisément  dans  les provinces  de  Rome  et de  Latina  (où le nombre·des  exploi-
tations de moins  de  1  ha,  en  1961,  ~été égal respectivement  à  43% et à 
39% du nombre  total des  exploitations) et, d'autre part,  au fait que  le 
~apport ~tra les revenus  agricoles et les revenus non  agricoles  a  été un 
d~s plus 4éfavorables  de  toute l'Italie. En  1961,  en effet, bien quo  le :rii-
vaau.de  revenu.  pro  capite  obtenu dans  l'agriculture  (indice  109)  ait- été 
bien supérieur à  la moyenne  nationale, il n'a atteint que  36,4% à  peine 
des revenus pro  capite  obtenus  dans  les secteurs non  agri.coles • 
En  ce  qui  concerne la répartition de  la population active solon  los diffé-
rentes -Classes d'âge,  1 'écart entra les provinces  de  Latina,  Vi tcrbo et 
Rieti  (provinces  où la réforme  foncière  a  été pratiquéè)  et la province  de 
~osinone est évident.  Dans  les trois premières,  le pourcentage  de  travail-
leurs masculins  de  45  ans  ou  plus varie de  41  %  à  45  %,  tandis  que  le pour-
centage  do  la class,e  de  10 à  21  ans  varie de  11  %  à  12  1&  de la population 
masculine. ·Dans  la dernière ·province,  le p·ourèontage  des ·travailleurs do 
45  ans  ou  plus  dépasse  52  %,  tandis  que  celui do  la classa de  10  à  21  ans 
n'atteint pas  9  %•  La  province  de  Rome  occupe  uno  position intermédiaire, 
étant donné  que,  tout  en  ayant bénéficié récemment  d 1importantos installa-
tions récentes  (tant du fait de la bonification pontine  que  de  la réforme 
foncière),  l'ex~de agricole  a  subi davantage  los effets de la proximité de 
la capi talo  • 
C~t pour  cette raison  en  particulier que  lo matériel statistique disponi-
ble ne permet  guère  de  se  fair~ une  idée précise de  l'évolution subie,  entre 
los deux recensements,  par les différentes  catégories professionnelles  qui 
composent  la population active agricole  (tableau 12).  Los  subdivisions  adqp-
téos  par la statist~que dans  ce  cas  correspondent  toutefois à  dos  différen-
ces  d'écologie agricole effective,  le tableau  12  montre  quo  là où l'agri-
culture est tradi  tionnellemont basée plus  sur le .travail salarié quo  sur 
celui dos  aides  familiaux  {Rome  et sa province),  les  salari~s, tout- on do-
mourant  ~no catégorie importante,  diminuent plus  quo  dans Jes régions voisi-
nes  où lo travail' salarié vient  compléter le travail familial. Par  contrp, 
la diminution du.travail familial ost plus  importante  dans  cos  ZQnPs  ouo 
dans  l:1  :;:.  .. ovi.ncer do  Rome,  ot il semblerait  aussi  que  la tendance  générale 
danc  C-.:S  :.:onos  à  une  augmentation  Ûe  i 'importance  do  la Catégorie  dOS  chefs 
d'oÀ~loitation soit moins  marquée  quo  dans  la province  do  R~mc. A co  sujet, 
il convient toutefois de' fairo des réserves,  étant  donné  quo  dans  los  zones - 96-
do  métayabro,  lo métayer n'est pas  considéré  commo  "chef d'exploitation" 
dans  los statistiques nationales. 
Quoi  qu-'il  on  soit,  en  1960,  le Latium  a:vai  t  un pourcentage .·enooro  très 
élevé  ( 32 %)" ·d·o  ch8mago  partiel dos  hommos,  alors  quo  l~s pourcentages da 
ch8mago  partiGl dos  femmes  ot  des  jeunes  travailleurs  ont été très inférieurs 
dans  cette région,  b.,  ceux des  autres  régions  du  centre. 
Conclusions 
Lo  Latium présente une  structure économique  ossentiellemont. dés·équilibrée 
pa.r  la préso-nco  da la capitale, .qui non  seulement  se ressent du  ~nflement 
du  secteur tertiaire dû  aux agents de  la fonct~o~ publique,  mais  co~tinue 
à  of·f'rir do  larges possibilités d'activités précaires  tant ·dans  l'indus-
trie qua  dans  ;los.:. s.e.rvioos. 
Dans  la p~tia de la région· restée  ~xcl~.s-i  wment  agricole,  on  nQte, da 
~  ;'  •  •  ~  1  - •  ;  • 
grando.s _po.rtE;l.s .. de ·-15bpula-t,ion,  s~~ou~ ~-ans .les :prôviri·oca· ·.de  Ri~ti e-t·:  de 
'Frosinone  où les· zones  cfa:·  montagne  et da  collines  p~édomiri~~~ .largement. - 97-
Chanitre  IV 
Le  SUD 
§  1  Considérations  générales 
La di  vision du  "sud·u  comprend  les Abruzzes  et r,:olise,  la Campanie,  les Pouilles, 
la Basilicate et la Calabre. Elle  couvre  une  grande  partie du  midi de l'Italie, 
c'est-à~dire de la zone  qui  socialement et économiquement  pose  le plus de  pro-
blèmes  dans  le pays. 
L'analyse qui suit fait abstraction de  toute référence  à  la très vaste litté-
rature sur la "question méridionale"  qui  compte  d'innombrables  tentativeE  de 
décéler 'les raisons  immédiates  ou  profondes  de la politique économique  en fa-
veur du  midi.  Nous  nous  bornerons  à  citer quelques  unes  des  transformations 
survenues sur la base d'une  analyse quantitative. 
1 • .!_"{r()lution  démographique 
L'accroissement naturel de  la population  au  cours  de la période  1951-1961, 
qui a été de  1.807.056 unités, soit+ '15,4%, est nettement supérieure  à 
celui des  régions  du nord  (nord-ouest  :  +  2,7 %;  nord-est  '  +  6,1  %),  du 
centre(+ 6,9 %)  et même  des.iles  (+ 14,8 %).  Il atteint presque le double 
de la moyenne  nationale  (+ 8,8 %). 
Le  solde migratoire négatif  (~.~57.565 unités, soit -13,3 %)  acquiert une 
~  . 
évid~nce quasi dramatique  lorsqu'on le compare  aux augmentations  du  nord-
ouest  (+ 9,5 %)  et du  centre  (+ 0,9 %},  ou  aux diminutions  du nord-est 
(-5,5 %)  ou  des  îles  {-9,6  %)  et lorsqu'on considère qu'il représente 
plus de  4 fois la moyenne  nationale  (- 3,0 %). 
L'accroissement total do  population, résultant de la différence des  deux 
chiffres, atteint +  2,1  %•  Il est  évidemment  soutenu par l'accroiasement 
naturel. 
En  chiffres absolus, il est interessant de  no~er quven partant en  1951 
d'una situation qui plaçait la sud preaque  au  même  niveau  que  le nord-
ouest  quant  à  la population présente 01.732.771  pour le nord-ouest et 
11.723.156  pour  le sud),  on  arrive en  1961  à  un  total de  13o175.321  pour 
le nord-ouest  -qui eni·egistre en  m8me  temps  1 'acol"Oissament naturel le 
plus  bas- contre un total de  11.972.647 pour le sud -qui enregistre,  comme 
on  l'a vu,  l'accroissement naturel le plus élevé. 
Il faut  évidemment  attribuer ce  phé~.omène de redistribution aux migra-
tions  d'énormes  groupes  de  population. - 98-
Lorsqu'on  cherche  à  approfondir l'analyse de  l'évol~tion do la popula-
tion présente  à  l'échelon interrégional,  on.note qu'!lu  cours. de lapé-
riode envisagée deux seulement  des régions  considér~es enregistrent des 
accroissements  de  population  :  la Campanie  avec  + 8,2 % ot les Pouil-
los  avec··+: 3,1  %··  Toutes  les  autres régions  accusent  uno  per'te,  en pre-
mier lieu· les  Abruzzes  et Molise  (-10,0 %),  suivies 4e  1~ Calabre  (-2,3") 
et de.la Basilicate  (-2,2 %) •  Si  l'  or1  pousse  plus  loin la comparaison, 
o~'l  cm:st?.te  que  des  augmentations  de  population sont  enregistrées 
.dans .tous  los·  chèfs-lieux (total pour le sud  :  +  17,7 %) ,  alors  que  les 
a.ut~es  communes  accusent  des  portes  de population,  conformémen~ à  un 
'  ' 
phénomène  d'urbanisation et de  concentration  que  l'on constate sur tout 
le territoire national,  m8me  si dans  ce  cas la comparaison  avec les 
m~yonno~ ·i~a~~~nnes  (+  ·21,3 %).révèle ,que  dans.lo sud le phénomène d'ur-
banisation est moins  important et que  1 1abandon  des plus petits  centres 
est·  'pi~s  Pt?U:s.~é  (~ 2,0 %·au  sud,  contr.e  un~. moyenne nationale  <i.~. -0,5 %) • 
Ce  qu~. vi.ent  d' ê trc  incJj qué  confirme qua  c 1 est i 'émigration qui est à.  ..  ·.  '  '  .  .  ·, 
lt;t ·  ~ase;  do~ ·:modifications ·survenues .dans  la composi  ti~n de.}~ p~pulation, 
cottE)  émigration -à, laquelle  on.  sQ  ré.fèra  s:i; souvent  pour· 1 'int.erp;réter 
~11  bien  comme  :fa·oteur d''a.ppauvrissament  supplémanta.i.'ra  cru  bien  qo~me 
moy~n. do ~éorga.nisation  ·d~s le cadre·  ~u ·rapport· entre·  popui~ti~n et res-
~ources dispo:n-i:blea:. 
~eule" uno. ë.halyso  do  l'évolution de la population active et .do ·la' restruc-
~u~ation dos  différents secteurs  dé  lléconomiê,  en  ~ermoa  d 1~mploi;et de 
reyen1.:1,  ::pourre. perr;;wttrc  de  micllx  dég2,i~·cr l'  e:::<::.ctittu:!  .. e  cie  ci1o,cune  de  ces 
. inte:I,'pr'éta.tions. 
2. !ER.~lation ac'tiivo 
··  ·Dans  i 'ensemble  des .régions  du  sud,  la popula.ti.on active m·asculine  a  di-
·minué :en  1961  do  _3, 5 fo.  Des  diminutions. plus  ou. moine  éle-vées  ont 'été 
.  '',  ..  ' 
·enregistrées  danf;l  cha.çune  do·  ces· ré.gions,  la,  pJ,.us  élevéo ·est cella des 
Abruzzes ot ·.Molise.  (-14,6 %),  suivies do  la  Cala.b~e  (-9~8 %.),-de .la Basi-
licate  ( -9,2 %) ,  des  ~o:t:til:les  ( "!""2·,9  %)'  et dé  la ~amp~ia. (.7o, ~ %) • · Cette 
classi.ficat·ion s'établit.  dan~·  1~  m~me ordre'. én·· ce qui  ooncorna  l•a.ugmen-
tati:on iet! ia  'd.i~in~t~o~ da _la ·pop-q.la.t·iOn  'présan~e .quo  pour. l.a popula-
.  .  . '.  ' 
ti  on  résidar~te.  Cn  peut  do;nc _constater  qué  ces  deux s-va.tistiquos  sont 
f  ,•' 
parfai  tem·en t  ·cohérentes,  ce  qui  amène  à  cône  lure que  dans  chaque 
cas  la diminution de  population correspondait  à  une  diminution  da la po-- 99-
pulation active assez  importante si on  la compare  à  la moyonno  nationale 
(:-0, 3 .%) • ·Toutefois, la tendance  à  la diminution  de  la population acti  vo 
limitée en  importance et dana  le  temps,  n'est pas nécessairement  on  op-
position avec  le processus  de  développëment  en  général et en particulier 
là où la surpopulation  a  été  considéré  comme  le principal facteur de 
limitation. 
Ci-après  on  trouvera la répartition des  trn,ve.illeurs  par secteur cie 
production,  ainsi que  les  changenents  qui  sont  survenus  au  cours 
de la période prise  en  considération. 
Dans  l'ensemble des  régions  du  sud,  la population active se répartit 
comme  suit  :  44,5% dans  l'agriculture,  30,7% dans  l'industrie,  24,8.% 
dans  les services. Par rapport à  1951,  année  où 1e.s  pourcentages  étaient 
respéctivemenf de  56,9  %,  22,.7  %et 20,4  %,  la rGdistribution  correspond 
parfaitement  à  celle qui s'est manifestée  à  l'échelon national,  où 
c • est presque dans  la même  proportion que  le_s  actifs ont  dimi.nué  dans 
l'agriculture ·(do  42,2 %à  29,0  %) ,  et augmenté  dans  l'industrie et dans 
les services  (respectivement  de  32,1% à  40,4% ot do  25,7% à  30,6  %). 
Par la co  'paraison avec  ces :;oyennes  nationales il ressort toutefois  avec une 
évidence  frappante  que  dans  le sud la composition de  la population 
act~  ve  ·ost  encore· essentiellement basée sur la prépondérance  dos.  actifs 
dans  l'agriculture,  ce  qui fait du  sud la division la plus  !'ù.gricolc" 
d'Italie,  comme  il ressort mieux  de  la co· ·paraison avec les "iles  (40, 3  cfc, 
d'actifs dans  l'agriculture)  ainsi que  du  contraste avec la région  Hindustrielle" 
du  nord-ouest  (14,8  ~~  d'actifs dans  l'agriculture). 
La signification économique  at sociale do  cetto répartition sera  ~outo­
fois  précisée par 1 1 analyse  ci-dessous do  1 'évolution do·  chacun  dô's  sec-
teurs  de  production et de  leur caractère propre.  Toutefois, il paraÎt 
opportun  d'essayer  de  comparer d 1abord  los,répartitions dos  actifs 
à  l'échelon interrégional· 
La situation actuelle dans  les différentes régions  place la Basilicate 
au  premi.or  rang  (57 ,4 %)  pour le pourcentage d 'acti'fs dans,·  1 1 agr~cul­
ture, :les. Pouilles  au: deuxième  rang (50,3  %) ,  les 
1
Abrùzzes. ct lVIolise  au 
troisièm~ rang  (47,3  %),  la Calabre·au quatrième  rang (46,0 %).ot la 
Campanie  au  cinquième  rang  (35, 9 %,) • - 100 -
Lléca.rt  entre le pourcentage de la Basilicate at celui  d~ la. -~B.!Dpanie 
os~ âssèz révélateur de la gradation du  m8me  type do  phénomènes  ~l'in­
térieur.élé l'a diVisïon.  C'est la.  oourba·rQnVorsée  que  l'on obtienne 
lorsqu'on  , considère  1 'industrie  :  Campanie  35,5 %;  .Ca,la.brf:l  ~.~, 2  %; 
Abruzzes '3o·;·J  %;  Pouilles 27 ,o %;  Basilicate 26,5  %•  Le fait m.A19e 
qu •  aucurie · cle·  ces· régions ·na  s'approche de la moyenne  du sud _confi:.t;me  le 
c·aractere disparate des ni  veaux atteints et des potentiels l  1 'intérieur 
élé  la di  Vi si  on .. 
Enfin,_ pou~ les  ~ervices, la gradation ost la suivante  :  30,6% pour la 
Campanie?,  22,  4.  %  ·  potœ_  l~s Abruzzes  et Molise,  22  t 3 %  p·our  les. :Pou;illes, 
21,8% poun  la· Calabre,  16,1  %pour la Basilioatè. Dans  ce  secteu~, la 
Campanie  atteint exactement le niveau da la moyenne  nationale  (30.,6  %), 
alors quo  la.  :Bas~li·é~te ·est nettement distanoéè par les autres· régions 
du  sud et reléguée· ·à  un ni  veau  absolument. sans  êqui  valent dans  aucune 
dos  autres régions du pays. 
~ou~_·  .  .auta~J:~  :Q_Ua  _l'~~ ~~ise~ émettre un  jugement  sur la ·oase ·du ·matériel 
'.  '  .  . .  .  '  .  ..  ,,  '''\. 
statistique disponible,  les  tendances de l'évolution· de.la répartition 
par secteur d'activité sont  identiques,  pour les travaillaurs.mésculins 
ot  fé~l.tlina,  en  ce  qui  concerna ·la passage· 'de  1 'agricûl  ture .  à  1.1 .indus-
t~ie. ou  au secteur tertia:Lr·G  ·•  Toutefois, si pour lès femmes< acttvos, 
dont.  1~  ..  no~b;~·~~-~i  ~ ~ase~ do  1.234.975-·à' 1".252·.966  àu.-tota.l, ·l'ampleur 
du  phénom·~·~·- e~:t.·· t~~~  ·:r~iblé·.~ (do. 69·,6% à  6J;~--·% 'dans l'agriculture, de 
13 '3. %.à. 1,  ~ 4  %.  d~s.  1·, ind.us.trle' 'èlë  17  ,·1  %  a 21  t 0  -%  dans  les' services) ; 
pour les  p.o~es,· olle. est  'bàaucoup  plus~ graridê.  (d;é  52,.3 %. 'à·  37,1  %dans 
l'agriculture," d.~· 26,1_  %.à ·j6,6  ·dan~ l'industriê, ·da.-·21;6:  à.  .26-,3  dans 
los services).  La  poPu,lati~n é.cti  va .·féminine ·dans  l-1agricul  ture_ ;atteint 
son· ni  veau  l'e  plus. élevé  an  Basilio4te. (78, 1  ~), alo:rs  qu.e .,la p9pula-
.  ~  .  ' . .  '  ..  '  '  ' .  :  ' ,  .. 
ti  on  acti  've  féminine ;dans  1 •industrie a.tte.int .son  m~imum dans  les 
Pouili~s,  ··où~ .. touté:fois, ·nous .·  enregistron~· ~s.  si  . le. seu~·  .. _cas. ~4~  ·~-diminu­
,;ion  du·;tioiiibrë · dës-! femmes  activés. dans  ce  secte~~  ..  Cd~. 21 ~0. C]{à,' 19,8 %) • 
3 • Evo~utiqn des  secteurs non  agricoles 
Nous:  t:~:v:9ll~  :d4.j~.,fel~v~  q,~e,  dans.}a  divisio~ du sud,  la population ac-
ti  vo  industrielle est passée  au  c~~s do, la.:  ·P~·ri~e  'l95l~l96ltde':~2 1 '7% à ?1.),7/J 
(différence  + 8 %) • Nous  avons  relevé  aua'si  -~ù~-·l;·,:ample~±a-: do.  dêtte évo-
lution  correspond presque  oxactomont  à  la moyenna  nationale,  qui  ost 
passéa  do  32,1  %à  40,4% {+  8,3 %).  La signification at la durée de - 101  -
catto évolution appara!tront plus  clairomont dans la comparaison  avec les 
autres grandes régions d'Italie (Italie insulaire  a do  2~,0 %,à  30,1  %; 
Italio centrale :de 28,0% à  36,5 %;  nord-.?st,:  d.e  30,1% à  40,3 %; 
nord-ouest  1  de  48,1  à  54,2  %),  co  qui nous  permet de notor.que  1 1impor-
.  '  ,\ 
tance· da  l'emploi industriel dans le sud n'est ?omparable  qu'à colle de 
l'emploi indu.Striel dans l'Italie insulaire. :P'autro part,  l'évolution 
de  ce· phénomène. a  sui  vi la mtlme  rythma  qu_1en Italie  central~, elle a 
été; moins  rapide que  dans  le nord-ost_ot plus rapide  que  dans  lo nord-
ouest,  région  avec laquelle,  toutefois, la comparaison n'a que  pou do 
sene  vu la disparité excessive entra los situations de départ. En  défi-
nitive,  au  cours des  dix années  qui  so  sarit~écoulées de  1951  à  1961, 
l'ampleur de. l'écart, on  ce  qui  conco:no le développement  industriel, 
entre les régions du  sud et celles au nord s'est encore  accrùe  comme  le 
révèle la comparaison avec les régions du  nord-est. Il no  f.aut  pas per-
dra de vue,  en effet, qu •  on  a  parlé  jusqu'à présent do  population 
active industrielle et quo  co  n'est qu'en  considérant le nombre  dos 
travaillours effectivement employés  dans  l'industrie du·  sud  on 
pourra  - avoir une  vue plus  exacte du  développement  industriel do  cette 
division. 
En  effet,  si  on  fait  la distinction  on~ra les travailleurs indus-
,. 
trie~~ at los travailleurs employés  dans  les industries régionalos,  on  peut 
noter  en  1951,  pour l'ensemble du  sud,  une  différence de  553.035 uni-
tés en plus en faveur des  travailleurs industriels, soit 52,5  %,  pour 
la première  de  ces  ~eux catégories. De  1951  à  1961,  la situation s'ost 
considérablement  aggravée,  la différence étant  pass~o à  779 .·537  uni  tés 
et  ~e pourcentage à  56,7% (la chiffre moyon  pour l'Italie est passé 
pendant la meme  période de  32,6% à  28,7 %). 
En  défin~tive, bieri  que  las travailleurs employés  dans  les industries 
locales du  sud  aient  augmenté  de.19,1  %,  l'importance de  cette  augmenta~ 
tion des possibilités.locales d'emploi dans  l'industrie s'ost révélée 
nettement  insuffisante eu  égard à  l'augmentation du  nombre  des  travail-
leurs industriels quo  l'on peut  considérer  comme  employés  dans  les  "ac-
ti  vi  tés indus tri  elles précaires",  c'est-à-dire ayant  .. vrais~~blablomen  t 
un  emptoi  occasionnel dans  le bâtiment·ou les  travaux publics locaux, 
ou  émigrés  temporaires. - 102-
De  la com:9arai·son  in"terrégionale  de  ces  chiffres  on  neut tirer la conclu-
sion  è;ttie~ c'ost on  Calabre  (différence en  1961  •  69,7 %),  où la seconde 
do  oes  c·ate~~ie~s ·:à  ~3~a  -.dimin~é  (- o, 8  %)  qua· la problème  de  la diffé-
ranoe  .. entrà les  trava.i_ll~ur~ industriols en  général et ceux qui  sont 
ernp1oyés  d.ci.ris :l'industrie looa.le  en  1961  est le plus gravo;  viennent 
ensui  to  lé(Basilicat~·. (différence de  65,4 %  ot  au~entation de  6, 7 ~ 
dos  travailleurs locaux),  les Pouilles  (dif'féranco\p.o  57,4
1%  et aU@DOn-
tation de -18,0 %·des· tra:vailleurs locaux),  les .Abruzzes et Molise {di·f-
fé~enco 'da ·561-0  %  o~·t augmentation  de  12,3 %des travailleurs locaux)  ot 
la.. Campahie' {di:fférenoo do  49,9 %et augnontation da  30,0 %  das  travail-
, eurs ·locaux). 
nouvee,u  util~ da souligner qua  la moyenne  d'aug-
ll'ion·tation  d.ti  no~bre'  'des  travaill~urs. des _industries  looales dans 'le sud 
ost la résultante de  la combinaison  ~e  aituatio~s ~trômes qu~ vont d'un 
min~mu~  :do~ -.o  .. ,B·-%  à  un:· ina.:x:Îmurn  de  +  3·0,0  %•  _Il  rest~ toutefois évident 
que, le  ~ré.veloppeman·t indus trial local  a  été  complètema!lt  incapabl:e  de 
sti~e d 1une- manière··appropriée· los  changements  intervenus dans  la com-
posit~on·dè la popu-là.tlon active 9.ui.s 1est vue  oont~a.inte de  chercher 
. ' 
dans !_1 'é.migrati.gn  .. des ··poe si  bi  li  tés d'emploi.  L  1 a:na.lyae. du  nom  br~ da· tra-
•  4  ~  •  ~ 
va.:\..lla'l.l~S  employés "dêns·  les· entreprises. :i.ndUtltrielles  Ecyant  plus de  10 
travailleurs permet  en outre de  se faire une  idée  du  type d'industria-
lisation le plus  répandu,  car un pourcentage très bas  mette  en  relief 
rexistence d'industries ayant une  main  d'oeuvre très limité9  (en définitive 
à  caractère artisanal).  Le  chiffre moyen  pour le sud est de  49,6 travailleurs 
sur  100  dans .les. industries ayant plus  as·10  travailleu~s, ce  chiffre 
n'étant supérieur  q~ 'à ,celui  de  ·1 1Ital'ie in'sùlaire e·t no·ttemoJ,'lt  inférieu-r 
à  colui  clos  -autres ·grandes .régions ou di  visions ·(nord-ouest  a  ~1.,.9 %; 
nord-est  t  69,7 %;:  contra.·.·:  64,3-%),  do  meme .. qu'à la moyenne  nationale 
(72,2  %)._Parmi  les régiaps. du  sud, seule la Campanie atteint MD  nivoro~ 
comparable  à .celui. dos; .\~~gion  s.  "du  centre· èt· du nord-est'  apparaissant 
ainsi  commo  .la..  seul~  .  -:régi.on  du midi  qui puis  sa  ·a· i i~~êrer - ou  qui sembla 
s'insérer -_dans  1~-~<:)gique  ..  dutàéwloppalhent·industriei  italietJ.~ 
.  '  "  ''  "  "  ·'  . 
Considérant  encore ·l'industrie manufacturière,  au  soin du  secteur indus-
triel,  cnmme  ind~qua_.ll;t: bien·;.·. par 'son imp·ortance et a a  oa.paci  té  d 'absorp-
tion  de_  main-d  '9e~v;ra,~_:J_:ss·-. oaracté;ristiquas ;strU~t.\trelie~ et les  tenda.p.-
ces de  1 'inciust~i~l~~atip:n;,  on  peut  noter pour 1'  ense:"ble  du  sud une  dirü-
nution de  12 %  des  ent~pria.as '1-ooal'es  pour une 
1 
a.u·~ent"ation de  11 '1 % - 103  -
du  nombre  de  leurs travailleurs,  ce  qui  laisso entrevoir une ,tendance, 
commune  au pays  tout .entier,  à  1 'agrandissement  de_s  en~_7_ep:rises,  m~me a • il faut 
encore  souligner  qua  l'industrie du  sud  a  encore un caraotère.artisa-
nal,  que  fait ressortir davantage  encore  le  fait_~u~ la ~oyenne de  tra-
vailleurs par unité locale est de  3,5 contre  7,4 pour la moyenne  natio-
nale. 
Il reste enfin à  noter que  la différence entre 1 'augmentati·on des  tra-
vailleurs employés  dans  l'industrie manufacturière  (11, 1 %). 'et l'augmen-
tation totale des  travàilleurs employés  dans  1 1industri'a  (19,1  %)  indique 
le r8le particulier de  l'industrie du  b~timent dont  le dévoloppoment est, 
d'une part, la conséquenco  de  l'émigration  (disponibilité do  capitaux) 
at,  de  l•autre, une  forme  de  promotion  de  l'émigration  (première qualifi-
'  cation de  l'ancienne main-d'oeuvre agricole). 
Il  a  été  déjà souligné que,  pour l'ensemble  du  sud,  le pourcentage  dos 
actif~ dans  les services par rapport  au total .dos  actifs ost passé,  antre 
1951  et 1961,  de. 20,4% à  24,8  %,  alors  quo  le. pourcentago  nati6n~i cor-
respondant passait do  25,7% à  30,6_%.  Toutefois, l'analyse  de  l'augmen-
tation du  nombre  des  travailleurs employés.dans  les services pendant la 
m~me période ost encore plus  frappante.  Relevons  que  pour  1 1ensemblo  des 
régions  cette augmentation  a  été de  32,6  %,  donc. très·proche  de  la moyen-
ne nationale  (33,4 %) • Entre  los régions, on n 1a  pas  relevé dans  ce  sec-
te~r de différences notables  1  la Basilicate  (26,0 %)  et la Calabre! et 
las Pouilles  (36,6 %)  se situarit aux deux extr8mes. 
En  se reportant  à  ce  qu'il a  été dit  dans  l'analyse  du  secteur 
secondaire,  on  peut  facilement noter  que  le secteur des  services 
a  suivi un  r7thme  de  développement  nbsolument différent de  celui du  sec-
teur industriel ot qui révèle une  situation anormale et discordante 
dans l'évolution du développement.  La seule explication qu'on puisse  on 
donner est qu'elle est un effet dérivé  do  l'émigration qui,  pareo qu'elle 
élèvo ·le niveau de vie et développe et diversifie le type  d0  besoins,  ~ 
donné .au  sud la possibilité de participer à  l'organisation de· vie civile 
normalement  iié au développement  global d 1uno  collectivité. 
Lorsque  l'on  analyse 
teur du  commerce,  on 
en particulier ce  qui  s •-est  prod.ui  t  dans  lo seo-
constate  que  dans  le sud 1 'importance  do  cette 
activité économique  a  plus  que doublé,  tant•en  ce  qui  concerne  l'augmen-
tation du nombre  des uni tés locales  ( +  53,3 %)  qu·e  celle dos  travailleurs 
qui y  sont  employés  ( +  61,4  %~t,  leur nombre  étant passé  do  257.369  à 
415.406. - 104-
I,.e  dévoloppeman  t  de  ce  socteur dans  le sud est sans  équivalent dans 
aucune  autre région ·.et il est nettement supérieur a.ux  moyennes  d 1aug-
mentatiori :pour le pays  (uni  tés locales  a  +  45,1  %;  travailleurs em-
ployés  1  +52,2 %)  Il semble  donc évident  que  le secteur commercial 
est celui qui  cprrespond le. plus  au type d'entrepr-ise le plus répandu 
dans  le sud at qui  tend  à  donner naissance  à  des  entreprises à  carao-
tère fam;ilial, .dont  le  type d'  organisat.ion n rest· pa.s  très· différent 
de  celui do petite exploitation agricole en faire-valoir direct. 
4.  Population asricolo 
On  sais  déjà que  le secteur agricole absorbe  encore  dans  le sud 
44,5 %  des .i•ravaillcurs  (la moyenne  nationale. correspondante est de 
29,0 %) •. Do .. 1951  à  1961,  on  a  enregistré une  évolution de la popula-
.·  ' 
tion activo agricole  qui s'est so~dée par une- diminution du nombre  des 
travailleurs masculins  de-32,9 %,  pourcentage très procho de la moyen-
no  na:t;iciriale  ( -33,4  %) •  On  a  - assisté,  ~u  cou~s. de la m3me  pério-
de,  à  une  au~enta.tion ;z;eiative  considérabla,de la population :féminine 
d~s l'  à.g.ricul  t~re,  ·m~is;.  pour dea  raisons  do  documentation statis-
•  ••  '  •  •  1  •  •  •  •  ~ 
tique il ri 1 e-st  pas facile  do· chiffrer exactement . ce  phénomène.  Les  don-
nées  du  recenseme~t indiquent pour le sud,  en  1961,  'un~ participation 
dos  f"cniniea, de  39, 5 par · 1  00 · trà.vailleurs  ( 19 51  · a  3'2 ~ 7) • ·L'  enqu~te sur 
ln main~·'-oeuvre effectuée presque à  la m8me  date,· d6nn~· 41,1  femmes 
actives pour  100· hommes,  tandis 'que  dans  r'•onqu~te s'uivante de  1963 
ce  p~ur.cen_tage s'élève. à  4~,  6  .•  On  peut  considérer que- la ''·féminisation" 
du travail  agr~cole qll:i- est une  t.en~anoe: _nationale  générale,  atteint 
d~ns, le, sud un  n~yeau plus_éfevé ot_qu'elle ·ast l'indice d 1uno  autre 
con~éauen.co .é.Vi.~onte de .J '.émigration. masouline  à  caractère non défini  tif. 
L t-analyso ·de la structure de· la population active agricole masculine en 
fonction  do  1~  âge  !"ait· do  cette popuiation la plu·s · j·atine  d • Italio,  comme 
le·.montrent.eh.pa.rtic'ulier la class~ d.'âgè.de·14·â  21  ans,  plus  impor-
tante  que  partout ailleurs dans  le pays,  et la claasè  d1âge  des  plue 
de  65  aJ;lS  oui  __ fol."me. le·  $l'O~pe; le plus restreint  .. d\l .p~. S.i  1'  on  corn-
pare d'autre Part le total en  ~96.1. des. travaill~urs agricoles  da  plus  de 
45  ans  dans.  l.e  .. midi  ot le  .tota.~ ·._national  corrE}$pondant,  on  relève 
un  écart très  important  :  38,5 %pour lo sud, ·44,9~% pour 1 1Italio. 
Enfin,  la donnée  qui  résumo  le plus  justement la situation agricole du 
sud et son  évolution dans  le temps  ~l  paratt être calle qui  compare 
l'évolution de  la population agricole pondant  las dix années  qui sépa-
rent les deux reconeemonts  do  1951  at 1961  au  chiffra de  1931  supposé 
égal  à  100. - 105-
Pour l'ensemble  QU  sud,  l'évolution pendant  cette décennie signifie on 
pr.atique un retour à  la si  tu:::!; ion  de  1931,  on  même  temps  que  1 'abandon 
d'élé~onts  enco~ragés ot  consolidés  par la politique fasciste  à  l'égard 
do  l'émigration et do  l'agriculture. 
Pot.tr  résumer  bri~vement ·les  aspects los plus  caractéristiques  do  la 
situation. du  sud,  tels qu'ils résultent  do  l'évolution pendant la décen-
nie  1951-1961, il  se··ble  opportun  de  signaler qu.o- : 
à.un fort  accroissement naturel de ·la population,  s'oppose un  mouve-
mont  d'émigration presque  aussi  important,  de  tolle sorte  quo  lo 
chiffre de la population présenté est demeuré  à  pou  près  inchangé; 
la composition de  la population active,  malgré  l'accroissement dans 
les secteurs secondaire et tertiaire, fait encore  du  sud la région 
la plus  agricole du  pays; 
1 'augmentation du  nombre  dos  travailleurs industriels no  s · 1 accoE1:pagno 
pas d'une  augmentation proportionnelle dos  activités industrielles, 
co  qui fait  que  cet aspect  de  la transformation dos  tendances  do 
1 ~emploi ne  pout ôtre soutenu quo  par los  "activités pr-éc'airos"" 
(bâtiment,  travaux publics,  émigration); 
la structure industrielle du  sud rosto baséo  on  1961  sur la prépondé-
rance  do  petites entreprises à  caractèrG artisanal, dotées  d 1une 
faible  compétitivité.et d'une faible  capacité  do  développement; 
le secteur des  services  a  connu,  ~u cours  de  la décennie,  un  d~volop­
pement  égal  au  développement national et hors  do  proportion si.on lo 
compare  au  développement·do  l'agriculture et do  l'industrie. En  par-
ticulier, la répartition du revenu  opérée  par l'émigration ot par 
l'intervention m~sive de l'Etat dans  le domaine  dos  travaux publics 
a  encouragé  la_création _surabondante d'initiatives commerciales,  dont 
une partie. pourrait,  à  brève  échéance,  se révéler économiquomcnt  non 
viablos; 
l'emploi ·agricole a  subi  des. modifications profondes,  mais il ne 
s'agit que  de la reconquête d 1uno  base raisonnable de  départ  (voir 
r-apport  avec.l'annéo  1931),  tandis  quo  le sud reste la région la plus 
agricole d'ltalie; - 106  -
-l'émigration a  eu,  sur la vie  économique et sociale du  sud,  des  effets 
manifestes  sous  tous les aspects at dans  tous les secteurs;  on  pout 
affirmer en  tout cas  qu'en  1961  l'émigration a  joué, pour la situation 
générale  du  sud, un  rSle en  grande partie positif,  on  permettant ou  en 
accélérant uno  évolution et des  tendances  dans  tout le pays; 
-d'une façon  générale,  enfin, il convient de noter qua  le sud est la 
résultante  do  la combinaison  d 1un  groupo  de  régions  qui présentent de 
fortes  inégalités  dans  1 1intensité avoo  laquelle se manifestent les 
différents phénomènes,  de  telle sorte qua  dans  un  classement effectué 
de  bas  on  haut la Campanie  se placerait à  l'extrémité supérieure des 
régions  du  contre et du  nord,  tandis qu'à l'extrémité  opposée  on  trou-
verait la Basilicate qui  apparatt ainsi  comme  la région italienne la 
moins  préparée  à  une  participation cohérente  au processus de  dévelop-
pement national. - 107 -
§ 2  ABRUZZES  et MOLISE 
EvolUtion démograPhique 
De  toutos  les. régions  ..  italiennes,  .ca  sont los  Abruzzes  et Molise  qui ont 
connu.  pendAnt  la pér~pde  ~  1~51-~96.1 ,_.la. plus forte baiss(:l da· population 
présente  (-1Q,O %)  t .. réeul  tant .d  ~un .taux d 1acorQissement naturel dG  très 
loin lo plus. faiblo..dee  r~gione du  ~ud (+  9,0.fo  oontre + 15,4% pour-la 
moyenne  de la division)  ~t; d  1un .. aolde migratoire négatif (- 19,0 ·%)  dé-
passé  seulement par colui de la Calabre. 
A 1 'int.ériou~ de  la. ré.gio:n ,  .. toutes  les provinces. des  Abruzzes· ont enregi-s-
tré si:es  pertes _do  .POP\l,lat~on. qui vont  d •un. -maximum  de -15,-3 %  pour la pro-
vinca  do  C~pobaQso.à .un  minim~m de  ~,9%  pour  oell$ de Pescara •.  Ori  a 
consta~é qn  rn~m~ . :tamt>s  une. fort9  t~~dance à  la oon  .. Qentration dans  los chefs-
lioux,  parmi  :losquQ.ls -Pescara,  a:vec  .. + .34,-7  %,  ost 1 'une des  trois. villas 
du  sud dont le développement  est le plus  intens(  (après  Cosenza,  +  35,2 % 
et avant  Salerne,  +  34,0 %). 
En  ce  qui  concerne l'émigration,  abstraction  fait~ de  l'émigrati~ ~er~ 
,.  1  •  •  • 
1 'étran~r  -éga,~oment très  ~lovée- le tableau  5.  o_~firma. que  le~  ~pru.~zes 
ot Molise  ont·  en  commun  avec toutes las autres  ~égion~_du sud et des  ~les 
la ~-êhd.àrico  à  accuser des  so'ldês  migratoira'a· négatifs  iùdistincte~ent vers 
tou  tes les régions  du  nord-ouest,  du nord-est et du  centre;  à  la  di':ff~-
rence,  ... tqutè:foi9:~  de·  oe~ qu •on'  constate· èntre ·las· Pouil'le·è ··et ·1a  Càmpânie, 
d'une part,  .... et~la Bas·:il~ca.ta.e·t·l'a Calabre,  da·l'·autre;··:oà· il' ertste -d.~ 
très  fortsii.'oourants ··migratoirès 'entr~ lés' deux  dérni~res· r~giorts at  lss 
deux prémières' :·les·  .Abruzzes  at Molisè ·ont dos  échange~ de  popul~ti6n  .. ~b­
solumènt·~inaignifia.nts·  -a'-'GC  les · àtitros régions  du  sud'· et des. !les  •  Une ·autre 
diffQr.enco ·éntre,  cette~ région et celles -qui  viennent d'être citée s,réside 
da.na·  la·.·préémino.nce  absolue  du  Latium ''oomma ·lieu d • immigration ·des  émigrants 
intérieurs·dae.Abruzzos. 
Population active 
Pour  las. .Ab~zzes  . et  t~ol.is.o .la.  .. ba.isso ·de populat-ion  &·  an-traîné- unG  ·-pertê 
ill:port~_tQ.~:,.  da .. Pf>P:Ula:tio.n- a..ott V.e,.  .  comma  l·e· ·mon.tre  .. la dimi:nuti-on: des  tZ'a-
vailley.~~ ~fl.SCU~~ns :.{--1,4,!5  %l-,  :Xle•tt·ement_ ·supérieure 'à· cella ·da- tout ·àùtre 
région d 'l;:taJ~~a:•  La.  :r;é·parti tion .. a.ctuelle- d:es: 'travailleurs :pa-r  ·aa.dt-etir  ·id 'aè-
ti  vi  té .~s  t~ la· ~éijJ,ll:"tan;tè. ct 'un&·· évolution  ..  cons:fdé'ra.bl:e  qut :a· 'entrâtnê-. dës  .  -'  ,•  ..  . 
changements- importants ·on· !ais.ant,. perdre.. à. la: ·régi·.on --son  o:ara.otère ·ë:t:olusi-
vement  agricola. - 108  -
Pour une  diminution do  193.912  travailleurs agricoles ·au  .tota.l,  on  onrogis-
tl>ait  en  effet en  1961  une  augmentation  do  41.412  travailleurs industriels 
au total et de  24.516  dans  les services. De  1951  à  196f,  les  travailleurs 
a.~~coles sont ainsi passés de  64,7% à  43,3'% du  total des actifs,  los 
travailleurs de l'industrie de  19,'8% à  30,3 %,  tandis  qUo' 'les  travailleurs 
dos services ont  augmenté  de· 15,5% à  22,4 %  •.  L'augmentation. des  travail-
leurf3  dans  les secteurs· non  agricoles équi  valait donc  exactement  o.u  tiers 
seulement de la diminution dos  travailleurs agricoles. 
Si  on  limite  le  ca.lcÙl  aux  travailleurs masculins,  les proportions va-
rient. peu.  :  en ef'fet,  contre une  diminution· de  127.577  travaill'eurs  ag.ri-
coles·masculins,  on  note!une  augmentat-ion  des·travailloura industriels mas-
culins de  34.7  ';9  uni  tés et de  ceux des services de  15·· 568  uni tés. L  1 au  @Il en-
..  ••  1 
tation totale des  travailleurs masculins dans  ces  deux secteurs n'a donc 
.dépassé  que  de  peu le tiers de  la diminution des  travailleurs agricoles 
masculins. 
Secteurs non  agricoles 
Comme  il  a  été  déjà dit, le pourcentage total des  travailleurs  indu~­
triels est passé de  19,S% du  total des  actifs en  1951  à  30,3% en  1961, 
soit ùn  taux d'augmentation supérieur au  taux moyen  pour le sud  tout entier. 
En  comparant,  pour la marna  pér.iode, .les actifs et  ~es. travailleurs employés 
dans  les industries réGionales,  on  note  que  1 1 écart,  déjà très  impor-
tant  an.  1951,  s '.est  en.core  accru,  passant de  49,2 %on  1951  à  .56,0 %en 
1961,  le nombre  des  travailleurs  employés  à  "des  activités industrielles 
précaires  n  étant ainsi d'un pau plus de  101.47 4 uni  tés·· Il s'agit pour la 
plupart d'émigrants  temporaires,  comme  le.montre le pourcentage de  travail-
leurs  temporai~ement employés ·à  l'étranger par rapport  au total de  la main-
d'oeuvre industrielle ayant  ou  ayant  eu  un  emploi;  ce  pourcent.ago,  do  27,1  % 
pour les Abruzzes  et Molise,  est supérieur à  celui do  toute autre division 
considérée. 
L'augmentation du  nombre  dea  travailleurs employés  dans  los industries lo-
cales  (+  12,3 %)  est,  en  même  temps;  une  des plus basses d'Italie et infé-
rieure à  la moyenne  correspondante  pour le sud.  En  ne  considérant dans  le 
secteur industriel que  l'industrie  ~anufacturièra et en  poussant  l 1analyse 
plus  avant  à  1 'intérieur de la région,  on  relève  une  diminution du 
nombra  des uni  tés ·locales allant d'un ·.maximum  de  -23,3 %  pour  Aquila à  un 
minimum  de -0,2 %·po~ Teramo,  alors  que  Pescara est la seule province qu'=i  _pnregigtre~ up.e.  augmentation  (+ 5,4 %) •  En  ce qui  concerne ·le ·nombre 
des .travailleurs ernp1oyê.s,.  nous  relevons  que  Campobasso  {-14,  7  %) ·et 
Chieti  ( -4,6 %)- accusent  des diminutions,  .tandis ·qua  Teramo  a..  atteint 
l'augm.entation-· la  .PlU~ élevée,  avec  +  32,3 %,  suivie de·.Pesoa.ra:,  avec 
+  20:, 3 .% •.  c  'es.t. à  Pescara d'au  tro part que  1 'on.  ooinpte le plus  grand nom-
bre de  rt~avai;ll9urs employés  ~ans les. uni  tés locales  (3,  7)  ce  qui· :tait que 
la st;ructure. industrielle ·de  cetto-région· est plus favorable.  '  ! 1 
Dans  l'e'  se'èteur'de's:· sèrvic·es  également,  la  'p·ériod.e  1951-1961  a  ~té marqué 
.var de profondes. t'ransfo:rmations ·et un  grand deveioppement.  Lo  pourcenta-
ge  de·s  .-~tràvailleur·s·  d.~  ·ce·· secteur est passé ·de  13,5 %  à  22~4  ·~,  tandis 
que  celfrf.  th~~, tr·availléurà: em:Pioyés · a  à.Ugmanté  de  33-,2 %  de  ~orté qu 1 on 
est _:passé, .de· .];6  ~: 54. travailleurs .  employés par  1 • 000 uni  tés· de  popul·ation 
présant.o. 
Lorsqu'on  considôre  seulerr:·ent  la brill1che  du  comr:-:erce,  on  constate  ,, 
l''irit~rietir de.-·la·-région· ·des  au@Ilenta.tions  considérabies,  tant du nombre 
des :uni  tës localés · qüe  d1f ·nombra·· des  travailleurs employés,  mais  dans 
leS'- dèwè'; cas  l'a -moyenne  régionale demeura  inférieure à  la moyenne  du  sud. 
Les  augmentations  les plus  élevées  sant·· éellès 'do.Pescara·et à 'Téra.mo  qui 
l!l-ttoi·gn~t. 1 'a~gmentation .la plus. élavée-de :_t()ut  le sud, ·principalement 
imputable à.la.,créati,on d'activités touristiques la·long.de la·oSte ·adria-
tique. 
L'agriculture 
Le.  :pot;1rc~ptage"de travailleurs·employés dans l'agriculture a  'fortement 
diminué, · paas.a,nt.  de  64,7 %  à  47, 3 %  dl.l  t.otal des actif's  ~ _  Toutefois, 
si on  consi.dère ..  le chiffra fourni par  .1 1enqu3te ·sur. la Itlain-d 'oeuvre, 
l9.s .  .(L1:>:x.-u~z.os. et .Molise,  a'\Tec  255  travailleurs· employés  dans ~1 'agriculture 
.P.ar.  1 •.0,00. up.i  t~s de  POP'I:llati.on .Pr:és9f).te,  se présenten-t' oomm.e .la .~émon 
d'Italie qù l'emploi _agricol~ ·o~t le pl~ i'mportant · (1)  ~ ·  ~~·t à '.la qua-
lité  d~ .cet  emploi,  for~e -il . est de  c~~sidér.er .q':l ~en  196~ la.  _phénomène 
du  chSmaga  ~.~ti~·j. d~s 1 1 a~iqultur~ était à .1 '~dice 46;2  B:l~;~, que  le 
ch6ma~· t~t,~i  ~·~ ·1961  ~e  ~on·~·a~ai't que ·0,.27% de  la.main-d'oeu~~· (ta.-
bloat+ ·2,  col. 10-13). 
(1)  En  comparap.~ :l.e. .. totq.l  .. des .-travai-l,loura  agr.icolee. d '·_apr-è.s ·le  .. re.cense-
mont  (283.176)  .au  tqtal des  _t~availleurs .a~ployéa ae~an  .1 1 enqu~t~ sur 
la main-cl'oeuvr'ë ·(énvfron  372~000)  ,·  'nous ;ol:)tendns  uné  diffé.ren'ce ,;de 
90.000 ·'\ll1ité_s  .~;n·'Viroll;,. :,qui. rend: ~l~an-a.lyse ,de la jsittla..tion  ~dana  .. ·la seo-
tour agricole très  probl~matiqua ou  en partie contradictoire. - 110-
En  oe  qui  concerne  l'intensité do  l'exode  agr;-i?ole,  si, d'une part,  cette 
région est la seule région du  sud pour laquelle. l'affirmation faite  en  général 
pour le sud d'un retour à  la situation da  1931  . malgré  l 1exodo  qui s'est 
produit pendant la décennie  considérée,  a  dans  l'ensemble uno  valeur rela-
tive  (en prenant  1 1indico  100  pour le nombre  de  tra~ailleurs employés  en 
1931,  on  obtient 1 1indice  68  pour  1961),  d 1autro part,  lorsqu'on examine 
l'exode par zone  culturale  (tableau  10.4)  on  _constata  que  ce  qui  a  été 
dit  ci-dessus ne  s'applique pas  aux  zones  de  culture oxtensivo.  Dans  ces 
zones,  la diminution du nombre  des  travailleurs  agricoloà  a  été de  très 
loin inférieure à  celle enregistrée dans  les autres  zones  de  culture de  la 
région,  au point  que  l'indice des  travailleurs employés  est en  1961  da  137. 
Si  1 'on  considère la structure d '.âge  de  la population active masculine.  dans 
l'agriculture  (tableau 11),  on  note qu'elle reflète par rapport  aux  autr~s 
régions  du  sud et des  tles un  vieillissement sensible qui  tend  à  la rap-
proche~ plutat de  la population de  la Vénétie  :  alors  que  pour toute·la 
division du  sua  on  compte  62  %  de  travailleurs agricoles masculins  de  45 
ans  ou.moins,  dans  les Abruzzes  et Molise  ce  pourcentage  tombe  à  54,6% 
du  total des  travailleurs mascu1ins. 
Si nous  analysons la population  employée  dans  l'agriculture en fonction 
de la ~ondition sociale,  on  relève une  augnentation  du  pourcentage 
des  chefs d'exploitation,  qui passe  de  3~,5% à  43,3 %,  contre une  diminu-
tion  d~s salariés  (de  13,6% à  8,1  %),  presque  exactement proportionnelle 
à  !•augmentation des  chefs d'exploitation,  tandis  que  les aides familiaux 
restent à  peu près  au  m~me nive~u  (de  47,9% à  48,6  %)•  Les  Abruzzes et 
Molise  apparaissent ainsi toujours davantage  comme  une  des  régions  où la 
formule  de  l'exploitation en faire-valoir direct utilisant exclusivement 
le travail familial_prévaut plus  quo  n'importe  où ailleurs on  Italie; ~pour­
cea:tage  des  salariés est  en  effet l.e  plue bas d'Italie tandis que  celui  de.s 
aides  familiaux est un  des plus  élevfa. 
En  m~me temps, il semble  important  de noter que  les travailleurs masculins 
par  100 exploitations ne  sont·qu'au nombre  de  87,  alors  que  la moyenne 
pour le sud est de  90,  et de. 97  pour 1 1 ensemble  de·. 1 'Italie. Cela signifie 
notamment  que  lo travail féminin  jouo  d~s la région un rele important de 
remplacement et .de  complément  du  travail masculin  qui est absorbé· en  gran~ 
do  partie par l'émigration,tempqrairo ot par le  développ~ment de  l'indus-
trio locale du  bâtiment laquelle semble  couvrir près  dê  la moitié da 
1 'au~entation totale dos  travailleurs  employé~ 'd'ans  1 'industrie  comme  le - 111  -
montre. la.  d·i-fférence· entre l''  augmentation  tota.lo  des  travailleurs  employés 
dans. les. industries· lo'calas  ( +  12,3 %)  at 1 1 augmentation des  travailleurs 
employés  uniquem~nt.  ·dans  les industries manufacturières  ( +  6,  8  %) • 
La.  faible:•  ef~i~i;Qnce d'une économie  agricole basée sur la struèture de 
la pet.i  t~ oxpl.ci tati  on  familiale  adaptée  à  des productions destinées  à 
1  'autoconaor.nmation et  ~ une  gestion part-timo -co qui  a  fait que ·los  fem-
m.es  de.  la..  famil~e- y  ont pris uno  part importante  'pour~ le travail et.les 
reaponsa.bilités-.~~s~or~ de  l'~ndice du  revenu produit par travailleur 
employé  dans  l'agriculture en  1961: pour una·moyenne nationale égale à 
100,  l'indice dans  cette région ost de  72,3,  c'est-à-dire supérieur seu-
lement  à  celui do  deux  autres régions d'Italie  (las Marches  et l'Ombrie). 
Toutefois,  malgré  cela,  le niveau peu  élevé du  revenu des  activités non 
agricoles fait que  le rapport entre celui-ci ot le revonu agricole a  été 
dans  cette région plus favorable  qu'on  Campanie,  dans le Latium,  en  Om-
brio ot dans  les Marchas  {tableau 5,  col. 11). 
Conclusions 
En  co  qui  concorne la situation de  la région, nous  c~one possible de  lo-
caliser à  l'intérieur da  cello-ci des  tlots qui présentant avec plus ou 
moins  d'homogénéité  los sympt6mos  d'un développement équilibré,  caracté-
risé par la réunion de  facteurs  tels que  l'augmentation ou  la plus fai-
ble diminution  de  la population présenta,  l'augmentation importante des 
travailleurs employés  dans  les secteurs secondaire ot tertiaire, un  indice 
élevé du  revenu moyen  produit par habitant en  1961  (voir tableau 6.4, 
col. 4). 
Sur la base  de  ces  critères,  c 1ost la province  de  Pescara,  où toutes  ces 
conditions sont réunies,  qui  apparatt  comme  la province la plus dévelop-
pée. Elle est suivie par calle de  Teramo,  où l'indice dl:l  rovonu net pro-
duit par habitant resto toutefois inférieur à  la moyenne  pour la région. 
Ces  deux provinces sont celles qui participent le plus au développement 
touristique  de  la o6te et qui réunissent le plus les conditions favora-
bles à  l'implantation industrielle at à  la diffusion de  cultures agrico-
les spécialisées  (au  cours  do  cos dernières années la culture du  raisin 
de  tablo  y  a  pris une  importance particulière). 
A l'extrema  opposé,  on  trouve  la province do  Campobasso,  qui  accuse 
la porte de  population la plus forte,  la diminution la plus  élevée du 
nombre  dos unités locales et de  colui des  travailleurs employés  dans  les - 112  -
industries manufacturières,  l'augmentation la moins  importante  dos  en-
treprises  commorcialos  ct des  travailleurs qu'elles emploient,  l'indice 
le plus  bas  du  revenu not produit par habitant  en  1961. 
Par rapport à  la situation du sud,  les  Abx~zzos et Molise  se distinguent 
par une  évolution démographique particulière,  caractéris.ée par un  taU+ 
d'accroissement naturel relativement bas,  s'opposant  à  un  oxodo  très 
important. A l'arrière-plRn des faits sociaux et économiques  quo  nous 
avons  mis  en  lumière,  l'élément dominant  de  l'évolution do  la région 
resto en définitive l'émigration. - 113-
§ 3  La  CAMP ANIE 
Evolution démographique 
~straction faite du  groupe  des  régions  du  nord-ouest et du  Latium,  la 
Campanio  roste_la_région  où  l'accroissement de la population ost lo plus 
élové  (+ 8,2 %).  Elle n1cst rejointe quo  par la Sardai~a (+ 8,1  %)•  C'et 
aooroieae~an~. eat constitué par ·la différence -entre un  accroissement na-
turel de  697.631  unités  (+  16,2 %)  et un  solde migratoire négatif légère-
mant'  iriféri·eur  .. à  la moitié' de  ce ·chiffre  (344.081  uni  tés). La  Campani<;J 
est ainsi ia région· qui,  de  toutes  celles du  nord-eàt, du  contre,  du  sud 
et des  tie~, 
1 a:'eu;  après  lè  .  .'L~ti~m,_.le:P.~:U~  ~o~t accr~issement total da 
population. Elle  a·"on  mOrne  tampa  enregistré le solde migratoire négatif 
le plus  ~as ·a:a  ·tout -le  sud: et  d~s. !les'·  infér;i.e~r  m~me à  ~eux de la Véné-
tie, dès· ~che's et de  1 'Ombrie. dans  laa autres di  visions italiennes au 
cours  de  la meme  période. L'examen  des  soldas du mouvement  migratoire in-
t·errég:iœ:tal ---in~iq\le. q1.1e  s_i,  _do  1955  à  1960,  cette région  a  subi une perte 
d·a  popùlation: au  l?:r~.fi. t  ~~ 'tout~s las autres régions  du. centre-nord et 
en  pà.rtlculier,  .. de  celle~ du  tri~gle industriel dà  la. ·Toscane et· du. Latium, 
:  . 
ello a  ·.attii:'.é-; aussi_ dos  qu~tités nOn  négligeables' de la population da 
t·out  le sud :e.t de  la Sicile. 
A 1 'intérieur de la régidh,  .. o 'est la proyi,nce  de Naples  qui  a  enregi.stré 
1 1 accroissemon  t  de population  présent~ le plus  éia·v~ ·  ( +  '16; 5 ·  %)  dfi  ·à,  ~une 
augmentation  de la population tant dans le chef-lieu_(+ _16,8  %)_  9:-ue  dans 
los autres; commun·eé- de  la, pr-ovince  .(+  16,3 %) •: En  ~~vanèhe, 'ïa  provin~ca 
d '.Avellino· a··  s~bi-· la perte de  la pop~lation. la, plus forte  (~·  12-,2  %) ,  car 
1 •exoao  int.enso~ ci~s ·  cOm.munos ·atJtres que  le_ chef-lieu' n'a pas été· oOmpon-
aéo  p~  · i  •·a~@Ilent·atio.n minimQ  de  la pop~la~;on. du  ~hef-lieu '{+ 5,1- %) .• 
Enfin,  c 'es·t  1~ ·villo  ·-dè  Salerne  qui~a; onrogistr~ ·lë. pourcentage·'le ·plus 
élevé· de  iévoloppemont: de. la popu_la:tio~· ( +  34~0 ·%);:'tandis  que· ·los autres 
communes  d·e · la'  provin-co  .ont ·eu. elles aussi une  aUSillèntation ·da· population 
( +  4'  %) • 
Population.· active 
Au  cours  aos  19  ann~es considérées,  la population acti've roas·ctili.rlé-1i di-
minué  en  Campanie  do  0,  2  t:fi,  bà.isse ,  lég~roment in:f'érieuré .à  Ïa moyenne  na-
tionale ct, à  l'exclusion do  la Sardaigne,  incontestaolement  irifériaure  à 
toute diminution dans d'autres régions italiennos. - 114-
La  répartition des  travailleurs par secteur d'activité en  1961  place ln 
Campanie  dans  une  situation assez voisine  do  la situation moyenne  dos  ré-
gions  du  centre ct do  celle de  certaines régions du nord-ost,  on  la .dif-
férenciant des  autres régions  du  sud dont elle no  partage qu'on partie los 
destinées. 
Toutefois,  si la répartition do  la population active:masculine· est nette-
ment  différente de  colle des  autres régions  du  sud,  colle de  la population 
active féminine n'est pas  sans  analogie  à  1 1intéricur de  cotte division 
et resto nettement différente de  colle dos  autres régions d'Italie. 
En  termes numériques,  tandis  que  do  1951  à  1961  le secteur agricole per-
dait 164.928  travailleurs au  total,  le secteur industriel gagnait  105.671 
unités at celui dos  services 69.01·7 unités. L'augmentation  totale de la 
population active enregistrée par les secteurs non  agricoles  a  ainsi dé-
passé de  10.000 unités environ la diminution des  actifs dans  ie secteur 
agricole;  elle est due  à  uno  augmentation  du nombre  total dos  femmes  ac-
tives. 
En  ce  qui  concerne los seuls travailleurs masculins,  à  une  diminution  de 
155.55~ unités dans  l'agriculture,  s'oppose une  augmentation do  101.582 
unités dans  l'industrie et do  51.953  unités dans  les services. En  1991, 
la population.masculine se répartissait donc  comme  suit entre los  trois 
secteurs do  l'économie  :  agriculture,  28,0% (on  1951  41,1  %);  industrie, 
39,6% (en  1951,,  31  %);  services,  32,4% (en  1951,  27,9  %) 
Secteurs non  agricoles 
La  population active totale dans  l 1industrio,  qui est passée de  432.965 
à  538.636  unités entre  1951  et 1961  intervient pour  33,5 %en  1961  duns 
la composition de la population active. Pondant  la m§mo  période,  la dif-
férence entre actifs et travailleurs  employés  dans  los industries régio-
nales ost passée do  225.498  (52,1  %)  à  268.963  (49,9 %),  ce  qui dénote 
une  insuffisance persistante de l'industrialisation locale,  qui,  tout en 
étant moins  grave  que  dans  les autres régions  du  sud et dos .îles, resto 
- '  J;  ~· 
toutefois sensiblement plus  grande  quo  dans  les autres  région~  ital~~nnos 
du  contre-nord.  En  meme  temps,  1 1augmontation  do  30% du nombre  des  tra-
vailleurs employés  dans  l'industrie pormot  encore  de  trouver dos  points. 
do  comparaison  en dehors  du  sud,  on particulier avoc la moyenne  d'augmen-
tation dans  les régions  du nord-ouost  (+  30,8 %). - 115-
En  outre,  avec sas  64,3 %de  travailleurs employés  dans  des entreprises 
i~'d't\striollas  ... ayant d,o  plus  de  1.0  travailleurs,· ·1·a  Campanie  so si  tuo  axa.c-
temont ·au  niya.au  de  la. .moyonno  du  contre  dont olle semble  calquer~ ·1a 
structure· industrielle·. 
Si nous  isolans.dan~ le secteur industriel la branche  la· plus signifioa-
•  •  ~  •  1 
tivo  dc·l~industria manufacturière,  qui vOit le nombre  de' sas  travailleurs 
à:u@nontor · do··  ·22 ,' 2.  ·%~  nous  rolovons un  éèart de  8 %  ehviron par  r~apport à 
1 'au~enta.ti~n ·tot'a.le  de.s  tra.va.ïllours  du  secteur,  co  qui donne  la mesure 
approximative .do  'la· capacité d'absorption do  ma.in-d 1oouvre,  pondant' cette 
péri.  ode,  .do  1 'industrie du bâtiment. 
Il faut .t.outofois .noto~ en  môme  temps  qtio  1 'augmentation de  22,2 %  des 
trava.illo~rs de  l'industrie manufacturière,  s.i.  e'lle ost quelque  pou infé-
rioùro·à 'la.moyanno nà'  1 1àu@Dantation  du nombre  des  travailleurs' do' cot-
t'e'  branche  p·our  i 1an.somble' du  p'ayi:s'  ( +  28,5 %) '  correspond exactomont  au 
ct~hblo de"  c~llo  :·enregi~tréo  po~r l 'onsembie du  sud;  elle est· supérieure 
à!. ·coÏle qUi  'à· êtéi  .. con~tatéo pendant la. m3mo  période,- en  ·a:eh~rs du  sud, 
en  Sicilo~: en Sardafgnà, ·en  Oinbrie~ dans  lo· Frioul.;.,.Véné.tie  julienne,  dans 
!o  'h'ent·ill-!Ià.ut...:.Adi;ge· et en .Ligurib  (tabla~u'  :7~4). 
La  moy~nne pour la .c~pan~o du nombre  de  travailleurs par unité locale de 
l'industrie manufacturière est égala  à. 5,2 et est  ~ouble au moins. do  c~lle 
de  tout~·"a~t~~· ~égi~·  d~ ·s~d. ·.A  l.tintérieur de. la. région, .. les  .de~ pro-
.  :~- ..  :  .  .  '.:  .  '  .  ~  '  .  ' 
vinees do  Caserte et  l~aples, suivies de loin  "!J~· la~ proyinca de  Salome, 
présentent une  situation industrielle plus favorable,  tandis  que  les pro-
•  •  - 1 
vinees  d 1  Avellino. ot.r 'd:è  ·Bénévent. accusent  mêine  un: recul. 
En  cp  q~i, conco:rno  le soc,teur tertiaire, la CampM.ie  enregistre une_  aug-
·,  .  . .: .  .  .  '  ~  '  '  ,•  .  .  .  .  ' 
mentati<m du nomb;ro  des  travai.lleurs. inférieure  à.  la moyenne  du  sud,  m3me 
•  #  •  ~  :-'  •  )  ,  ~  •  ~  •  ..  '  ~  ;  '  '  ,  ••  •  ..  •  '  • 
si lo_  pour;ce.~ta~e. de: ~~p·u.lat+~n  a.~.tive .. dans  l~s servi.ces: pa.r  .~apport. au 
total do  la population activa  r~ste le pl~s  élev~ de  toute la. divis.ion, 
,..  ,•  ~ ,. i'  '~  .• - :  .  :  ·~  .  '  ' '  . .. 
1 
:  :  •  •  .,  •  ..  "  •  •  •  i  . '  ·- . t  '  '  4  1  ....  •  •  1  •  :  1  ~  • 
co  qui  P,énote  un~ position do  départ  plu~ avancée  ~laquelle es~. imputa-
bi~ î  ~ évoluti:~ ~:l~~:.··ï~~te: a~  . cours  de. la d~·connie. 
Dans  la branche  du  commerce,  on  a  enregistré une  au@llentation :tapt  ..  du 
nombre  dos .unités  local~s  {+  49,4 %)  que  des  :travai.llours  (53, 7 %)  mais 
c:~~· ~P·~· chittr~s·  ..  ·~~~t  ~~c~r·a  ..  ;inré~~e~s·:  à;  ~:a  ~~:r~~e·~~~  ·  sûci~. A~·.l·kté· 
,."-'\.'t  :..::~~·.:·~  ...  ~  '~"\:'4  ..  :  !~·;·.~  :  ....  "~:  .  40.~'  .•  ,,.'  ,·:.  ,'  '.!  .'  .'  .f- '·~·:·.·  :.4~·- / 
rieur. de  1~ ré~on, Sal.erne. et Napl,~~ ont  .. eu los  pl~s fortes_ augmentations, 
suivi~~~  d~  Cas.o;t:o_;·'P!l;i~···de  :sé~év~nt at  d•Avelli·~~·.,·· _qui:·  ~~st~~'t'.toutefois 
...  ~..  _.~:  1;  ' 
considérablamont distancé9s. - 116  -
L'Agriculture 
En  chiffres absolùs,  l 1agriculture de  la Campanie,  qui absorbait  en  1951 
742.412  travailleurs;  en  absorbe  en  1961  577.484, 'soit 35,9% du  total 
dos  actifs. L1enqu8te sur la main-d'oeuvro'effoctuéo  en môme  temps  révèle 
un  nombre  do  travailleurs employés  supérieur'do  20.000 unités environ et 
nous  permet d 1évaluor à  128  par  1~000 habitants les travailleurs employés 
dans  1 •agricul  ture.,. soit une  donsi  té  sonsiblomont  infériou'ro  à  ln moyenne 
da  1 1cnsomblo  du  sud,  qui s'élève à  172.  Le  chtsmago  agricole partiel at-
teint  46,8 %,  contre  34,0 %pour la moyenne  nationale. 
La  diminution du  nombra  total dos  actifs agricoles s'ost accrue  dans  cet-
te région  au  cours  da  la décennie  considérée;  ollo s'élèvo à  22% dos  ac-
tifs ct.gricolos  de  1951.  L'agriculture de  la Campanie  en ost ains.i revenue 
on  1961  à  un  nombre  total.de travailleurs inférieur do  peu à  belùi de 
1951.  Si nous  donnons  à  ce  chiffra l'indice· 100,  l'indice pour la Campa-
nie  tout entière  tombe  ainsi à  97  en  1961  après  6tre monté  à  125  en  1951. 
Le  tableau 10.4,  qui nous  montre l'intensité de· l'oxode.par zone  cUltiva-
ble,  indique  qu 1en  Campanie,- contrairement  à  ce  qui s·'est passé dans  los 
Abruzzes  ct Molise,  l'exode le plus  important  a  eu  lieu dans  los zonos  de 
culture extensive  o~.l,indico d'activité pour  1961  ost ainsi descendu à 
79,  tandis  quo  dans  toutes les autres  zones il est domouré  très élevé. 
Dans  los  zones  de  culture intensive et dans  los  zones  d'irrigation ·récen-
te,  où l'exode  a  ou  uno  intensité à  peine moindro,  cet indice atteint 
respectivement  103  et 110. 
L'examen de la structure d •  âge  de la population a.cti  vo  masculine dans 
l'agriculture en  Campanie  révèle en  1961  pour .cotte région une  popula-
tion légèrement plus  âgée  que  la moyenna  de  l'ensemble do  la divisiqn. 
Quoique  la répartition des  travailleurs dans  los différentes  classes 
d'age· no  se différencie pas  autant que  dans  los  Abruzzes  et Moliso  de' la 
répartition moyenne,  l'agriculture do  Campanie  a  toutefois uno.proportion 
do  39,2% do  trava~lleurs ~o plus de_45  ans par rapport au  ·t~tal dos  tra-
vailleurs masculins,  contre une  moyenne  de  38,4 %pour le sud dans .son 
ensemble. 
En  ço  qui  concerne la condition sociale dos  a.gric.ul tours  (relavée pour 
la Campanie  en  m5mo  temps  que  pour le Latium méridional),_ on  note que 
le pourcentage  dos .salariés  (26,3 %)  reste élevé,  ce  qui  semblerait. indi-
quer la présence  d'exp  loi  tati  ons  oapi talistos,  _  .très étendues pour· la. plu-
part.  A ce  chiffre s'oppose  toutefois  colui_dos  exploi.tations.domoins  do - 117-
1  ha,  qui  an  Campanie  sont  au nombre  de  40% en  1961,  tandis  que  dans 
cette région la pointe maximale  de  61  %  ost atteinte par la province de 
Naples,  caractérisée par de  très petites parcelles da  cultures maratchères. 
Dans  toüte··la-·régim:i/l'o travail agricole  ~ans les  ~xpl~i  t~tions est effec-
tué par des 'homrrios·· ·à  raison d·e  97 .hommes  .par  1.00  exp.loi  ta.tions,  tandis 
quo .  :c.ot.te·  ~t>rbpo'rti'én passo à ·1 06  dans la pr.ovi.~ce 4e-N  a.ples;  dans  le sud, 
ccti·è<·p~bportiol'i.-ri 'eèt· dépa.seéo  .. que_ da.ns·les  Pou~ll~s.  _Enfin~ si nous 
supposons:·:la moyo:ririè·:natiortâ.le. égale à  100,  le .revenu._pro4.tiit  par tra-
vaill~~r ôm~loyê  ·dans ·l-'agriculture s.'élève à  82,0,  tandis que  le  m~rne re-
venu,  calcul~ ·à.u.x:  prix ··ae  1954,  représonto  36,3 %du  raven~· produit dans 
lees  se~tours'' non' agricoles'. ce  qui le classe de  ce point de  vue'  parmi 
les moins- fa'ior·ablé-s  d. 'ltalio. 
Conolu-sions 
La.  Campâri{o :' p~tit  .::t)trê ·qualifiée  :·.da  :région ,.in termé!iiaire· qui  présente  en 
A  "  i  .  •  ,  •  ~·  1 
meme  temps  des  CaXaé·t·èros  ·typiqÙO-S. du  SUd  et des  a8'{)8CtS  COmmuns  au  oen-
troe-nord. 
Parallèlbment  à  une  évolution démographiquo  basée  sur un  accroissement 
'  '  ,•  .. \' '.'- ;, - ..  -· 
naturel très élevé et un  exode  considérable ot à  une  agriculture 'aujour-
d'hui encore  surpeuplée et à  très bas rondement,  on  trouve un  déve-
loppement  des  secteurs industriel ot tertiaire comparable,  quant  à  la 
-~·  •  . '  ·.  ' . ,...,  . :  - '  .  f  ' 
capacité  d'~bso~ption do  main.:..droauv.re,  à·l 1ampleur et à  la solidité de 
leur(  structu;~.  ~t.·.  ~u ~:i  veau des ··revenus·,· au· dévQloppement  d ~autres· ré-
gions.italionncs dans  des divisions plue favorisées. 
Au  •ein de la régi.on,  nous  pouvons  constater,  conform'ément -à.· une  tendan-
ce  générale,  l; 1essor de  p;tus  en  plÙ.S  marqué des  zones~ 'catières  ('Casar.te, 
Naples,  Salern~) ·.9Jli_  r~qniss.ent _les  conditions ·d1ùn~- économie  mixte  : 
agricnle, ·industriell~,  commerc:ï;.al~  .e~  t~uristi9-ùe, · cèpendant  que  las 
zonés·  :in"t!éri~u~as :  (:B~n~vent, .  Av~~lino)  voie~t  ··se  dérouler· un  processus 
dé  da-gradation sociale et économique_progresslva. - 1.:18  -
§ 4 Les  POUILLES 
Evolution démographique 
Les Pouilles sont,  après la Campanie,  dont  lQs  sépare  "t.outefoia  un  écart 
considérable,  la d_euxièrne  région du  sud  à  avoir enregistré de  1951  à,.  1961 
une  augmentation. de  population  (+ 3,7 %),  résultant  d'un  accroiss~ment 
naturel  (+  16,1  %)  qui  n 1a  pas  été entièrement neutralisé par:un solde mi-
,  ' 
gra.toi~"e négatif.  Ce  dernier,  tout en  ayant_ ét.é  extr~mement élevé  .{12,4 % 
de  la population présente  on  1951),  a  été da  loin inférieur à  colui des 
Abruzzès,  de  la Basilicate ot de  la Calabre.,  se. concrétisant.  ain~i, notam-
ment,  par la plus faible diminution  de  population_active masculine  qui 
dans  l'agriculture ait été enregistrée en Italie au  cours  de  la décennie 
considérée  (-23,7 %). 
Toutes  les provinces  ont  connu  des  accroissements  do  population,  sauf celle 
dE:  L>\:<sgia  (-2,5 %) ;  Brindisi vient en  tate,  avec une  au@Ilentation .de  10,  1%, 
pui~ viennent  Tarente  {8,9 %).  Bari  (4,1  %)  et Lecce  (2~4 %). 
La ville où le processus d'urbanisation a  été la plus  poussé .est Brindisi 
(28,7} ·suivie do  Foggia  {20,8  %),  Lecce  (16,3 %),  Bari  (15,7 %)  ct Taren-
te  (14,9 %). 
Population active 
La réparti  ti·on  des  travailleurs par secteur d'  activité place- les Poui1los 
en  1961  à  la deuxième  place dans  le sud,  après la Basilicate,  quant  à  la 
prédominance de la population active agricole.  En  effet, alors  quten  1951 
les Pouilles avaiènt un pourcentage d'actifs agricoles  (58,2 %)  inférieur 
à  celui des Abruzzes,  de  la Basilicate et de  la Calabre,  en ·1-961  ctl  pour-
oen tage n'avait diminué  que  de  7, 9 points, passant ainsi  à.  50-,3  %  du  total 
des  actifs. Quoique  le nombre  des  travailleurs employés  dans  l'agricul-
ture par  1 .000 habi.tants  en  1961  ( 187)  soit donc encore inférieur à  ce-
lui des  Abruzzes  et Molise et de  la Basilicate, il no  fait  aucun doute 
que  pendant la décennie  considérée les ·Pouilles  ont  vu  se développer,  re-
lativement,  leur  caractère agricole. 
On  arrive à  la m8me  conclusion  en  constatant le niveau pou  élové du pour-
centage des  actifs dans  l'industrie.  Ce  pourcentage,  de  27,4 %,  n 1est 
supérieur qu'à celui de  la Basilicate.  Toutefois,  alors qu'en  1951  les 
actifs dans  l'industrie représentaient déjà dans  les Pouilles  22% de  la 
population active,  dans  la Basilicate ils n'en représentaient  que  15,2% 
à  peine. - 119-
Quant  à  la population active 4àns  los  .. services,- elle est passéè de  19,8 % 
à  22,·3 ·%,  ·~cc~~ant  ·a.~~i ,·le  Q.ouxiè~e  ran~ en  1951,  après la Campanie,  et 
le  trôi~ièm~ ~an~·~n-1961, après la C~panie ot  l~s Abruzzes. 
El).  .chiffr.es  ~bs.o.lqs,  aas  changements  représentent une diminution de 
'.  ..  ,•;  ... 
~9~.~93  ~~.ava.i~lours .agricoles et des  augmentations  do  79~662 tr~va.illeurs 
~;ar:ts  1 '.inQ.us  .. tri-9 :·et· de  41..441  ·dana· les services.  La:  ~roissance de  ~es 
do~x  ..  d.e~n~~:r::~: ·s,ect.eurs. ost  .. ooricomi tante>  à· une  immigration de  population 
on. pro~anan.ce;. de  l'a,; ·Basilicate et ·ds · la Calabre. 
•  •  • 1  •  ~  •  '  •  ••  '  •  • 
Les  transformations  survenues  de  ~951 à  1961  consistent principalement 
~n une répartiti9n ~ouyelle·des travailleurs masculins  entre les diffé- .:  .  '  ,'  ...  _.  .  . 
rep.t$: ~eqteurs; .ta.rtdis  que .pour' lès fammo's  loà déplacements  ont  été de 
faib~o  i~portanca  •. ll .est toutefois intéressant de noter le: chiffre qui 
..  ' •• '..  •  '  •  •  •  ~  •  '  4 
q.~o  ,-~l\X  P.ou~:J..I:e.s, .parmi  les. régions  du·· sud,  ~e pourcentage le plus 
éle.v.é 1 9-:e  f~;Ut,m~~' .  d.ans.  1 'industrie . ('19 ;8.  %) ,.  m§me  si au  oours  de la 
.•.  "'  ••  -·  ~.'  •  1 
~:éQ~~-~~·  ..  c.o~~-~.d~;r.éa.  ."~~  ;pou~oentagà  ·:a;  subi une  diminution  '( 195'1  •  21 ,o  %) ' 
P~· ~'!li  "t(e  p;r,ol?~p1aptq~t .  de.  la .d·écadan~e ·progress:l  -va·  da ·l'indus  tria du 
~  . -·  '~  ...  ~  ...  '  .  ' 
~p.bqq .q~i  abso~bai  t.·  .. un.e  .partie de  ces  feinines·,  tandis  que  los autres 
'.•  .  ;  . ·'  '  .. 
~vai,e~'t  ..  l,~u~:· e,1nplqi _dans ·l,'indus.tria· ·aliiiièntatr.e. 
. .  ..  ..  .  . '  '  ' .  '  ~  . 
Si·~-l '·on  n'ê'' cronèidère ·<tUe  la population active  m~~uliJle, les P.ouilles 
ont  subi de  1951  à  1961  une diminution de  2,9 %,  qui nrest pas parti-
Cl,l~j,èr~men.t  iropo.:J;tan:te. quand  on  l·a;  ·c·ompa.re  à  celle de nom.brouses  autres 
,, •''  j  '  •  ' 
régions -italiannee:•  .. ,.  '  ,. .  . .. 
Secteurs non  agricoles 
Sur un  to~al:  .da  1.312  •. 321. ··travailleU:rs,  le rooensement  de "1961  donne  le 
chiffré de  359.138 travailleurs  .. ind1:1striels. Pa.rJiti  oeux-ci, '1-53.027 seu-
l~mcnt~ .sont  e-~~l·o;és. d~a le~. i~dust.rie!3  r~giot1;ales  •. Il en  .. résul  te ·uné 
'  •  ••  ~  1  \  •  '  • 
ctff'f~toeriè~· d·~·  S7/+%,  comprenan.~ las  travailllou~a  o~pl:oyé:s ·çla:ns  des  acti:.. 
"'ft.~  a·  :ind~~;t~i'ol:les:·  .. ·iri~tabl~~,  dont  1~ ~ombre a .. oon~idérabloment·  .-augmenté 
par:. ·;~p;ort.  ·à  1.951  ~  -~om~~. dans  ..  to~te~ les  a~t~e~ ré.~ons·~méridi.onales, 
-.  .  ' '  '  .  ~.  :  .·  .  l  '  •  1  t  i  .. '  :_  ~  ~ :  '  1  •  :'  .·'  l'  '  :  .,  '  •  ''  '  :.  '  ;  '  ..  •  } 
·à· l''·a:Xception â.e  ia,. pa.J:ll:panie.  ~o. ta.b~o~u 9.  in~.ique.l.po~r ).  ~.ens·embla Pouil.,. 
Ïes  ~ . Basil:i'cat~  ~t' cai:a~r~ .  ~n ~h8m~~ ·l~po~tan~  (  ~1, 6.  %) ; ,un -npmbro  élevé 
de  travailleurs  employés  te~p~rai~om~nt. à  l'étranger  {14~7 %)  et un  d~a 
'  •  ..  ••  '  '  •'  - •  4 ··~  '  •  - - •  ,  1ft.  '  '  ~  •  •  ,  •• ' 
:pou:roentagàa  .. léa::'.plus"~lévés 'd:'  riactivités précaires''  (46,6 %) •  Les  tra- .  . . 
vaillèur.s· ·.employés ·dàris ·'l'' industrie  loèaÎ~ ne. constituaient  d~nc quQ 
3.-5, t  ·%  dti  t·otAl .'d(r ··l'a  main~d  ·' oativ.r~  dan~  <L  i'i:nJ.ustr~e. - 120-
Au  cours  de la période considérée,  l'augmentation du nombre  des  travail-
leurs industriels, soit  18,0 %,  ost de  peu  inférieure à  la moyenne  du 
sud  (+ 19,1  %)  et place les Pouilles  au deuxième  rang parmi  les· ré~iona 
de la division du sud,  après la Campanie 'dont  le pourééntage ést beaucoup 
plus  élevé· ( + 30  %) •  Toutefois,  la comparais·on ·avec 1 ~indus  trie manuf'ac-
tùrière· qui 
révèle,  par 
timn~~\t  1  ce 
a  enregistré un accroissement de  7,6  %des travailleurs, 
différence,  l'incidence prépondérante  do  l'industrie du bâ-
qui nous  incite à  en  rééva~uor la sianification sur lo· plan 
éconcrrnque  at sur  celu~ de  1 1 cmplo1.. 
Au  c<.rllrs  de  la. période  considérée,  la part do  '1-a  région dans  le.  domaine 
des  travaux publics a  été très  considérable. ct a  entraîné une  réparti-
tion de  l'emploi et du  revenu  qui  a  suscité de nouveaux investissements 
dans  l'industrie privée·et dans  le secteur des  servi.ces,.en particulier 
dans  le commerce.  Toutefois,  comme  nous  avons  déjà eu. l'occasion do  la 
voi~,  dans  une  région  comme  celle-ci,  où l'agriculture est ·soutenue par 
des  conditions physiques  très  ~avorables, cette intervention dans  les sec-
teurs non  agricoles n'a pas  provoqué  une  diminution de la main-d'oeuvre 
agricole aussi  élevée  que  dans  d'autres régions  du  midi~ L'intensifica-
tion des  cultures  du·e  à  la réforme  foncière  a  sans  aucun ·doute· contribué 
également  à  ce.résultat. 
A l'intérieur de la région,  les accroissements ·les plus  élevés  du  nombre 
de  travailleurs  (employés  dans  ..  1 'industrie manufacturière)  ont  été ··en-
registrés à  Bari  (+  25,3  %),  suivie de  Foggia  (16,0 %),  Brindisi  (+  6,5 %) 
et Tarente  (+ 2,0 %),  tandis  que  Lecce  a  subi une  forte baisse  (- 24,5 %), 
essentiellement imputable à  la oriso de  l'industrie du  tabac. 
A l'augmentation des  travailleurs  ont  correspondu ·des variations,  peu 
sensibles dans  1 'ensemble,  du nombre  dos  u:rli tés locales·, ·  oe  qui in  ci  ta 
à  penser  qu'a~ 1951  .commençait  déjà un  agrandissement· 'des  éta"!Jliss~ments 
industriels de  la branche,  en particulier à  Bari et à  Foggia.  En  fait 
cependa.n t, le nombre  moyen  de  travailleurs par uni  ~é.  l.ocale de  1 1 i..."ldus-
trie manuf~ctœclère  en  1961  ost encore très baa  {3,1),  tout  en  se situant 
à  1~ deuxième _:place  du  sud,  a.pr.ès  la èa.riipanio. 
Le  ·septeur tertiaire, nous  l'avonf; .déjà dit,  absorbe  22,3-%  d~s  .. a.ctifs. 
'  '  . 
Au  cours  de la décennie,  les.travailleurs des  services.ont augmenté  de 
36,6 .tfo, ··pourcentage  égal  à.  celui de  la.  Calabre et supérieur .à  la moyenne 
du  sud. - 121  -
D~s le sectêür commercial  p~is isolément,  de  1951  à  1961, ·le nombre ·des 
~:Ltea···Ioeâles ··Qt ..  celui-.  de~ travailleurs  c;mt  ~ugme.rlté· (resp~ctivement 
dé. '62; 4:  %. êt  ..  d'à:.: 76,·5· ·%),~dans une  proportion nettement supérieüre à  cel-
••.  !''  •.:  .  .  ·. 
lo ·  enregfsirée -dans. presque_  tout le reste du  pays.  Les  accroissements. 
l·e-er·'plus ·:  é:leV::.é:~. _l'o~. _les  un_i tés locales  ont  été  enre~stré à  Lecce 
f-t:  15; 1··-%)-ï~~·  à.  ....  B:r.i.~disi '( .;·  6 5, 8 %) ,  pour les travâilleurs à  Bari  (  +80~~) 
'  .  .•  ' 
et  ··.à.  FQg~~:  ~  { +  1e, 5 %) 
L '·agriculture 
D 'a.pr.ès  le recensement de  1961,  les· travailleurs agricoles  sont  au nom-
bre de  660.527,  tandis  que  les· enqu8tes sur la main-d'oeuvra· donnent  un 
total de  620.000 environ·, .inférieur donc  de  40.000 unités environ.  Avec 
yn. pourcenta~ <i'e  ·. 62,1  %de  travailleurs agricoles,  :Brindisi appara!'t 
comme  la. province la  plus agrioole, ·sui  vie. de  Lecce  (52, 4  %) ,'  Foggia 
(50,4 %),  Tarente  (47·,6  %)  et ·Bart  (39,'f%). 
èomme  il  a  été  déjà dit ci-dessus, dlun recensement  à.:l'S:utre,  c'est 
1 '--~Sticul  tuJ:e  des :~ou~lles qui  a  connu 1 'exode le moins  prononcé  de  tra.-
vaille~s ~ascuii.~s  q~~{ ait· é't~ enregistré, on  Italie pendant  cette pé-
riôd.e·. (-23, 7  :~);  __ .et .1 Ïimportance. d.e·l 'agriculture  comme  secteur d'emploi 
d.ans.  les: Pouilles  a 'en est· trouvée· relativement  accrue. 
Al  br~ que ·ie: ·pourcentage  d_e  la population aoti  ve masculine dans  1 ~ agri-
~üittire ·aas·  Pout·llsa par rapport .  ~  total de la population active. II)asou-
lint{'é·tait' dépassé --en  -1951  :~;>ar  le p~uroentage oorreàpondânt des Marches, 
de  i 'bnibriê,  des· Abruzzes_,. de  lÇl  B{lsilioa.te et 'de la :calabre et  éga~ à 
celui: de ·la: Sardaigne,  en ·1961  il n'était inféri·eur qu'à celui de la 
:B'asii:t"èate  (tableau 2). 
Par  100 eXploitations les travailleurs ma.s.oulin.s  étaient  au  nombre  de 
.  .  ' 
102,  lè .plus  élàvé ·du  suc,i •.  Ce  ao:g.t  los deux provinces de  Brindisi et de 
Fôggia"qui ·attaignent.à cet égard les chiffres les plus' élevés  avoq  110 
i  '  •, 
travailleurs ·'in.asculins  pa;r  100_  e;x:ploitations,  tandis  qÙe  :Brindisi ·et  Ta-
..  '  :1  .  . 
rente' ·l-ù;,cusent·,·· après· B.olz.ano,  _les  baisses les· pius faibles: de· la. popu-
·iati6li tnas·cul:lne:.-e,grtoole  _(-16. ,"5  %  er~  - 11, 2.  %)  enr.egistrées 'ën· .Italie. 
Dos  facteurs  agronomiques et structurels .  ~us~ifient l'emploi  êl·evé  de 
main-<i 'oeuvra mascillirü) et en général  .. da main-d' oe't,lvre  agricole dans la 
:  •  •  :  f  ;  "  ,  ~  'r  .'  ,  •  •  ..  •  ''  ,  •  ,,  • 
région~ L8s  Oblttl'~ès"Px-•tiquées  ab:eorl;len~- pour la plupart une  grande 
quanti  té da· mairi-d:'·t··oeuvre· {voir  .. ·la. pr:oAuc.tion  ..  énorme  do  ra.isih ot  ·do vin, 
d'olives et d 1huila,  d'amandes,  de  cultures d'été). - 122-
D  •  autre part, les "ci  tés rurales" ,  très fréquentes  lorsque  1o  domaino 
ost situé à  3  km  ou  plus  du  losPment,  rendent  à  peu près  impossible une 
participation continue et importante des  fommes  au travail agricola.  En 
outre,  le pourcentage de  chamage  partial dans  l'agriculture,- tout  élevé 
qu~il.soit (42,2  ~),est inférien,.  a.  celui da  toute autre région du  sud. 
En  ce  qui  concerne l'évolution de  la population active agricole  en  fonc-
tio~ 0e la condition sociale,  les chiffres disponibles ne.permàtterit  pas 
de  .eépa-rer  cette région  do  la Ba3ilica;:,e et do  la Calabre.  Ces  ·chiffres 
seml·l0r'3.ien t  révéler  01'1  tout .  cas  un  apport  considérab~e d~, travail sa-
laris pa-r  rapport  au  t:r·gYai~ düs  chefs d'exploitation et des  aid3s  fami-
. .  . 
lia.u~::  (voir tableau 12).  Il~V!Z  :Los· trois régions  en  quostio~~  ë  ..  r~  .m~mo 
qu'  è::;  S.:.. eila· .et  en  Sa'l'\daigne  ~  eu:~  deux dernières  ~atégorif.:  J  cl  ~  m::rin-
d 'o<;.:l\~e  agricole  éta:L2·n·t  on  1  ~51 déjà beaucoup moins  représ.en+.ê0s  qua 
'  ' 
dan~~ les autres régions d'I-talie,  y  compris·,  dans  le sud  même,  la C~-
:  ',  .: 
pa!•:!..:)  et les Abruzzes.  En  1961,  le nombra  des  chefs  d 1exploitat:j.on.a a.ug-
·" 
me:r;;~:è 1  mais  moins  que la moyenne  italienne, tandis que  le pourcentago 
des  v;t <l~JB  f~1rni -!.ia.ux  diminuait  encore d'environ· 3  %~ ·passant do. 23,1  % 
·à  19 :· 9  7~  J.·~:  la main--d ~oeuvre agricole  (contre· une diminution de  36,3 -% 
.  ' 
à  33,2% do  la moyGnne  nationale).  C'est dire que  dans  cette région la 
structtœo  d~eX?loitation est bion plus  complexe  que  celle qui résùlte de 
la préJominance marquée  da  l'exploitation sur dos  bases farotlialas •. Nous 
devons  toutefois préciser,  lorsque nous  parl~ns·de salariés et de  jour-
.. 
naliers, qu'il s'agit dans  la plup~t d~s cas  de  travailleurs mixtes 
qui  non  seulement  travaillent pour.des tiers, mais  possèdent personnelle-
ment  de petits lopins de  terre. C'est pourquoi il est également  impor-
tant de noter que  41  exploitations sur  100 ont  moins  de  1  hectare;· ce 
chiffre montre qu'il existe en  même  temps  un  bon  nombre  de  très petites 
propriétés en exploitations. 
Afin d'apporter quelques  éléments  complémentaires  pour· clarifier une si-
tuation aussi  complexe,  essayons  de  situer les  t~availleurs à  l'intérieur 
dos différentes  zones  de  cul  tur~s  :  la mo~tagne apennine  en  ab·sorbe 
6].087 et enregistre l'exode ie plus fort  (-27  ~). D~s ce  c~, il s'agit 
d'un exode net,  c'est-à-dire d'un véritablé abandon  de  la torr~· Les  zones 
de .culture extensive·. comptent  102.201  trava:Lileurs,  av~v-·~  .. e~o~a .do 
'  '  •,  .~.  . i ~  :.  .:  •l: •  -1  ·...  •  '  •  •  •  '  •  ..  ...  '~ 
- 11  %, ...  compen~é par. la mécanisation qui  a  ·augmenté  l;,a  p~oducti.vi~.é; .les 
•  ••  '- jl'  ' 
zones d'arbori  cul  ture spécialisée ont  las  pourc~n~.ages les ·plus  éle:v.és 
de  population agricole. ·(369'.301  travailleurs,  exode - 5 %) ; la plaine - 123-
d'irrigation récente a  connu  en  revanCha  un  accroissement  (+  6'%)  et a 
ainsi:atteint.~7.792·tràv~illeurs• tandis,  enfin,  qua·las  zones.de  cul-
tu~e-~intensivè.-.totalisont ·104.1·46  travailleurs  (avec  un~ exode  de  17 %)• 
Il reste à  pr·éciser que  la constatation de la stupéfiante augmentation 
de ·l~··poptilàtion:· a.grï'cbie ·  enrëgistrée entre  19.31  et 1951  est valable 
pour les· Potiiliès.  e~ :particulier, plus  que  pour  tout  autre .r~gion méri-
dionâle de  1 1!t:aiie .. , ·l'indice qui est pa.Ssé  de  100 à  1S4  en  1951, n'a 
cet indice .était encore  au niveau moyen  da  137 ·(de  très  loi~ le plus éle-
vé· .d 1 I.talie)  e~, . t~dis qu,e  dans· les  zones  de  cul  ture intensive il at-
teignait le n~vea.u 160,  1 1aug1nontation déjà signalée du  nombra·  des  tra-
vailleurs  agri_coles· dans  las plainas .·d'irrigation récente a  porté  cet 
indice du  niveau  182  a.u· niveau  192··· (tableau 10.4). 
~P~.~· pouvons  ainsi eonst11ter la présence. simultanée de situations très 
diversifiées  qu~- vont des  zones.  de  cul  ture extensive  a.veo  ·.grand·as  et 
~o1ennes  expl~i~ations capitalistes, -~peoialement répandues dans: la Ta-
-y~l~~r~ :de.: ~oggia·,  aux  zones. de .culture intensive d •arboriculture,  aveo 
vfgqe~,  ·. ql_i  ~~:rs· ~t: amandiers  de  plantation a.ncianno-·  èt nouvelle,  aux 
bandes da  culture de  f'ruits.et··légumes la iong·de la o~te adriatique et 
jusqu'aux 'latifundia répandus  dans  los  zones  montagneuses  dos  Murge  et 
du  Gargano. 
La situation géographique exceptionnelle de  la région et son développe-
ment  agricole apparaissent  avec plus d'évidence  lorsqu'an considère que 
cette région est, parmi  les régions d'Italie,  celle qui  a  le pourcentage 
le plus  élevé de  zones  de  plaine,  après la Vénétie et l'Emilie. 
A ce propos, il est  s:uffisamment 
agricole de  la  région est de  86,6 
En  chiffres  absolus,  ce  revenu 
expressif  ~e  f~it  que  le revenu 
(~oyenne de  100 pour  l'Italie). 
atteint  423.000 
lires environ  {prix de  1954)  par travailleur ayant un  emploi,  ce  qui est 
fait le plus élevé de  tout le sud.  Le  rapport entre revenus  agricoles et 
revenus non  agricoles,  en revancha,  tout  en étant un  des meilleurs enre-
gistrés on  1961  dans  toute l'Italie du  centre et du  sud,  est moins  favo-
rable qu'en Sardaigne et en  Basilicate at devient moins  positif encore 
lorsqu'on l'interprète à  la lumière du  surpeuplement déjà signalé da 
l'agriculture régionale. - 124-
Conclusions 
L  1 agriculture,  n1algré  les  contradictions qu'entraîne la présence  simultanée 
de  conditions  physiques  et structurelles différentes,  présente des 
situations physiques et techniques  beaucoup plus favorables  que  dans  les 
autres régions  du  sud et, dans  certaines  zones,  elle ost à'même  de  par-
venir à  des  développements  économiques positifs  (plainas du  Tavoliere, 
de  l'Ofanto et arc  ionien de  Tarente),  L'exode  agricole  y  est. toutefois 
plus  lerit et beaucoup  moins  massif qu'ailleurs et peut  annoncer des  dé-
séquilibres futurs. 
Le  développement  industriel tend  à  so.  concentrer dans  le triangle  ceti~r 
Bari-Brindisi-Tarente,  même  si la ville de  Foggia enregi;: tre un  essor 
considérable,  tandis  que  Lecce,  du fait do  la déca.donce  de  l'industrie 
du  tabac,  est entrée dans  une  phase de régression  grave~ 
Les  activités  commerciales  ont  enregistré,  au  cours  do  la décennie,  un 
déveioppement  plus  que  <?onsidérable,  et ici les motifs  ava"lcés .. poJ.lr  los 
situations  analogues  du  sud restent valables;  il faut  en outre  considé-
rer que  c'est .dans  les Pouilles  que  ces  activités  correspondent le mieux 
à  une  tradition d'échanges et de  commerce  qui dans  le passé  a  eu,  pour 
la région,  une  importance particulière. - 125  -
§ 5 La  BASILICATE 
Evolution démographique 
La Basilicate,  qui  comprend dans  ses limites territoriales lo groupa  le 
mo'lna~ nombreÙX  de  popul~tion -présente,-est  jusqÙ  1 en  1_961  la J?lU~- petite 
région .. d'Italiè·àur· le plan  démographique.  Da  1951  à  196f, ia région a 
perdu 2,2:%'ua  sa-pop~iation,  q~i est tombée  de  616.00~ ~ités_présantae 
lors du  re~o·n~emerit da  1951  à  602.661 uni  tés presentes èn  1961 ~  Cotte 
r~g.roasiôn ··est 'ia ·résultarit:ê  d.'ùn · exode  important  (  ~  18~  5 %) ,' ·supérieur 
... à  -~n  .. a.ocrqis~ement natu;rel  ..  élov~ -{+  16,3 %) .•  Sous ·son aspect ~de mouve-
ment  mi~-~.to~~a -~int.euégi.onal,. 1 'exode, .qui :a.  porté  ··ontro  1951  -à·  1961- ·sur 
1.~.3  ~ 544 -un~  tés, -a 'est_ di-rigé  surtout vers les régions du  "tria.nglé indus-
t:t'.iol".e~,:  pou~-_cl.es-_.poui"cent-ages encore  oonsidéra.blee,vers la TO.Seane, 
~e  La~i-~ ,et  --1~  Campanie. 
A l'intérieur de  lâ  ··région,  tandis quo  la. proVince de Matera a  connu une 
ausm:e;t\tat:L_qJ.l.  d~ ·.-sa  population  (.+  4t3.  %) , .:la province·· de.  Potenza  :.a;  ·subi 
une .~~gres;s~on ,_(.,..  4.,8 ·%).  Dans  les deux .cas,  on .peut· relever ·un~r .fort·é 
.J?O~centrati_on  d~  .. pop1J,lation  dans  les ·chefe-Iiau·x :(Matera  z'  +  2'31 j  %; 
Poten~a J ·.3J,l %).  _qu:ï,_  s ~oppose au ·dépeuplem·ant  des~ autres .·e·ommunas,  par-
tic~;l.iè".r9m.on_t;  .p.:rpnon~é. dans  la·. province ·.de·  Potenza  (-. 8,0  ·%) • 
Population activa 
La  'Basilicate~; malgré·: la· grande  évolution qui  s  1est inanifesté,a  pendant 
la. décannio  ,'- ::res<te .'èncor·o  "a.ujôurd 1 hui 1a' regiÔri  la' plue  a:·sr:i'cola  non 
.  . 
sotilemont  du midi'  mais  ·aus'si  du  paY's  tout. antier. La population _acti  Vt~ 
se répartit' comme  suit  i· .57,4·.%  'dan~  i'•à~icultt.tte' (15f.-'120 unit.és), 
26,5 %dans  1 1 ind~strio (69.844 unit'és) ,.  16,  {%d'ana'· les services 
( 42.527 ·uni  tés) .' En  opposition  avec' le pourcentage  très élavé d'  aet1.~fs 
dans  1 'agrioul  ture,· leà pourc'entagas ·  ·poU.r- i  1i.ndua·tria·· et  las· sèrvices 
sont si bas qu'ils n' 1on·f d ''équivalent dans  au;cune  autr~-- rëgion d 1Ita.lie. 
Pa:r ·:ra.ppo"rt  à  .. 1'95f,-·  1 'évhlutiori  ~tti ·  a  ·a  'bou tf  à.  là.·. réparti  ti  oh  ·ao'tu.ella 
par séct'èur ·'d'  acti~:lté  sèrn'bi~ c·ependant  cohs:Üi'~x•able. :ii. suffit de  son-
ger que: èetto  a.nn:ée·': là les: travailleurs  S:grtcb~àe' ra:prÉ3sentà.iént'  73~~% 
du total  ·:aas  trava1lléur~-~- soit  "209-~770'; unit~s :s~r "un  t_otâl  da. 287:.207. 
•  •.  ~  •  "  1  •  ..  •  '  • 
Relevons  quo  parmi  le~ régions  du  sud  la Basilicate_ est celle où en  .  ; '  ~  '  ..  - '  : .. ' '  ...  ~.  - ...  ,'  .:.  - - - '  '  - . .  ·.  .  .  '  ~- .  '  ~ .  ...  ~  '  .  .  ~ 
1961  encore le  pource~ta~ de  travailleur~_<;i?D-s. l'agricultu~~  _e~t.le 
plus  éle-vé .7à,i  %'cor~asp~nd~t à. 65.000  ~~tés.  envir.on. - 126-
La  population activa masculine  a  baissé de  9,2 %  et ce  chiffre acquiert 
une  importance particulière lorsqu'on le compare  à.  la.  m·oyenne  du  sud  : 
- 3,5 %-
Seoteura  DOD  agricoles 
· Les  .. travailleurs industriels sont  pas_sés  entre  1~5.1  et 1961  de  43.509 
.  ' 
uni  t_és  à.  6.9 .8.44  •.  ~outefois, si les  travailleurs masculins  atteignent 
en _196t.un  pourcentage .de  35,5 %.,  .qui n'est pas  très éloigné  de  la 
moyenne  du  sud_  (36,6 %),  ~es femmes  atteignent à  peine  6,9 %,  ce  qui 
ne  repré~ente_ pas  m3me  la moitié de la moyenne  de la division  (15,4 %). 
L'éoart entre aotifs ,et travailleurs employés  dans  les industries régie-
n'ales passa,  entre  1951  et ·1961,  de  48,0 %à  65,4 %  e-.t  porte sur 
45'•693  uni'tés qui n'ont pas été absorbées 'par.  le développement  de  1 'in-
dustrialisation locale. L'accroissement du  nombre  des ·travailleurs em-
ployés dans  les industries de  la région s'élève en  fait à'+ 6,7 %,  soit 
un peu :p_lus  du  tiers da la moyenne  du  sud  ( + 19, 1  %) • 
ln autre, :la. comparaison avec  les chiffres de  1 'indus'trie manufacturière 
}?rise ·isolément,, ·dont les travailleurs ont -diminué  de  9, 3 %,  indiquo  que 
1 '-augmentation totale doit être imputée  pour la plus  grande part à  1 'in-
dustrie du  b!timent et à  celle des·travaux·publics,- secteurs qui ne 
,Présent-ent  certes pas  à.  long terme des  garanties de développement  mas-
sif' et continu. 
Les  unités  locale~ de  l'industrie manufacturière  ont diminué  au  total 
de  19,5 %.(~ 2,4% ~Matera,- 26,0 %.à  Potenza),  tandis que  le nombre 
de  leurs  ~ravailleurs  a  augmenté  à  Matera  (+ 6,3 %)  et diminué  à  Po-
tenza (- 15,7  %) • _La,  moyenne  régionale .de  .1 ,9 travailleur employé  par 
uni  té locale es.t  incontestablement la plus basse d'Italie et dénote 
l'absence de. véritables structures industrielles qui  ai~lent au-delà 
de la simple boutique artisanale,  incapable de  soutenir la concurrence 
aveo des  organi~ations .et des  structuras plus  avancées• 
Le  _secteu;r  te~ti~ire_ enregistre ,un  aoqroissem.en-t  du  nombre  de  sas tra-
vaille~rs de~2~,o%  yourcanta~ nettement inférieur à  la moyenne  de la 
division.du sud  (+ 32,6 %).  Les \unités locales du  commerce. et leurs 
travailleure ont  augmenté  au  cours de  la décennie  à  peu  près dans la 
'  - •  •  1.  •  " 
m3me  propo_rti~~  .. ( + 53,5 %  et +  54,2 %) ,  dans  les daux_  cas,  les  augmen-
tations les pius :fortes  concernent la provfDoa  do ·Ma.te~a où  1 'augmenta-
tion.  d~.  n"~mbre des unités  fo.cales  est la plus 'élevée de  .to~tes les pro-
vinces du  sud,  sauf 'oeile de  Lecce. - 127-
L, '-aei.oul  tuJ'~. 
Pour. ltt· BâSili:câ'be,  le recensement  de la population donne  en  1961  un 
nombre  de travailleurs agricoles  ( 151 •:120  \Uli  tés)  s~périeur ·à  celui  de 
1 1enqu3te sur la main-d'oeuvre de novembre  1961  (envirop. 132.000. unit,s). 
La  différence,  20.000 unités environ, est très  probablem~nt due  à  la trao-
ti.o;n  d«;)  .  popul~t~on  .. q1,1.i .. oscille encore . entre un  emploi  dans.~ ·1 'agjioul  ture 
•  •  •  -·  •  •  1  •  •  ~  ,. 
e~.  9-a~:.  ~r~y~  i ~~~poraires non· agricoles, soit dans. la région·, ;.soit en 
deh~rs .de  oelle~oi. 
C!~ëst>dai"isA.·oéttif·région que  lo  oh8magé  partiel atteint·  son maximUm  pour 
le:.:ï~lià-·&vêe'·un·;·pcnircèntage de  52,5 %,  ~fériwr·se~Ïem~nt, ~oiJ 'ies au-
tre8 ·régions''  du  pa7àj~  .. · à· celui ·de  ia Sardaiane  (~,8  '%).  c•est  .SPl.ement 
en  Basiii6ate -'quét)iè :: ch&lnage  agricole·· atteuit  ·~on  ··mè.Xi~um  (2; 1it;  po~ 
aut.ant  .. tout._efoi.e  ,q~~.  1~.,  fll.t.at.is·tiques  d,i&Jponi:bles .. permettent de 
l'affirmer. 
ljeat  trs:val'l~èur'S ·agricoles 'masculins sont·  ·au  nombra 'de ··as  p~  100  explo1-
;t&tions·1·:· :oe ;·qui: ~houa· ;permet d 14valusr relativement  l  1iliiportan't  appor.t 
de main-d'oeuvre  féminine dans  ce secteur. 
:Dalui>.:.J,~  '·"~r.~-g!()h r ·la! ipopulation agricole· ae  ··rép~ti  t ..  d~{  tëll~ manière  en-
t~  {l~&  ·.(\.~ft,rentée· :zonee  d;; cul  ture  '''qü~  lâ  ·inontashè~-.  S.péluiiné~.:.:·_qlii 
'8  1-é."tena·,~l,ur~ 1-s;- 'plué,·grande partie ·du··'territoi~e·  rê'gion:~~- a~'cirb~'it·· en 
1961  74.000 tmi  tés environ et enregis·trait l.e  plùa ·:tor·t··  ·eXode~· ~nd.ant 
la p~riode comprise entre les deux reoonsemente  (- 33  ~). Viennent  en-
sui  te les zones  de  cul  ture extensive.,  avec  51 .000 uni  t4s environ et un 
exode  do  -26,%,  puis la colline de ·culture mixte,  avec  16.000 unit6e · 
environ et un  exode  de -28 %~ 
La.  plaine moins  irriguée,  compris~ dans  la province de Matera.,  est la  .. 
saule  zone  de  o~l  ture qui enreg;i.etre une  augmenta  ti~  ·da la· population 
agricole,  mais il ne faut  pas oublier que  les  t~availleurs agricoles 7 
sont três peu nombreux  a  9.185 uni  tés. Pour  se.  faiJ:.'~  une -idée plus 
complète de l'évolution du secteur,  on  p~ut ~e reporter. au  chif-
fre  do  la population agricole dé la ~4gian en  1931,  que nous  supposerons 
égal à  100_.  :-.·on !""eiève. ainsi' qtt"'en  1951--l'in.dice est .pass.é  à  .-1.48,  pour re-
descendre  à  107  en  1961.  Il ~at toutefois évident  que la structure phy-
sique  do  la région surtout tai  te de montagnes et de  oollinos et dotée 
en  définitive de très larees possibilités valablement exploitables,  rand 
problêmatique le rapport entre les ressources humaines et les ressources 
économiques  agricoles. - 128-
Pour la région  tout entière,  le revenu par travailleur employé  dans  l'agri-
culture atteint en  1961  81,7% de  la moyenne  nationale. Il s 1élève à 
399.000  ltrE;1s  (aux prix de  1954)  et représente  49,J% du  revenu des  acti-
vités non  agricoles. 
Conclusions 
Alors  que  la Basilicate apparaît  dans  son  ensemble  comme  une  région aeri-
cole,  nous  devons  tonir compte  du  fait  que  la seule  zone  qui  ait enregistré 
'  au  cours  de  la décennie une  évolution positive dans  ce  secteur est la 
plaine d'irrigation récente,  transformée  par la ·réforme  :foncière· et située 
dans  la zone  c5tière de  la province  de  Matera.  Toutefois,  l'importance de 
cet îlot de' progrès  agricole est peu  considérable· quand  on  songe qu'il 
intéresse à  peine  9.185 travailleurs sur un  total de  151.120. 
Le  développement  industriel de  la région ost nul,  et les  conditipns pré-
alables  à  ce  développement  sont  inexistantes.  Ce  secteur tertiaire est 
le seul, ·de  tout'e  évidence,  à  bénéficier dos  capitaux fournis  pàr 1 'émi-
gration,  et ne voit finalement  sc créer que  de  très petites entreprises 
commerciales. 
La différence  do  situation entre les deux provinces ressort  clairement  du 
revenu net par habitant.  Pour une  moyenne  italienne de ·100,  co  revenu est 
dè.  48  pour la province de Potenza et de  65  pour celle de  Matera," favorisée 
par sa position géographique. - 129-
§  6  La  CALABRE 
Evolution démographique 
De  toutes les régions  italiennes, la Calabre est la seule qui enre8istre 
~- .  - .  .  "  .  ..  ,.  . .  .. '• ..... 
en  même  temps,  a.u  cours  de la décennie  1951-1961,  1~ taux  ~a  plus~  ..  é~~vé.: 
d 1accl"oissament na.ttirel  r+·  17~6 %,  soit  348.991 unités) et  ~e solde mi-
•  •  1  , ••  ' 
gratoiro··négatif la· plus· fort  (- 19,9 %,  soit  3~4.765 uni tés).  La.  oompa~ 
raison do· ces· deux·· chiffres donne  donc  une diminution de  2, 3 %  d~ la p~ 
pulation présente. En  définitivë, la population présente dans  la région 
compta.:i..t  en  1961  ~ 1 •  9.27. 299  uni  tés. 
A l'  in:tér:iour. do  ··la·: r'éé~ion,  la: .ré·p.arti  t ion de la populati  ~n s 1 est modi-
fiée· :·oonf.ornïément  ·au·:  ·~ch~m·a habituel de la con.oentra.tion  d.a.rl~  .les  ,chefs~ 
lieux-:{+ ~:1e·, 3 '%) ·  'êt:  de':"1Ëi  d'éèertio~: des :autres  o,o~·munes. ·  ( -5,4 %) • Il 
·est:' intéressant  ·da'::'i-ele~er  qUe  Cosenza  ~e place. au premier rang des  cen-
trae·'··urbains: d.u- stid:·': 'a\fa;c  j~ ·:plus· fort  aocr.oiese~ent de: p~~ula.t~on.  ~  +35. 2%), 
la proVince  de  Catt:Jlzàr'o·l); acquis  23,3 %  d.e·  po~ulati~n dà.ns  :~.~n -bhef-lieu, 
·~~s  ~tl!l.~  ....  ~~  ~ pt),rd~. ·2 ,'3- %  dans  les autres· èommunes • 
......  .  ... 
Dans: la· pro'V'inca :d.è: Rè·ggio ·da  Calabre, l'  acorois~ement de  population du 
chef~lieù· ·(+  9-~o··%) · èst  ·à, p~u p1:ès  égal ·à  la  .. p~rt~ des  autre~  commu~es 
(-9,·8  ~)  ·~·  sa.·· càpàc:l'té :·d 'att'raction de popuiatièn; .spéoiale~en~ lQrsqu 'on 
'  '·  . 
tiori.t.: -com:Pta·· du ·~a.i  t  ·qu! il·  s •  a~t du  chef~  lie~ da. ia région,, si  à  gE>  des 
'  ,- ... 
prin~i:pal"és.- -â.ctivi  t'éa ·  acimirliàtr'ati  ves,  ·est  consid~r~bfem~nt inférieure à 
cellc:J  des  deux autres villes, révèlant ainsi une  stagnation  .. 
La population  ac~ive ~asse, au  cours  des dix .année~  ooneid~réeQ, de 
783'~312\;it~s .à·  i61.3·s2  ~i.t.és.at se  r~partit à  :r~is.on.de  4~,0% dans· le 
"  t  . '  '  '  ...  \ .  '  :  ~  •  . •  '  1  '.  •.  ''  • •  - ..  1  J  ~  •  ~  - '  '  •  • 
s·ect·aur agricole,  3·2,2 %dans  1~ saot.eur  ~ndustriel et  21.,:~.%  .~an.s ·laa 
servi:ceà:~' En  1"951';·: ·~es·, p~~~~ent~~s. étaient  respecti~ment de  63,.4  %, 
20,0 %  et 16,6 %· 
L'ampleur  du  phénomène  du  pa.~sa.ge "..!activités a.grioqles  A.  de~··actiyitée 
non  agricoles est encore_ pl~~ ~vid~nte  lor~<l,U.! ~  •.  c9nsi~è:r,-e  q~!:~n :  199~, 
'  ~  ...... :  ;  ..  '1 :·.  ;  '.··  ..  :~  .~  '  •  .·:  1  ....  1  ~  '~.;  ,~  '  •  •  •• ',  ••  •  ~  •  '  ••  •• 
pour  les- hommes  uniquement,  on  a  enregistré un  pourcentage  d~ t:ra..vail-
leurs industriels qui dépasse  celui des  travailleurs agricoles  (40,3 % 
~  \  '  .  ~..  ..  ~.  \:  ',.  ''  '  :.-·\·,  ~....  ..  ~ 
con,tre  ·:]7~6 ·%) •·  :·è 'est 'donc ·''sé~làmént la'  particip~tiÔn ciès .·~em~es'  qqi 
s '.'adorù'ieli·t ·p6ur:·la- plupart' ·au:·~-tr~v~i·l  a:·s:rioole~·  '(jo~ 2  ~)·  '~ui main  f.j.ent 
'  •  :"  •  •  •  1  '  ~  i \  ~  ' :  .  ,  .... _  '  ·,  ' :  11  '.  ••  ;  •  ·~  ... 
à.  un nlveau''"é'leV'é  le pourceritage 'd'as ·actifs dans·  le secteur :prilil.aire .. p~ 
··' 
rapport  au  total des àotifs. - 130-
La  population active masculine  a  diminué  (-9,8 %),  et cette diminution 
n'est inférieure,  pour toutes les régions  du  pays,· quià celle des  Abruz-
zes  et Molise. 
Secteurs non  agricoles 
De  .1951  à  196.1.,  les travailleurs induatriels sQnt  pa.ssé.s.  en  Calabre d'un 
pourcentage inférieur à  la. moyenne  du  ~ud à  un.pourc~ntage supérieur;  la 
région· ~n~egistrait en même  temps  l'augmentation relative la plus  forte 
de  travail~eurs employés  dans  oe  secteur. 
Cependant la Calabre reste en.1961  la, rég·ion· d.'Italie  où, la clifférence 
entre les travailleurs du  secteur industriel et travailleurs. employés  .  . 
dans  les .industries. régionales. est la plus  élevé~  ( 70  %  environ,  soit 
15.J. 296 .  uni  tés sur un  total à.e  225.689 travailleurs  indu~  triols).  Ces 
ch,iffres nous  indiquent  que  la plupart des  travailleurs du  secteur secon-
.  .  ' 
daire se.consacrent  en réalité aux activités  industriell~s ditJs  "pré-
cair~su et  ~n particulier à.  l'émigration  temporaire. 
La  situation de  ce  secteur  devient  encore  plus défavorable lorsqu'on con-
sidère qu'au  cours  de  la décennie le nombre  des  travailleurs employés 
·dans  l'industrie de  la région  a  même  diminué  (-0,8 %).  La  comparaison  avec 
les  autre~ régions d'Italie confirme,la gravité  de  la situation car tou-
tes,  à.  l'exception de  la Sardaigne,  ont  onregistr~ des  mouvements  posi-
1 
tifs tels  que  la moyenne  pour le sud est de+ 19,1  %et la nioyenno  pour 
~a payS  d~ 32,5 %• 
L'industrie manufacturière  considérée  isolément  présente une  régression 
encore'plus  grave,  avec une  diminution du  nombre  des unités locales de 
23,3% et une  diminution  do  leurs travailleurs de  8,1  %•  L~ moyenne  des 
travailleurs employés  dans  les entreprises industriellas'de catte branche 
{2,4)  mot  suffisamment  en lumière  1 1état de  crise.de structures économi-
quement  trop faibles. 
A l'intérieur de la région,  toujours dans  l'industrie manufacturière,  la 
province  de  Reggio da  Calabre  a  perdu  11,7% des  travailleurs  employés 
dans  cette industrie,  la. province. de ··catanzaro  7, 7 %  ~t la province da 
Cos.enza  5, 9  %• 
Le  secteur des  services  absorbe,  en  1961,  j 52,.664  trÇtvai:tl~urs •  Au  cours 
de  la déc~~nie  f'atigmèntatio~ des  ~ravailleurs employé·s  dans  les services 
de  la, région. est de  36,6  %,  pourcentage  plus  élevé  que  l~.moyenne pour 
lo sud  (+ 32,6 %)  et  que  la moyenne. italienne  (~ 33,4 %). - 131  -
Da.Jl~  ço  s~oteurr on  enr~gistra pour le  com~e~ce une  augmentation _du·nom-
bre des  uni  tés  loca.lQ~  (~ 54,-4  %)  e.t  une  augmentation :du  nombre .de  leurs 
travailleurs  (+ 61,8 %).  Les  différences entre les provincos ne  sont  pas 
B"U:ffis~te~ ,_pour  que  1 'on  puisse en t'irer des  indications Significa.ti  VeS • 
En  .définitivc,_au cours .d~ la décennie  considérée,  l'augmentation du 
.nom~re.d~s. actif's.dans l'industrie  {68.700 unités)_ et les  se.~vio~s 
( 22.,814  un.~  tés.)_  représente.  à.  peine un  peu  pl'l:ls  de la moitié.  de,. la dirni-
nut.ion· du ~nombro ·.dos  q.ctifs  du  sec.teur. agricole  ( 173.447 uni  tés). 
L'agriculture 
SGlon le roqensement  de  1961, _le  pourcentage .de  travailleurs employés 
d~~---~e:.·sa~teur,  46,0.%  (323.029  ~ités),  e~t un  de~ .plus  bas,.du sud 
•  •  '  j  '  •  •  '  '  •• r'  •  •  •  •  •  •  1  •  •  •  ~  -
~~  --~ '~s.t  ...  upé:rieu,r  qu'à: çelui de la .  yampanie.  L'  en<lu3to  s~~.  ~~a\  main-
d ~oé~~~  ·  indiq~e ··d'autre part un  èhiffre  ~upérieur (environ· 341.000 
~i~és)' :  132.000 pour la ·province de  C~tanza.ro,  111  .• 000. pour·:i.·a pro-
.  •  ,  ..  ·f  .  1  ,.  '  •  •  ~  '  '  yin: ce  .d~  Coa.en~~  ~t 98 .àoo _pour  1~ province de Reggio  de . èaiabre. 
'··'  '  .·' 
.  -:  T~~le.s- di  v(3rgenc_os  st~tis  tique.s,  e:ffecti  vemen~  énqrm~.s ._n.e  çh~-~~t 
rien à  la diminution massive  subie par la popul~tion a~t;ve a~~cole 
on.Ca+~bra,  diminut~on qui,  dans  san  ensemble,  est absolument  compara-
bl'a·:~. oell~ des·:·Ab~~z~~  ~t MoliseÏ  comm~  celÏ~-~i; elle  ··a~t~int  ~:le.'ni-
~:' ..  ~' .  ~~.:~j'  ·.:.  - \  .  ~}  ::  ·_'~"  ·_  ~)  ._- '  ..  ~  ..  - .  '  '  .  - ~  . .  . .  . ..  ~  : 
y~a~ 1~  P+.~s  él~vé  q~'çn ait enregistré au  cours de  ces  nix années. 
L~·- diffé~~~ce principale· entre les deuX :région~ semble  r~sid~~ dans  un  .  ~- .  '  ~  '  ~  '  .  '  '  ' 
remplacement  plus massif de  la main-d'oeuvre masouline.par la main-
d1oèu~a··fétnin:irie en  Calabre  {eri'1961 il y  ava.it  en  Calabre "43:t11··%-de 
fè~tnes sur  le  t~tal  '·da  la  main~d  'oéuvro  a.gt'ioole·,: contre  4.2,·2. ·%.'dans 
ies; Abrlizzes) • ·En  ée  qui· con·cerne;  pa.r  contra,  la···àimmuti-dn · tio&·.;aotifs 
mas c~lins  ," · oê1le·  ~-qu~ nous  ·avons  relevée  eri ·Calabre· est nettement la 
plus 'élevée du  pays ·(136.279'unitês, soit 41,1% d.es. travailleurs .mas-
culins  ·\de  1951). 
C'est ainsi qu'on  a  compté  en  1961  à.  peine  70  travailleurs agricoles mas-
oulins par  100 explo.i.ta.tions,  contre  ~a  l!loy~nno do  90  ~our la division  • 
0~  .. P~~t ·~-~~émcn~;:  ~n.  t~~o~.  d~s· oon~lusion.s quant. au· faire~v~loi~ qui  est 
c~ni~é ;lus  o~·-.m~i~~- ~rovf.s~-~re~e~t: à.: la:  m~in-~  'oeuvr~:-.féminiho··  ·~eule. 
'  :.- ~  •  i_  '  •  ..  )  '  •  - '  •  ';  • 
1 
...  :  '  •  ;  ~  '  '  •  •  ••  - ••  ~  '•  1  !  :  .  .  . .  ..  ,.  ~  ' 
L·' a.naly~q des-:  mQ.~"if.ic~.ti.ons. -iptervenue_s  dans  ..  18:  s,t_ruc~u~e d'  §,go  da _la 
popuJ.at.ion· agripo.lo masculine montre, qu'en, 19€?1  la  pc;>urc.ent~ge. des. hom-
•  •  :.  J  1  - '  •  ~  ~  •  ~  •  ...  •  •  •  '  '  '  •  '.  '  .:  •  •  •  :.  • 
mes, d~  ;·  1J) .... à  Z.'.1.  -~~~:., :pe_co~~és: co.qtme  .~ot~~s. ~gr~oole.s, .  ~:~  .. en_  qu 1j.l ait subi 
une diminution particulièrement forte  (la. deuxième  et:l:  .ipt~ns.i  t.é  ap:rès, 
f  '•  '  ....... 
la.  Basilicate,  pour tout  le sud),  était encore considérable  {13  %)  et - 132-
inférieur seulement  au  pourcentage  enregis.tré dana  les Pouilles  où  les 
perspectives de  l'agriculture sont  bion meilleures. 
En  co  qui  concerne la structurE> des  exploitations" j,.l  suffit de rappeler 
que  la Calabre atteint une  moyenne  de  44  eXploitations sur  100  de  moins 
d'un hectare  (avec  uno~ pointe de  59  pour la province de  Réggio de  Calabre), 
alors  que  la. moyenne  po.ur  1 'ensemble  du·  sud est de  37.  Les  données  dispo-
nibles nous  permettent  de  noter~que le chômage  agricole,partiol  a  attoint 
en  1960,  dans  la région,  dea  pourcentages  élevés  .: · 44,2 %  pbur ies hommes 
et  59,1  %pour les femmes  et les  jeunes travailleurs. 
Il est intéressant de  voir  comment  la population sc répartit. dans  les di-
verses  zones  de  culture à  l'intérieur de la région  :  c'est la montagne 
apennine  qui  absorbe  encore  aujourd 1hui  le plus  gr?Jld  nombre  de  travail-
leurs  (91 .081)  et enregistre,  en  m~me temps,  1 'exode  le plus  .élevé  (-43 %) ; 
pui~ vient la colline mixte  (87.566)  avec  un  exode  de  -25 %,  Qnsuite les 
zones  d•arboriculture spécialisée  (81.963 travailleurs .et un  exode  de 
- 41  %),  les  zories-de  culture intensive  (24.932 at -23 %),  ia plaine  ~'ir­
rigation récente  (23.940 et -25  %)  et enfin les  zones  do  culture exten-
sive  (13.347 et- 22  %). 
Toutes  les  zones  de  culture enregistrent des  taux d'exode  assez élevés, 
et pour  l'ensemble des  zones il est significatif de  constater qua  la po-
pulation agricola de la ~égion représente  en  1961  80  %  da  celle de  1931 
(alore  que  ce  pourcentage était de  123% en  1951). 
Le  revenu  produ~1i par travailleur emp;J.oyé  dans  1 1agriculturo en  1961, 
est égal à  79,2% de la moyen~e de  l'Italie; c'est le plus  bas  du  sud, 
après  celui des  Abruzzes et Molise •.  En  outre,  la comparaison entre le re-
venu  agricol·e- et le revenu non  agricole montre  que  lo premier représente 
43;8 %du second,  qui,  toutefois,  avec  884.000 lires, ost parmi  les plus 
bas des  régions  du  sud et d'Italie. 
Gonclusions 
L'exode  apparaît  comme  le facteur  dominant  dans  l'évolution,onregistrée 
entre  1951  et 1961  d'à.ris  la composition  de·  la population présente et cle 
la population  act-ive.· A ·côté d'une  ag.ricul  ture  qui  se ressent de la pau-
vret~ en ressourèés naturelles ot de la surabondance  des  ressources hu-
maines,  la si  tuati.On  du  secteur industriel apparaît particulièrement· im-
pressionnante  :  loin de montrer  des  signes de  progrès,  elle est préci-
sément  en régression. - 133  -
Parmi les provinces  calabraises,  Cosenza  connaît le processus le plus 
intense de  concentration de  la population dans le chef-lieu,  maie  sans 
que  cela soit lié à  une  intensification manifeste des  activités de l'in-
dustrie et des  services,  de  sorte qu'en  1961  le revenu par habitant at-
teint l'indice 47  et est inférieur à  celui de  toutes les autres provin-
ces  du  sud.  Reggio de  Calabre montre  à  divers  égards  dea  signes d'une 
stagnation et  m~me d'une régression,  beaucoup plus  grave  que  pour  Catan-
zaro  où le revenu par habitant est lo plus élevé de la région. - 134-
Chapitre 5 
Les  ILES 
§ l  Considérations  générales 
1. Evolution démographique 
La  d~  yi~i  on  .. .c;pmpoaéo . par les tl  es, la plus ·petite des. di  vision·s, considé-
rées,  comprend  les deux  r~g~ons administratives italiennea·constitùéés  .  '.  '  ' 
par les .de~.Jles  .. da  Sicile et do  Sardaigne,  représentant 6.oo):.988:ba-
bitanta lors .du  recen~ement de  1961. 
Au  cours  de la· décennie de·1951  à  1961,  1 9 augmenta~ion de la population 
doe·iles9  s'est élevé  à  5,2  j~,  très proche  de  l'accroissement moyen  national. 
Elle provient,  d'une part,  d'un  accroisse~ent naturel  de  843.289 
unités  (+  14,8 %)  et,  d'autre part,  d 1un solde migrato1re qui a'soustrait 
549.~.75:  unités.~ la ;division des  !les  (-9,6  %) • 
Alors·  que· le ·taux d'accroissement naturel do  ·cette· di  vision· n •·est  que 
'  .  . ;  .. '  , '1  .. ' 
légeDen1ent  inférieur à:  celui de la division du sud··(+ 15,4 ·%),  le ·tau% 
d texodo  des  tles est beaucoup moins  important  (- ·9~6 ·%  66ntroe  ::_··13'~-j·-'.% 
d~·B  ~·~~  ... sud. • .  ~es qoux pourcenta;gos  sont. toutefois· nettement  :.sup~~ieur~s 
~~·  UJO:!~~~s.,  .~.ationale& 90rreepondan.t.es  -( + 8,8 .% .ôt  ~ J,.O  ,%)-~. 
L·éa~·:ohiffres·. rnoyens  pour la diVi.sl.on ·sont la ·rémiltant:e-·de ·si  ttié.tions 
âan's  leaqtiè·llos· des phénom·ènos  analogues sont ·a 1Une"  in·t·~~·aifé ·a:{fié·rÉfute : 
18r.,,S~da.ign~  ,.,  en., oe ,ql.li  conoe·rne  1 '.a.coroiss.ement naturel;. ·a.tta.int:  .. ·uno
1
-
•  •  •  .::  '  •  •  '  4  1,  ~  •  •  .. 
~p~.t~ .~e 17, 5. fo .. et .~a  ... çlasse. -aveo  1~: Calabre.  au pr.emier·  .. rang pour: ;l·''Ita-
liG:·• 
Là·~rêpart'ition. ·territoriale: de la  ·popuia-t~fon· à.l  1in'têi-ieur· dës  r~gions 
..  ..  ~  .  .  .  .  . .  . ...... ;·r·  ... 
rê  sul  te··: -cas·· â.bsolumén t  \.ml quo· dans  les oinq di  visions' du ·  payà.:..  d 1tiiù). · 
concentration  d~s les·. cÎlefs-liGUx  ( + 1S, j  %)'  at·. d  1urte; s':ftu.~ti~·  ab~oiu-
m~~lj.  ...  ~ta;l.!3 .  ~s,  ,lafiJ  autres.  comim;Jn.~S·•  ,Ca·  phénom.ène: ·est tbutef'ois  :· d'd: à ·la 
SÇ>~a:.~~~br~quq=  d.e·l~ ,tendanco  à  la :diminution de .la. population  .. ~dans·.les 
zon~a  .. rur.a.les-de  Sio~~o e~ à. ·l'au~ent~tion  ... dan~ les  ..  ~-sonès .rure.lès:·.de;:, 
\  .  ~ ..  .  . 
S~d$ign~.· 
-·  ~  ,  •  ,1,.  ~.  ~.  "•  • 
Latf.,~àpe9cts;,.q_uâ·~·nous  a?ons ·dégagés  .. daria· l;'é1rotuticm·  ·~ém6gra.pblq,uë·. des 
îles dénotent  an  tout  ca.a ~délia ·  i •eru3eriible.  d~s  ·  ·  doinp6:rteiheh té  ·'~emila.'blas  à 
ceux des  régions  do  la di  vison du  sud· et· reflètent.  une  .. :· certaine: sidiil·i-
tudo  de  situati~ns  et.d~ p~o91èma~, mO~e.s~ .l'~x~~'· ~~p~omatiq~~. d!~ 
.•  :..  '  .. ~·  '  ' ., :  .  ..:  J. :.  .: ·~  f  ~- _:  }  •  ... •  :.  :·  :  :  • • •  '- '  •  •  '  •  •  •  •  ••  '  :  .'  ••  •  }..:  ••• '...  • 
malaise  dans  les  oondi  tions de  vi.e  économiques et.  sociale~,  .. présenta 
;' ,' ~..  "  ~  ~·  ;'; ,' •'  :  ~  ...  '  ••  ..  ~  ! J  j~  '}  ._.,  H  ~,.  '  '  i:  :  ":  ':- . '.,,  '  '• •  .-.:  ~~ ; •  :•  :  • 
dana  los tles des  a.sp~qts moins  dramatiques •. - 135-
2. Population active 
Si  on  SG  concentre  sur la donnée  plus sûre et plus significative 
que  constitue la population active masculine,  on  note  pour  les iles, 
au  cours  de  la décennie  considérée une diminution de  77.648  travailleurs 
masculins  (- 4,6 %),  qui  révèle un  processus d'appauvrissement  des  possi-
bilités de·  travàil qui  se ma.nifèsta ici sous  une  forme  plus  intense  que 
dans  toute autre division d'Italie,  comme  le montre  également  la compa-
raison  avec la moyenne  nationale  (- 0,3 %).  Cette diminution  de  la popu-
lation active masculine doit être portée presque  complètemen·t  au  compte 
de  la Sicile où elle atteint  a.pproximati  vernant  6  %·,·tandis  qu'en Sar-
daigne  s.on  importance est beaucoup  moindre  (0, 1  %) • 
Les  travailleurs se répartissent éntre les trois secteurs d'activité à 
raison de  pourcentages  qui,  de  1951  à  1961,  passent  de  51,2% à  40,3% 
pour l'agriculture,  de  23,0% à  30,1  %pour l'industrie et de  25,8% à 
29,6  %'pour  les services. 
Lorsqu  '  on  procède  à  une  analyse plus détaillée,  pour  chacune  dos 
deux régions  de la division, il est intéressant de  relever que  la situa-
tion de  1961  est la résultante de  transformations beaucoup plus profon-
des ,pour la Sardaigne  que  pour la Sicile,  alors  que  les deux !les étaient 
parties en  1951  d'une répartition presque  identïque des  travailleurs. 
La  comparaison  avec lès moyennes  pour l'Italie nous  montre,  on  ce  qui 
concerne  le transfext entre activités primaires,  secondaires et tertiai-
res,  que  l'évolution a  été proportionnellement  moins  marquée  dans  les 
!les que  sur le plan national,  tandis  que  la seule donnée  directement 
comparable·  est celle qui  concerne les servi  ces  pour lesquels les îles 
ont  atteint un  pourcentage national  (29,6% et 30,6 %). 
Contrairement  à  ce  que  nous  avons  constaté dans  le sud,  où nous  avons 
rencontré les  p·ourcentages  les plus  élevés  de  population féminine  active 
.  ' 
dans  l'agriculture,  dans  les îles la ·participation des  femmes  ·au  travail 
agricole est moins  importante. Il en résulte qu'elles se concentrcnt,de 
préférence,  dans le secteur des  services,  en particulier en Sardaigne 
(72,6  femmes  actives dans  ce  secteur sur 100). 
3. Evolution des  secteurs non  agricoles 
L'écart  qui  sépare  encore le développement  industriel des  tles de  celui 
d'autres régions  italiennes peut  se mesurer  en premier lieu.dans la com-
paraison entre l'évolution du  nombre  des  travailleurs dans  cette division - 136-
et  cal~e de la moyennè  correspondante pour  l'It~ie. La situation:de dé-
parti  e~  ··151.,  montre la disproportion qui existait déjà· 1  .· 23,0 %  de  tra.-
vail~eur~ :industriels dans  les îles et  32, 1 %  en  Italie~ ·En  19.61, ·.ces 
pourcenta:ges .se .sont élevés respectivement  à.  30,1  %  et.  40;~ .%··  on' con-
state sa.ntJ  peine que  l'écart, loin d 13tre  comblé·,  tend  au  c.ontra.i.re  à 
s'accon  tuer .encore. 
Le  seul terme  do  comparaison,  parmi  les autres divisions italiennes, 
nous  est:offort par le sud,  qui présente toutefois un  pourcenta~ déjà 
légèreme~t supérieur  (30,7 %). 
Les  Üeux·r~gions qui  composent  la division accusent  entre elles  u~e lé-
gere diffé.rencé  ~u profit de  la Sardaigne,  qui  compte . 31 , 0  %. de . travail-
leurs  d'à.ns·  ·lé· s.eé.tcur  secondaire,  contre  29,9 %  en Sicile. 
Ge-pendant  il apJ:)araît  ~_nouvea~ utile de  préciser que  l'analyse de  l'eoploi 
réel dans  ce  secteur se réfère .a.ux  chiffres fournis  par re· recensement 
de  1 'industrie ot du com~?rce qui  indi.quen~. qu~lle fractio~ d~ -1~ popu-
fation. active 'indus triel  le est effectivement  employée. dans  le&. :industries 
'  - 1  '  •  • 
rég1·onales  e·t  qui  finale~ent donnent  plus  exactement. les  ... capaci  téa:~:réel­
les  d. 
19tnploi  d~s entrepris~s industrielles locales.  Au  .cours  ..  des. dix an- ..  .  .  '  ~  '  . '  ..  . 
nées  qui  ont  séparé les deux recensements,  la diff~r~nca entre. ~raYail-
1  "  •  •  '  •••• 
lèurs du ··aècteur  ., s~oondai;~ et  tr~vailleurs employéEJ  d~s l~s Jn4t1s~ries 
régionale~  :-é~t ·P~~sée _de  206~203 un~~és à. 31B.865,  soit t'a.  46 1,~; %.:à·. 
55,4 %•  Te1s  ·  pourcentages,  meme  s'ils sont  _légèr~ment  inf~ri~.S.  -à. 
ceux de la di  vision du  s~d, dénotent  cependan~  q~e le rythrn(a ~de·  l~_indus-
. ,..  .  )  ..  '  .  .  .'  .  .  '.  .  .  '  .  '  .. .  \.  .. 
triàlisation régionale  a  une  tendance,  plus marquée  même. -que .da.nfit  le sud, 
â  ·stre  inàur'iis:a.nt. 
On  en  Deut  déduire  ~u  'en  sub~tance l'au·gmantation du nombre  des  a.c-
.. 
tifs dans  le secteur secondaire ost liée à  l'ex.ercice. d'"~ctiv?-té~.~pré-
cairêsi'  qui,·, ·d~s  ..  ce. ca.S  éga,lement,  c~rruno. pour le  .. sl:ld,.  co~~i~t~nt,  .ail em-
plois·  oc:ca~i'onnèls 'at  -t~mporaire~ a.a:ns  le~' tr~vaux .publics  ou  en  ..  ~~: émi-
gration  (les travailleurs  temporairement  employés  à  l'étranger sont éva-
lu~s en·.,-196t.à! 52.000~ énviroh). 
Cêtté déduètion est  confirmée par 1 'au~Qntation du  !J.OrQbrÇ)·, dos  ..  tra:vail-
lêurs employés  dans  les entreprises industrielles  (+ 9,5 %),  qui  est 
"Qeauc.oup  plu.s bassé': qûa··. darrs  toute autre di  vision i'talienne,  comme  le 
mont't·e: la·:com.pàra.ison ·:ave·c  Ta moyenne  d-~~ugmenta~i\Jn pour  J. •Italie 
( +  34,5 .%}·· - 137-
Il faut  en  outre tenir compte  du  fait  que  l'augmentation  ~oyenne, pour 
.  - .  . 
la division, est la somme  de  situations extrêmes.  En  e~fe~; àlors 
qu'en Sici.le le n.ombre  de  ces  travailleurs  augment~ d-e,.~14~5 .. %,  ·on Sar-
daigne il baisse .de  2,.4  fe.  De  1_951.  à  1961,  les  trav~ille:ur$ employés 
dans  1 1indust.rie son:t  ~assés dans J.a première de  ces, r~gions da· 37  à 
51  par 1.000 habitants présents lors du  recensement,. et.da.ns  ..  la seconde 
de  54  à  49. 
D~s la. branche de  1 'industr~e manufacturière prise isolément·,  1 'augmen-
tation du  nombre  de  travailleurs a  été de. 11,8% et.ellq. ~st ainsi·plus 
élevée que  dans le secteur tout entier. Il convient de rappeler à  ce 
propos  que  dans  les doux tl  es  las ac ti  vi  tés extractives ont  eu. une  im-
portance  considé~able et qu'elles sont entrées dans  une  phase  de  cr~se 
au  cqurs  de  là période  considérée,  de telle sorte que  1 1 as~ect négatif 
de  1 1évolution de  l'industrie en  géné?al stexpliquê notamment  par le 
tarisse.ment de  cette .source d'emploi. 
Toujours  en  ce  qui  concerne l'industrie manufactuière, on relève encore 
que  l'augmentation du  nombre  de  travailleurs est plus  élev~e pour la 
Sardaigne  {+  13,5 %)  que  pour la Sicile  {+  11,3 %)•  On  assiste 
dans  cette branèhe,  à  une  forte diminution  du  nombra  des unités locales 
(~ 14,3 %),  imputable en partie au processus d'agrandissement des  éta-
blissements  industriels,  qui  entrain~ la disparition  ra~ide. d'entrep;ri-
ses dont  Tes  dimensions  économiques: sont  insuffisantes. Il suffit do no-
ter à  ce  propos  que  dans  los îles la pourcentage des  tr~vaillours em-
ployés dans  des  entreprises· ayant plus de  10  travailleurs n '.~st  que 
38,9 %à' peine,  ce  qui place cette division  au dornier rang des divi-
sions italiennes. L'industrie manufacturière atteint la moyenne  de  3 
travailleurs par entreprise,  cantre une  moyenne  de  7,4  pour l'Italie. 
Les  rencensements  de  la population indiquent pour  1951  le chiffre. de 
495.137 travailleurs dans  les services,  chiffre qui  passe  à  565.512  en 
1961' 
L'augmentation du  nombre  des  travailleurs,effectivemen~ employés est de 
27,8 %,  avec une différence notable entre la Sicile  (+  24,7 %)  et la 
Sardaigne  (+  38,5 %)',  alors  que  la moye~e nationale est  d~.+ .)3,4 %. 
Si on  concentre·  1·•  analyse sur le secteur du  .commerce  on  relève 
vons un  accrois~.ement du  nombre  des uni  tés  locales et des  travailleurs 
qui  y  sont  employés  (+  39,5% et+ 45,2  %).  Dans  les deux  cas,  cet - 138-
accroissement·est inférieur aux moyennas  nationales  correspondantes 
(rospeati:Vement 'de'+ 45,1  %  et +  52,2 %) •. Là 'encore,  ia's  pro~ès<réa­
lfsée ·en· s·ard~igrÎe sont pl'us  imp~rtanta et  imput~ble·~· _.,. ià:  :cr~~ti~n et 
·au  ·aéveloppemen·t  d.' ac ti  vi  t~s touriati'ques  ~ 
P·~pulatio.n_· agri~~le 
~  ·:1-961,  1~s  ..  ~availleurs agricoles ·étaient -au  nombre  do· :769·.138. dans 
las daux  ~le_s d'  apr.ès  le raconsement  de  la.  .popul~tion  ~:t- -d,~ .76~1·0~ en-
•  '  1  '·  •  •  '  •  ~  •  •• 
viron d'  apr~s 1 'enquête sur la main~d  'oeuyre de  novem  b~~ -199..1.  ...  .  ., 
··1  '•:  •  •  •  .,_  ••  t  l  •  '  •• 
De  semblab~e.s. divergences ·entre les  ahitf'res sont'  .. aigni~lcati'ves:  ·a.t  té-
moigne~t  de~. difficultés  ~t des  cont1:adicti.ons  qu;  a_cco~pa81'\aPt ,S<?~vant  .  ·.  .  .  .  .~  .  .  ~  '  '  .  '- '  ~- ·. 
1 'exode  agricole et le pa.s_sage  dans d'  autr~s .socte.~s. d '.a,.ç~t~té  •  .Ce 
....  •:  '  '  '  •  ••  •  •  •  - •  '  •  •  •  •  •  •  •  •  •  '.  •  t  '  •  '  '  '  -.,  ~  • '  .- ~ 
passage, a '~ffectu.e fréquemment  sous  la_  fo~e.  ~e 1 '.e,.x~:r:.pice;- p~ovis.o~re 
~.:'~  :  :.·'  "  .  :  ...  ·.·..  '  .  ~  ·,  ~  .  ',;,  ·~'  '·  - ' 
d'une  ao~ivité temporaire dans le bâtiment. ou  dans  les travaux publics et, 
._  ,~ . .  .  \  ,. .  '  .  '  ..  .  ~  ~ 
a;~U.1("de  par~nir.  à. un. emploi stable,  le  :trav~;i.lleu;r .e~rca: ).  d .  .'aptres 
:  ,~  ~  •  ~  •  :  :  ••  ;  •  •  •  '  •• 1  •  ~  •  '  • 
périodes une  activité surtout agricola. 
(.  ·  .  .,  1.  :.;'  '·  ~  • -. . .  -,  . - •  . .  .  .  .  .  '  :  • 
En  reyaneh~,--si l'on considère l'emploi  f~minin'J.dans ·i:e  .. ·  se-ct·eur·~·.agricole, 
on  c~state,  ~as unique  ctans;  1~ p~,  .un~  s~re_sti~ation clu .. ~.eç~ns,~ent 
~~·  :·~~~~o~t·· ~  e~quêt-~s sur. la ~~in~·,o~~vre.  d~:  ~1_96,{ -q~i-·d..~~~f···~nvi­
r~~. 32:.000  ~ê~~e~  e~ .  mof~s  (tableau Î  de  la  -~~te. ~-éthodol~gi~e)  .' ..  : ~-
.  ,  ·4·.;. 
~o~tef9is la série,d'enqu3tes postérieures  de_l~ péri~~-~?~1~19.94:in-
,  ~ f  ,;  . •.  •  , '  .  ' ,  '  .''  •  :  : :, •  .  •  .. ,  ••  - '  - .  :  ~  :  .  . ; '·  .·  -r  •  , •  • .:  ,  f  •·•· 
diquent dos  chiffres marquant une  tendance  à_ ;ta  .. ha11as.~ _  P9ur.J  ..  ~s  .. ~eJP.mes 
i:  ~-.  ...  i  :.  .  ..  :  .  '  . _.,.  .  .~  '  ~  .  •  j  •  •  •  '...  •  ••  ·- '  ..  '  •• •,'  •  .J  '  1  ~  ,
1 
,\  ..  • 
travaillant, dans  1 '~gr~oul  ture,  o~nt~e  .. des. ~hiffre,_,c:m.  di~i,nu~iprt  . .-9on-
..  •  :  •  ...  '  1  •  •  •  ..  •  ..  ~  1  •  •  ~  •••  (  .-~  •  4  ..  .. 
stante pour les hommes.  Evidemment,  la nécessité de respecter une tra-
dition et un  sysièmè de  valeurs  qui: ne'  ~oy~:lt~nt~'dahs 'la  f'â~~è·:·  q{i~·;·ia 
piv-ot-'·Cie' la.···vie 'domëstique  cède le pàs· à'  i~ në-~as~it~ pburr·la  -~~i_h..: 
ti-• OOUVre  :fértiinirié. de remplàoer et de  ~ompi~te~·, dans  le~.  ch~ps  ~  1~ tra-
vàiï·'·ma.Séulin lqui  S  1 O~i-ènte.  vér~.  dèà ·soûroes  de  r~vèriu··  pi~~r  r~ni~éi-a­
trièëàè 
Quoiqu'il  en soit, il ressort de la comparaison  avec les autres divi-
s'iôriéf'i'fùilisiines  qua  ·r~s  ~ias' cont':inuent 'à'  ~~oi~;·:~n-. Ï96]~j-e.ipl~~  f~ible 
p6Û±-c~~tage  d~  ·:mè:in-if1 6Eiuvr~. teimininÈf ·d.énè  1  'a~i~til  ture  ··i;~:;  râ~·p<l~t 
a  -·ra  ·m~n~d.·i'beih~.ré  ''niàs'~ulina. '( 17', \  %'l~ont:f.e  82~  C);'f/i  ~  t'rêtrip1di: ·a.~ibola 
prêse·nte"··cians  ros  ·~-ti'es ''les' a.spêctà' pfitholbgi"qi.ié.  du' oila~i~; 4tii _:·:&appe 
2'  36 'f% :.  :·<Ïè '1Î'a r mafn~d  'oâuvra''' àlors  qü'e :la. Jhoyénrté  j  'riâtiÔnaié~:  è's't  a:~·;· 
1,30 %,  et du  chômage  partiel,  encore plus  grava  en  Sardaigne qu'en Si-
cile. - 139-
Le  pour~entage élevé dea  chômeurs  est lié notamment  à  'la forte  propor-
tio~ do  s~lariés qui  en  Sicile ast la plus  élevée d'Italie et qui' ost 
ros.tée  parfaitement  inchangée  de  1951  à  1961  {55,8-.%),  tandis :qu'-elle 
est  tombée  en  Sardaigne  do  47,3 %  à  46,1 · %•  Les  ~ourcentages des· ~ch-efs 
d 
1exploi  tation sont  également  assez hauts  (31,  0  %  en Sicile o.t  36,5  ~~ 
on  Sardaigne},  tandis  que  los  pourcentages  des  aides  familiaux  son~_. 
logiquement: plus bas  que' dans  toute autre di  Vi~  ion  ( 1l,  2  %  ot  ~7  ,4 %) • 
La  prépondér~ce masculine  dans  la gestion de  l'exploitation ast en-
core  confir~éo par le chiffre do  96  travailleurs agricoles masculins 
par  100 exploitations,  proportion très proche  de la moyenne  nationale. 
A ce  propos,  il c~nvient de  citer le pou+ccntagp  dos  très potitos ex-
ploitations  qui  ne  permottent pas  l'emploi de  travailleurs à  temps 
plein  i  la moyenne  pour la division indique  que  40  exploitations sur 
100 ont moins  d'un hectare,  contre uno  moyenna  de  33  pour le  ~ays. La 
situation à  cet égard est plus  grave  pour la Sicile,  où los  très pe-
tites parcelles  appartenant  à  dos  salariés et cultivées par  eux pour 
compléter leur rovonu sont,  comme  on  le sait, très nombreuses. 
En  conclusion,  los  observations  générales  formulées  pour  déc~ire. la 
..  ' 
situation et l'évolution du  sud  sont valables  en  principe pour los 
îlos. 
L'augmentation de  la population,  dans  ce  cas  également,  est imputable 
à  un  fort accroissement naturel,  compensé  par un  exode qui est toute-
fois  moins  important dans  les Iles quo  dans  le sud. 
Nous  retrouvons aussi dans  los îles une répartition de la population 
active  encore  basée sur une nette préd.ominanco  des· actifs dans  le sec-
teur primaire,  où l'on enregistre toutefois un  comportement  ossentiol-
loment  différent de  la population féminine·qui,  à  côté do  la popula-
tion masculine, n'a encore pris qu 1uno  très petite part  au travail des 
champs. 
Le  développement  industriel au  cours  do  la décennie,  accroï~ encoru 
la distance  qui  sépare les îles do  la situation moyenne ·do  l'Italie et 
,.  ' 
l'augmentation du  nombre  des  travailleurs industriels doit nécessai-
rement  trouver des  débouchés  en dehors  dos  industries régionales,  dans 
dos  sources  de  travail occasionnel,  temporairo.ou  à  1•oxtériour. - 140-
M~rno le secteur des  services offre des possibilités dternploi- moins 
'  ....  '  ~  •  '  1  •  •  ..  ..  ' 
nombreuses  quo  dans  les autres divisions italiennes  {cotte  consta-· 
.  . 
ta.t_iotJ.; :vaut· on:· particulier pour la Sicile). 
L'agriculture.présente les memes  aspects négatifs  ohroniquos.que les 
autres .  r~gi6ns d~ sud·,  mais dans  los îles le pa.ssago  de la population 
acti  vo ···dÜ  secteur primaire  aux autres secteurs d 'aciïi  Vi. té  est·. enoore 
plu~ froln·é  qtià  dans  le sud par un. grand nombra  de  facte\l~S  loc~ 
et·p~·-lci ··:fa:it. que  1~ ma.in-d 1oouvro  féminine  "supplétive" ast·-oncore 
Dans .la div:ï_~_ion,. les d-aux  régions  se différencient toutefois  a;ssoz 
n'ctte~ent par. un9  série de  :facteurs  r  la Sardaigne  a  un  accroi·s-se~ont 
de  population présente presque double de  ca.lui  de la Sicile; la ·di-mi-
nution· de ·ra p'opulation active masculine  y  est pratiquement.  n-~;Lle·,: 
par: ràppdrt·à· celle,  cinq fois  supérie~e, de la Sicile;  1~ rép~ti­
tion 'de·::]:~  pop\ilâ.tfon: active y est plus. équilibrée,  m8me  si cola n·~ast 
~ .  ..  ~  .  .  . 
dû. qu fà. ia  ~part  ioipation. plus ras  trein  te des  fo~e.s  1 sarde~ :au--travail 
agrié·olo  ~ ·l!lri  out;o, :1~ S~da.i~e  ·erœogist~~ une  a.~gmenta.i;ion du .n~bre 
dés :tra:Y:aiÏfé·ti:r.'s  ëm'~loyé·s  d.~a· leè ·services  sensib~em.ent.  sup~ri~u~E.l· à 
dallé. :·de: ·'l'a·  Sicile et,· ·pour  ia commerce  en  p~tipulier, les. aper;oisso-
mehtsr 'qù''on'· 7  ·:relliv~· sont  supérie~s aux  mo~nnes _patiqnale~, .al.P+s. 
que~·ta'·Sib'iia ·  1-es·i~--~ù  d..-e~sous  d·~- ces  m~y~nnes. 
,/~.  ..  :·  •  :~ ,.,;.  ' ' .  ·: .  :·: :~  'i  : .  : : 
En  S~a~gno,_1_lo_ re_venu_pro.duit  ..  par ,travailleur employe dans.1'agrieul-
~  ·""::  •'  •  r'  '•  . .i  :  •  •  • 
1an.:.·a··  C?Jst:·~upér_~aur  ~.la moyenne  na.ti~ale,- tand.fs' qu'an Si'cilë:· i1·:·o~t 
i~té.ri~~~ à  c~tt~ m~ye~e. A.  cet égard,. des  facteurs différanté:·peu-
.  ..  \  "'  .  ..  '  ~·:  ·.  .  ~ ...  ~·  .  '  '  ~  .  . 
vent  évidemment  Ç)XGrçer  leur .influence, ·tels· que  la. différénc·é dé  ··  .c 
~~~tit:~~  ... -de  .la. .main~  'oeuvra  féminine  (très .limi.tée  en  Sardaigne),.: ·-la. 
différeno·o· '·cians.  '1~·-~àp~ort~  "ho~e/torra" (beaucoup .plus  ._favo~able én 
Sard.aigne) r  .lÊ).  caraét;èr~ moins.  cci~tinu.  de  1 'activité agricole dans'. ·de 
vàstes· .z·on·as  de· ..  Sl~ile:  (~ultu~~ extallSive des .céré,a.la!:J) .e:t  pl.;u~  ..  eonti-
nu:: eh  s:à.r(t~igrie  :_ '(pici~:  ·gx:.~d.e  importance des  éleva~s. da  b4tail·,:~ .eto  ._. - 1.41  -
§ 2  La  SICILE 
Evolùtion démographique 
Au  cours  de la périodâ  1951-1961,  la Sicile oppose  un  accroissement na-
turel dè· .6'21. 505  uni  tés  à  1.m  solde migratoire  né~tif.  do, 431 .059 uni  tés, 
de sorte qu'à la fin de la période l'accroissement-de population présen-
te ast dè  4,.3  %~'pourcentage qUi  reste toutefois  inférieur à· la moyenne 
nation~e (+'· 5,8 %)  et m~me à.  la moyenne  pour la division .des ·!les 
(+  512 %).'!1  faut noter qu'à l'exclusion du  cas particulier·des  Abruzzes 
et Molise,  la Sicile a  incontestablement  l'accroissement naturel le plus 
bas  de .toutes.les régions  qui  composent  lo sud et les îles. En  m~mo temps, 
le taux d'exode .n'est supérieur qu'à celui de  la Campanie,  parmi  las ré-
gipns  du  sud, ot il est à  peine supérieur à  celui de  la Sardaigne. 
Parmi les neuf provinces  qui  composent  la région, · on  constate que 
l'accrQissement  de population présente la plus  élevé est enregistré par 
la province de ·catane  ( +  11·, 1  %) ,suivie ·des  provinces  de  Syra-ouse ( + 8, 5 ·.t), 
Palerme·(+ 7;6 %),  Raguse  (+ 6,6 ·%)et Messine  ('+  2,1  %);  tl'autre part, 
les provinces d'Enna  (- 9,2 %),  Agrigente  (- 3,1  %)  .et ~altahissctta 
(- 0,·2  %) ·ont subi une perte de  la· population. Dans  1 1ensembl€ :pour les 
ohefs-lieux, la tendance à  la concentration de  la population dans  los 
contres urbains  a  entraîné une  augmentation  de  16,6 de 'la population pré-
sante,  avec un  maximum  à  Syracuse  .(+  24,5 %) ,  suivio de :Catane.(+ 20,2 %) • 
En  revanche,  on  ~elève dans  les  communes  au~res que  los  chefs-lieux do 
.  . 
province une  diminution dans  cinq provinces  au moins  et en  p~emier lieu 
dans la .province  d'Enna  (- 10,7 %) , . _suiv,ie. des ,provinces d'Agrigente 
(- 5,Q  %),  Massina  (- 4,7 %),  Paler~e (- 2,2 %)  et  Calt~is~~t~a (- 1,1  %). 
La·diminutian de  cette dernière proVince est égale à  la moy~nne régionale. 
Contrairement  à  ce qui s'est·passé dans  les ré@iona·les  plus  industriali-
sées  d 1Italie, dans'le nord-ouest et conformément,  en.revanohe,  aux ten-
dances  qui se  sont manifestées  dans  les autres.divisions  italiennes beau-
coup  mQins  industrialisées,  en Sicile les provinces  qui  enregistrent une 
augmentation  de  population dans  les  communes  non  chef-lieu sont celles  où 
la diminution de  la population active masculine  dans  l'agriculture a  été 
la moins  forte et où le revenu produit par habitant  a  tendance  à  ôtre plus 
élevé que  dans  les autres provinces  (tableau 6.5,col. 4  et 5). Il s'agit 
es·sentiellement des provinces  du sud-est do  1 'tle :  Catane,  Raguse  et 
Syracuse,  où l'agriculture a  pris des  formes  plus intensives et où,  en - 142-
môme  tempe,  les actiVités non  agricoles sont plus  dévalopp~es. C!est  .. ·t_la 
'  •  ••  •  4  '~ •  •  '  •  •  '  '  '  •  :.  •  •  ~  •  '..  ' 
province· ·înté'riaure d '-Enna  qui  a  aoeusé  ~e pourcentage  de !dépeuple~ent 
;  .  :  .  ~.  .  .  .  .  ;  .  ~  '  '  .  .  .  .  .•  ·.  .  ' 
lo plus ·élève at en mSine  temps  la plus fqrte di.mi,Jlut.ion  de  .lE).  popul.a,:tion 
activa· ma.Souline· dans  ·l •àgricul.ture  (~ 42. %) .  et le  ~evenu.l.~ plus ,b~,  . ..  .  ~  "  '  '  .  ... 
par habitant  (indice  49,  contre  65  pour la 'sicile, 66  pour les !les et 
100 pour l 'Italio  .• 
Po}?ul  a ti  on  a.·bt i va' 
La population  a.ot~ve  . .mascul~ne.  a .dim~u~,:  ~n-·1961, ·de·.~·s·,9  %··· Ce-·oirlffra 
pr~nd  c·l:lD  -~~~t~~  -~~lie~ ·lors.~u·~~ le  c~pare à  .1~-·moyenne  ·.de~--là._.divi·èion 
dJ ·sud(~ ·3~5 :  .. %)  ~- da.-.1~  ~irtsion  .·de~  tl~·  (~  4~-~·  %}  et··~à  la··moyenné'···n'à-
-t  .. ion~~ (  .:~o, 3 %)' :· .Ii .  rés~l  te  t~~t~f.ois  ..  d; '-un.~-. :comparaison ·d:ire·cte  :·&Vee~ 
l~~ d~{:ffér~~-t-~~- r.~;Sio~~ -~~i·  COMP<?S~l)t. les. d:~U~~ d.ivtsiPDS. que·  ·0~1;9 ·âiirfi-
;  :~  ;,  1 ••  •  ~!  ;.  ;~'~-·: ''': t·'  .  .  .  .  ~ 
nutlon  e~t b~,auo_o~p  ·moi~~ forte que  celles  qu~: ont ·ét-4  .:en1'egist~êes.  -~dans 
.•. !' .- ..  '  •  '  •  •  '  • •  •  •  •  :  .  ..  :  '. ' 
les Abru.zzes  ·et Molise,  en Basilicate at en ·calab;re,. tandis. qu'elle., est 
pluizl!>êl<)v~  ·qu.· 1 en·~!Campà.llie~  dans  les; P~uill·e·s: et. en.·  .Sardaigp.~  .• 
' 
~  .. ,.  ~  •·  ·  .. -···  · .-r  ..  ~ >  -~  i·  ,  -~  '  _ .  . .  .· 
Noûê'â.vons-·d.on~  ~faire._ un~  situ~t.i<:>n  .. qui, .si elle.dêpasse las-lltnitès 
.  . t :  ·.,- .. .  ; ~  ~  .• l  ...  '  :  ,·  • •  ~  l  •  •  •  •  •  •  - 1  1 
de'·'l ~'evoiution  n,o~J!lale. du  .. phénomène  de  diminutiQn  d~  1~.  population-~  B.ct:i. ve, 
'..  _JI'\  •  •  ~--....  ~.  ~  •  •  ._·  1  '  •  ••  ''  •  ' 
n'atteint·  p~~  èepe~d~~, .comme .. daJ?.s. quelque~ régioJ)s  du  sud·~et.·m3me:·du··' 
'  •  , ,  "'  r  ~  :  •  ~~:..  ·~  (  ·~  ._  ':  -~  ...  •  •  ,' • f  •  '  •  ..  •  •  ,  ...  ,  •  • 
cerît:i4e,  las·  ~x~r~me$ négatifs d.'une  ..  véri  tabl~ pe:rte  ~a.pide et :ma.Ssiite ·d.es 
L·, :  :·~  .. .r.. .  ·:,;. -~. ,  -~  ·· .....  :.  .. ....  :.. 
ressources  humaines  de  travail. 
La  répé1l.:~~~~.C?~ p.a;r.-. see·taur d'  acti  v:ité  ,. d·e  ·1;95·-t  à  1961 t  r'évèl'è ·une dimi-
n~-~i~~.  -~~~:---~~~8:Y~~~~a~fs  -~griç_o;le~  ..  infé~-iaure  ..  à  1~ _mpyenne.  natîona.l·a· :·{en:  . 
.. offot  .. , · t~dis qu·è  la  ~ici  le  pass~  ..  d,e  5.1 ,..J  %  à  41 ,o -%,- l:~Italia· pas'se,··aa·L 
·  ·  •.  1 ·•. ·  fr  ·  ·  . · c  •  .'  1  •  •  .  ·  •  ,  . 
42~2· %'ii  29· %)',  \Ùl~  ~U8Jllent.atiQ~. des  tra~i;Ll,eurs .industr-iels .t;rès·-;éompa-
-·  ·1  '  '  ... '  ~ •"  i :.  1  '  •  •  ~  •  •  • 
··ra:bi~ ·on·  in{portanoa  à  la moyenne  natiopale  (Sicile  1·_  tia  .22,8. %  à/:29.19··%, 
r·t'a.lle·:.:~  d~··. 32, 1· .. %  lt.· .46,4  %}  et une  augm.en_tati.on· des. tr.availleurs  <;lans· 
·.,- ·  .... l .·:  ·  ..  :·  '  :·  ·~  '  .  :  ·;  .  .  .  .  .  .  i 
leè services,  assez proche  al:.le  auss~. de ·la moyonno nationale·;, bien 
qu 1  ét~t·  -inf~~ia~~  'à.  ~allo-cl.  .  . 
~~:.CÇ:·.<l.~i  •. ç.oiJ.ç_erne .1 'écar.t  qu:L  séparè  encore· la· répàrti  tion des  travail-
leurs de la région par aect.eur· d •actiVité dè  ·~1 'évoiutîort nati'onaie oorres-
pondan  te, il ~~ffi  t  de  j~~i~e .  observe~ qu ~an ·1961  la ,pourcentage  des  -~a­
,;:~ilf~u~s .  ~di~oi·~~  ·.Q~' sicile '(41 '0 '%>  n 1 a  été  qu~ légè.remon  t  inférieur 
au ·:pourèentago  italien en  19.51  ( 42,2 %) • - 143-
Evolution des  secteurs non  agricoles 
Los ·travailleurs industriéls représentaient  on  1961  29,9 %·du  total 
des  t]:•availleurs·,  avec  439.475 uni  tés. La  participation des  femmos 
était à  peine· de  30.144 unités  (ce chiffre avait  cependant  doublé  de-
puis  1951  c  14.292 uni  tés)'. 
En  comparant le nombre  des  travailleurs du  secteur ihd.us·triel et celui 
des  travailleurs employés  dans  les industries régionales  tel qu 1i1 ros-
sort du recensement de l'industrie et du  commerce,  nous  relevons  une 
différence de  250.108 travailleurs, soit 56,9  %•  Ce  pourcentage  a  en-
core  augmenté  par rapport .à  1951·..: il a 1 élevait  alors  à  51,1  %•  Il est 
évident,  rn~me dans  le  cas  de la Sicile,  que  la tendancé  à  uno  évolution 
de  la·structure do  la population  active,_ toujours. ~lus attirée par les 
sectèurs non  agricoles, ne  s'accompagne  pae  d 1un  développement  aussi 
intensé des  structures industrielles ni de  leur capacité  d'e~plo~. 
Au  total,  l'augmentation des  travailleurs employés  dans  ~os·industrias 
de la région  en  1961,  était en effet de  +  14,5 %;  elle était inférieure à 
la moyenne. des  régions  du  sud  (+  19,1  %)  et à  la moitié de,la m~yenna 
italienne(+ 32,5 %).  En  d'autres  terme~, de  1951  à  1961,  la ~égion~a 
vu  augmenter le nombre  de  se~ travailleurs industriels de  37  à  ~1  par 
1.000 habitants présents. Elle occupe  ainsi,  parmi les  régi~ns_ du  sud 
et, dee  îles, la troisième place en  commençant  par la fin et elle n'est 
pré.cédée  9.ue  par  1~ Basilicate  ( 40  %o)  at par la Calabre  ( 35  ·%0 }. 
L'analyse de  1 'évolut.ion enregistrée en particulier dans l'industrie 
rrlanufacturière  per~ 1 ettra de  forrJuler quelques  observations plus  appro-
fondies  et plus détaillées. Dans  cette branche,  l'augmentation du  nombre 
des  travailleurs d'élève  à  11,3 %.  De  la co~paraison avec les pourcentages 
d' aug11entation  totale  du  no; :bre  des  travailleurs industriels en  général 
(+ 14,5 %)  on  peut tirer une  évaluation approximative  des  ac-
croissements  dax1s  l'industrie du  bâtiment,  en  excluant le développement 
positif des  industries extractives régionales,  partiellement en  état de 
crise ct partiellement  en état de développement. 
Toujours  dans·le  cac;lre  de  l'industrio·manufac_turièra,  la Sicile dans  son 
ensemble  e~registro une  diminution du nombre  des unités locales  (- 11,6  %)~ 
qui  corresr.ond  au  phénomène  d?  1::1- concentration industrielle et de la 
disparition  ~es très petites unités artisanales.  Parmi  les provinces  qui 
composent la Sicile,  celles d'Enna(- 26,7 %),  de  Caltanisetta {- 25,1  %) - 144-
d~ Syrapuse  (- 22,8 %)  et d'Agrigente  (- 16,1  ~} dépassent la moyenne 
régionale pour  1~ diminution  du nombre  des uni  tés  l~o~fes  :·  .En  revanche, 
.  ,  ' 
la. province  da  Syracuse  ( + 56,6  %) ,  puis  celles de Palerme  {  +·- 20,0 %) 
·et ·da  Raguse  (+  14,2 %)  se situent au-dessus  de  la-moyenne  sicilienne 
·pour ·1 1àugmentation du nombre  des  travailleurs employés  dans .ces unités, 
tandis  que  les  provinc~s d'Enna et de  Caltanisetta présentent des 
·.  ofaleurà correspondantes  négatives  1  qui sont. respectivement  de 
-~  26~6%  ~t:- 12,0~%. 
qn  p~ut déduire du  nombre  moyen  de  travailleurs par unité- loo~e la struc-
ture de l'industrie manufacturière.  Ca  nombre  est  d~ 3;0 pou~ la r~gion, 
avec des pointes da  4,2  pour  Syracuse et de· 4,0 pour P'é.lerme',  tandis 
•.  1 
qu  1à::·l'e.xtr~me  opposé  la. province d'Enna  {1 ,8)  confirme dans  .. ce  domaine 
égà.Îement  les signes d'une situation très grave de. ·aoustlêveloppement  in-
dustriel que  nous  trouvon·s  aussi·,  à  un degré  très légèrement;. moins  élevé, 
:tfal\~  ies pr'o,.inces  da  Cal  tanisetta. et d 1 Agrigen~e  • 
', .. 
Les  travailleurs des  services sont en  1961  au  -nombra··(!~- 42t1~J86 unités, 
avec une  participation féminu{è  q~e le recensement·  d~· .la pdpula.tion éva-
lue '·à- 95.134 uni  tés. L'  a:ugmenta.tion du nombre  des travailleurs  employés 
a_·an:s~ :J:e  ~acteur tertiaire,  +  24,7 %,  est inférieure ·à :dalle da  toute 
·au·t':r.e  r'é'gl'on  italienne, sauf la Vénétïê;  l'écart qui sépar.e -l.1accroisse-
ment  sicilien de  1 'acoroissemont italien l'esaort -d·e·la:eomp~aison avec 
lti ,nioyenno .nationale qui est de  + 33,4 .%•-
Dàns ·le · s.eéteur des ·services,  la. bran  ohe  du  commerce· prise ·isolément en-
r~g.ï.stta._Ùne  augriièrtt~tion du nombre des unités·'locales  (+  36,·3  %)  et de 
leurs. travailleurs  ( +  42  %) •  A  1.'  intérie~ de. la régio~, ;Les,  provinces 
çle  Syracuso  (+ 60,1  %~,Raguse (.+  43,5 %)  e:t  Catane  ~f. 42,_.1 __  .%)  se placent 
au-dos  sus de la  .. moyenne  d'augmentation· du.  no~bre ~~s.  un.~  tés J.ooales • 
Ce~ tnllinea· .provincqs dépassant la moyenne  d 1 augmen;ta.t;i.on  du  nombre  des 
.  .  '  ~  .. 
travailleurs, .ave·c·  reap~-cti  vement  54,4 %,  ,4, 1  .. %  et 46, 1  %• 
uri~' o.àrt'aine  è~rresponda.ncë  · logique est. dé'jà ·évidente entre la localisa-
tio~--d·~ dévàloppement  industriel et celle· du  développement  commercial· 
-L-·':agricul  tur~ 
Les  tra.vaillE:lurs  agricoles,  selon le recensement  da la population de 
1961,  étaient 603.891  au total  (ils étaient  760.080  en  1951),  avec une 
participation féminine  de  105.849 unités. - 145-
Le  chiffre  correspondant tiré de  l'enquête sur la main-d'oeuvre do  no-
vembre  1961  dçnne un  total de_  583.000  environ,  évidemment  inférieur de 
20.000 uni  tés enViron  .au  chi.f:fre du  recensement. 
~c?re une  fois~  l 1éxplioation de  cet écart doit  ôt~e cherchée,  non  seu-
l~ment dans  ~e·dif.férence de définition et de  méthode,.mals  p~u-t;..atre 
~  ,_.-..f  ~  ' 
avant  t'out·  dans  la ré  ali  té·  régionale,  c 'o~t-à-dire dans  les  anomalies at 
l~s difficultés qui  accompagnent  le passage  du.trav~il agricole au  tra-
vail ·n.on  agrico!'e,  spécialement là où,  oomme  en  Sicil~,  ~.'occasion de  ce 
,  \"  : . :.  :·  . ~' 
passage est offerte souvent par des  travaux nublics  t~mpor~ires.~rgânisée 
comme  mesUres  de lutte contre le chamage  (en particulier les chantiers 
de  travail) • 
Le  ch8mage  agricole dans l'île est évalué,  d'aprè$ l'enqu3te sur la 
main-d'  oe~~e,'  à  2, 40  '%  en  '1961'  et figure'  selon les  ch.iffres disponi-
'  4  '  •  •  '  - t 
b~es, ·parmi ·les plus  élevés d'Italie. En  m~me temp_s,  le  chô.mago  partiel 
a.ttei€;na.it  en  1960  un  pourcentage de  43,3% qui, s'il est inférieur à 
oelui·d'autres réSions méridionales,  est cependant  sensiblement supérieur 
à  la. moyenne  nationale  ( 34,0 %) • 
La  population active masculine dans  l'agricultur~ se répartit_entre les 
d~~féréntea classes d'âge selon un  schéma semblable  à  ce~:u:i:  d 1autres ré-
.  .  ' 
~~f1 du· sud,  se révéiant ainsi relativement plus  jeune que  dans  lea ré-
giol,ls  du  centre-nord· (voir tableau  11). 
Le  pourcentage des plus de  45  ans,  qui  en  1961  était de  39,8 %des tra-
_vailleurs  agricoles masculins,  a  cependant été en  tout  cas le plus  élevé 
.  ..  ... 
des  régions méridionales,  après  celui des Abruzzes  et Molise. 
En·ce_qui  09-ncern~ la_oondition sociale de la population agricole, il 
faut surtout  .,si~a:ier 1 ;importance de  l'emploi des  salariés  {55,8  %)  ·par 
rapport  à.:  d_ 1autres. régions d'Italie où  ce  pourcentage est  to~_jo~s  i~fé­
rië.ur. _Il. ,n ·~ p~ varié  a1.l  cours de la décen..'tlie  considérée,  tandj.s  qu'en 
Sicile. également  le~ pourcentage des  chefs d., exploitation a  augm~~té de 
1951  à  1.961'  passant  de '28,6 '% à 31  %,  au  détriment du  po~cent~ des 
aic1.es  ~amilia~,.  'qui  ost pàssé de  15,6 %'à  13 f 2  .'f~.  En  1961'  cette oaté-
.  .  '  ~  '  '  . :: 
goris  ;.  ~a  at révélée moins· nombrous·J  en  Si~ils  q~ue  dans  tout  à  a~tre ré-
gion  ç~tita.1"'.e  (1?.  1nry.~i.l!.l·~  nationale est de  33,2% de la main-d'oeuvre 
ag:.~i  cr•lfJ) o - 146-
~outetois·; .le_--~o~bre  .. dea -tra'V&illeurs masculins_ par. 100  exploita~ions 
.  ..  · .....  ' 
atteint ··pq~~ -~'aneemble  __ do  la Sicile 90, .moye~e.  ~éeultant  .cie  la combi-
nais~ de :~itu~t~ons extr8mes,  .. allant de maxima de  125  {Raguse),  ~07 
{Syracus~)- et.  .. 103  (Cat~~) à  des  minima de  65  (~~)_, 79  (Trapani),  74 
(Messine)  et 86  Caltanissetta.  Ces  chiffres. révèlent une nette coïnci-
dence entre  z·ones  de sous-développement  général et d'exode et zones à 
emploi plus  limité de  main-d  1 oeuvre masculine.  Le  chiffre de 4)  .·exploi-
tÀ.tioné  d~ moitis  d·'un hectare sur 100  nous- donne  une  idée des  dimensions 
do·s  ·a·xpioi  t~tié.ms. Dans  oe  cà.s  aussi, nous rencontrons des. différences 
notabiès  -à  I•iritérieur de la région, ·où  coexistent· des  z.ones -_.intéri-eures 
;d  ~·a~-ic~itu'i'·a· éxtensi  ve  comportant de  grandes  explo-itations -employal\t 
des salariés ou .gérées  an  p~ticipation, des  zonE':1s  d'e  "latitundi~" com-
portant de  très· petites propriétés,  des  zones  cStières  au,_x  productJ.ons 
plus· -.riches  et·  ~lus  i~tensiyes (agrumes)  et  o~ 1 'on_  t~ouve  a.~ssi. bi_~~ 
la petito que la moyenne  propriété. 
Ce.·ttEJ  dQ.ètirietibzi entre les  Oar~otéristiqu_~S et les  posaibil~  t~~- agricole~ 
de· .:.-la •Si:eile ·po~_rr.a 8tre préois4e ul  térie~ement d~s i  ;a,n~Y$8 .  ~'eë'. dif-
fér.encef( que-. pr~aen-.e 1 'e:x:Qde  dana  les diverses  zo~~s de  ~i  t~e~~ L~ ré-
~  •  ,  •  ..  •  •  •  •  J ~  •  r ..  : :  ... 
gio.1,1-·-d~-s_  son~  ..  ensemble  a.  perdu de: 1951  à. 1961  20 %  ~~vi~on .de  ~-a.,1?~pula-
.  .  - .  .  .  ·.  .  . . : :-', 
tian:  agrico~e, -~elon un  échelonnement dans  lequel-on  tro~ve au premier 
..  '  .  .  .  ,  . '  i:  '  .... ::.":! ("'1.7 
.ranc 1-f)_Jr.zones  de .cqlt~re extensive  (- 22  ~) situées PC»:lr  1~ plqpart à 
.  '  .  .  '  .•  "  ~.  ,  !  '  . ·..ï  ~:  l;:i:; 
1-l~tt§~ie'"-~ .-des  provinces .d •Enna,_ de  Caltanie~etta et de Palerme. et .les 
•  ••  1  '  •  ~  ••  1  •  •  •  •  ,  ~ •  ,  ..  ~ ...... 
zonee--d 'arl>or:;içulture spéçialisée (- 2~ %) , .  princip~iement.  d~s·_~l~~,, pro-
'V'incès·.de,·.Ce.J.~anisf!Je~ta,  de: Trapani et de  Met;~-~i~e; .puts-· -rl.~~~t i~; 
•  ,  •  ,.  '  J  ,  ~'  •  r  .•  '  •  •  •  •  /  .'  ~  !·  ~.:; 
zones  ... ;de;mQIJtagne._ (-.. 19  %),  la plaine. d'irri_gation  ..  r'oente. (- ~17 %),  les 
zones·-de.~cul  t~~.  in:t~nsive (- ·1.5  %)  et  .. entin. 1~:  o~llt~e- de_·  ~1~~~-~-~-·~ixte 
(~; 1-2.--.%)-•. Il.n  ~est.  ~as inutile de  sign~er. quf'. l~s·  zon~s  d~-: cult~~~::  ex-
tensl  ve ,.·,qui  sont  peut-3:tre  celle~ qui  ~Set;l.t  le  ..  ~~us  --de··. p-~~bl~m-~~-:  -~ant 
- ·  .  ·  .  ·.  ~  . .  · ·  ' :  ' .. .  L  •• :' .t .!. 
du. point· d$ ·vue  économique. que. du point  d~ vue  soci_al.,  absorpe~1; eJl,oore 
.  .  .  .  .·- •.  ,._  .•  J·  -···  ... 
·217 .a:2~ 'tra..vai.l_le~f3,. soit plus  d ·~ t.iers. du total de. la p~p~lati~n qui 
~·  -· 
s'adonne à  1 'activité agricole.· 
Il  faut  encore  ajauter  :qu ~~n. 1.9..61  _.le._-~~~~~-~~  :.:ra.-
vailleur employé  dans  1 'agriculture atteint en Sicile 1 ~;ind,io.e  99,·6, 
c'est-à-dira à  peu près la moyenne  nationale  (100); il  ·~~-'~a·.:d~~- ~Ame du 
rapport entre les revenus  agricoles et les revenus nan agricoles. En 
1961,  les premiers représentaient 44,4% dea  seconds  {moyenne  nationale: 
43,, %) ,  rapport plus  favorable  que  dans huit autres régions d'Italie sur - 147-
dix-huit •. Ces .Qhiffros sant  u~ r~flet assez fidèle de  la. situation ?sri-
cole de  1 1Île q11i  es~ loin.d'être  ~auvrc en ressources naturelles  •.  Ces 
ressources  ~JÇ.i~ra.ient toutefois,  en  m6mo  temps  qu'un nouvel  allégement 
de  la pression démographique,  des méthodes  plus efficacea·d'utilisaticn 
et de  mise  en  valeur. 
Conclusi-ons 
Les  phénomènes  concernant l'évolution de la compositi?~ do  la p~pulation 
présente et de  la population active se présentent  en  Sicil~ solon un 
schéma  qui  a  perr~is  à  di  verses reprises  de  se  référe_r -aux  régions 
du  sud.  Toutefois, 1es moyennes  régionales  semblent  indiquer des  situa-
tions moins  extr~mes. 
L'île est d'autre part, la région la plus  étendue d'Italie, et cette 
étendue signifie  1~ présence  simultanée do  réalités et de  possibilités 
très diverses. 
En  effet,  chaque. fois .  qu  'on  a  essayé·  d'approfondir  1 1 analyse  de 
la  région,  on  a  pu  constater des  situations qui  s 1 écartent  son~ 
~~blemet?-t de .la moyenne,  tant  dans  le sons positif que  dans  le sens né-
gatif·.  La superposition cohérente de  plusieurs  indicateurs positifs a 
pe:rmi.s  de  décéler de  .zones  de  ~oncentration de  population présente et 
en  même  temps  de  développement des  activités  de  production dans  les 
t;r:ois  secteurs _(primaire,  aecqndaire et tertiaire)  :  ce  sont les provin-
~e~. de.  Syracuse,  Catane,  ~agu  se et Palerme.  Viennent . ensui  te dans  une 
situation,qu'on  pourrait  qualifier d'intermédiaire,  les trois pro-
vince~  q~i çonnaissen:t  un développement  non  négligeab.le le long d~ la 
côte  :  Me~  sine, .  Trapani et Agrigente.  Par  contre,  une  concentration da 
p~énomènes négatifs affecta les  zones  plus  intérieures et en  p~ticu­
l~er les provinces  d~Enna et Caltanissetta :  exode  plus  accentué .et  gé-
né~~isé,. décad~nce des  activités  i~dustrielles pour  le  plu~art au  stade 
artisanal, faible développement  des  services· et productivité peu élevée 
de  l'agriculture. 
Cette. gradation est partiellement  confirmée  p.a.r  le  ..  chi.ffre  ë'_u  revenu .net 
par ha.bi tant. - 148-
§  3  La  SARDAIGNE 
Evolution démo·graphiqua 
La.  population  présent~ en  Sardaigne. lore du -recensement  de  1961  e 'élevait 
à  1.'J7~.6o6  uni-té·~·.  De. 19.5.1  à- 1961,  1 'accroissement naturèl avait été de 
221.784-~~~i.t~s,  so.it  17,5 %,  ,pouroontA.ga le plus élevé'd'Ità.lie,  avao ce-
lui da  1~-·cainbre., Par  oon-t;re,  l'exode avait a:f't'acté  9,4.%de·'la.popuia-
•  ·.'  ;  '  •  '  '  <  ... 
tien et avait  été  beaucoup plus  bas  que  dans  les autros.régions.dti sud, à 
l'exception dô la C~panie. 
En  définiti  've:, .·  i_~  Sa.rd~igne,  a.u  cours  de la déèennie  c'onsidérée,  a  vu sa 
population  prése~te. s  ~accro.ttro de  .. a, 1 ·%  au. total·. J.bstraction fa.J.te  des 
régions  cih  "t:z:·~~Sl~  ind~st:riel'~  (n:~~-ouèst). et du' t·a.tium,: cet· âcorois· 
semant':  ~-~t  ~.:dea  :.~ius  élevés~  du pays. 
La moyenne  régiona~e est l_a  ré  sul  tante de· .la: combinaiàon ·dos  accroisse-
ments  enr'e:gi~t~é~s  d~~s- le_~-~ tro~~  p;rovi.~es: '  :+,· 9,9 %  pour ::cS:gliari,  +  7,0 % 
pour  Sassa:;i-~~-·~- 5:,0
1 
%·.  ~o~r N~~r~. En  outra.,: alors· que-les  che:fs~lièux de 
province· 6~t~ ~o~n~.  ~~:  ~~~a~t.ati~n· de  pop\llat·ion·. présente·· da·· 29,-8 %,  on 
•  ..  -"' •• #  •  r  ~·  . 1 •  • • •  •  •  •  •  •  •  -
a  enregistrê· dans  les  aut];'es  communes  une  augmenta.ti'e>n  dac 3·;3··%, 
faible,  en · .  r~~l~té, ,  ~ai~ .  ~epandant importante  lorsqù  .t orl ·bons  id  ère- que 
seules la Campanie  et la Sardaigne,  parmi los régi.  ope  du sud .e.t :des ,.j1aa. 
"  < 
ont  enregistré des  accroissements dana  lés' communes  non  ohef-l~eu~ 
La.  plus  for·ta · ·:tendanc·a  à ·la  ~on~entr~tion de  la.  powla~ipn_ dans. l~  ··_ob;~:-
.  . . <  . .  1  '  <'  ''  < ..  : . :  . 
lieu a  été  enr~gi·str.éà'd.ans la' province  c;Ie  Nuorq  (+  32,7..%),  suivif1 de 
celles de  .Câ.gliari ·(+::31,3· %)  et  .. Sas.sari- (+. ·26,_1  ,i)·.-.P~. :r~ppor1ï ~ 
.  ~  .  .  :  .  ~  '  '  . . . 
autres  communés  ·ce·-~~~t ·les ·commuries ·da la province  de  Cagl;i.ar-i  qui  .. Qn-
rogistrent. ,la ·plus ··forte  :·au~~ritati6n  (~- 4,0 %) • 
Population active 
Au  cours  da .Ja  ...  p~r:ioda ,qu:i · sépare 'los deux rocensemen ts, la populat.ion  ac-
tiw m~-scul~-~~-·_d_~>l},.~·l~: n •a·  p:re~t;que  pa.S  varié,:· ao·cus:rmt: ·s.eulonient '~a très 
légêre  ten~;-~~,  ~~-. ~~  ~_im~nut·ion .  (  ~ o, 1  %) ,  du·e -.surtout· 'a.U  tr·è·~· ·:fo.rt:  ac-
croissement.  n~-~~~-1·  (}.<;l  la population,· qtii n ''à  ~aS· eté- ·a.b~~o~b~:::par un  exode 
tout  aussi  consi~ér~b~e.  r~~~i  -~Q':l~~~  les< régi~s où la' population.,  à.cti  va 
masculine  a-"iai~~-é:; 'i~  's~~isno.  est dono 1 ce.l~e  ~ù·:lcotto<~baisàa a  été la 
moins  prononcée. - 142-
La  répartition par secteur  d'a~tivité en  1961  était la suivante  : 
37,7% de  travailleurs agricoles,  31% de  travailleurs industriels et 
31,3% de  travailleurs dans  les services  (en  1951,  les. pourcentages étaient 
respec~tivement. de  51 ,o  %,  23,5 ·%  et 25, 5' %) • La  comparaison  avec la Sicile 
montre  que,  alors· ·que  les deux îles sont parties  en  1951  de si  tùations· à 
peu près  identiques,  l'évolution en  Sardaigne  a  été beaucoup plus marquée. 
Le  total des  tra~ailleurs, qui  était de  433.796  unités en  1951,  est passé 
à  437.980  an  1961.  En  effet,  alors  qu'on  constatait une  b?-issc  pour les 
travailleurs masculins  (m~me si alle n'a été  qua  de  quelques  dizaines 
d'Unités),· le  no~bre des  femmes  actives passait de  57.847  à  62.189 et se 
répartissait à  raison  de~ 15,5% dans l'agriculture, 11,9% dans  l'industrie 
at 72,·6 ·  ~ dans  les services. 
M~me si les données  relatives à  l'emploi féminin ne sont pas  tout à  fait 
dignes  de  foi, il est  toutefois  évident  que  dans  un sons absolu,  malgré 
la tendance  à  l'augmentation,  la faible participation des  femmes  à.l 1 acti~ 
vité et, dans  un sens relatif,  leur très faible participation au travail 
agricole,  cette région  se différèncie de  toutes les autres ·composant ·la 
partie méridionale  de  l'Italie. 
Evolution dans  laa sécteurs non  agricoles 
Le  recensement  de  1961  a  dénombré  135.607  travailleurs industriels  (dont 
se~lement 7.376  femmes).  Le  recensement  de l'industrie et du  commerce, 
pour  la. m~me année,  donnait  66.850 travailleurs  employés  dans  ~es  ~ndus­
tries  r~gionales. La  d~fférence entra  c~~ doux chiffres  (6~.757, soit 
50,7  %)  indique la fraction des  travailleurs industriels  à  considérer  com-
me  employés  dans  les "ac ti  yi  t.é~  précaires",  temporairement . à  1 'étrapger ou 
chOmeurs.  Cette différence  a  plus  que  doublé  lorsqu'on la compare  à  celle 
de  1951  (33.557).  Si la Sardaigne partage donc,  à  cet égard,  la tendance 
commune  à.tout le sud do  l'Italie, elle est la région où l'industrialisa-
tion est restée le plus  en retard pondant la décennie.èonsidérée,  compte 
tenu du nombre  de  personnes  qui n 1exèrcent plus une  activité primaire. 
Pour mesurer l'impossibilité dans  laqùelle se trouvent  l'ensemble des  in-
dustries régionales d'absorber une main-d'oeuvre nouvolle,  il suffit de 
signaler qu'entre  1951  et  1961  le pourcentage-des  travailleurs employés 
dans  l'industrie a  baissé de  2,4 %,  ca  qui ne  se retrouve dans  aucune 
autre région d'Italie, étant donné  qu'à part la Calabre  (diminution de 
0,8 %),  toutes  les régions  ont enregistré des  augmentations. - 150-
Pour expliquer ce  phênomèno,  aussi- nettement négati.:f-,  i·l:. s.amble  utile 
.  ' 
da  rappeler que  1 'industrie de la r~gion étai_t _pre~qt,l.~. exclusivement 
cohs~créo à- i 'extraction de minerais  dans  las .zon~s:.de ;Ce.rbonia. et  ,·  ..  .  ..  .  . .  ..  ..~ 
Î~le~ias. La politique de  libéralisation--inte~~tionale-a_plongé cette 
ao~iVi~é 'dans  la crise,  au  point qu'on_a  calc~lé que,_.rien~.que pour la 
~-~ai~ do  Carbonia.,  le nombre  des  travailleurs est des.cen4'-1  de  16.000 
à.  4.060 environ. 
Cette interprétation se-trouve  confirmée  lorsqu·  on  considère  que 
la branche de  1 1industrio manufacturière,  prise  isol.ém.ent,~ enregistre, 
f·  '  ~  ol· •..  ~  '  -
~-e  ·'1'951  à  1961,. non  pas une  b~isee du  nombra  ~e ses :travailleurs, mais 
~~:~·:.a~;gme~t~tion  ( +  13,5 %) • 
Dans  la région,  lo maximum  est atteint par  Cagli-a,ri,  -aveo· une  augmenta-
tion de  20,2 %·  Puis vient Sassari  {+  10,2 %),  tandis. qu~L~uoro accuse, 
'  '  ••  •  •  •  •  1  '  •  '  .,1  •• '!  '  ;  ~  :  •  .  ,• "'  .. 
~galomon·t potir"'l'industrie manufacturière,  une  diminution_~u nombre de 
·sés·;  'tra~ilie~ra· (- ·· 1,  7 %) • 
Les unités locales do  ootte branche  ~ 'industrie  .. qont-.pàr·-contro  en dimi-
:  ••  l  "l  ·~- ••  • ...  •  ~. t  ..  ~  •  . 
nution dans  toute la  _r~gion  (moyenne  :  '"""'  9, 2 _  %)  .. ,  ..  en·  pr~mi-er·:·lieu A Nuoro 
(_:  1'9~8  %),··-~~·s  ..  à  .Sassari.(- 8,0.%)  et enfin:à  .. Çagliari~:.(:-:--5,2 %).  En 
S:arci'~i'~~  ~-galem~nt,  i~ tan~anc~ à. l.a  conoentrat~OIJ :indus,trielle qui 
::  ~.. . ; : ~  .  .  .  .  '  ·. . '  "  '  .  •.  '  .  ~·  '  .  -
en-~:~.~~~  ~a d.isparition  d~s  ~:rè~  l'et~tea  unit~s.:arti~~al-es .!locales, 
epê'o"ialement  d.ans  les zones  l.es .P+:us  pauvres_, ·ost- .~V;id~ta  •. 
~.-~~te.~.·,  ·1~ régi9n,  qui.  compte ·33,,8  %de 'tràvaillaurs .·dans  las entre-
prises indus  t~ie.llos  emp~oyant. plrue  de  10  t.rav~i]J.eurs  ,. ..  a-. une  dos  struo-
t:~~~~- 'i~d.~tri~,i'les  .le~·  moi~s~ sol.i.des  et. les moins· é:vol\lée.s·;:du  pays 
(:moyà~~~- riati~~~·l.a  .=  72,2  %) 
~;  p~~~~lier,  .la  .. œoy.enna· des  trava:illeurs · ëmployés  daht:f les unités 
1~9,a~as,  -d~.-.~,~~ndustrie:manuf'e.cturiêre' est dè: 2~8';  .·  oaitrè~Wté'':moyenne na-
tion~~~.~-de·: 7  ,_4,. ·le minimum  (2, 1)-sEf· ài  tuant  à. 'NÙoro·;  -~qui":~pp~att  comme 
1~  :~~?~~.c~·:Ja.:plus dépourvue ·au:t-· le plan indüstr·±el. 
L 1 au~entàt'icm· du  nè>mbre  ·d~s· :  t;av~i:i.ie~rs des services, entre  1951  at 
.1~-?.;~:·•  :~~ c:=te. 38.,5·_%, ,-pourcentage ·qui n·'eet 'dépase~~·:·d.anê.·toùt·os les ré-
~_iq!'f~~·  .~l'-~tÇJJ.-ie ,··; qlia·:·p~ ·le :  La:tîU1n  :·( +  -~.;, 5 %) ·/ ie:· Tréntfn .. .:! :tR~t-Adigo 
(  + ,·_4-1  '~?:-.fç).  ·.  :.~~  ~a,  ~omb~d.ie  (  +· 38,-6  -%) • - 151  -
Les  activité~ commerciales  enregistrent un0  augmentation  de  55,6 %do 
leurs travailleurs,  en  même  temps  qu'une  augmentation  de  49,5-%  du  nomb~e 
'  . 
des  ent;reprises_  loca~os  •.  Cos  augmentations dépassent  1 'une et 1 'a.~tro. les 
moyennes  nation~los correspondantes  (+·  52,2% et+ 45,1  %).  Quant  à  la  .  . 
locali,sa.tion daJ?-S  la région,  les développements  les plus  importap.ts  so 
situen~ à  Cagliari  (+  58,5% pour les travailleurs ct +  54,~ %pour les 
unités  locales)~ suivie de  Nuoro  (+  56,2% pour les  t~availleurs ot  +  46,5 
%pour les unites locales)  ot  enfin de  Sassari  (+  49,8 %pour los ·travail-
leurs 'et  ·+ "42;3  %  pour les uni tés locales). 
L'accroissement notable de  l'emploi dans  le secteur tertiaire ost égale-
ment  symptomatique  des possibilités de  développement  touristique qui 
s'affirment dans l'île. 
L'agriculture 
Selon ·le recensement  de  la population,  les travailleurs· du  secteur pri-
maire  sont passés  entre  1951  et  1961  de  221.341  à  165.247  (dont  9.664  fem-
mes).  Si,  en revanche nous  considérons les résultats  de  l'enquête sur la 
main-d'oeuvre  de.  novembre  1961, -le total est seulement  légèrement  supé-
rieu71  171.00~ unités  environ,  se répartissant  comme  suit  :  83.000  environ 
dans -~a province  de  Cagliari,  avec  35,3 %de  travailleurs employés dans 
1 'agriculture_  su_r  le total  des  travailleurs  ayant  un  emploi  ··:  51.000 dans 
la province de  Sassari et 37.000 dans  la province  de  Nuoro.  Dans  ces  deux 
dernières provinces le pourcentage des  travailleurs  employés  dans l'agri-
culture est de  41,1  %et dépasse  donc  la moyenne  régionale. 
Le  chamage  dans  l'agriculture ·atteignait en  1961  le pourcentage  de  2,24 % 
contre  1,30% en  moyenne  pour i•Italie. Le  chômage  partiel était, en outre, 
en  1960,  le plus  élevé du  pays  (56,8  %)  et frappait  los hommes  pour  56  % 
et davantage  encore les. femmes  et les  jeunes  travailleurs  ( 62, 6(i),  algré la très 
faible participation des  femmes  au  travail agricole.  M~me. si l'évolution 
de la ·composition de·  la population active  a  déjà provoqué  un  allégement 
notable de  la pression démographique,  l'agriculture présente donc  en Sar-
daigne  tous  les  aspects  do  la..·patP,ologio  de  1 'emploi. 
La  répartition par classe  d'âge  des  trav~illeurs agricoles masculins, 
entré"''i95l. et 1961,  tout  en  faisant  apparaitre  une  dir.rlnuti?n  de  1 'enploi 
des  jeunes  de  ooins  de  14 ans.et  des vieux  de  plus  de  65  ans,  ..  continue 
à  inùiquer le plus haut  pourcentage· du  pays pour les travailleurs  de  14 
à  21  an~: 13,4 %,  contre  une  moyenne  nationale  de  9,3% (voir tab. 11). - 152-
La  corldition sociale dos  travailleurs agricoles  a  ~ub~, de  1951  à  1961, 
une  évoiution qui  a  eu pour  èonséquenoe une  augment~tion du nombre  des 
travailleurs indépendants  (chefs d'exploitation,  qui  sont  passés  de 
33;8 %.à  36,5 %et une  dimin~tion du pourcentage des  aides  familiaux 
-- •  r 
(de  18,9 %A.17-,4  %)  et de  celui des salariés  (de  47,3 %à  46,1  %).  Or1  .  - ' 
rel·~ve  quo  1~ pource.ntaga des  aides familiaux reste un des·  plus bas  .  .  . . .  . 
d'  ~t~t~e .:  il.  ;n ~es~ supérieur qu'à celui de  ia Sicile- (17',4  %) ,  tandis 
qua  la moyenne  nationale est de  33,2 %• 
·' 
Cr  est-·la st·ruo·ture  économique  agricole de  1 'tle, encore largement basée 
'  .  ~  ;  ~ 
sur les pâturages  et .l'élevage du.bétail,  q~i  expliq~e  ~a pourcentage 
élevé des  sal~iés, tandis  que  1 1 augmentati~n. du  pourcent~ge deè·chefs 
d~exploitation _ost  également  liée aux interventions  spéo~fiquée de  la 
;réforme-agra.ire  qui s'est étendue  à  tout le terri  toir~ dé  ia: région. 
•  1.,  \. 
En  ce  qui. ·concerne  la. densité de  1 'emploi masculin_,  on  d.~11ombre  122  tra-
vailleurs mas oulins par  100  exploitations  .•.  Ce. chiffre .e~  t  _très  élevé si 
.  ..  .  '.  ,:  .. 
l'on tient  compte  du fait que  la moyenne  nationale est de  97  à  peine. 
D'autre part, los dimensions  des  exploitations dans l'!la  .. semblènt beau-
coup· plùs  étendues qua dans  les autres régiQns d'Italie,_ lorsqu  1on  con-
sidère qu'il y  a  25 %  d'entreprises de  moins  d'un  hect~a,_ contre une 
ritoyénn-e  .de  -~3 %·pour le pays~ 
Dans·  la r~gion,- c'est à  Sassari quo ·noue  trouvons  ~a plus  f~rte dcnsi  té 
d'empidi·agricoie masculin·  (147  travailleurs masculins  p~ 100 eXDloita-
tion~);  tand.î~ :que· c•èst à  Nuoro  que  las exploitations sont les Pl\ls 
étendue~, · 20  è:xploi tati  ons  seulement  sur  100 ayant  m.oins.  d'un hectare  • 
La  ~éparti  tion de  1 'emploi  agricole par zone  ;d.e  oul  ture· place· le;_:groupe 
•  '  •  ...  •  J 
le  pl~s nomb~eux,  ..  87  .90~· uni  tés·,  danà  .. les  zcines  d-e·  montagne ·qu.i,-;::en  m6me 
temps,  ont 'anreg;,.stré,.,  au  c.ours  dé la décennie,  le -taux d'exode :le: plus 
él·e-,;.é  (~  2~9 %);  -~Viennent. ensuite ·la  'plain.~ d 1 irri~tiot)._récente qui  oc-
cupé  32 .'176. travailleurs et  OÙ  le·  tau~- de  1 1 exode  ~8  ~. de  ~ 17  %1.  J?UiS 
les  zones "de  .• culture -·extensive: (21.  700- tra.y~illeurs.  ~.t ._- 2~ %  d 'e~ode) 
la colline dEi'culturë ridxte  (2,0  .• 940  trava.illeure. et.-_, _2Q%  d'expda)  et 
Gnfin  .. lèS  .:  ZOnCÙl  ·d.e"cul·ture. intensive ·(2  ..•. 531: tJ,:aVaille]Jr_e  et_':"'  ;24  %  d 'exo-
de).  Ces  taux d'exode,  qui·no paraissent pas  particulièrement élevés, 
doivent être imputés  à  une  situation de départ,  en  1951,  relativement 
meilleure dans  cette région  que  dans  les autres régions méridionales. - 153-
Le  taux des  travailleurs employés  dans  l'agriculture sarde,  égal  à  100 
en  1931,  est passë  à  107  en  1951,  mais n'atteignait  que  80 à  poine  en 
1961. 
Les  zones d'irrigation récente les plus  favorisées  sont situéss princi-
palement  dan~ ·la provinc~ de  Cagliari  (Oris  tano, .Ar"borea) • 
Le  reven'll:  ~f9dui  t  par travailleur· employé  dans  l'agriculture es.t  da 
105,4 en  .1~61  pour une  moyenne  italienne égale  à  100. Il est supérieur 
à  celui de  toutes les autres régions méridionales et,  en  dehors  du  sud, 
à  celui de  l'Ombrie, -~e la Toscane,  des Marches  et du  Frioul-Vénétie  ju-
lienne·.  Ce  chiffre doit toutefois être interprété  compte  tenu de  'la fai-
ble participà.tion des  femmes  au travail agricole et donc  à  la 'division 
du  raven:u.  'l,,~- rapport entre revenus  agricoles et revenus non  aÇicoles 
obtenu  ~n -196·1  ~- également  été nettement plus  favorable  que· la moyenne 
du  pays·.  Après  celui do  la Basilicate,  c'est le meilleur qui ait été 
obtenu dans  tout le centre,· la sud et les !les. 
Conclusions 
Deux  facteurs  dominent  dans  l'évolution de la population présente et de 
la·population active en  Sardaigne. 
D'une part, le fort accroissement naturel qui,  étant supérieur à-1 1exodo, 
contribue  à  augmenter la population non  seulement. dans  des  centres.ur-
bains,·mais aussi ·dans  les  centres périphériques. Il maintient-en' outre 
la population  active  au  même  niveau,  alors qu'une  tendance  à  la diminu-
tion se manifeste sur le plan national; il soutient la densité de  l'em-
ploi mas culin dans  1 '·agriculture,  bien que  dans  1 'île le passage  aux 
activités non agricoles ait été si rapide et si massif que  toutes los 
zones  de  culture  ont  enregistré des  taux d 1exoao  élevés. 
Le  second 'facteur est· constitué par le  compo~tement d?  la. population ac-
ti·ve  féminine-.· Le  pourcentage des  femmes  ayant un  emploi est particuliè-
rement  bàs· dans  l'agriculture, et il. faut rechercher  l'expl~cation do  ce 
phénomène  notamment  dans le fait que  les pâturages  son,t  t,radi  tionnelle-
ment  très répandus  (ils couvrent  70%  environ du  territoire de l'île) 
et·se prôten~·mal au travail des  femmes. - 154-
Les  conséquences  de  la faible  partioipa~ion des  femmes  aux activités 
agricoles se manifestent dans  quelques appréciations erronées  que  cer-
tains chiffres pourraient suggérer lorsqu'on les  compare  à  caux d'autres 
régions italiennes  1  c'est ainsi que  le pourcontage relativement bas dos 
travailleurs agricoles ne doit pae nous  faire oublier que  la structure 
da  l'économie ot da  l'emploi, dans l'tle, ost encore essentiellement 
agricole;  le revenu relativement élevé par travailleur employé  dans  le 
secteur primaire ne doit pas nous  faire ignorer la faible productivité 
de  l'activité agricole, destinée en majeure partie à  l'autoconsommation. 
La  crise du  secteur minier a  affaibli la structure industrielle de l'tle 
qui reste surtout  composée  da  petites unités dotées  de  faibles  capacités 
d'expansion et d'absorption de  main-d 1oeuvre. 
M~me le développement  de  l'emploi dans  le secteur tertiaire, qui  absorbe 
la plus  grande partie des  femmes  ayant un  emploi,  ne  peut 3tre purement 
et simplement  considéré  comme  un  indice du  développement  des  services 
dans l'tle, qui,  par suite de sa structure essentiellement montagneuse, 
ne possède un  équipement très inadapté. 
Dans  l'tla, il est assez éVident  que  les conditions les plus favorables 
sont  concentrées  à  Cagliari, suivie de  Sassari,  tandis que  Nuoro  semble 
présenter les caractéristiques d'une situation qui·pose de nombreux  pro-
blèmes sur le plan social et économique. ANNEXE  I 
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NarES  RELATIVES  AUX  TABLEAUX  1  - 12 
Principales sources statistigues 
- ISTAT  :  9ème  et lOème  recensements  généraux de la population 
bre 1951  et 15  octobre  1961. 
4  novem-
- ISTAT  :  3ème  et 4ème  recensements  généraux de  l'industrie et du  commer-
ce  :  5  novembre  1951  et 16  octobre  1961. 
- ISTAT  :  ler recensement général de  l'agriculture  15 avril 1961. 
- ISTAT  ·:  Enquêtes annuelles sur la main-d'oeuvre de  1954  (8  mai), 
1955  (8 mai),  1956  (21  avril),  1957  (8 mai,  1958  (20 octobre). 
- ISTAT  :  Enquêtes  trimestrielles sur la main-d'oeuvre,  à  partir de  1959 
(on s'est référé spécialement  à  l'enquête de  novembre  1961). 
(Dans  les notes suivantes,  on désignera par 1 le "recensement 
de la population"~ par _g  le "recensement de  l'industrie et du 
commerce",  par J le recensement  de  l'agriculture et par _1  et 2 
les  "enquêtes  ISTAT")• 
- Guglielmo  Tagliacarne  : 
"Calcolo del reddito prodotto dal settore privato e  dalla pubbli-
ca amministrazione nelle provincie  e  regioni d'Italia nel  1961 
e  confronte  con gli anni  1951  et 1961"  (Calcul du  revenu produit 
par le secteur privé et l'administration publique dans les pro-
vinces et les régions d'Italie en 1961  et comparaison des  années 
1951  et 1961); 
Moneta  e  Credito,  septembre 1962,  n°  19 
Dans  les notes,  cètte étude sera désignée  par "Etude Tagliacarne"). 
N.B.  Dans  tous les tableaux,  le Val  d'Aoste est compris  sous la rubrique  "Piémont". Tableau 1 
Tableau 2 
- 3-
- Mouvement  de  la population présente dans  les régions  italiennes 
entre les recensements  de  1951  et de  1961 
Le  tableau 1  montre  que  l'accroissement ou la diminution de la 
population présente dru1s  les diverses régions administratives est 
due  à  la différence de  résultat du mouvement  naturel  ou du mouve-
ment  social.  Ce  tableau est basé  sur des  données d'élaborations 
de  la SVIMEZ  "Informazioni  SVIMEZ",  an XV,  1962,  n°s  13-14, 
17-18,  21-22. 
- Population résidante,  population active et main-d'oeuvre,  chSmage 
total et partiel dans  l'agriculture,  par région. 
Le  tableau 2  donne  pour le différentes régions  : 
col.  (1)  et (2)  -l'accroissement ou la diminution de la popu-
lation active masculine  par rapport  à  l'accroissement  ou à  la di-
minution de  la population résidante  (calcul sur la base des 
données  du  recensement  de  la population). 
Les  données  du recensement relatives à  la population active fémi-
nine ont été considérées  comme  peu süres.  En  ce qui  concerne la 
population active féminine  dans l'agriculture, voir la note sta-
tistique spéciale hors texte. 
col.  (3)  et  (4)  - l'incidence de la population active masculine 
sur le total de la population masculine et son évolution de  1951 
à  1961  (calcul sur la base des  données  du recensement  de la 
population).  Ce  "degré de  possibilité d 1 emploi~' permet  de  déter-
miner les régions qui  pour des raisons purement  démographiques 
comme  la structure d'âge et le mouvement  migratoire,  ont le plus 
haut  degré  de capacité productive et inversement. 
col.  (5)  - (7)  - la diminution de la population active masculine 
dans  l'agriculture entre les deux recensements  (voir ce qui a  été 
dit pour la col.  2)  et son  importance par rapport au total de  la 
population active masculine  (calcul sur la base de  données 
du recensement  de la population); - 4-
col.  (8)  et (9)  -l'importance de  la main-d'oeuvre  féminine  dans 
l'agriculture lors  des  deux recensements  (calcul  sur la base  de 
données  du  recensement  de  la population et de  la statistique 
ISTAT  du  10 novembre  1961).  Voir aussi  ce qui  est dit dans la note 
statistique hors texte; 
col.  (10)  - (13)  - Le  chômage  agricole total  (10)  et partiel 
(11-13)  à  une  date voisine  du dernier recensement.  Le  chômage  to-
tal a  été calculé sur la base de  la moyenne  des  4 enquêtes  ISTAT 
1961  par région statistique;  les chiffres relatifs au chômage  par-
tiel, qui  comprend le  "chômage  partiel caché"  et le chômage  natio-
nal,  sont  ceux de  l'étude de la SVIMEZ  :  "Le  eccedenze di manodo-
pera nell'agricoltura italiana"  (Les  excédents de main-d'oeuvre 
dans  l'agriculture italienne),  Rome,  1962.  Les  chiffres indiqués 
pour les diverses catégories  "hommes",  "femmes"  et  jeunes travail-
leurs" et "total" indiquent le pourcentage  des  journées de travail 
inutilisées sur le total des  journées de  travail disponibles. 
Tableau 3.1  à  3· 5-Population active par secteur d'ac  ti  vi  té lors des  recensements  de 
1951  à  1961 
Tableau 4 
Donne  pour  chaque région l'importance de la population active lors 
des  deux recensements,  pour les trois grands secteurs de  production 
et par sexe.  Une  autre subdivision des divers secteurs  économiques 
n'est pas  encore possible par suite de la publication incomplète des 
données  du dernier recensement de la population. 
Pour chaque division statistique, une  première partie donne  les 
chiffres absolus  pour les diverses régions administratives et 
pour le total de la circonscription,  tandis qu'une  seconde  partie 
donne  les pourcentages  correspondants. 
Soldes  du mouvement  migratoire entre les régions  (1955  - 1960). 
d'après Aldo  Predetti  :  "Le  componenti  economiche,  sociali e  de-
mografiche della mobilità interna della popolazione italiana" 
(Les  composantes  économiques,  sociales et démographiques  de la 
mobilité de la population italierme à  l'intérieur du  pays,  Ed.  Vi-
ta e  Pensiero,  Milan,  1965.  Ce  tableau a  été dressé sur la base 
des  échanges  interrégionaux de  population qui  ont  eu lieu en Ita-
lie entre 1955  et 1960.  Eu  égard au développement  économique  plus Tabl.  5 -
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intense et plus rapide qui s'est manifesté  pendant  ces  cinq années, 
les soldes migratoires  indiqués  peuvent  cependant être considérés 
comme  une  indication très précise des  tendances  des  migrations  in-
térieures italiennes pour  toute la période 1951-1961. 
Travailleurs  employés  dans  les secteurs de  l'agriculture,  de  1 1in-
dustrie et des  services.  Revenu  produit  par travailleur. 
Données  régionales 
col.  (1)  - on  a  calculé le nombre  des travailleurs ayant  un  emploi 
(hommes  +femmes),  relevé  par  l'ISTAT au 10 novembre  1961,  sur 
1.000 habitants présents lors du  recensement  de  la population du 
15 octobre 1961.  Une  comparaison plus  sOre  est ainsi possible en-
tre les diverses régions  en  ce qui  concerne  l'importance de  l'em-
ploi agricole total  (voir aussi  ce  qui  est dit pour les tableaux 
I  et II - Note  méthodologique). 
col.  (2)  - (7)  - elles permettent pour les travailleurs employés 
dans  l'industrie et dans  les services,  recensés  lors du  recense-
ment  de  l'industrie et du  commerce,  une  comparaison analogue  à 
celle de  la col.  (1).  Comme  il ressort des  tabl.  8 et 9,  l'activité 
économique  tirée du  recensement  de la population ne  fournit  pas, 
en effet, d'indications dignes  de  foi  sur le niveau de  l'emploi 
sur place des  personnes  recensées.  (Voir la note relative aux tabl. 
8  et 9).  Les  données  élaborées  pour ce tableau permettent ainsi de 
mieux  évaluer le développement réel des  deux secteurs non agricoles 
en question; 
col.  (8)  - elle donne  le nombre  des  travailleurs employés  dans des 
activités connexes  à  l'agriculture, relevé  seulement à  l'occasion 
du  recensement  de  l'industrie et du  commerce  de  1961.  Cette catégo-
rie  compren~ donc,  grosso modo,  les travailleurs employés  dans  des 
activités de ravitaillement de  l'agriculture (approvisionnement, 
production et distribution de  moyens  techniques),  et pour les pro-
duits en  provenance  du secteur agricole,  les travailleurs employés 
dans  les activités de  transformation exercées  comme  activités so-
ciales ou annexes  à  des  exploitations agricoles et ayant surtout 
pour objet de  transformer les propres  produits de  l'exploitation 
même. Tableau 6.1  à  6.5 
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col.  (9)  - (12)  - elles indiquent le revenu produit par travail-
leur employé  dans  l'agriculture (calcul  sur la base de  données 
de Tagliacarne)x  et le revenu produit par travailleur employé 
dans  les secteurs de  l'industrie,  du  commerce,  des  transports, des 
assurances et du crédit,  des  services et des  professions libérales, 
aux prix de 1954,  d'après l'étude de Tagliacarne.  Dans  la col.  (11) 
le revenu agricole a  été exprimé  en 9;  du revenu  "non agricole"• 
Dans  la col.  (12),  on a  donné  en outre le revenu moyen  produit par 
travailleur employé  dans  l'agricolture par rapport au revenu national 
supposé  égal  à  100.  Cela permet une  comparaison rapide entre les di-
verses régions  et donne  la mesure  de la productivité de leur agri-
culture. 
Données  par province concernant la population présente,  le revenu 
pro  capite et la structure agricole - 1951-1961. 
Comme  le tableau 7t  le tableau 6  a  été dressé  pour permettre un  exa-
men  plus détaillé de  l'évolution démographique  et socio-économique 
survenue  à  l'intérieur des diverses régions.  Sauf les indications 
des col.  (4)  et {6),  les informations sont le fruit des  calculs 
des auteurs. 
col.  (1)  - (3)  - (en pourcentage par rapport  à  1951)  le mouvement 
de la population présente entre les deux recensements dans  les di-
verses  provinces,  dans les chefs-lieux et dans  les communes  autres 
que  les chefs-lieux; 
col.  (4)  - elle permet une  comparaison entre les proviaeea t• reve-
nu net produit par habitant,  exprimé  en  indices calculés sur la ba-
se de  la moyenne  italienne égale  à  100  (données  de  l'étude Taglia-
carne). 
col.  (5)  - elle montre le pourcentage de diminution de la population 
active masculine  dans  l'agriculture par rapport  à  1951  (voir note 
relative au tabl.  2); 
col.  (6)  et (7)- elles présentent,  en chiffres absolus et en  pour-
centage du  total des  travailleurs ayant un  emploi,  le nombre  des 
travailleurs  (hommes+ femmes)  employés  dans  l'agriculture selon 
l'enquête  ISTAT  de  novembre  1961; 
x  Les  données  relatives au revenu produit par le secteur agricole,  aux prix de  1961,  par ré-
gion,  ont été corrigées aux prix de  1954  et divisés par le nombre  de  travailleurs ayant un 
emploi  selon les enquêtes  ISTAT  1961  (moyenne  des  4 statistiques). Tableau 7.1  à  7•5 
Tableau 8 
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col.  (8)  et (9)  - elles présentent deux données  relevant plus di-
rectement  de  la structure de  l'agriculture:  le nombre  des actifs 
masculins  dans  l'agriculture par  lOO  exploitations  (8)  et le nom-
bre des  exploitations d'une superficie égale ou inférieure à  l  ha 
sur lOO  exploitations (9).  Pour d'autres données et informations 
détaillées sur l'évolution des  structures des  exploitations agri-
coles italiennes, voir le rapport sur "Les  tendances  d'évolution 
des  structures des  exploitations agricoles - Causes  et motifs d'a-
bandon  et de restructuration" - CEE  série "Informations  internes 
sur l'agriculture" n ° 20. 
Industrie manufacturière et commerce:  données  provinciales -
1951  - 1961. 
Ces  deux branches  de la production ont été choisies  comme  indice 
du développement  survenu dans les différentes secteurs de l'indus-
trie et des  services  (à l'exclusion des  professions libérales et 
de  l'administration publique).  Sur la base des  données  du recense-
ment  industriel et commercial,  on  a  indiqué  par province: 
col.  (1),  (2),  (7),  (8)  - le nombre  d'unités locales  en 1961  et 
l'accroissement ou la diminution de  ce  nom1bre  pendant la période 
1951-1961; 
col.  (3)  - (6);  (9)  - (11)  - le nombre  des  travailleurs employés 
en 1951  et l'accroissement ou la diminution de  ce nombre,  en va-
leurs absolues  ont été données  en  centaine$;  les pourcentages 
ont été calculés par les auteurs. 
Population active industrielle,  travailleuys  employés  dans  les in-
dustries et les services,  par région,  1951-1961. 
col.  (1)  - (8)  - comme  on le sait, le nombre  total des  personnes 
recensées  comme  "actives" dans  un secteur économique  déterminé, 
par le recensement  de  la population, n'équivaut pas nécessairement 
au nombre  de  personnes  ayant  effectivement  ~ln  emploi  stable,  sur 
place,  dans  le secteur intéressé:  ce nombre  ne  donne  donc  pas  le 
niveau d'emploi régional  du secteur. 
Le  tableau montre  que  le processus d'industrialisation qui s'est 
manifesté  entre 1951  et 1961  a  influé sur l'écart entre  population 
active industrielle  (recensement  de la population)  et le nombre  des 
personnes  ayant un  emploi  stable dans  ce  secteur.  Pour cette secon-
de  donnée,  on  a  pris le nombre  des  travailleurs  employés  dans  das Tableau 9 
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industries régionales relevé par le recensement  de  l'indust~ie et 
du  commerce.  Cet  écart a  été  exprimé  en  pourcentage  de  la popula-
tion active,  respectivement  en  1951  et en  1961,  dans les col.  4  et 
8  (le tableau 9  contient une  tentative d'analyse de  la composition 
de  cet écart,  sur la base  forcément  d'un autre matériel statistique). 
Il n'a pas  été possible d'en faire autant  pour la population active 
du secteur tertiaire et les travailleurs qui y  sont  employés,  le 
nombre  des  membres  des  professions libérales et de  l'administration 
publique  à  la date des deux recensements  étant  inconnu. 
col.  (9)  et  (10)  - elles donnent  l'accroissement et la diminution 
du nombre  des  travailleurs employés  dans l'industrie et dans  les 
services,  en  pourcentage des  travailleurs employés  en 1951  (cal-
cul  effectué sur la base des  données  du recensement  de  l'indus-
trie et du commerce); 
col.  (11)  - elle indique le pourcentage des  travailleurs de l'in-
dustrie employés  dans  des entreprises comptant  plus  de 10 travail-
leurs,  ce qui donne  un  indice de  l'importance des  industries  ~ l'in-
térieur des diverses régions  (calcul des auteurs). 
Main-d'oeuvre  dans l'industrie,  par région statistique et par type 
d'emploi. 
Ce  tableau est plus spécialement  consacré au  "niveau de  l'emploi" 
uniquement  pour l'année 1961,  sur la base de  données  fournies  par 
l'enquête  ISTAT  de novembre  1961.  Toutefois,  il porte forcément 
sur des  régions statistiques qui  ne  coïncident qu'en partie avec 
les régions administratives.  La  main-d'oeuvre  employée  dans  l'indus-
trie (col.  3)  est considérée  comme  ayant une activité stable.  Le 
reste de  la main-d'oeuvre,  présente en Italie (col.  2),  se  compose 
de  deux catégories:  les chômeurs  (col.  6)  et les travailleurs em-
ployés dans  des  "activités industrielles précaires".  Cette dernière 
catégorie comprend  tous  les travailleurs employés  dans  les entre-
prises mineures  - en particulier dans  le bâtiment - dont l'activité 
est saisonnière et intermittente.  (l) 
(l) Luigi Bruni  '~oluzione e  prospettive di  sviluppo della popolazione  e  della 
occ~pazione in Toscana"  (Evolution et perspectives de  développement  de  la po-
pulation et de  l'emploi et Toscane),  Chambre  de  commerce  de Florence,  1964). Tableau 10.1  à 
Tableau ll 
(a)  et  (b) 
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Il reste les travailleurs ayant  temporairement un  emploi  à  l'étran-
ger  (col.  5)  en  nombre  très élevé  en Italie,  surtout dans  la Véné-
tie et dans  les régions  méridionales  et insulaires. 
Les  colonnes  (7)  à  (12)  donnent  les  pourcentages  des diverses caté-
gories d'emploi,  sur la base  du total  de  la ~ain-d'oeuvre égal  à 
lOO. 
Pour les raisons  mentionnées  dans  la note n°  8,  il a  été  im-
possible d
1effectuer une  analyse similaire pour les travailleurs 
du  secteur tertiaire. 
Travailleurs  employés  dans  1
1 ag~iculture lors des  recensements  ~e 
1931,  1951  et 1961,  par zone  de  culture 
Ce  tableau présente des  données  provenant  d 1une  étude,  effectuée 
par :M.  Rossi-Doria et intitulée "Analisi  zonale dell 1agricoltura 
italiana mediante disaggregazione déi dati regionali11  (Etude  par 
zone  de  l'agriculture italienne sur la base d'une désagrégation des 
données  par région),  Centra di specializzazione e  ricerche economi-
co-agrarie per il Mezzogiorno,  Portici 1965.  Il permet  d'examiner 
l'exode agricole  sous l'angle du milieu physique et cultural.  Les 
valeurs absolues  indiquent le total  de  la population active agri-
cole,  hommes  et femmes,  à  la date des  recensements.  Ces  valeurs 
montrent ainsi la difficulté d'interprétation à  laquelle il est 
fait allusion dans  la note statistique hors  texte.  Avec  les précau-
tions nécessaires,  ont  peut utiliser les pourcentages  (1931  = lOO)  et 
le pourcentage d'accroissement  ou de  diminution de  1951  à  1961 
(1951  = lOO)  surtout  comme  indice  permettant certaines comparaisons 
entre les  zones  ou entre les zones  ou entre les régions. 
Population active masculine  dans  l'agriculture par classe d'âge 
(1951  et 1961) 
Ce  tableau présente une  comparaison  de  la structure d'âge de  la po-
pulation active masculine  dans l'agriculture italienne à  la date des 
deux recensements. 
Pour les motifs  énoncés  dans  la note statistique hors texte,  on  a 
estimé qu'il est actuellement plus  conforme  à  la réalité économique 
de  l'agriculture de  ne  prendre  en considération que  les données 
relatives  à  la population masculine. Tableau 12 
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Malheureusement,  l'insuffisance de  la différenciation par classe 
d'âge  dans  le recensement  de  1951  rend assez difficile une vérita-
ble  comparaison. 
Répartition de  la population active agricole ayant  ou ayant  eu un  emEl?i 
selon la situation sociale en 1951  et  en  1961 
Une  comparaison directe des  données  des  recensements  de  la popula-
tion de  1951  et de  1961  en  ce qui  concerne la composition de  la po-
pulation active agricole selon la situation sociale,  avec distinc-
tion entre hommes  et femmes  par région administrative, n'est pas 
possible actuellement,  la publication des  données  du  recensement 
de  la population de  1961  étant encore  incomplète.  La  comparaison 
entre le recensement  de  la population de  1951  et des  chiffres moyens 
des  enquêtes trimestrielles sur la main-d'oeuvre  pour 1961,  dans  la 
mesure  où elle est significative, outre qu'elle ne  permet  pas  une 
distinction entre hommes  et femmes,  comporte  aussi une dubdivision 
différente de  la base régionale de  comparaison. A N N E X E  II 
NOTE  METHODOLOGIQUE - 2-
1.  Dans  le texte du rapport  on  a.  chérché  à  analyser pour  les différentes  zo-
nes  géographiques  de  l'I-talie l'évolution de  l'emploi,  agricole et non-
agricole,  au cours de  la période  comprise  entre les deux derniers recen-
sements  de  la .PC?PUla.tion  (5  novembre  1951  et 15  octobre  1961). 
En  ce qui  concerne la délimitation des  zones  en question,  le choix s'est 
finalement porté,  pour  une  série de  raisons statistiques et autres,  sur 
les régions actuelles,  même  si celles-ci se  révèlent être,  du point de 
vue  administratif,  un  type  d'uni  té statistique ne  présenant  p21.s  beaucoup 
d'homogénéité. 
En  dehors  des  régions dites  "autonomes"  (Val  d'Aoste  (1),  Trentin Haut-Adi-
ge,  Frioul-Vénétie  julienne, Sicile,  Sardaigne),  les autres régions n'ont 
pas  encore  en effet de  statut administratif clairement défini. 
Cependant,  si l'on prend en considération,  entre autres,  les tendances  qui 
se  manif-estent  actuellement dans la poli  tique  économique  et administrative 
générale  du pays,  en  ce  qui  concerne  les fonctions  à  assigner aux régions 
dans  1~ cadre  de  la future réalisation du plan quinquennal  de  programmation 
économique,  on  peut  à  bon droit estimer qu'elles deviendront  à  l'avenir 
des  unités politico-administratives sensirlement plus significatives et 
"réelles" qu'actuellement. 
Les  inconvénients concrets liés au choix des  régions  comme  unités  pour 
1 1 analyse  de  la réalité eocio-économique  ~t géogra.phique  italienne résul-
tent du fait que  chaque  région présente des situations extrêmement varia-
bles. 
Le  fait qui milite toutefois en faveur  de cette décision est que  le choix 
de  toute  autre délimitation ou unité territoriale aurait rendu impossibles 
la réunion et l'analyse  du peu de  matériel statistique significatif néces-
saire pour mener  à  bien la tâ.che  qui  incombait  aux  auteurs.  A ce  propos,  on 
peut  constater que  la délimitation terri  toria.le la plus conforme  à  la réa-
li  té qui  - au moins  du strict point  de  vue  de  la.  géographie  agricole et de 
la technique  des  cultures - a.i t  été  à  ce  jour mise  a.u  point par  l 1  ISTAT 
pour l'Italie en  ce  qui  concerne  les régions dites "agricoles" doit être 
considérée  comme  encore  trop  peu fonctionnelle  pour  un  rapport  comme  celui-
ci,  étant donné  la pauvreté  des  donnés  recueillies et/ou publiées à  cet 
égard. 
( l) Etant donné  l'importance  limitée  de.s  données  concernant  cette région, 
les Val  d'Aoste  a  toujours été,  da.ns  notre  rapport,  traité en même 
temps  que  le Piémont. -3-
Les  zones  de  culture qui  fi~ent dans  les tableaux 10.1 - 10.5 ont  été 
précisement  obtenues  sur la b~se de  la délimitation de  l'Italie en ré-
gion•  agricoles. 
Si l'on poursuit  l'examen du matériel statistique utilisé pour l'éta-
blissement du présent rapport, il faut noter tout d'abord,  d'une façon 
générale,  que  le manque  d'homogénéité et souvent de  qualité dudit maté-
riel n'a pas permis  une  analyse  régionale  purement quantitative de 
l'évolution subie par l'emploi  au cours de  la période considérée.  En 
conséquence,  le présent rapport  doit 8tre,  à  la rigueur,  considéré plu-
tôt comme  un  essai d'analyse de,s  tendances régionales de  1 'emploi  dans 
les secteurs agricole et non-&grieole,  en  l'absence de  données plus dé-
taillées et/ou à  une  époque  antérieure  à  la publication d'autres données 
sta.tistiquee. 
Ces  tendances  ont été exprimées  généralement  en pourcentages,  qui,  pour 
des raisons déjà exposées,  n'ont certes pas  la prétention de  réfléter 
les  e~angements quantitatifs exacts survenue  dans  la structure sociale 
et économique  de  l'Italie, mais  qui  de  toute  façon  indiquent d'une  façon 
suffieante,  dans  une  comparaison entre les régione,  lee secteurs où  cer-
tains phénomènes  se  sont  produit~ avec  une  intensité différente. 
2.  En  confirmation de  ce qui vient a•être dit, la suite.de cette note est 
consacrée  à  un bref examen  critique des données  fournies par les deux 
derniers recensements de  la population,  notamment  en ce  qui  concerne  ce 
qu'on appelle la population  acti~e. 
La "population active"  comprend  par définition dans  les receneements 
italiens précités lee "tra.vailleu:rs ayant  un  emploi" et les "travail-
leurs sans emploi"  dans  les divers eecteure  économiques.  Lee  travail-
leur!!  sans  emploi  groupent  à  leur tour les  "chômeurs"  et les "personnes 
n 1ayant encore  jamaie  eu d'emploi".  Si  l'on exclut cee  deux dernières 
catégories,  on  parle alors de  "population active  ayant  un  emploi". 
La  "population active",  si on  la prend  comme  catégorie globale,  repré-
eente  donc  plutôt le potentiel de  travail global  de  la nation.  Pour 
cette raison et pour d 1 a.utres,  exposées plus  en détail dans  la foot  note 
à  la page  4,  nous  avons  en revanche  préféré baser notre  analyse  sur lee 
données  rela.ti  vee  à  la catégorie  "Population active  ayant  un  emploi", 
notamment  parce  que  la ca.tégorie  "Personnes  n 1aya.nt  encore  jamais eu d'emploi" est dans  le secteur agricole insignifiante ou,  plus  exacte-
ment,  inexistante  (1). 
(1)  Ces  définitions appelant d'autres considérations.  Il faut  en effet 
considérer que  les critères choisis pour déterminer la population 
active et la population  no~ active n'ont  pas été du tout les mêmes 
lors des deux recensements.  Eh  particulier,  lors du recensement  de 
1961,  on a  compris  dans la population ective également les  jeunes 
gens  recensés de  14 ans  et plus n'ayant encore  jamais  eu d'emploi. 
A l'occasion de  ce recensement,  les deux populations, active et non 
active,  ont été définies sur la base des normes  suivantes  : 
- la population active est constituée par  : 
a)  les individus recensés de  10 ans et plus qui,  à  la date du re-
cencement,  exerçaient une  profession,  un art ou un métier,  pour 
leur compte  ou pour le compte d'autrui; 
b)  les individus recensés de  10 ans et plus qui,  à  la date du re-
censement,  se trouvaient en chômage,  c'est-à-dire ceux qui, 
ayant  perdu l'emploi qu'ils occupaient  précédemment,  étaient 
à  la recherche d'un nouvel  emploi; 
c) d'autres catégories d'individus recensés de  10 ans  et plus,  em-
pêchés  temporairement d'exercer une  profession,  un art ou un 
métier qu'ils exerçaient précédemment.  Font  partie de  ce der-
nier type les militaires (appelés,  engagés volontaires et rap-
pelés),  les individus  temporairement hospitalisés dans  un lieu 
de  cure  ou assistance,  les détenus  en ·attente de  jugement ou 
condamnés  à  une  peine  inférieure à  5 ans; 
Les  catégories d'individus recensés visées aux lettres a), b),  c) 
constituent la population active ayant  ou ayant  eu un  emploi. 
- la population non active est constituée par  : 
a)  les individus recensés n'ayant pas d'emploi  :  écoliers,  étudiants, 
femmes  s'occupant de  leur foyer,  propriétaires, rentiers,  mala-
des  ou hospitalisés dans des lieux de  cure  ou d'assistance pour 
une  période  indéterminée~ infirmes  permanents,  détenus  condamnés 
à  des  peines de 5 ans et plus,  personnes vivant de  la charité 
publique,  mendiants; 
b)  tous les enfants et les  jeunes  jusqu'à l'âge de  14 ans,  ne  pou-
vant 3tre classés dans les autres catégories. 
Dans  le recensement de  1951,  les individus recensés n'ayant encore 
jamais  eu d'emploi ont d'abord éyé  classés dans la populations non 
active. Ensuite,  pour permettre des  comparaisons  à  l'échelon inter-
national,  on  a  procédé  à  une nouvelle élaboration des  données  et on 
a  inclus. dans la population active de  1951  également les individus 
n'ayant encore jamais  eu à'emploi,  mais  l'âge requis pour faire par-
tie de cette catégorie d'individus recensés reste fixé  à  10 ans. 
Dans  ces conditions,  on  peut considérer que  les données  qui  permet-
tent de  faire les comparaisons les plus homogènes  sont les données 
relatives à  la population active ayant  ou ayant  eu un  emploi  car les 
critères selon lesquels ces données  ont  été relevées ont été  presque 
analogues  dans  les deux recensements  considérés. - 5-
Il résulte du  tableau ci-dessous,  qui groupe  les données  des  deux recen-
sements  que  l'agriculture aurait perdu en 10  ans  un bon tiers (-32 %) 
de  sa population active, soit un  total de  2.600.000  personnes,  puisqu'elle 
est passée de  8.261.000  à  5·657.000 actifs. L'industrie aurait augmenté 
son potentiel de  travail d'un quart  (+  25  %)  en absorbant  1.600.000 élé-
ments  nouveaux,  tandis  que l'autre million perdu  par l'agriculture serait 
passé  à  d'autres activités. 
Population active résidante ayant  ou ayant  eu un  emploi  dans  les 
différents secteurs d'activité aux recensements  de  1951  et 1961 
(en milliers d'unités) 
Secteurs  1951  1961  Variations 
Valeur  Pourcentage 
absolue 
Agriculture  8.261  5·657  -2.604  - 32 
Industrie  6.290  7.886  +1·599  +  25 
Autres 
activités  5-026  5·976  +  950  + 19 
Total  19·577  19·519  - 55  - 3 
Cependant,  il ressort de  certaines évaluation de la SVIMEZ  qui  ont tenu 
compte  de  tout le matériel statistique disponible  et de sa cohérence  (1) 
que les données  précédentes donnent  une  idée exacte de  l'importance de 
la population active tant pour 1951  (surévaluation,  en particulier de la 
population active dans  l'agriculture)  que  pour 1961  (sous-évaluation), 
ce qui  donne,  les deux erreurs  se  combinant,  un  exode  rural nettement 
supérieur à  celui qui s'est vraisemblablement produit durant la période 
en question. 
(1)  qui  comprend,  outre lœrecensements généraux de  la population,  ceux 
effectués sur les activités agricoles et non-agricoles,  les données 
fournies  par les bureaux de  placement,  le ministère du travail, les 
organismes  de  prévoyance et les relevés trimestriels de la main-
d'oeuvre effectués  par l'ISTAT.  Voir  en outre le rapport  SVIMEZ: 
•t•aumento dell'occupazione  in Italia dal  1950  al 1957•,  Rome  1959 
(L'accroissement de  l'emploi  en Italie de  1950  à  1957),  ainsi que, 
pour  les variations des  statistiques de la main-d'oeuvre  (travail-
leurs ayant  occasionnellement  rm  emploi  "Note  e  relazioni"  (Notes  et 
rapports)  ISTAT,  n~  20,  mai  1963  (De  Meo). - 6  -
La  surévaluation de  1951  porterait sur environ 1.500.000 individus et se-
rait due  au groupe  important des  "travailleurs occasionnels"  semi-occupés 
qui  à  cette  époque  grevaient l'économie  italienne et pesaient surtout sur 
l'agriculture.  Il s'agissait surtout de  "ménagères",  qui  se déclarèrent 
"actives", bien qu'ayant une activité agricole tout à  fait intermittente, 
de  petits exploitants et de  petits propriétaires agricoles qui  se décla-
rèrent actifs bien qu'ayant cédé,  en raison de  leur âge,  la direction de 
leur exploitation à  d'autres membres  de  leur famille,  de  jeunes gens  qui  se 
déclarèrent aides familiaux ou  salariés,  même  si l'aide apportée  au chef 
de  famille n'était en général qu'occasionnelle,  de  personnes désirant  com-
pléter le budget familial  par une activité annexe  même  intermittente et 
qui déclarèrent être à  la recherche d'une premier emploi.  En  résumé,  il 
s'agissait surtout d'une partie de la population "active" qui n'aurait dt'l 
apparaître ni  cotmne  population ayant  ou ayant  eu un  emploi ni  comme  popu-
lation à  la recherche d'un premier emploi. 
En  1961,  au contraire,  le besoin de  trouver du travail  ou un subside étant 
moins  grand,  plus d'un demi-million de  personnes qui auraient dû être en-
registrées  parmi  les personnes actives évitèrent en revanche,  peut-être 
par peur des  impôts liés à  une augmentation effective de  leurs revenus,  de 
se déclarer telles. 
Le  tableau qui  suit, réalisé en  comparant  les données  du recensement 
1961  avec celles des  enquêtes  ISTAT  sur la main-d'oeuvre  pour la même  an-
née et qui  montre  les différences  sensibles qui existent entre les deux 
sources d'information pour toutes les catégories considérées,  justifie à 
fortiori l'interprétation générale donnée  précédemment. 
Dans  les sondages il est en effet relativement plus difficile pour quel-
qu'un de fausser sa déclaration,  parce que  le formulaire n'est pas  rempli 
par la personne  interviewée.  L'hypotbèse  du départ de déclaration profes-
sionnelle ou  de  recherche  d 1ur1  premier emploi  se trouve  en outre renfor-
cée si l'on tient compte  du fait que  la main-d'oeuvre ne  comprend  pas 
dans les personnes ayant ou ayant  eu un  emploi et celles à  la recherche 
d'un premier emploi  les membres  des  communautés  et les militaires appe-
lés, qui figurent  par contre dans  la population active  (voir note  l  P•  4)• - 1 -
Population active et main-d'oeuvre  en  1961  (en milliers) 
' 
Population  I:Iain-d' oeuV!'e 
Acti-vité  active (re- Enquête  par  Moyenne  des  Différence 
censement  sondage  enquêtes  pa.r 
du  15.10.6m)  10.11.61  sandage de  (3)  (1)  1961  -
(1)  (2)  (3)  (4) 
Agriculture  5-657  5-861  5-822  - 165 
Industrie  7-886  8.137  8.112  - 226 
Services  5·976  6.159  6.317  - 341 
N'ayant  encore 
jamais  eu  577  299  276  +  301 
d'emploi 
Ta!'  AL  20.096  20.456  20.527  - 431 
3·  Si l'on veut encore approfondir certains aspects qualitatifs des  données 
statistiques disponibles,  il conviendra de noter que  l'étude SVIHEZ  men-
tionnée ci-dessus,  "L'augmentation de l'emploi en Italie de 1950  à  1957", 
donne  pour 1950  un total de 7·330.000 travailleurs présents dans l'agri-
culture, dont 460.000  seraient des  ch8meurs.  Si  à  partir de cette donnée 
nous  procédons à  l'examen de  l'importance de la main-d'oeuvre agricole 
pour la période qui suit sur la base des résultats des  enquêtes  ISTAT 
concernant la main-d'oeuvre  (tableau II )  de  mai  1954  à  avril 1954,  nous 
constatons que le nombre  des  travailleurs ayant un  emploi  dans l'agricultu-
re ne  commence  à  décroître d'une façon  évidente que  depuis 1960  : 
1950  6.870.000  (SVIMEZ) 
1954  6.843.000 
1957  6.260.000 
1960  6.225.000 
1961  5·907·000 
1964  4·978.000 
1965  4•788.000  (donnée ne  figurant  pas dans le tableau II) 
La diminution du nombre  des travailleurs ayant un emploi entre 1950  et 
1961  aurait donc  été d'environ 963.000 unités,  soit 14  %.  On  peut noter 
en outre que  l'exode d'un peu moins  d'un million de travailleurs agri-
coles ayant un  emploi s'est produit en l'espace d'un peu plus de  onze 
années,  (c'est-à-dire  jusqu'en 1961),  tandis que  dans les autres années 
qui  ont suivi cet exode  s'est considérablement intensifié jusqu'à inté-
resser plus d'un million de  travailleurs ~ant un  emploi. - 8-
Il faut  en outre tenir compte  du fait que  dans  ce calcul n'ont pas  été 
compris les "chômeurs",  catégorie difficile à  déterminer quand il s'agit 
du travail dans le secteur agricole.  Selon l'étude de la SVIMEZ  déjà 
mentionnée,  cette catégorie aurait en tout cas englobé 460.000  personnes 
en 1950  et n'aurait pas  sensiblement varié  jusqu'en 1957  (?).  En  revanche, 
les données  ISTAT  indiquent un total de  217.000  chffieurs  agricoles pré-
sents au 8  mai  1957  tandis que,  toujours d'après la même  source,  en 1961 
(moyenne  annuelle)  leur nombre  serait tombé  à  78.000.  En  ajoutant les 
chômeurs  aux travailleurs ayant un  emploi,  la main-d'oeuvre agricole au-
rait donc  diminué d'environ 1.300.000 unités, soit 17,8 %  entre 1950  et 
1961.  Cela nous  donne  en tout cas un chiffre nettement inférieur à  la di-
minution de  32  %  que  l'on obtiendrait en la calculant par rapport à  la po-
pulation active. 
4•  Les  enqu@tes  ISTAT  concernant la main-d'oeuvre se fondent  sur un échantil-
lon de  85.000 familles  (sur un total de 14  millions de  familles  italiennes) 
choisies avec soin dans 1.400 communes  (sur un total de 8.043  communes). 
Si ces  enquêtes  peuvent donc  constituer une  source utilisable de contrôle 
et de rectification des données  du  recensement relatives à  la population 
active au niveau national,  cela n'est plus possible pour les agrégats ré-
gionaux parce que,  étant donné l'exiguïté de  l'échantillon,  elles ne peu-
vent réfléter avec une  rigueur suffisante les détails de  l'emploi. 
Pour cette raison et malgré,  d'une part, les observations formulées  sur 
les données  du  recensement,  et d'autre part, le fait qu'elles soient dif-
ficilement  comparables avec un autre matériel statistique, utilisable 
seulement  pour des agrégats géographiques différents de  ceux adoptés dans 
le texte, il a  fallu pour la très grande majorité des  considérations de 
caractère régional développées  dans  le rapport,  avoir recours  aux données 
des recensements. 
5·  Dans  les tableaux I  et II de cette annexe  nous  avons  cependant repris les 
données  des  enquêtes de  l'ISTAT relatives aux travailleurs ayant un  emploi  dans 
l'agriculture pour les cinq grandes divisions statistiques considérées dans 
le rapport  (1). 
(1)  Les  délimitations géographiques utilisées par  l'ISTAT pour ce  type d'en 
quête s'écartent de la délimitation administrative actuelle. - 9 -
Ces  données  montrent notamment  que  l'emploi  féminin  a  manifesté une 
nette  tendance  à  augmenter dans l'agriculture italienne,  en général  et 
par grands agrégats  territoriaux,  particulièrement dans  le  sud et dans 
les îles.  Les  caractéristiques de  l'échantillon sur  le~1el ces  enquêtes 
ont été effectuées ne  permettent pas,  de contr8ler la véracité de  cette 
affirmation pour des  agrégats territoriaux de  moindre dimensions. 
Etant donné  le caractère très aléatoire de  l'interprétation des  données 
des deux recensements  en ce qui  concerne la population féminine  active 
dans  l'agriculture,  les diverses considérations développées  dans  ce rap-
port sur les variations régionales et provinciales de  la main-d'oeuvre 
concernent toujours,  sauf mention  expresse différente, la population 
active masculine.  Il nous  paraît toutefois nécessaire de  souligner que, 
malgré  cette restriction, les ionnées  des  recensements  semblent  en  tout 
cas trop accentuer l'exode agricole. T
a
b
.
 
I
 
C
o
n
f
r
o
n
t
a
t
i
o
n
 
d
e
s
 
d
o
n
n
é
e
s
 
d
e
s
 
r
e
c
e
n
s
e
m
e
n
t
s
 
e
t
 
d
1
e
n
q
u
~
t
e
s
 
m
a
i
n
-
d
'
o
e
u
v
r
e
 
s
u
r
 
l
a
 
c
o
n
s
i
s
t
a
n
c
e
 
d
e
 
l
a
 
p
o
p
u
l
a
t
i
o
n
 
a
g
r
i
c
o
l
e
 
d
a
n
s
 
l
e
s
 
5
 
g
r
a
n
d
e
s
 
s
u
b
d
i
v
i
s
i
o
n
s
 
s
t
a
t
i
s
t
i
q
u
e
s
 
(
c
h
i
f
f
r
e
s
 
a
b
s
o
l
u
s
 
e
n
 
m
i
l
l
i
e
r
s
 
e
t
 
e
n
 
p
o
u
r
c
e
n
t
a
g
e
)
 
P
o
p
u
l
a
j
i
o
~
 
a
c
t
i
v
e
 
e
n
 
a
g
r
 
c
u
 
t
u
r
e
 
M
a
i
n
·
d
'
n
u
v
r
e
 
u
e
 
e
n
 
a
a
r
f
 
c
u
 
u
r
e
 
(
3
)
 
•
 
(
2
)
 
c
o
n
 
f
r
o
n
t
.
 
C
o
m
p
e
s
t
t
f
o
n
 
e
n
%
 
d
e
 
l
a
 
p
o
p
u
l
a
t
i
o
n
 
a
g
r
i
c
o
l
e
 
R
é
g
i
o
n
 
r
e
c
e
n
 
s
.
 
1
9
5
1
 
r
e
c
e
n
s
.
1
 
!
:
l
6
1
 
e
n
Q
u
~
t
e
 
6
1
 
'
e
n
a
u
ê
t
e
 
6
3
 
1
9
6
1
 
r
e
c
e
n
s
.
 
5
1
 
r
e
c
e
n
s
.
 
6
1
 
e
n
q
u
ê
t
e
 
6
1
 
e
n
Q
u
M
e
 
5
3
 
(
 
1
)
 
(
2
)
 
(
3
)
 
(
4
)
 
(
5
)
 
(
6
)
 
(
7
)
 
(
8
)
 
(
9
)
 
M
 
1
.
0
4
4
 
6
7
9
 
6
7
0
 
6
0
2
 
-
9
 
8
1
,
9
 
8
1
,
3
 
7
7
,
2
 
7
3
,
0
 
N
O
R
D
.
.
O
U
E
S
T
 
F
F
 
2
3
0
 
1
5
6
 
1
9
8
 
2
2
3
 
+
4
2
 
1
8
,
1
 
1
8
,
7
 
2
2
,
8
 
2
7
,
0
 
M
 
F
 
1
.
2
7
4
 
8
3
5
 
8
6
8
 
8
2
5
 
+
3
3
 
1
0
0
,
0
 
1
0
0
,
0
 
1
0
0
,
0
 
1
0
0
,
0
 
N
O
 
R
I
)
.
.
 
E
S
T
 
M
 
1
 
.
6
1
2
 
1
.
0
5
1
 
1
 
.
0
5
4
 
8
8
9
 
+
 
3
 
7
2
,
8
 
7
7
,
4
 
7
0
,
0
 
6
6
,
8
 
(
 
i
n
c
1
.
M
a
r
c
h
e
s
)
 
F
 
6
0
1
 
3
0
7
 
4
5
2
 
4
4
2
 
+
1
4
5
 
2
7
,
2
 
2
2
,
6
 
3
0
,
0
 
3
3
,
2
 
M
 
F
 
2
.
2
1
3
 
1
.
3
5
8
 
1
.
5
0
6
 
1
.
3
3
1
 
+
1
4
8
 
1
0
0
,
0
 
1
0
0
,
0
 
1
0
0
,
0
 
1
0
0
,
0
 
C
E
N
T
R
E
 
M
 
7
5
6
 
4
9
6
 
4
9
9
 
4
2
0
 
+
 
3
 
7
9
,
4
 
8
3
,
2
 
7
4
,
7
 
7
3
.
7
 
(
e
x
c
l
.
 
M
a
r
c
h
e
s
 
e
t
 
F
 
1
9
6
 
1
0
0
 
1
6
9
 
1
5
0
 
+
6
9
 
2
0
,
6
 
1
6
,
8
 
2
5
,
3
 
2
6
,
3
 
L
a
t
i
u
m
 
m
é
r
i
d
.
)
 
M
 
F
 
9
5
2
 
5
9
6
 
6
6
8
 
5
7
0
 
+
7
2
 
1
0
0
,
0
 
-
1
0
0
,
0
 
1
0
0
,
0
 
1
0
0
,
0
 
S
 
U
 
D
 
~
1
 
1
.
9
1
3
 
1
.
2
7
0
 
1
.
3
0
3
 
1
.
0
5
9
 
+
3
3
 
6
7
,
3
 
6
0
,
5
 
5
8
,
9
 
5
7
,
4
 
(
i
n
c
l
.
 
L
a
t
t
u
m
 
F
 
9
2
8
 
8
2
8
 
9
1
1
 
7
8
7
 
+
8
3
 
3
2
,
7
 
3
9
.
5
 
4
1
,
1
 
4
2
,
6
 
m
é
r
t
 
d
.
)
 
1
 
M
 
F
 
2
.
8
4
1
 
2
.
0
9
8
 
2
.
2
1
4
 
1
.
8
4
6
 
+
1
1
6
 
1
0
0
,
0
 
1
0
0
,
0
 
1
0
0
,
0
 
1
0
0
,
0
 
M
 
9
0
3
 
6
5
4
 
6
8
3
 
5
5
6
 
+
2
9
 
9
2
,
0
 
8
4
,
9
 
8
9
,
0
 
8
2
,
9
 
I
l
l
:
~
 
F
 
7
8
 
1
1
6
 
8
4
 
1
1
5
 
-
3
2
 
8
,
0
 
1
5
,
1
 
1
1
,
0
 
1
7
,
1
 
M
 
F
 
9
8
1
 
7
7
0
 
7
6
7
 
6
7
1
 
-
3
 
1
0
0
,
0
 
1
0
0
,
0
 
1
0
0
,
0
 
1
0
0
,
0
 
1
 
T
 
A
 
L
 
1
 
t
 
M
 
6
.
2
2
8
 
4
.
1
5
0
 
4
.
2
0
9
 
3
.
5
2
6
 
+
5
9
 
7
5
,
4
 
7
3
,
4
 
6
9
.
9
 
6
7
,
3
 
F
 
2
.
0
3
3
 
1
.
5
0
7
 
1
 
.
8
1
4
 
1
.
7
1
7
 
+
3
0
7
 
2
4
,
6
 
2
6
,
6
 
3
0
,
1
 
3
2
,
7
 
M
 
F
 
8
.
2
6
1
 
5
.
6
5
7
 
6
.
0
2
3
 
5
.
2
4
3
 
+
3
6
6
 
1
0
0
,
0
 
1
0
0
,
0
 
1
0
0
,
0
 
1
0
0
,
0
 
-
S
o
u
r
c
e
s
 
:
 
R
e
c
e
n
s
e
m
e
n
t
s
 
d
e
 
l
a
 
p
o
p
u
l
a
t
i
o
n
 
l
!
:
l
5
1
 
à
 
1
Y
6
1
,
 
e
t
 
e
n
q
u
~
t
e
 
s
u
r
 
l
a
 
m
a
i
n
-
d
'
o
e
u
v
r
e
 
I
S
T
A
T
 
(
N
o
v
 
1
9
6
1
 
e
t
 
m
o
y
e
n
n
e
 
t
r
i
m
e
s
t
r
i
e
l
l
e
 
1
Y
6
3
)
 
•
 
1
 1
 
1
9
5
4
 
1
9
5
5
 
e
 
r
a
a
i
 
8
 
m
a
t
 
M
 
9
8
4
 
9
2
7
 
N
O
R
D
.
O
U
E
S
T
 
F
 
1
5
2
 
1
8
5
 
M
+
F
 
1
.
1
.
3
6
 
1
.
1
1
2
 
M
 
1
.
4
6
2
 
1
.
3
6
0
 
N
O
R
D
-
E
S
T
 
F
 
4
2
1
 
4
7
6
 
(
 
i
n
c
l
.
M
a
r
c
h
e
s
)
 
M
+
F
 
1
.
8
8
3
 
1
•
8
3
6
 
C
E
N
T
R
E
 
1
 
M
 
6
8
7
 
6
5
9
 
(
e
x
c
l
.
M
a
r
c
h
e
s
 
F
 
1
4
8
 
1
8
1
 
e
t
 
L
a
t
f
u
1
1
1
 
l
l
é
r
t
d
.
 
M
+
F
 
8
3
5
 
8
4
0
 
S
 
U
 
D
 
M
 
1
.
5
7
9
 
1
.
6
1
8
 
(
 
f
n
c
l
.
L
a
t
f
t
J
D
 
F
 
6
1
0
 
7
0
5
 
m
é
r
t
 
d
.
)
 
M
+
F
 
2
.
1
8
9
 
2
 
•
 
.
3
2
.
3
 
M
 
7
6
1
 
7
3
2
 
I
L
E
S
 
F
 
3
9
 
4
1
 
M
+
F
 
B
o
o
 
7
7
3
 
1
 
M
 
5
.
4
7
.
3
 
5
.
2
9
6
 
I
T
A
L
I
E
 
F
 
1
.
3
7
0
 
1
.
5
8
8
 
t
 
M
+
F
 
6
.
8
4
3
 
6
.
8
8
4
 
T
a
b
.
 
I
I
 
-
P
o
p
u
l
a
t
i
o
n
 
a
c
t
i
v
e
 
e
n
 
a
g
r
i
c
u
l
t
u
r
e
 
p
a
r
 
s
u
b
d
i
v
i
s
i
o
n
 
s
t
a
t
i
s
t
i
q
u
e
 
1
9
5
4
 
-
1
9
6
4
 
1
9
5
6
 
1
9
5
7
 
1
9
5
8
 
1
9
5
9
 
1
9
6
0
 
1
9
6
1
 
1
9
6
2
 
2
1
 
a
v
r
U
 
8
 
u
t
 
2
0
 
e
c
t
o
b
r
e
 
I
I
I
O
y
M
n
e
 
~
 
1
1
1
0
y
e
n
n
e
 
4
 
m
o
y
e
n
n
e
 
4
 
m
o
y
e
n
n
e
 
4
 
r
e
l
e
v
~
s
 
r
.
e
l
e
v
é
s
 
r
e
l
e
w
s
 
r
e
l
é
v
é
s
 
8
9
8
 
8
.
3
2
 
7
9
.
3
 
7
5
6
 
7
0
6
 
6
6
7
 
6
1
9
 
1
5
.
3
 
2
1
1
 
2
7
9
 
2
6
4
 
2
2
5
 
2
1
9
 
2
1
9
 
1
.
0
5
1
 
1
.
0
4
.
3
 
1
.
0
7
2
 
1
.
0
2
0
 
9
3
1
 
8
8
6
 
8
3
8
 
1
.
2
5
7
 
1
.
2
2
7
 
1
.
1
4
5
 
1
.
1
o
6
 
1
.
0
9
9
 
1
.
0
2
9
 
9
3
5
 
4
0
0
 
4
5
2
 
5
2
2
 
4
7
5
 
4
8
7
 
4
?
4
 
4
4
9
 
1
.
6
5
7
 
1
.
6
7
9
 
1
.
6
6
7
 
1
.
5
8
1
 
1
.
5
8
6
 
1
.
5
0
3
 
1
.
3
8
4
 
5
5
8
 
5
8
5
 
5
4
7
 
5
4
5
 
5
.
3
7
 
4
9
5
 
4
3
6
 
1
4
6
 
1
5
7
 
1
8
8
 
1
8
6
 
1
8
6
 
1
7
4
 
1
5
0
 
7
0
4
 
7
4
2
 
7
.
3
5
 
7
.
3
1
 
7
2
.
3
 
6
6
9
 
5
8
6
 
1
.
4
7
9
 
1
.
3
8
0
 
1
.
3
0
4
 
1
 
•
 
.
3
7
2
 
1
.
,
3
6
9
 
1
.
2
7
1
 
1
.
1
6
8
 
6
9
7
 
6
8
4
 
6
9
5
 
7
6
0
 
8
2
0
 
8
3
5
 
8
6
3
 
2
.
1
7
6
 
2
.
0
6
4
 
1
.
9
9
9
 
2
.
1
3
2
 
2
.
1
8
9
 
2
.
1
0
6
 
2
.
0
,
3
1
 
7
1
6
 
6
5
6
 
6
8
9
 
7
1
0
 
7
1
1
 
6
6
3
 
5
8
8
 
3
7
 
7
6
 
8
5
 
8
2
 
8
5
 
8
o
 
9
4
 
7
5
3
 
7
3
2
 
7
7
4
 
7
9
2
 
7
9
6
 
7
4
3
 
6
8
2
 
4
.
9
0
8
 
4
.
6
8
0
 
4
.
4
7
8
 
4
.
4
8
9
 
4
.
4
2
2
 
4
.
1
2
5
 
3
.
7
4
6
 
1
.
4
3
.
3
 
1
.
5
8
0
 
1
.
7
6
9
 
1
.
7
6
7
 
1
.
8
0
3
 
1
.
7
8
2
 
1
.
7
7
5
 
6
.
3
4
1
 
6
.
2
6
0
 
6
.
2
4
7
 
6
.
2
5
6
 
6
.
2
2
5
 
5
.
9
0
7
 
5
.
'
>
2
1
 
S
o
u
r
c
e
 
:
 
E
n
q
u
l
t
e
 
s
u
r
 
l
a
 
m
a
f
n
-
d
1
e
e
u
v
r
e
 
I
S
T
A
T
 
1
Y
5
4
/
1
Y
6
4
 
1
9
6
.
3
 
1
9
6
4
 
A
c
c
r
o
i
s
s
e
m
e
n
t
 
m
o
y
e
n
n
e
 
4
 
a
v
r
i
l
 
o
u
 
d
i
m
i
n
u
t
i
o
n
 
1
5
 
e
n
 
a
g
r
i
 
c
u
 
H
u
r
e
 
r
e
l
e
v
é
s
 
5
4
-
6
4
 
E
J
l
 
%
 
1
1
1
0
y
e
n
n
e
 
5
J
p
.
5
5
 
6
0
2
 
5
6
2
 
-
4
1
,
2
 
2
2
.
3
 
2
2
3
 
+
3
2
,
0
 
8
2
5
 
7
8
5
 
-
3
0
,
2
 
8
8
9
 
8
8
2
 
-
3
7
.
5
 
4
4
2
 
4
6
6
 
+
 
3
.
8
 
1
.
3
3
1
 
1
.
,
3
4
8
 
-
2
7
,
5
 
4
2
8
 
.
3
8
4
 
-
4
2
,
9
 
1
5
0
 
1
2
3
 
-
2
5
,
5
 
5
7
0
 
5
0
7
 
-
3
9
.
5
 
1
.
0
5
9
 
9
8
4
 
-
3
8
,
4
 
7
8
7
 
7
3
5
 
+
1
1
,
 
7
 
1
.
8
4
6
 
1
 
.
n
o
 
-
2
3
,
8
 
1
 
5
5
6
 
5
1
6
 
-
3
0
,
8
 
1
 
1
1
5
 
1
0
3
 
+
1
5
7
,
5
 
'
 
6
7
1
 
6
1
9
 
-
2
1
,
2
 
1
 
3
.
5
2
6
 
3
.
3
2
8
 
-
3
8
,
2
 
1
.
7
1
7
 
1
.
6
5
0
 
+
1
1
,
4
 
5
.
2
4
3
 
4
.
9
7
8
 
-
2
7
,
5
 Informations  internes  sur  L'AG RI CUL TURE 
N°  1  Le boisement des  terres marginales 
N°  2  Répercussions à court  terme  d'un alignement  du  prix des céréales dans  la 
CEE  en  ce  qui  concerne  l'évolution  de  la  production  de  viande de porc, 
d'œufs et de viande de  volai lie 
N°  3  Le  marché  de  poissons  frais  en  république  fédérale  d'Allemagne  et  aux 
Pays-Bas  et  les  facteurs  qui  interviennent  dans  la  formation  du  prix  du 
hareng  frais 
N°  4  Organisation de la production et de  la commercialisation du  poulet de  chair 
dans les pays de  la CEE 
N°  5  Problèmes de  la  stabilisation du  marché  du  beurre à  l'aide de  mesures de 
l'Etat dans  les pays de  la CEE 
N°  6  Méthode d'échantillonnage  appliquée  en  vue  de  l'établissement de  la  sta-
tistique belge de  la main-d'œuvre agricole 
N°  7  Comparaison entre les  <<trends>>  actuels de  production  et de  consommation 
et ceux prévus dans l'étude des perspectives <<1970>> 
1.  Produits laitiers  2.  Viande bovine  3.  Céréales 
N°  8  Mesures  et  problèmes  relatifs  à  la  suppression  du  morcellement  de  la 
propriété rurale dans les Etats membres  de la  CEE 
N°  9  La limitation  de  l'offre des produits agricoles au  moyen des mesures admi-
nistratives 
N° 10  Le marché des produits d'œufs dans la CEE 
N° 11  Incidence du  développement de  1 'intégration verticale et horizontale sur les 
structures de  produçtion agricole- Contributions monographiques 
N° 12  Problèmes  méthodologiques  posés par  l'établissement de  comparaisons en 
matière de  productivité  et  de  revenu  entre exploitations agricoles dans les 
pays membres de  la CEE 
N° 13  Les conditions de  productivité  et la  situation  des  revenus d'exploitations 
agricoles familiales dans  les  Etats membres de  la CEE 
N° 14  Situation et tendances  des  marchés mondiaux des principaux produits agri-
coles- <<bovins- viande bovine>> 
N° 15  Situation et tendances  des  marchés mondiaux des principaux produits agri-
coles-<< sucre>> 
N° 16  Détermination  des  erreurs  lors  des  recensements  du  bétail  au  moyen  de 
sondages 
(1)  Epuisé. 
(2)  La  version  allemande  est  parue  sous  le  no  4/1963  de  la  série  «Informations  statistiques»  de 
européennes. 
(3)  La  version  allemande  est  parue  sous  le  no  2/1966  de  la  série  «Informations  statistiques» de 
européennes. 
Date 
juin 1964 
juillet 1964 
mars  1965 
mai  1965 
juillet 1965 
août 1965 
juin 1966 
novembre 1965 
janvier 1966 
av ri 1  1966 
avri 1 1966 
août 1966 
août 1966 
août 1966 
février 1967 
mars  1967 
l'Office  statistique  des 
l'Office  statistique  des 
Langues 
F 
D  (  1) 
F (1) 
D  (1) 
F 
D 
F (  1) 
D  (2) 
F 
D 
F 
D 
F 
D 
F  (  1) 
D 
F 
D 
F 
D 
F 
D 
Communautés 
Communautés N°17  Les abattoirs dans la CEE 
1.  Analyse de  la  situation 
N6 18  Les abattoirs dans la CEE 
Il.  Contribution  à  l'analyse  des  principales  conditions  de  fonctionnement 
N° 19  Situation et tendances des  marchés mondiaux des principaux produits agri-
coles - «produits laitiers  l> 
N° 20  Les tendances d'évolution des structures des exploitations agricoles 
- Causes et motifs d'abandon et de restructuration 
N° 21  Accès à l'exploitation agricole 
N° 22  L 'agrumiculture dans les pays du  bassin méditerranéen 
- Production,  commerce,  débouchés 
N° 23  La  production de  produits  animaux dans des -entreprises à grande capacité 
de la CEE - Partie 1 
N° 24  Situation  et  tendances  des  marchés  mondiaux  des  principaux  produits 
agricoles - ((céréales  1> 
N° 25  Possibilités  d'un  service  de  nouvelles de marchés pour  les produits horti-
coles non-comestibles dans la  CEE 
N° 26  Données objectives  concernant  la  composition  des  carcasses de  porcs en 
vue de  1 'élaboration de  coefficients de valeur 
N° 27  Régime  fiscal  des  exploitations  agricoles  et  imposition  de  l'exploitant 
agricole dans les pays de  la  CEE 
N° 28  Les établissements de  stockage de  céréales dans  la  CEE 
- Partie  1 
N° 29  Les établissements de  stockage de  céréales dans la  CEE 
- Partie Il 
N° 30  Incidence  du  rapport des prix de  l'huile de  graines et de l'huile d'olive sur 
la  consommation de  ces huiles 
N° 31  Points de départ pour une politique agricole internationale 
N° 32  Volume et degré de  l'emploi  dans la  pêche maritime 
N° 33  Concepts  et  méthodes de  comparaison  du  revenu de  la  population agricole 
avec celui  d'autres groupes de  professions comparables 
N° 34  Structure et  évolution de  l'industrie  de transformation  du  lait dans  la  CEE 
N° 35  Possibilités d'introduire  un  système de  gradation pour  le  blé et l'orge pro-
duits dans  la  CEE 
N° 36  L'utilisation du  sucre dans l'alimentation des animaux 
-Aspects physiologiques, technologiques et économiques 
N° 37  La  production de  produits  animaux  dans des entreprises à grande capacité 
de  la CEE- Partie Il 
Date 
juin  1967 
octobre 1967 
octobre 1967 
décembre 1967 
décembre 1967 
décembre 1967 
février 1968 
mars 1968 
avril  1968 
mai  1968 
juin 1968 
septembre 1968 
septembre 1968 
septembre 1968 
octobre 1968 
octobre 1968 
octobre 1968 
novembre  1968 
décembre 1968 
décembre 1968 
février 1969 
Longues 
F 
Den prép. 
F 
D 
F 
D 
F 
D 
F 
D en  prép. 
F 
D en  prép. 
F 
D 
F 
D 
F 
D 
F 
D 
F 
Den prép. 
F en  prép. 
D 
F 
D 
F 
D en  prép. 
F 
D 
F 
Den prép. 
F 
D en  prép. 
F en  prép. 
D 
F 
D en  prép. 
F 
D 
F 
D N° 38  Examen  des  possibilités  de  Simplification  et  d'accélération  de  certaines 
opérations administratives de  remembrement 
N° 39  Evolution régionale de  la populat1on  active agricole 
- 1  :  Synthèse 
N° 40  Evolution régionale de  la  population act1ve agncole 
-Il:  R.F. d'Allemagne 
N° 41  Evolution régionale cie  :a  population act1ve agncole 
- Ill  Bénélux 
N° 42  Evolution régionale de  la  popuiat1on  active agricole 
-IV: France 
N° 43  Evolution régionale de  la  population active agricole 
-V: ltal1e 
Date 
mars 1969 
mars 1969 
mars 1969 
avri 1 1969 
mai  1969 
mai  1969 
Langues 
F 
Den prép. 
F 
Den prép. 
F  en  prép. 
D 
F 
D en  prép. 
F 
D en  prép. 
F 
D en  prép. 11 445/ Vl/69- F 